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PRÉFACE 




E premier volume des textes français^ que la 
Société de F Orient Latin publie aujourd'hui^ 
était peut-être, de toute lajirie géographique, 
^celui dont la préparation offrait le plus de diff- 
icultés.. Ces dtffculûs portaient Jur deux points 
principaux : le claffement chronologique ^ la détermination de 
r originalité des documents. 

J'ai déjà expo fi dans mon Rapport de 1877 S combien il 
était emharraffant, dans la plupart des cas, de fixer une date à 
peu près exaéfe à la rédaâiion de textes anonymes, reproduifant 
prefque toujours dans le même ordre la defiription de lieux dont 
râjpe^i extérieur, auff bien que les traditions, ont toujours revêtu 
depuis le Moyen- Age jufqu'à nos jours, ce caraéîère immuable, 
propre aux chofes V aux ufages de F Orient. Des fynchronifmes 
archéologiques douteux fint alors le feul guide qui permette au 
critique d^affgner au texte qu'il a fous les yeux, la place chro- 
nologique qu'il croit devoir lui marquer ; mais que d' hé /stations V 
que de réferves à faire ! 

Réfoudre, pour chaque document, la que/Hon de fovoir s'ileji 
original ou traduit du latin, ejî plus facile : car ici la philologie 
peut, en certains cas, venir aujecours de la critique. Cependant 
le nombre des defcriptions françaifes anonymes des lieux faints 
efl confidérable, ET pour affirmer que F une quelconque a entre 
elles eft originale, il faut d^ abord la comparer à une centaine 
ef autres defcriptions écrites en latin, en grande partie encore 
inédites, ^ ne différant les unes des autres que par des détails 
infignifiants ; travail de collation auffi long Csf ingrat qu'incer^ 
tain dans fis réfultats. 

fe n'ai donc point la prétention tt avoir triomphé complète- 
ment de ces deux pries de difficultés. 

t Pp. 17-18. 
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En Ci qui concerne le clajfement chronologique^ j^fi^^ arrive^ 
fouvent avec beaucoup de peine^ prefque toujours fans grande 
certitude^ à ajjigner à chaque texte une date approximative de 
rédaéfion : je chercherai à jujlifier cette date dans chacun des 
articles qui vontfuivre. 

Pour la que/iion d'originalité^ qui devait déterminer FadmiJJîon 
des textes dans le prefent volume^fefpère ne point naître trompe 
^ n'avoir donne que des documents originaux^ ^efi^à^dire redi" 
gés en français 6f fans recours littéral ù des textes grecs ou 
latins antérieurs, y affirmerai, en tout cas, que, fi les documents 
réunis ici n'ont pas été écrits directement en fr-ançais^ P original 
latin ne nous en efi point parvenu ; je ne ferai a exception que 
pour le n^ II t^ /expliquerai tout à fheure les raifons de cette 
exception. 

Il ferait aife décrire fur les textes de ce volume un commen- 
taire géographique ^ critique de cinq cents pages. Le règlement 
qui préfide à nos publications s'y oppoftj ^ je m'en félicite. 
Les érudits qui fe livrent à f étude des que/lions fpéciales à la 
Terre^Sainte font affurés déformais et avoir entre les mains une 
reproduction fidèle des manufcrits ;je me flatte de Pefpoir qtielle 
leur fera utile fcf qiiils la mettront à profit; je ferai heureux 
mime qu'ils apportent à l'orthographe de quelques-uns des noms 
de lieUj donnés par les manufcritSj des corrections dont nous 
avons dû être très avares^ fcf qu'ils viennent éclairer de difcuf- 
fions étendues^ plus et un paffage ohfcur des documents que nous 
publions, Je me contenterai^ quant à moi, de grouper dans les 
paragraphes qui vontfuivre, quelques remarques, deflinées fur- 
tout à juflifier les folutions que fai cru devoir donner, pour 
chaque texte, aux deux queflions que je viens étexpofer. 

Le préfent volume eft du à la collaboration de celui qui figm 
la préface, ^ qui s' efi chargé de la préparation Vdu claffement 
des textes, là de MM, Henri Michelant là Gaflon Raynaud 
qui ont travaillé à leur établiffement. M, Gaflon Raynaud a 
rédigé de plus Us remarques philologiques quifuivent chacun des 
paragraphes de la préface : c'efl également lui qui a dreflé la 
table générale qui termine le volume. 
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I 

LES SJINTS UEUX D'APRÈS LA CHANSON DU VOYAGE DE 
C HARLEM AGNE A JÉRUSALEM. 

Après les /avants travaux de M. GaJionParis^ qui a montré * 
avec tant de fagaciti que la Chanfon du voyage de Charle- 
magne à Jérufalem reflétait exaSfementj dans le récit du fejour 
de F empereur en Terre^Sainte^ les rapports des pèlerins contem^ 
porains de la rédaction de ce poème^ il était impojjible de ne point 
placer ce fragment vénérable en tête du volume des témoignages 
géographiques français relatifs à la Terre^Sainte. 

M. G. Paris a traité avec tant de détails toutes les queJKons 
que peut foulever ce texte^ que je me bornerai à renvoyer le lec- 
teur a fon curieux commentaire * . 

Je rappellerai feulement quil place la rédaction de la 
Chanfon au commencement du dernier quart du Xf Jiècle^ ^ 
qucj malgré f opinion contraire de M. Léon Gautier ^<y cette date 
doit Hre confidérée comme définitive. 

Manuscrits & éditions. — La Chanfon rCexifïe que 
dans un feul manufcrit: Londres^ Brit. Muf. Roy. i6 E VIII 
fvél.^ XIIP fj in-Sjj qui a été publié deux fois j d'abord fans 
changements par M. Francifque Michel (Charlemagne, an 
anglo-norman poem [London^ 1836, in- 12]), puis avec de 
nombreufes corrections par M. Kofchwitz (Karls d. Groffen 
Reife nach Jérufalem [Heilbronn^ 1880, /n-iij). 

[M. Gafïon Paris^ qui a bien voulu revoir le texte de 
M. Kofchwitz, a fait revivre partout les formes françaifes de 
r original : Charlemaigne ^ non Carlemaigne, chapes Csf 
non capes ^^c.; il a, de plus, propoft un certain nombre de nou- 
velles ^ meilleures corrections, tout en adoptant cependant la 
plupart du temps celles de F éditeur allemand. D'où que viennent 
les correéiions, on n*a pas cru néceffaire de mettre en note Us 

I La Chanfom du peL de Char' 3 Epopées franç.^ 2« éd., UI, 

lemagne (P. 18S0, 8», eztr. de la p. «71 ; cf. Arch, de PO. Z.., I, 

Romaniaf t D^ pp. 16-30). p. ta, n. 10, p. 14, n. 18, p. 16, 

ft Id.y Ibid, n. 2$. 
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Ufons du manufcritj dont on pourra facilement Je rendre compte 
en Je reportant à F édition Kofchwitz, 

Cejï par fuite iune erreur typographique que F on a imprime 
avec un è (iâ non un éj les mots comme pafTérent, iiéres, ^c, 
Jux vers 193 W 237 il faut lire jiut €ff Franceis.] 



Il 



PATRIARCATS DE JÉRUSALEM ET UTANTIOCHE, 



La lijle de métropoles ^ d'èvechis^ publiée fous ce titre, n'e^ 
pas originale. Rédigées d'abord — au moins pour FEglife 
d^ Orient — en grec, ces nomenclatures Jurent traduites en latin 
là dans Vautres langues, F arménien en particulier '. Elles fer^ 
vaient de répertoire aux chancelleries patriarcales pour F envoi 
des encycliques ^ des lettres fynodales : on comprend donc que 
chaque chancellerie ait eu la Jienne propre, l^ ait modifié 
celle-ci de fiècle en fùcle fuivant les changements de F état effectif 
des diocèfes. A Rome, ces lijles, qui portaient le nom de Provin- 
ciales, devinrent plus importantes encore quà Conjîantmople ou 
à yérufalem, lorfqt! elles fervirent à établir les états des taxes 
apofloltques : on s'explique ainfi parfaitement les nombreufes édi- 
tions que F on en a faites, avant £sf même après F invention de 
F imprimerie *. Si donc nous avions fuivi rigoureufement les règles 
d'édition que s'eji impofees la Société, nous aurions du donner, à la 
fuite de F original grec des nomenclatures eFévéchés orientaux, 
les verjions l^ remaniements fuccejjifs de cet original, en latin 
éFabord, puis en arménien, en français l£c. L'original 
grec étant fort ancien, les verfions au contraire éFâge fcf 



X R. dts hift, arm, des cr., I, 
pp. 673-676. 

% Plufieurs font énumérées dans 
les Itin. Hierof. lat.^ I, pnef. p. Ij. ,* 
mais il en ezifte encore d*autres, fans 
parler de celles de la Praéiicacancel- 
lari^ Apo/LVo\r Rattinger, Patriar- 
caîfprengel CP, (Hift. Jahrhuchy 
188 1, II9 pp. 25 & r.)$ RebufFus, 
Praxis beneficiorum (P., 1664), 
p. 475; Notifia epifcopatuum^ éd. 



Labbe, ad epifcopatuum calcem, 
Antiq. colliéi. decretalium (P. , 1 6 1 o); 
A. Miraeus, Not. epifcoporum tôt, 
or bis (P., 16 10, fo), pp. %6 & fuiv. 
(éd. de 161 1 & de i6i3);Weiden- 
bach, Kalendarium hift, chriftiamum 
(Regen{b.,i855),p.273; Binterim, 
Denknvûrdigktiten, I, il, p. 588 
(réimprefTion deScheleftrate)| Dôl- 
linger, Material, scur GefcA, des 
XV,'XVL Jahr,, p. 195 Se f. 
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de rédaéfion tris diverfes^ il a paru plus utile de faire une 
in/raéfion à la règle générale. Les liftes feront publiées 
fuccefjivement dans les volumes où leur date de ridaéfion les 
fera rentrer chronologiquement : c*efî ainft que le tome I de nos 
Itinera Hierof. latina > contient déjà les lifles antérieures aux 
croifades^ que la lifte arménienne viendra dans le recueil des 
Itinera diverfa, ^ que nous avons fait entrer à fa date^ dans le 
prifent volume^ la lifte françaife. 

Cette lifte fait partie d'un rrovincizl français, probablement 
unique, inféré lui-même à la fin d'une compilation hifiorico-géo" 
graphique contemporaine de faint Louis, de Frédéric II ^ de 
Grégoire IX : elle a dû itre rédigée après il 68 ; car elle cite 
la métropole de la Pierre du Défert ^ Féveché d'Hébron créés 
en ll6S *, t^ avant 1 187, date de F occupation par les Infidèles 
de la plupart des diocèfes quelle énumère, y ai pris la date 
intermédiaire de il 80. 

Le compilateur qui ta inférée, H probablement auffi le fcribe 
qui ta copiée, étaient évidemment étrangers à la géographie de 
r Orient ; aufft efï^elle extrêmement corrompue, mutilée à la fin, 
W offre^t-elle plufieurs erreurs grofftères l£ un certain nombre 
de noms inintelligibles. Elle n'en eji pas moins intéreffante, en ce 
qu'elle nous offre la forme françaife de plufieurs noms de villes, 
dont nous ne connaissons que la forme grecque ou latine. 

Manuscrit. — Le manufcrit unique qui contient notre lifte 
efi confervé à la Bibliothèque publique de Berne fous le n^ 590 
(vél., XIIP f,, in-Sj, Il a appartenu à P, Daniel, Il débute 
par une Chronique anonyme de France — 1226, fuivie 
(ff, 138 a- 1 43 a^ de la compilation géographique que termine 
notre lifïe, l^ offre à la fin une verfion françaife du premier 
Svre de Salomon 3. Nous devons la copie dont nous nous fommes 
fervis à F obligeance de M, Hagen, 

III 
VESTAT DE LA CITEZ DE IHERUSALEM. 

La Chronique iFEmoul, dont je vais m' occuper au para^ 
graphe fuivant, a donné lieu, probablement très peu de temps 

1 Pp. 311-343. 3 Hagen, Cat, cod, mmff, Ber- 

2 Wîlh. Tyr., 1. XX, c. 3 {R. nenjium^ p. 472. 
des hifi» oec, des cr,^ I, p. 944). 
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après qu'elle a vu le jour^ à un remaniement très curieux qui^ 
fous le titre de : Eftoires d'Oultremer & de la naiflance 
Salehadin, contient d'abord le roman de la prétendue origine 
picarde de Saladin ', puis^ fans tranfition^ le texte d'Emoul, 
tantôt abrégé^ tantôt augmenté^ ^ en fomme afje% profondement 
modifie^ pour qu'une édition de cette Eftoire doive^ un jour ou 
Fautre^ être entreprife. 

En cherchant^ dans les trois manufcrits qui nousTontconfervée^ 
les pafjages correfpondant aux deux textes géographiques que 
nous devions emprunter à Emoul^ la Citez de lérufalem (îT 
les Dcfcriptions de Galilée, là n'y trouvant que des abrégés 
de ces deux textes^ je fus naturellement amené à penfer que le 
compilateur de /* Eftoire les avait écrits Câpres Emoul^ W, 
bien entendu^ pofiérieurement à celui-ci. Ils devaient donc être 
placés chronologiquement après lui. 

Un examen plus attentif m'a montré que^ fi cette conclufion 
était exaSIe pour F abrégé des Defcriptions de Galilée, elle ne 
pouvait s'appliquer à Fabrégé de la Citez de Iherufalem, 
évidemment antérieur à F occupation de la Fille Sainte par Sala- 
din^ ^par confequent à EmouL 

Le texte tiré de /'Eftoire parle^ en effets des monaffères hiéro- 
folymitains comme encore peuplés de leurs religieux *, W du 
patriarche comme habitant encore Jérufalem 3, tandis qu'EmouL^ 
ainfi que je le montrerai plus loin^ écrivait après Pexpulfion 
complète des Latins. 

Je penfe donc que fi le compilateur anonyme de /"Eftoire, 
dans le cours du travail de remaniement auquel il fe livrait 
fur le texte ctEmoul^ s'efl contenté i abréger les Defcriptions 
de Galilée, éparfes dans la chronique qu'il avait fous les yeux 
y en formant partie intégrante^ il tf, en préfence de la Citez 
de Iherufalem, petit traité complet inféré comme une Jorte de 
hors^cF oeuvre dans le récit hiftorique d'Emoulu trouvé ce hors- 
cF œuvre trop long^ ^ préféré le remplacer par un texte à la 
fois plus ancien là plus courte qu'il avait également à fa dif" 
pofition. 



I c Corne il iflîft de U conteiTe 
de Pontîeu s } le roman , * que 
VHift. lin, de la Fr, (XXI, 6go) 
prétend avoir été précédé d'une 
chanfon de gefte (?), exîfte ifolé- 
ment dans les mmlT. Paru, B. 



Nat. fir. 25462 (anc. N. Dame 272) 
& Arfen»! 5298 (anc. B. L. fr. 
215). n a été publié par Méon^ 
N. rec. defabliaux^ I, pp. 437-454. 

2 C. n, vm, x, pp. 24, 27. 

3 c. IX, p. 27. 






PRÉFACE. XV 



Nous aurions doncy dans la petite defcription que nous donne 
/'Eftoire, f original ou une partie de F originale, développe plus 
tard par EmouL Je dis une partie; car^ maigre la phrafe 
finale qui parait clore réellement le texte^ il faut remarquer qu il 
ne décrit qu*une portion de la ville^ & rCembraJJe que la 
matière des cinq premiers chapitres^ fait à peine le premier 
quart de la defcription étErnouL 

Manuscrits. — i. Paris^ B.Nat.^fr. 770 fane. 718533, 
Cangé 6;, v'el.y Xllb f, m-/, ^ 348- -349'. 

2. Id,^fr, 12203 (^^* SuppLfr, 455^, veL^ XIIP /., «i-^/I, 
ff. 40-41. 

3. A/., fr. 24I10 (anc. Sort. 397^, véL, XV* /., m-^., 

f' S6*-S7^- 

Edition. — En 1679, P.^A. de Citry de la Guette 

publia fous le titre de Hiftoire de la conquefte du royaume 

de Jérufaletn fur les chreftiens par Saladin, extraite d'un 

ancien manufcrit (Paris^ Gervais Clouzier^ 266 p, in^îij^ 

un abrégé en français rajeuni « dufr, 77^1 Ç^^ appartenait alors 

à Cabart de Villermont là pafja depuis dans la bibliothèque de 

Cangé. Aux pages 387-389 fe trouve un petit remaniement 

du texte que nous publions. 

[Pour conjlituer cetexte^ on a pris pour bafe le premier manuf- 
crit qui a été déjigné par la lettre K, là on a mis en note les 
variantes principales des autres manufcrits. Ce manufcrit fC eji 
t oeuvre d'un fcribe qui appartenait à la région feptentriona le 
extrême du domaine français^ comme le prouvent les formes 
apielée (p. l^J^t dieftre (p. l^J^ deviers ftd.J l^c] 

IV 

ERNOUL. V ESTAT DE LA CITÉ DE lÈRVSALEM. 

Le comte de Mas Latrie a furabondamment prouvé qu*ErHokl 
écrivait en 1 228, ^ fon copifte l^ continuateur^ Bernard le 

I A rapparitîon de ce petit p. 141, n. 16700 ; Hifl» UtLdela 

volume^ aujourdliui rariflîme, on />., 1. c. ; P. Pari«, Mmff, fr,^ VI, 

crut à une fupercherie : ▼. Joam, p. 133 ; H. Monachus, éd. Riant, 

des/av,, 1679, VII, p. ^^i ^' p. 68. 
kmç, Bibi. hiji. de la Fr., U^ 
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Triforiir^ en 1231. Eft-ce la première de ces dates qu^ il con- 
vient également îajfigner à la redaHion de la defcription de 
Jerufalem dont Emoul a fait précéder^ comme f une digrejfton 
nicejffaire^ le récit de la prije de la Ville Sainte par Saladin^ con- 
Jacrantà cette digrejjion un chapitre tout entier de fa chronique?^ 
Me feparofit ici complètement de F opinion de Tobler^^ qui 
voyait dans ce chapitre un document antérieur à 1187 ^ inféré 
tout cTune pièce dans le texte d'Emoulu je n'y trouve rien qui 
autorife à ajjigner à TEftat de la Citez une date de rédaction 
antérieure à celle des autres chapitres d'Emoulu ^ à ne point 
y voir^ comme dans ceux-ci^ F œuvre perfonnelle de ce chro- 
niqueur. 

^u* Emoul ait eu fous les yeux une defcription de yérufalem 
antérieure à Pexpulfion des Latins^ que cet original ait été très 
femblable au texte que nous venons d'examiner^ ait été peut-être ce 
texte lui-mhne^ dont le commencement fe retrouve dans Emoul, 
y qui^ en ce cas^ aurait été mutilé des trois derniers quarts par 
le compilateur de /"Eftoire d'Oultremcr — c'ejlune hypothèfe 
fort plaufible tff que f admettrais volontiers. Mais à cet origi- 
nal^ tff pojiérieurement à la rentrée des Sarrajins dont il re- 
late formellement les méfaits 3 , Emoul^ furtout dans la féconde 
moitié de la defcription^ a dû ajouter beaucoup dujien : il Fa 
mis au courant, là avec un tel fans-gene quon trouve fimul- 
tanément^ dans fon texte^ les formes au préfent, impliquant 
encore F occupation latine^ ^ les formes à l'imparfait im- 
^ pliquant la réoccupation mufulmane. Dans un cas même., en par- 
lant des moines de Jofaphat^ la même phrafe fe retrouve au 
préfent (cb. Il) ^à f imparfait {ch. XXIV). En forU quon 
pourrait prefque reconfHtuer la partie de F original antérieur 
^1187, que ne nous a point confervée FlL^oïrt à' OvXtvt- 
mer, enfupprimantjimplement dans les ch. VI- XXV I d* Emoul 
les phrafes rédigées à l'imparfait. 

Tobler a illufiré ce texte de commentaires topographiques H 
archéologiques Ji abondants que je ne puis qu'y renvoyer le lec- 
teur^ . 

Manuscrits. — i. Paris^ B.NaU^fr. 781 (anc. 71885, 
Cangé 9;, Vf/., XlIPf^ in-^ffl 97 l^f 

I Le chap. XVII. 3 C. XXIV, p. 51. 

» Defcriptiones T, S, (Lpz., 4 Defcript. T. ^., pp. 452-496. 

Heinrichs, 1874, 8»), pp. 453-454. 
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2. S. Orner « , 722 fS. BirtmJ, vil.y XIV • U tn-f.^ff, 40 b 
£5f/. 

3. Berru^ 41, vé/., XIII ef^y i^-f^yff* 38 ^^I 

4. > 115, > » > > > 27 > 

5. Bruxelles^ III42, w/., XIII tf.^ in-f.yff. 52 tff/. 

6. i\irw, 5. Naty N. acq.^fr. 3S37,^tf^.,-y/^///*y., «t-:/^, 

# 55 e^f/. 

7. /rf., Moreau 1565*, pap.^ XVIII ef.^ tn-f.^ ffl 64 W/. 

8. Zî/., Arjtnal \']^^ (anc. H.fr, b'j'jjy viL^ Xllhf.^ i»-/'^ 

ff. SI e5f/. 

9. Beme^ 113, vé/., XlIUf.^ in-f.^ff. 135 5*f/. 

10. > 340 (Fauchet)y veL^ XIV* f.^ in^^ ff. 50 W/. 

1 1. Partie B. NaUy 9086 (^tf»f. Supp.fr. 450^, vé/., Xllhj.y 

#375 «^/. 

Editions. — Â. Robinfon^ Biblical refearches in Palef- 

tina (Lond.y Murray^ 1856, in-ij^ pp. 556-562 [cod. 5]. 

B. Tobler^ Topographie von Jerufalem (Berlin^ Reinur^ 
1854, in-i2)y 7/,/^^. 984.1005 [cod. 3, 4, 5, 9]. 

C. Emouly Chronique, éd. Mas Latrie (Paris^ J. Renouard^ 
1871, m-Sjypp. 188-210 [cod. I, 3, 5, 7, 8, 9, io, II] 3. 

D. Defcriptiones Terrae Sanâx, éd. T. Tobler (Leipzig^ 
Heinrichsy iSy^ tn^Sj, pp. 196-2244. 



[Des neufmanufcrits qui repref entent ce texte (nous ne parlons 
pas des manufcrits 6 €5f 7, copies du manufcrit 9^1, fept ont ite 
connus (5f utilijes par M. de Mas Latrie ; on leur a lai/si la 



1 M. Giry a bien voulu mettre 
à notre dirpofition une excellente 
copie qu*il avait £ûte de ce pré- 
cieux manufcrit, dont M. de Mas 
Latrie n*avait pu fe fervir. 

2 Les no* 6 & 7 font des copies 
du no 9, — Les no* 1-5 font des 
Emoul, les n»* 6-10 des Bernard- 
le Tréforîer. 

3 M. de Mas Latrie s^eft fervi, 
en outre, des mmlT. Paris, B. N.» 
fr. 9083 8c 24109, qui ne con- 
tiennent pas Emoul, mais bien le 
remaniement de 1261, publié ici 
plus loin fous le n» IX & aupara- 
vant par TAcadémie {R, des kifl. 



occ.des cr,^ II, pp. 490-507). D ade 
plus donné [fous la lettre L quel- 
ques-unes des variantes de Tédi- 
tion académique. Quant aux le- 
çons qu'il défîgne fous la lettre I 
comme provenant du Par., B. N., 
fr. 24208 (Guill. de Tyr tra- 
duit Se contin. — 1231)» nous n*en 
avons point fait ufage, n^ayant pu 
retrouver VJSflat de la citez dans 
ce mf. 

4 n eft difficile d^indiquer les 
manufcrits dont Tobler s'eft fervî 
pour cette édition, où il a mêlé le 
texte d'Emoul avec celui du re- 
maniement de 1 26 X . 
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lettre par laquelle h précèdent éditeur les a difignis ; cefmt les 
manufcrits A, B, C, D, E, F, ]), S^uant aux deux autres^ parmi 
lef quels le manufcrit de St-Qmer Je recommande par Jon excel- 
lence, ils font nouveaux. 

Le texte eji celui de Af. de Mas Latrie^ corrige en certains 
endroits ; on a joint aux variantes de la précédente édition celles 
qui font fournies par les nouveaux manufcrits,^ 



ERNOUL. FRAGMEN'TS REUTIFS A LA GAULÉE. 

Nous avons également emprunté à Ernoul plufieurs morceaux 
géographiques S une certaine étendue qui fe trouvent aux cha- 
pitres VII-X de fa Chronique, là qui font relatifs à plufieurs 
lieux de Galilée, Ici il ne [aurait y avoir d*héJitation fur les 
deux queJHons de date iâ a originalité : Ernoul Ift bien fauteur 
de ces dejcripùons^ qu*il a peut-etre rédigées de vifu W certaine- 
ment en mime temps que le refïe de fon livre* 

Manuscrits. — Les manufcrits employés font les mimes que 
pour le »® précédent^ à F exception du Paris^ È, N.^ fr* 9086, 
qui ne contient pas les Fragments fur la Galilée. 

Editions. — A. Ernoul^ Chronique, éd. Mas Latrie^ 
p. 62-72, 75-80, 97-98, 107-109, 112-114. 

B. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin Paris 
(Paris^ Didot, 1 879-1 880, 2 voL wi-8^, /. 11^ pP- 496-512. 

Comme je F ai dit plus haut^ le compilateur anonyme de 
fEftoire d'Oultremer C^ de la Naiflance de Salehadin a 
abrégé £^ remanié cette partie géographique du récit d'Emoulj 
ce qui forme une féconde rédaction. 

[Pour la première rédaction de ce texte^ on ne peut que répé- 
ter ce qui a été déjà dit au fujet du n^ IV. Nous retrouvons 
ici fix manufcrits connus par M. de Mas Latrie ; les deux 
autres font nouveaux. 

La féconde rédaélion^ la rédaction abrégée^ efi contenue dans 
trois manufcrits^ les mêmes qui ontfervi au texte n^ III. Comme 
pour ce texte^ ^efï le mfsnufcrit iC qui a éti pris pour bafe de 
Sédition.] 
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LES PELERIN AIGES FOR ALER EN IHERUSALEM. 



En jetant les yeux fur la lifte des manufcrits de /"Eracles ' , 
011 voit aujjitot que^ fur les cinq clajfes^ entre lefquelles on a été 
amené à repartir ces manufcrits^ deux feulement contiennent des 
defcriptions fpeciales des Lieux-Saints^ f avoir la 11^ (Emoul 
eff Bernard le Treforier) ^ la IF^ (Rothelin) : un manuf- 
crit de la V^ claffe ( Noailles-Colbert^ Guillaume de Tyr tra- 
duit l^ continue jufqu*en 1275^ fait exception : il fe termine 
par une defcription des Lieux-Saints de Palejîine^ dont une copie 
ifoUefe trouve auffi dans un manufcrit de Vienne^. 

ye n*ai trouvé aucun texte latin dont cette defcription puiffe 
Hre confidérée^ foit comme la traduâfion, foit comme le remanie- 
ment: je n'affirmerais point cependant^ avec autant Saffurance 
que je viens de le faire pour /*Eftat de la Citez de Jérufalem, 
quelle foit originale* 

^uant à la place chronologique que fai cru devoir lui afft- 
gner^ elle rCa rien de tris fur. Si ton regardait comme parfaite- 
ment certains tous les fynchronifmes qu'office le document,^ il fau- 
drait en placer la rédaction à la fois avant 1 187 (Sainte-Marie 
Latine eft encore occupée par fes religieux 6f la maifon de 
Saint- Jean de yérufalem par les Hofpitaliersl)^ après 121% (la 
Vraie Croix n'efî plus à Jérufalem ^ ^ le château d'Athlit efl 
cmfbruit 5 , Féglife de Notre-Dame du Mont-Sion efl détruite ^ )^ 
enfin après 12657, époque ouArfur^ vendu en\l^\% aux Hofpi- 
taliers^ leur fut enlevé par Boudocar9. Uune ou F autre de c^s 
indications étant évidemment erronée^ il fautfuppofer que nous 



1 bi'vent, dis mmf, de C Bra- 
des {Arch. de COr. L.» I, pp. 24S- 
15a). 

2 A la fin du U«vre de la 
fimudme de tùMtefcience, Nous en 

devons la copie à Tobligeance du 
R. P. W.-A. Neumann, O. Cîft. 

3 C VI, p. 94. 

4 Jbid, 

5 C. n, p. 91. Athlît fut bâti 
en fiiS. 



6 C. IX, p. 96. Elle était en- 
core debout en 121 2 (Willebr. 
Oldenb., Peregrmatio, 1. II, c. 10 
{Peregrim. M. JE, quatuor, éd. 
Laurent, p. 188). 

7 « Liqués chaftiaus (Aflur) fu 
de rofpiul » (C. IV, p. 92). 

8 S. PaoU, Cbd, dipL di Malta, 
I, no 149» pp. 189-191. 

9 EracUs, l XXXIV, c. 4 {R. 
des hift, occ, des rr., II, p. 446). 

C 
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avons ici le remaniementy fait vers le milieu '*du XIIl^ fiecle^ 
iTun texte probablement plus court ^ antérieur à la prife de 
Jerufalem — la mention toute fpeciale SAJfur perdu par les 
Hojpitaliers n* étante en ce caSy qu^une addition £un copifte ' , 
déjtreux de mettre d* accord le texte dont ilfaijaitjuivre la Conti" 
nusLtïon de Guillaume de Tyr avec cette Continuztion, y* ai donc 
ajjigni au document une date moyenne^ très voiftne de celle aEmoul^ 
fans pourtant me dijftmuler tout ce qiielle offre de difcutable. 

Au moment où Je rédigeait la table du volume déjà entièrement 
tiréy notre confrère^ M. Paul Meyer^ que f avais prié d'exa" 
miner à Cheltenbam^ dans la bibliothèque de feu Sir Thomas 
PhilippSy un manufcrit que^ diaprés le titre très fommaire du 
catalogue imprimé^ je penfais rCetre qu*une lifle relativement 
moderne des fanSfuaires privilégiés de la Terre-Sainte^ ayant 
conjiaté qv!il contenait^ au contraire^ un texte intérejfant là pro- 
bablement ancien^je me fuis emprefsé de le faire copier. C était 
une féconde rédaéiion^ Jenjiblement différente des Pèlerinages 
por aler en lerufalem : elle a été imprimée de façon à itre 
inférée à la fuite. 

J* avoue qu*il nteji impofjible de déterminer^ étant donné la 
conjfufeon des fynchronifmes que tune ^ P autre foumi£ent — 
quelle eji la plus ancienne des deux. Je ferai remarquer feule^ 
ment que celle de Cheltenbam eJi de beaucoup la plus importante 
par la nouveauté des renfeignements qu elle fournit. 



Manuscrits. — i. Paris^ Bibl. Nat.^ fr. 9082 (anc. 
Supp.fr. 104, Noailles)y vél.y XIII* f.^ »»":/»i ^ 343 ^-345 a. 

2. A/., fr. 9060 (anc. Supp. fr. 2503 9«. — Dom Berthe- 
reaUy W recueil, /JT, i^, pap.^ XVIII* f.^ in-f.^ ff. 427- 
430. — Copie du précédent. 

3. Vienne^ Bibl. Imp. R.y 2590 (Eug.^f. 122^, vél.yXIV*fy 

'^":/*ï ff' 96 «1-99 *• 

4. Cheltenhamy 6664, vél. XIV e f.y in-f^ f. 35 W/. 
Edition. — AP* de Vogûé^ Les églifes de la Terre Sainte 

(Parisy Didron, 1860, in'^)y pp. 444-451 \cod. l]*. 

I Le mf. de Vienne donne/ efl dernier chapitre), de nombreux 

au lieu dtfui et qui reporterait à palTagei empruntés au texte de 

la période 1151-1165. 1261 dont je parlerai plus loin: 

a M. le marquis de Vogué a il s'eft fervi pour ces emprunts 

ajouté à notre texte, en les impri- des mmflT. Paris, B. Nat., fr. 

mant en italiques (fauf pour le 1815, 11495 & 14109. 
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[Le UxU a iû conJHtui iaprh deux des manujcrits cites plus 
hautj les n^ l W 3, defignis dans les variantes par les lettres 
P eff V ; // »*» 2, copie dun"" l^ a naturellement été laifse de 
cote. Les deux manujcrits utilifesy dûs h un copifte français^ fe 
complètent mutuellement ; il eft à remarquer cependant que V 
femble plus allonge dans certains pajfages, 

^uant à la redaéiion ajoutée d'après le mf. unique de Chel- 
tenbansy on remarquera qu'elle diffère furtout du premier Uxte 
par Tordre des paragraphes; la numérotation des paragraphes 
du premier texte que nous avons mife entre parenthèjes en tête 
de chacun des paragraphes du fécond^ facilitera la comparaifonJ] 

VII 
PHIUPPE MOUSKËT. 

Lorfqu*au milieu du XII f fiècle^ Philippe Moujket écrivit 
fa grande bijioire univerfelle rimke ^ qu'il en vint à raconter 
les gejles de Charlemagne^ il admit^ fans hejiter^ comme hifïo- 
rique la Hgende du voyage du grand empereur en Terre^Sainte, 
Cette légende^ on le fait < , était double: fuivant les uni, le voyage 
avait été celui d'un pèlerin pacifique^ fuivant les autres^, d'un 
croiji victorieux. La Relatio quomodo Carolus attulerit 
clavum réfumait cette féconde forme^ & la Chanfon du 
voyage à Jérufalem repréfentait la première, Moujket fuivit 
ili? Relatio ^ la développa dans les vers 10022-11500 de fon 
poème ; mais il devait connaître aujji la Chanfon. Car^ tandis 
que la Relatio ne contient aucun renfeignement géographique fur 
la Terre^Sainte^ Moujket^ à Fimitation de la Chanfon, qui 
nous offre^ au contraire^ le long pajjage defcriptif publié ici 
fous le n^ /, voulut enrichir fon récit d'une abondante nomen- 
clature des Lieux-Saints de PaleJHne. 

M* de Reiffenberg^ Féditeur de Moujket^ avait cherché en 
vain à quelle Jource le poète avait puife les renfeignements qu'il 
nous donne fur ce fujet fpéciaL Comme il ne fort pasy malgré la 
longueur de fes développements^ des données les plus banales ^ 
les plus vulgaires^ il ^, en effets prefque impojfible de dire ou 
il a emprunté fa fcience. Bède^ ou FrételluSy ou vingt autres ont 
pu la lui fournir, ye ferais porté à croire cependant qu'il a eu 

I V. plus haut, p. xj 8c Arch. de tO. L.f 1» pp. 11-16. 
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entre Us mains (5f a fuivi^ au moins dans la première partie de 
fon récit, le texte géographique populaire de la première croifade^ 
le petit traité qui accompagne fi Jouvent dans les manufcrits^foit 
les Gefta, foit Tudebode, /oit Robert-le-Moine^ ^ qui a été 
tant de fois traduit en français : FInnominatus /, qui débute 
par les mots : c Si quis ab occidentalibus partibus lie. ' > 

Manuscrit & édition. — Le poème de Moujket là par^ 
tant le pajfage que nous lui avons emprunté rCa été publié quune 
Jois, par le baron de Reiffenberg,, ^ après le manufcrit de Paris^ 
B, Naty/r» 4963 faru, 9634,0/. 244), vél., Xllffiècle^ in-foLy 
fous le titre de Chronique rimée de Philippe Mouflces 
(Bruxelles^ 1836-1838, 2 v. in-^J. Coll. des chr. belges, 
/. II ^ IF. — Notre texte occupe les vers 10466-11060 du 
poème^ les ff. 68 c-72 b du manufcrit là les pp. 406-427 
de Fédition. 

[Le manufcrit de Philippe Moujket étant unique^ on iejl 
contenté de corriger ici le texte de Reiffènberg^ dont la le&ure 
laiffe à défirer^ de le pon^uer (ff de F accentuer régulièrement] 



VIII 

MATTHIEU PARIS, 

Quelques-uns des manufcrits de Matthieu Paris font accom- 
pagnes de cartes intéreffantes^ au nombre defquelles figure au 
premier rang un Itinéraire de Londres à J érufalem, chargé 
de légendes françaifes détaillées. Ce monument curieux de la 
cartographie du Moyen- Age fera reproduit avec exaSiitude dans 
le recueil iconographique que prépare la Société de F Orient 
Latin» 

Mais fans attendre F époque, probablement encore éloignée, où 
ce recueil verra le jour, il pouvait être utile de publier les 
légendes de la partie orientale de /'Itinéraire, d'autant plus que 
ces légendes, dans le foi-difant fac-fimU quen a donné Jomard, 
font abfolument illifibles, 

1 Publié par Tobler à U fuite 1865, m- ii), pp. 113-116. 
de fon Thcodericua (S. Gall, 
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Ceft vers le msEeu du XII f fiicle l^ probablement au temps 
des projets de croifade^ fans cejje difftres^ de Henri IIIétAngle- 
terre^ que /'Itinéraire a dû être dejjine ùfillufirè de/es légendes, 
Sr Frederik Madden a émis f opinion ' que trace ^commentaires 
font de la main mime de Matthieu Paris : cette attribution a ite 
vivement contejiee en Angleterre tff ne parait plus trouver de 
défenfeurs^. Il ejl permis cependant de penfer que fi le moine de 
Saint" Jlban n*a point tracé de fa main /'Itinéraire, // a pu 
rédiger lui-même le texte des légendes^ qui auront été enfuite 
copiées fur la carte^ par un arti/ie de projfejjion. 

Makuscrits. — Première rédaélion. i. Londres^ Brit, 
Muf, King's libr., 14 C VH, vél., XlII^fy in-f, # 2 a-s a 
for V couleurs) • 

2. Id.^ Lanfdowne 253, pap.^ XVI' f^ in-f.^ff. 228-231. 
— Deffm à la plume de la main de Camden. 

Deuxième rédaHion. 3. Cambridge,^ Corpus ChrijHColLjXFI^ 
viLj XIII* f^ ^-fjf. 5 (couleurs). 

4. Id., XXVh véL, XIII* f/f 3b (couleurs). 

5. Londres, Brit. Muf, Cotton, Tiber. E VI, w/., XIII* f, 
f. 2 (couleurs). — Br&fe, illifible 3 . 

Edition. — Jomard, Monuments de la géographie 
(Paris, Dupratffans date, gr. in-f.; figures 8 £^9^. Détejlable 
lithographie d'après le cod. 1 4 . 

[Les quatre manufcrits qui ontfervi à conJHtuer ce texte (on 
a laifsé de coté le dernier, le »® 5, incomplet £îf illifible) fe 
divifent tout naturellement en deux familles bien difiinâles. La 
première, compofée des mff. Â (îf B, offre généralement un texte 
plus court, ou tes expre (fions latines fe rencontrent fréquemment; 
la féconde (mff C ^D^ préfente un texte plus développé, to 
certaines particularités qui lut font propres la difiinguent nette- 
ment de F autre (voy., par exemple, le commencement du para- 
graphe VIII qui, dans C & D, fe confond avec le para- 
graphe V). 

1 Préfiice à YISfl. msMor de Ma- tient que la première partie de 

thieu Paris (Lond., 1866, iii-8), Vlûnéraire de Londres à Rome, 

t. ly p. xiviîj. 4 D'après le même mC, le corn- 

% Th. Duffîis Hardy, CaUd. rf mencement de Vltinérûire (de 

tke mat ffBriûJh hifl^ m, p. 1 34. Londres à Douvres) a été publié 

3 Un fizlème manufcrît, Cot- dans Gough, Brit, topogn^ky 

ton Nero D. Ly f. i8a b^ ne con- (Lond., 1780, 1, pi. VU, fig. x). 
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Lis deux famlles tCont cependant pas {ajfe% grandes diffi- 
renées entre elles pour qu*on puijfe fuppofer que F une f oit plus 
ancienne que F autre ; elles nous femblent toutes deux provenir 
iun original commun^ écrit peut-être tout {abord en latin; leur 
diverfite ferait donc due aux changements apportes au texte 
primitif par des rédaSleurs différents. Cefl pour cette raifon 
que les deux textes ont été imprimés en regard (5f non à la fuite 
l'un de r autre; ils fe complètent^ du refîe^ là s* expliquent mu-- 
tuellement. La comparaifon des deux familles facilite fouvent 
l'intelligence de certains paffages^ déformis par la phonétique i3 
l'orthographe anglo-normandes,] 

IX 

VERACLES-ROTHEUN. 

Des foixante-quinze manufcrits aujourd'hui connus qui ren- 
ferment la traduction ou la continuation de Guillaume de Tyr^ 
fei%e forment la IV^ claffe de ces manufcrits (Traduction l3 
continuation^ dite de Rothelin^y allant jufqu' en 1261^. De ces 
feize^ douze font débuter la continuation par le texte géogra- 
phique dont je vais m' occuper » . Ce texte n'exifte dans aucun 
autre des manufcrits de /'Eracles. Cefl donc certainement en 
1261 qu'il a été introduit dans la grande hifioire françaife 
d'Outremer^ W cette introduâiion n'a pas été faite de toutes 
pièces là fans changements^ de façon à nous forcer à chercher 
pour ce morceau une date f pédale là plus ancienne de rédaction. 
Il contient^ en effets une partie qui n'efl certainement pas origi- 
nale: or^ cette parue a été mife à jour par le compilateur to 
porte les traces nombreufes d'un rajeuniffement auquel l'on ne 
faurait donner d'autre date de rédaction que celle de Pceuvre 
entière de 1261. 

M. de Mas Latrie^ dans f on excellent travail fur les manuf- 
crits ^Eracles, a donné fur la continuation de Rothelin tous 
les renfeignements défirables 3 ; fy renvoie le leReur. J'infifîerai 
feulement fur ce point que la compilation a été faite en France^ 

I Ainfi nommée à caufe du pp. «50-151. 

principal mf. qui la contient, le 3 Efai de clajl^, des cemtim, de 

ît, aoSjy venant de Rothelin. GuiU, de Tjr^ à la fuite de la 

% Voir Arçh. de 1*0 ^ L^ l^ Chronique d^Ernoul, pp. 531-546. 
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l^f ajouterai que le morceau géographique qui nous occupe iCeJi 
point le feul horsHp œuvre qu*elle renferme^ trois autres opuf- 
cules inûrejfants ayant été introduits aujji dans le récit > £5 
remaniés comme le notre à cette intention. 

La defcripùon des Saints^Lieux^ qui occupe le commencement 
(ché II-XI) de la continuation de RotheHn^ Je compofe de deux 
parties, La première rCeJi que la reproduRion^ mije à jour * y 
comme je viens de le dire^ de /'Efhit de la Citez de léru- 
falem, ctEmouL La féconde doit être auJJi le remaniement 
dtun texte plus ancien. Ce texte — laûn ou français,^ nous Figno- 
rons — mais aujourcFhui perdu^ était une revue de la Terre^ 
Sainte analogue dans fa /orme générale aux Pelerinaiges por 
aler en lerufalem. Le continuateur anonyme de Guillaume 
de Tyr décrit^ en effets dans cette féconde partie^ les mêmes 
lieux & les mêmes fanSfuaires que notre texte n^ FI^ mais avec 
plus de détails ^ dans un ordre différent. 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibi Nat,y fr. 2825 (anc. 
8404;, vél.y XIV, f y in-f^ff. 310 kâf 

1. Id.y fr. 9061 (anc, Supp.fr. 25039*, Dom Berthereau^ 
j^ Recueil, IX, 2;, pap., XFIIIefyff 17 l^f 

3. Id.,fr. 9083 (anc. Supp.fr. 23 1 1, RotbelinJ^ vé/., XlV^f., 
in-fyjff. 302 kàf. 

4. Id.y fr. 22495 (anc. Sorb. 383^, véL^XIVef, in-f, 
#271 Çff/. 

5. Id.,fr. 22497 (anc. La Valltère 10^, vil., XlVef, in-f., 

# 153 ^f- 

6. Id.j fr. 24209 (anc. Sorb. 387^, vél., XIV' f^^ in-f, 

ff 304 ^/. 

7. Partsy Bibl. Didot, vil., XIV, f, in-f^ff. 292 €ff/. 

8. Lyon^Jcadémieig (anc. y^^-J^l^JdamoliJy vil., XV* f-, 
in^f.,ff. 289 ^f 



1 La Frefhkûe Agap^ la veriîon 
frinçaife de la ReUaio patriarch^B 
ad bm, 111 Se un traité fur les pé- 
riU de la mer, le défert & le Nil. 
La première^ qui fe trouve dans 
6 mmflr.y forme les chap. XII- 
XIV (K. des kifi, occ. det cr,, II, 
pp. 5>5'5^o)9 ^ féconde 9 qui fe 
trouve dans 5 mmff.i Ice chap. 



XV-XVI (pp. 510-521); la troî- 
fième, les chap. XLV-LVIII (pp. 

57i-5«9)- 

2 On n*y retrouve plus le mé- 
lange du préfent Se de l'imparfiiit 
que j*ai fignalé dans Emoul : Toc- 
cupation des Lieux-Saints par les 
Sarrafins 7 eft toujours affirmée. 
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9. Bruxelles^ BibL roy.^ 9045, pap.y XV* /., m-f.^ ff. 342 

10. Id.y 949^-9493» «'^'•i ^^^V-^ w-^^ 377 £^/ 

11. j^^m/, Vatican^ Reg. Chrifi.^ 'J'^'J (anc. 691^, w/., 

12. 7«rw, Athenaum^ LU, 17 (Gallic. 86;, v^/., XV' f.^ 

»»-/»/• 3" ^Z- 

Editions. — A. Recueil des hift. des croifades, Lois, 

/. //, 1843,^^. 53 '"534 [^*^' ^]' 

B. 5c*«/2; (E.-G.J, Jérufalem (Berliny S. Scbropp^ 1845, 
tn-'Sjjpp, 107-115 [f^/. >/]. 

C. fVilSams, The holy cityf London^ J'-fV. Parker^ 1849, 
w-8^, /, d[^^., pp. 134-140 [éd. A] » . 

D. Recueil des hift. occ. des croifades, /. // ^1859;, 
pp. 490-515 [cod. 3, 4» 6, 8]*. 

E. A/" de Vogûé^ Eglifes de Terre-Sainte (Paris^ 1860, 
/«-4;, pp. 436-45 1 [f (^^. 1 , 4, 6] 3 . 

F. Guillaume de Tyr & fes continuateurs, éd. Paulin 
Paris (Paris, Didot, 1 879-1 880, 2 v$l. tn-Sjj t. Ily pp. 475- 
496 [cod. 7J4. 

[Le texte dont il eji ici queJHon eji à peu de chofe pris celui 
qui a été publié par F Académie des Infcriptions ^ Belles-Lettres 
& dont r édition eji déjignée ci-dejfus par la lettre D. Certaines 
carrelons de détail y ont cependant été introduites, grâce aux 
nouveaux éléments de critique fournis par les manufcrits que 
r Académie n avait point connus. Le texte académique, en effet^ 
a été conJHtué t après fix manufcrits; de ces Jix manufcrits, cinq 
ont été utilifes dans ce texte, ce font les manufcrits E, F, H, I, 
K, auxquels on a confervé les lettres que leur avait données le 



I Cette édition 8c les deux pré- 
cédentes ne donnent que la def- 
crîption de Jérufalem, & omettent 
celle des LL. SS. de Paleftine. 

% Les éditeurs du Recueil acad. 
fe font fervis auifî d'un mf. d'Er- 
noul, Eflat de la Cttex^ fr. 9086 , 
qui a donné les variantes C. 

3 M. de Vogué a remplacé la 
fin du texte par notre n» VI, en y 
ajoutant quelques paiTages de 



cette fin, empruntés aux mmiT. i, 
4, 6. 

4 La première partie du texte 
{Defcriptùm de Jérufalem) a été 
traduite en anglais par T. Bar- 
clay, The city tf ihe gréai king 
(L., 1857, în-8), p. 368-377, & en 
allemand par G. Rofen, Jérufa- 
lem zur Zeit der Kreuxfahrer 
{WocheM, d, Johamu. - Ordens 
BaUty Brandewh.y 1 8 6 7, pp . 7 9-94)- 
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iinuer i£Uur^ On a rejiti au copitraire U mf. C de tAca-- 
dimiiy qui contUnif nm pas la ridaâHon voulue^ mais U texte 
^Em&ul. pliant aux- autres manufcrits^ auxquels ont tû attri*- 
htkes Us lettres A, B, C (nouveau)^ D, G, J, ils Jmtt ah/olu- 
ment nouveaux. Autant que faire Je pouvait^ les onze manuf- 
crits parmi lefquels on ne compte pas le n^ 2 qui eji une copie^ 
ont eu groupes par familles.'] 



CHEMINS ET PELERINAGES DE U TERRE SAINTE 

Le texte publie fous ce titre aurait pu être joint au »® ^7, 
avec lequel il a une parenté indifcutable. Les Lieux^Saints y 
font décrits dans le mime ordre^ quelquefois dans les mimes 
termes. Ilefï également aufjji difficile à dater que les Pelerinaiges 
por aler en lerufalem: nous retrouvons, en effet, ici les 
fpicbronifmes contradictoires que nous a offerts ce dernier docu- 
ment; il y a mime une difficulté de plus; car Fauteur parle 
tAthBt comme fC étant plus en la poffeffton des Templiers " , affcr- 
ûon inadmiffible, puifque ce château ne fut pris que le "^o juillet 
1291, c*eft~à-dire deux mois ^ demi après la chute et Acre (1% 
mai) qui nous efi donné, dans le texte, comme encore occupé par 
les Latins, 

Il fi y avait donc aucune raifon bien décifive pour ne point le 
réunir au n® FI, l^ fi nous F en avons feparé, c* efi que, et abord, 
il in diff^e, à chaque inftant,par les détails, ou nouveaux, ou plus 
abondants, qu*il donne fur les lieux décrits, puis parce que fa 
féconde rédaOion, beaucoup plus voifine de la première que les 
Pelerinaiges por aler en lerufalem, rC offre plus les deux fyn- 
cbrcnifmes embarraffimts des moines de Ste-Marie Latine là de 
la maifon de t Hôpital à Jérufalem. Négligeant donc le mot 
relaûfà Atblit(mot que corrige d^ ailleurs la deuxième rédaction), 
nous avons placé la compoStion, fans fixer iP ailleurs une date 
minima précife, avant tannée 1265, époque où Arfuf b 
Ckfaréi tombèrent au pouvoir des Infidèles. Cette date, pour la 
féconde rUaSHon, pourrait mime itre augmenûe de trois ans; car 
ulk^ ne fait pbis de Jaffes, comme la première^ la réfidence 
et un comte*, (^ ton fait que ^affa tomba le 7 mars 1268. 

1 « Lequel chmftîet^d« la mi^ « N. f» p. 192. 
foD douTeiBplet (N.ft^p. 180). 
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Les environs de cette dernière année pour la deuxième rédac- 
tion de notre texte^ le milieu du treizième fiècle^f pour la première^, 
me paraijfent donc les époques approximatives où fut compoji ce 
double document^ dont Fauteur ou les auteurs durent prendre le 
cadre tout fait que leur offraient les Pelerinaiges por aler en 
lerufalem, en y inférant leurs propres renfeiptements. 

Manuscrits. — Première ridaéiion. Rome^ Vatic, 3136, 
vél.^ XIV' f^ in-S^ff. 19-25 « . 

Seconde rédaétion, Cambridge^ Univerfity^ Gg VI, 28, w/., 
XV* f^ in-^ff. 52a-S7a. 

[Différentes par la date^ les deux rédaâfions le font aufp par 
la langue; la première efî t œuvre et un copifîe provençal^ la 
féconde provient d*un copifie anglais. A travers les déformations 
dues à ces deux influences, qui n'ont fait que changer fuperfi- 
ciellement la phyftonomie de la verfion primitive, il efî toutefois 
facile de reconnaître un texte original purement français,] 



XI 

VOYAGE DES POLO. 

Sans rintèrît qui s* attache au nom du grand voyageur vini^ 
tien, ^ aufji fans le dèftr de ne rien omettre dans la ferie de 
nos textes géographiques, furtout les plus anciens, nous aurions 
pu négliger ce fragment du livre de Marco Polo. Il n'a, en 
effet, qu'une importance bien refîreinte pour la Terre-Sainte ^, 
en particulier, ne f aurait donner Heu ici à aucune obfervation, 
la que/Hon de ridaéîion & d'originalité ne foulevant aucune 
diff culte qui n'ait été depuis longtemps réfolue par les commen- 
tateurs innombrables de Marco Polo. 

Je ne ferai qu'une remarque, portant fur un point toutfpécial: 
la date de 1269, donnée feulement par un des manufcrits de la 
rédaction de Thibaut de Cépoy, pour le premier fijour à Acre 
des Polo ^ leur rencontre avec Tedaldo Vifconti, qui allait être 

I Noua en devons indication le Roubc. 
à notre confrère, M. J. DeUfille 
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élu pape éprendre U nom de Grégoire X^ date préférée par 
tous les éditeurs à celles évidemment erronées de RuJHcien de 
Pife (i 260, p, 209^ l^ des huit autres manufcrits de Thibaut de 
Cépoy ^1250 ^ 1260, p. 221, var. iijj neji pas hors de 
toute difcujjion, M. G. Tononi^ arcbipretre de Plaifance^ qui 
prépare une hi/ioire ^ une édition des ouvres de Grégoire X^ me 
fait remarquer que les chroniqueurs ne placent le départ de 
Tedaldo pour la Terre-Sainte qu'après celui de f. Louis pour 
Tunis fl juillet 1270^, l^ que^ £ après un a£fe du Tréfor des 
Chartes', Tedaldo était encore à Paris le 28 décembre 1269. 
Il faudrait donc probablement dater de 1 27 1 U premier ^ le 
deuxième fejour des Polo à Acre^ ^ les placer tous deux entre 
le 9 mai^ époque de F arrivée en Terre^Sainte ^Edouard et An^- 
gUterre^ — avec lequel^ fuivant /'Eracles ^ , aborda Tedaldo 
— &f i!f 18 novembre j date du départ du nouveau pape pour 
rOccident. 

Première rédaction (Rufticien de Pife). 

Manuscrits. — i. Paris^ Bibl. Nat.^ fr. 11 16 (anc, 
7367;, w/., XIV' f^ in-f.^ff. 4b.7a. 

Edition. — Recueil de voy. & de mémoires, pubL par 
la Soc. roy. de géographie^ t. I ^1824, m-4^, pp. 1-9 [cod. ij. 

Seconde rédaction (Thibaut de Cépoy). 

Manuscrits. — 2. Paris^ Bibl. Nat.j fr. 2810 fane. 
8392;, vél., XIF' f, in-f, f I ^fuiv. 

3. Id.jf. 5631 fane. 10260^1, wA, XIV* f.^ in-^ f. ^ l^f. 

4. > > 5649 ( > 10270^1, > XV* f.^ » » 6 » 

5. > Nouv.acq.fr. 1880, pap.^ XVI* f.^ > > i > 

6. Berne^ 125, w/., XIV' f^ i^'A^f 4 ^f 

7. Bruxelles^ 93^9) vél.j XIII' f. y in-^f. I l^f. 

8. Londresj Muf. Brit.j Reg. 19 2^ I, vél.^* XiVfj w-4, 

9. Oxfordj Bodl. 264, vél.y XIV' f^ in-^f. 21% ^ f 
10. Stockholm^ Bibl. roy.j Fr. 37, vél.<, XIII' jC, in-^f l l^f. 3 

1 Arch, di Fr.f T, 456, n® aS**. vient d'être exécutée par les foins 

2 L. XXXIV, ch. V (H. occ, dis de M. le baron de Nordenikjôld 
rr.) II, p. 449). qui a bien voulu nous en commu- 

3 Une héliographie de ce toi. niquer les premiers feuillets. 
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Li manufcrit: 

11. Rome^ Fatic.^ Ottobmi 2207, vi/., XIV* J.^ in-fij 
m cmùent pas le voyage en Syrie. . 

Les manujcrits : 

12. Londres^ Egerton 21 76, v$L^ 

13. Stockholm^ BihL roy.<, Fr, 38, w/., XV* J.^ m-4, 

ne font que des retraduâions françaifes de la verjion latine du 
livre de Marco Polo. 
Le manufcrit: 

14. Paris^ Arfenaly 351 1 (anc. H. fr, 20^, vil.^ XV* f .y 
in-foL^ offre une tout autre ridaâfion^ complètement rajeunie bf 
œuvre d'un copijle JpeciaL 

Edition. — Le livre de Marco Polo, pubL par G. Pau- 
thier f Paris j Didot^ 1865^ 2 vol. m-8^, t. /, pp. 20 ^f. [cod. 

^ 3» 4]- 

[Pautbier a démontre que le livre de Marco Polo a tout 
Sabord été rédigé par RuJHcien de Pife^ dans une langue impré~ 
gnée de formes italiennes] c^efi cette rédaâiion qu'on a ici publiée 
la première^ en refpeâiant les fautes de toute nature qu'elle 
renferme. 

La féconde rédaStion^ vraifemblablement revijle par Marco 
Polo lui-même ^ de/linée^ a après le prologue^ à Thibault de 
Cépoyy offre un texte de beaucoup meilleur là plus fur. Ce texte^ 
confïitué à nouveau Câpres neuf manufcrits^ dont trois feulement 
étaient connus de Pauthier^ efî tout h fait différent du texte du 
premier éditeur là lui efi aufji fupérieur^ 

XII 

PELRINAGES ET PARDOUNS DE ACRE. 

Voici encore un texte dont la première partie efi rédigée fur 
le même plan que les n^ VI là JT, &f, comme euxj voifin de la 
deuxième partie du fragment géographique que nous avons em- 
prunté à /'Eracles-Rothelin. Encore plus eoncife que les pre- 
miersj elle n offre point de fynchronifmes qui permettent cTen 
fixer approximativement la date. Heureufement que P auteur ^ 
aux dix paragraphes dans lef quels font brièvement décrits Us 
Saints-Lieux^ tels que nous les énumèrent les Pelerinaiges por 
aler en lerufalem ^ les Chemins & pelerinageS) en ajoute 
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trois autres qui lui fmt propres. Or^ dans lefecmd^ , qui contient 
une liJU unique & infiniment prtcieufe des Jan&umres i Acre^ 
nous trouvons mentionne rhopital de St^Martin des Bretons,^ 
dont on connaît parfaitement les origines^ ^qui fut fondé exaâfe" 
ment le 29 août 1254^. Mais ce rfeji là qu^une date minima 
qu* il convient de faire def cendre de plujieurs années^ le nombre 
des pèlerinages enumeris dans Acre feulement fuppofant cette 
ville arrivée à un degré de profpirite qu^elU n* atteignit que 
quelques années avant fa chute. 

Manuscrit. — Londres^ Brit. Mufj HarL 2253, véLj 
XIV' f. y n^fyff. 68b-7ob. 

[Ce texte offre unfpécimen nouveau du dialecte anglo^normand 
au XII f ou XlV^fiècle, Nous y retrouvons^en effets la confufion 
des conjugaifons iff des cas de la déclinaifon^ des formes comme 
mount pour mont, tounbe pour tombe ^r., la réfolution de 
lé en é ^c,j autant de phénomènes Hnguijliques intirejpmts à 
confiaterJ] 

XIII 

U DEFISB DES CHEMINS DE SABTLONE. 

Notre confrère^ M. Charles Schefer^ a préparé^ fur ce texte 
important^ un mémoire étendu qui va paraître au tome II des 
Archives de l'Orient Latin : je me bornerai donc ici à de 
courtes obfervations. 

La Devife ne rentre pas précifement dans les limites géogra^ 
pbiques tracées è nos volumes : ce mémoire miHtaircj adrefsé en 
Occidenty par f ordre de St^Jean^ pour une defcente en Egypte^ 
donne cT abord le relevé des forces dont difpofent les Infidèles^ 
puis décrit avec détails les diverfes routes par lefquelles on peut 
pénétrer jufqu* au Caire. Il devrait donc être plutôt rangé parmi 
les projets de croifade. Nous r avons pourtant admis dans le 
préfent ^olumcj iT abord en raifon de fon importances^ puis parce 
qJil embrajfe une région qui futj au XIP & au XII f jiècUy 

1 N. 13, pp. 235-236. Tille le Roufac {Arckhies de tO. 

2 V. Titres Je PHêpitat dts I., I, pp. 423*433). 
Breiom d^Acre^ publ. par J. Delà- 
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U tbiâtre friquent des guerres entre les fultans d Egypte ^ les 
Latinsj &f qu'il ejï curieux de conjiater quels renfeignements ces 
derniers pouvaient avoir fur ce pays. 

M. Schefer montrera^ par la comparai/on avec les fources 
arabesy quelle était Pexaâitude de ces renfeignements^ qui fup- 
pofent chez l'auteur anonyme du Mémoire la connaijfance^ 
non feulement des chofes dont il parU^ mais encore de la langue 
turque. 

Je ne f aurais affirmer pojitivement que la Devifc ait été 
écrite originairement en français : une longue rubrique latine qui 
la précède^ dans une des copies que nous en avons^ me fait 
craindre qu'elle n'ait ete écrite étahord^ ou tout au moins fimulta- 
némenty en latin : en tout cas^ je n'en ai pu retrouver l' original* 

^uant à la date à laquelle elle a été rédigée^ il efï extrême- 
ment facile de la précifer : les Latins^ en effets n'avaient pas 
encore perdu Acre ^1291^, car^ fans cela^ cette ville qui futy 
aufjitot après la prife^ pourvue d'un émir^ lieutenant du fultan 
du Caire<i figurerait au nombre des chefs-lieux de gouvernement 
énumérés par /sDevife. Celle-ci comprend^ au contraire^ Tripoli^ 
qui tomba aux mains des Sarrafins le 26 avril 1 289 : c'efi donc 
entre cette date ^ le iS mai 1291, qiu le mémoire a été rédigé 
y expédié en Europe^ probablement pour déterminer l'envoi de 
fecours dont Acre^ de plus en plus menacée^ éprouvait le befoin 
le plus urgent. 

Manuscrits. — i. Paris^ BibL Nat.^ Lat. 7470, véL^ 
XIV' f y in-f^f 1633-1723, 

2. Id.^ BibL Ste-Genev.j E. l. 28, vél., XIV' f^ in-^ 
/I43b-I47d. 

3. Beme^ iSOj pap.y XV' fj in-fjf 74b-78b. 
Edition. — Sinner^ Catal. cod. mmiT. bibliothecx Ber- 

neniis (Beme^ ^77^1 /«-8y/, /. //, pp> 319-329 (fragment^ 
chap. l'VI)^ [cod, 3]. 

[Ce textej établi d'une façon critique d'après les trois feuls 
manufcrits connus^ efi écrit en bon français du XIIP jiécle; 
aucune autre raifon que celle qui a été énoncée plus haut^ ne 
[aurait être invoquée en faveur de l'originalité latine de ce 
morceau important] 
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LES CASAUS DE SUR. 

Nous avons rejeté à la fin du volume cette puce^ dont il eji 
impojfthle de fixer la date precife. Elle eJi pojîerieure à la perte 
du Saphet (20 juillet 1266^ à antérieure à la mort ^1283^ du 
dernier prince de Tyr^ qui ait régné effeStivement dans cette 
ville. Ci prince^ J^o^ de Montfort^ avait laifsé une veuvcj 
Marguerite^ fœur de Henri IIj roi de Chypre^ qui conclut en 
1285 un traité j plujieurs fois publié > , avec le fultan Mélik el- 
Manfour, Or^ ce traité eji dejiiné précifement à ajfurer h la 
princejfe la pojfeffion des dix cafaus qu*énumère notre aâfej débris 
que le fultan daignait lui laijfer^ après s^etre emparé du rejie de 
la principauté. 

Manuscrits. — i W 2. Venife^ Arcb. di flato^ Rcgiftri 
dci patti, I^f. 182, //,/ 24. 

^^4. Vienne^ Arch> Imp.^ Liber paâorum, /, 279, //, 29. 
DiTioN. — Urkunden zur Handelsgefchichte Vene- 
dïgsyéd. Tafel ^ Tbomasj t. III (rtenney 1857, «1-8;,^^. 398- 
400 [cod. 3-4]. 

[Texte italianift d*une phonétique incertaine (ff d*un fens 
quelquefois douteux.] 

I BibiiotA, des croifadts^ t. IV allem.); Makrm, ^. desfviUms 

(1829), PP* 558-560 (en français); d'Egypte^ tr. Quatremèrc (1837), 

Wilken , Gefch, der Kreuxa^^ t. Il, I, p. 173,* cf. p. 216. 
t. VII9 1832, app.ypp. 14-16 (en 
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LES Soilff^TS LIEUX 
d'apu» la 

CHANSON DU VOYAGE DE CHARLEMAGNE 

A JERUSALEM 

[vers i07f] 



MANUSCRIT: 

Londres, Brit Mufeum, King's Libr. i6 E. VUI (vél., XII1« f.» in-8), 
ff. i)a b-i)5 a. 



EDITIONS: 

CharUmagney an anglo-fazon poème, éd. Fr. Michel (Lond., 1836, iiv-ia), 
pp. 5-11. 

Karîs d. Grojfin Reife nach JerufaUmy heraufg. von Ed. Kofchwitz 
(Heilbronn, 1880, in-ia), pp. 51-57. 



LES SAINTS LIEUX 

d'aprei la 

CH&it^OiNiW V0ra4GE VE CHot^é^c4Gff^E 

A JERUSALEM 

* « • 

[Tectc de H. Kolchwiu, nrn pu M. G. Parâ.] 



^ L tiffirtnt di France t Burguigne gutrprtnt, 
E Loheregnc travtrjmt, Baiviere t Hungerie, 
1 Lti Tura I il» Pcrfânz < £(/« gtnt hait-, 
La grant ewt dtlfium pafsirtnt à Lalice. 
Qitvalcbtt Ptmptrirt tris far mi eruhi partie 
Les hùs tf lei/artK, i fimt entrez en Grice, 
Let pM e /» muntaignes virent en Romaïue, 
£ brochent à ta tere k Dem receut martirity 
f'Mm/ Jenilâlem, une dtet anthe. 
lÀjun f» heb e etert^ beritrgu uni purprifei, 
E vimtnt al muflier i lur affrendt i uni mife i 
As btrktrgts repairent Utfiira eumpagnies. 

Muh *ft genz li prefemt que ti rài Qtarlt i tffret 
Entrât en un muflier de marbre peint à valu. 
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Lèensatim alur de Sainte Paternoftre. » 
Deus i chantai [la\ nujfi^fifirtni li apêftlig 
E lis duzi chaires ifunt tuUs uncore. 
La trezhne ejl enmi^ benfeielee e clofe. 
Cbarlefnaigne i entrai^ bien oui al cœr grantjeits 
Qum il vit la chaire^ iceU part ^aprêcet. 
lao Vemperere iafift^ un peut Je repofet^ 

Li duzi per as altres envirun li en cofte. K. p- 5* 

Ainz ififift alcuns hoem ne unkes puis uncere : 

Muhfu liez Charlimaigne de celé grant beàet' 

Fit de clères cobirs le mu/Her peinturetj 

De martirs e de virgenes e de granz majejiez^ 

E les curs de la lune e lesfefies anvelsj 

E les lavacres curre e les peifons par mer. 

Charles oui fier le vis^fi eut le chieflevet 

Uns Judeus i entrai^ ki bien Pout efguardet; f- >33 *• 

'30 Cum il vit Cbarlemaigne^ cumenfat à trembler : 

Tant oui fier le vifage^ ne Fûfat efguarder; 

Apoi que il ne chiet^fuiant ^en eft tumeZy 

Efi muntet d*ejlais tuz les marbrins degrez^ 

E vint al patriarche^ prift F en à aparler : 

f AleZyfircj al muflier pur ksfunz aprefler^ 

f Orendreit méfierai baptizier e lever. 

c Duze cuntes vi ore en cel muflier entrer^ 

< Avûtc els le trezime; une ne vififiurmez. 

c Par le men efcientrcj fo ejl nuifmes Deus : 
140 t Ile li duze apoftU vus vienent vifiter. > 

^uant tôt B patriarches^ fi J^en vait cunreer 

E oui mandetfes clers en albe la citet: 

Il les fiait reveflir e chapes afiubkr^ 

A grant procejpun en eft al rei alez. 

Vemperere le vit^ si^ft encuntre levez 

E out trait fun chapelj parfiunt lui at clinet^ 

Vunt fiei entrebaifierj nuveles demander. ^- p* 53 

E dift li patriarches : c Dunt eftes^fire^ nez f 
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f 



£1331». 



'^P-54 



« Unies mais ftofat hœm m ctft tmsfiisr aUrer^ 

€ Snt H cumofidai u m S ri ruvek 150 

€ Sfrfjjo ai nun Charles^ Ji fui de France nez : 

c Dy%e rris ai cunfuis par force ê par barmtt 

f Lrtrizime vris querre^ dunt ai rit parler. 

c Fmc en Jeruiâlem pur ramftit de DeUj 

c La cruiz e le fepulcre fui venux aûrer. > 

E diji U patriarches : c &re^ mult eftes ber / 

€ Sis as en la chaire ù fift meifmes Deus : 

c jtes nun Charlemaignes fur tuz reis curumz. > 

E diJi li emperire: c One cenz merciz de Deu / 

€ De vazfaintes reBques^fi vus plaiji^ me dunez 

f ^ue porterai en France qu*en vril enluminer. > 160 

Refpont E patriarches: c jf plentet en avre%. 

c Le hrazfaint Simeon aparmaines avrez / 

€ E le chieffaint Lazare vus ferai aporter^ 

€ Edel fancfaint EJlefne ii martir fa pur Deu. > 

Charlemmnes ten rentfaluz e anUfiez. 

E £ft U patriarches : c Ben avez efpleitiet 

^uant Deus veniftes querre^ ejbre vus en deit mielz. 

Durrm vus tels reliquesj meillurs rten at fuz ciel : 

Delfudarie Jefu que il oui enfun chief ijq 

Cum il fut al fepulcre e pofez e cukhieZj 

^uant yudeu le guardirent as efpees d^ acier; 

(jB tierzjum relevât^ fi cum il outprechietj 

E il vint as apo/lles pur els efleecier.) 

Et un des clous avrez que il eut en fun piet^ 

E la faiftU corune que Deus out enfun chief; 

Et avrez le caUce que il beneifquiet 

Vefcuele t argent vus durrai volenûers^ 

A pieres preciufeSy entailliee à or nùer; 

& avrez le cuUel que Deus tint al mangier^ ijo 

De la barbe faint Piere^ des chevols de fun chief. > 

Charlemmnes ten rentfaluz e ami/Nez : 

Tuz li cors S trejfailt de joie e de piieU 
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Ço £Jl li patriarches : t Bien vus eft avenut 
c Par le mai efcientre^ Deus vus i ai cunduiU 
€ Durrai vus ub reliques U/eruntgranz vertuz : 
c Del leytf ointe Marie dunt alaitat Jefuj 
€ Cumfut primes en tere entre nus defcenduzf 
€ De lafmnte cbemife qui ele out reveftuU > 

190 Ckarlemaims Pen rent anùJHez efaluz. 

Gl Efift aporterj e li reis les reçut 
Les reEques funt forz^ Deus ifaiigran% vertuz: 
Ihecjuit uns cuntrai%,fet anz out m Je mutj f- iH*- 

Tuit E os B cruij/irentj E mrfEJunt tendut; 
Orefaibfus en piez^ unkes plus fains ne fui. 
Or veit E patriarches Deus ifait granz vertuZj 
Toftfait le glas funer par la citet menut. 
Li reis fait faire fiertre^ unkes nùeldre nefut^ 
Delpbispn or ^Arabie / out mil mars funiut 

100 // la fait feiekr i force e à vertuz^ 

Agrant hendes JPargent la fait Ser menut^ 

Varcevejle Turpm cumandetjun cunduit K. p. 55 

CbarUmainesfut tiez e cil kifunt od lui. 

Quatre nuis fut E reis en Jerfalem la vile^ 
Il e li duze per^ la chiire cumpagnie, 
Demeinent grant bamage^ car Pemperère ejï riches i 
Cumencent un muftier qui' fi de (àinte Marie. 
Li hume de la tere la claiment Latanie, 
Car E language i vienent de treftute la vilcf 
aïo Ili vendent bir paEeSj lur teiles e lur Jirges^ 

Ojfie e canek^ peivre^ abres hones efpices^ 
E maintes bones herbes quejo ne vus f ai dire, 
Deus ejl uncore el ciel qufn voelt faire juJHfe. 

Vemperire de France i out tant demuretj 
Le patriarche prift^ fi Pen at apelet : 
c Fo/ire cungietj belfire^fi vus plaijtj me dunez ; 
c En France, à mun reialme m* en eftoet returner. 



VOYAGE DE CHARLEMA6NE. 



€ Pêfi at fuijù i^ifm^fi ai mult dtmmrtt, 
€ E ne fit mis hamagts quil part jo fui tumtz, 
€ Faites cent muh nceivrt 4for e tPargmt truffez. > «ao 
E ajï li patriarches: c Jà mar en parlerez. 
€ Tuz £ miens granz trefors vusfeit abandumz. 
€ Tant en prengent Franceis cum en vuUrunt porter^ 
£ il4bw c Mais pie de Sarazûis e paitns nus guardiz 

c Ki nus veeUnt diflruire e la crijlientet. > 

£ iiji li patriarches : c SavêZ iuntjo vus preif 
€ De Sarazins ieflruire^ ki nus unt en defpeiU 
K. p. 56 — Veluniers^ > fo dift CharUs^fi Pen plevitfafeit : 

c fe manderai mes bumeSj quant qu^en purrai aveir^ 
« Et irai en Efpaigne, ne purrat remanàr. > a^S^ 

Sfifi il pus encarcj bien en guardatfa feit^ 
^uant là fut mort RollanZj E duze per od fei. 

L*emper}re de France 1 oui tant demuret^ 
De fa muilEer li memhret que il at oit parler. 
Ore irat le rei querre qu'ele E oui loet: 
y à rCen prendrai mais fin trefifil Pavrat irovet 
La nuit kfait nuncier as Franceis, as oflels : 
Cum il Punt entendut^ ourent les coers mult liez : 
Al matin par fun Palhe^ quant lijurz lur apert^ 
Li mul e li fumier f unt guamit e truffet^ M» 

Et muntent li barun, el chemin funt entretj 
Vienent en Jerico, palmes prenent afez^ 
€ Ubree ! Deus die ! > crient e hait e cler. 
Li patriarches muntetfur un mul fujumetj 
Tant cum lijurz li duret Pat cunduit e guietg 
La nuit furent enfenble li barun as ofleli, 
Nule rien qu*il demandent ne lur efi demuret 
Al matin par fun Palbe, quant lijurs lur apert^ 
Remuntent li barun^ al chemin funt entret 
Li patriarches at Charlemaine apelet : «50 

f Voftre cungietj bels fire^fi vus plaift^ me dunez. > 



> 
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Et £ft li emftrin : « ^ cumant Damtu Dm. » 
ytiHt fti tnlrthm/uTy atanî/unt difivrtt 
Qtmalchtt Ptmptrir* adjun ruifit bameU 
Le$ rtliqius Junt fenty granz vtrtut, ifait Dtvs, 
ICil tu vitHtnt à twt n'en farùfftnt li gutt, 
Nt n'enaaUrmi avugU ne ftit renlumme^s 
Les CKHtrûix i redreceni t let mM% fiât parler. 

Qievakhet Petnperèri od fa ctunpaigne groHl, 
E pajfent let mmciltt e let puru if Abilant, 
La rxbe del Guitume f les plaines avant, 
firent Cunftantinoble, ww àlel vaillant. 
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II 



Tc4T%Ioi7(j:c4rS 



DE 



JERUSALEM ET D'ANTIOCHE 

[vers 1 1 80] 



MANUSCRIT: 



Berne, Bibl. publique, 590 (P. Daniel), XIII^ T., vél., ifV-8. 



PATRIARCATS 



D£ 



JE%iJSALEM ET UANTIOCHE 



* « ♦ 



£ 14a a, c 1 li patriarches de Ierusalem a foz lui : 

Ehron 

Udde 

^fcalone 
Uarcevefcliiez de Sur a foz lui : 

^cre 

Saiete 
ii4aa,c» Varuih 

Velinas 
L'arcevefcliiez de Cesaire a foz lui: 

Sebafte^ qui eft dite Samarie. 
L*arcevefchiez de Nazareth a foz lui : 

Tabarre. 

Li patriarches d*ÂNTl0CH£ a foz lui c & liiij yglifes 
cachedraux, & a fu(&agains : 
L'arcevefque de Tharse^ 
de RoEis, 

d'ÂLPHANE, 

de Crosople, & 
Le vefque 

de la Liche 
de GohrU 



1 2 PATRIARCAT» 

de Tortoufe 
de triple 
de Gibelet. 

[PATRIARCAT DE JÉRUSALEM.] 

En Taleftiney li premiers fieges : Cesaire MARTIME 
que Herodes redefia^ foz laquele func xix (ieges d'evef- 
chié: 

Dore 

^nripatriia 

Jamnias 

Q4ffur 

!?^cople 

Omis ' 

Sorti ^ 

Kayfas ' 

lerico 

c4paras ^ 

Taumeroie 

Cipon ' 

Efcomafon 

Effulion f 

Touxe 

Le Sault 

Conftamine. 
En Galilée, L fécond fiege : SticoPLE, c'eft à dire LE 
-Betsan ; mais cift fieges ert cranflarez à NAZARETH, foz ^' '** **' *' ' 
laquele funt ix evefchiez: 

Capiioile 

éUfirul 

Gariirom s 

a. Onus eft donné par la Notifia — c. RaJUuy Raphyas. — à. Rigium 
iatina (Itia. Hierof. lat. , 1, 3 3 9), ainfi Apatos, — e . Axotus Jppum. — f. Efti- 
quc les leçons fui vantes. — b,Sozucij, iion, — g. Gadarum, 
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Telon 

Guillaume 

Chricppus * 

Tetracoine * 

Tatarie 

Comane, 
li ticrz fieges en c4rrahe : La Pierre DU DÉSERT, 
foz laquele funt xij evefchiez : 

^uguftople 

o4rindine 

Karachy ce eft le Crac 

lerapel 

cUïenJidos 

Eluci ^ 

Zora 

Viroffe 

Temhacome 

Tanaphon ^ 

Le Saltum 

Irreélonton* . 
Li carz fieges eft en la Surie Sohal : BoUTERON, qui a 

ioz lui XXXV evefchiez : 
c4draffon 
Vyas 

cUfadavion 
lerqff^on 
!^eui 

Thilaielphie 
leraple 
Efuis 
à^aples 
Thiliple 
Fenufte 

a. FiUifippus.-^h. Titracomas. e. Saltum liratietm, 
— c. Ebêcis. — d. Mûmapfom, — 
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Venife 

Conftamine 

Temaconne 

Comogeros 

Comos 

Canis^ 

Commiffinali (ou Coimqfinalï) 

Deicon 

Comocoreatas 

Comifcapron 

Comfiuluanos 

Comifpirgoarethon 

Comijpe&is 

Comifaricon 

Comifnieélis ^ 

Climaftolis ' 

Keuifnion f. 14a 

Comifariotas 

Comiftraconos 

Comijvefiamos, 

Des fufTragains, la première, eft : 
Liie^ qui eft dite Saini larges 
laffes 
odfcalon 
Gaires 
cMerinas ^ 
Diolicanople 
Ebron, de novel evefchiez^ & eft apelée S. 

Abraham 
"Berjahie ' 
Dépits 

a. Comoftams. — b. Comis Nfotû, mas. — e. Bii^ibrm. 
' c. 0ma 4mU»iii, — 4. Af^- 



- ?-^ -=, 
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Li fecons fieges eft Tarsse, foz qui func v evefchiez : 

iMallos 

Tint ' 

Coriehos f- 143 ■» c- « 

Toieraie. 
U tierz fieges eft en o4rmeniej Edesse, qui eft dite 
Rouais^ foz qui func xj evefchiez : 

Virchi ^ 

Confiance 

Carran 

éMarcopU ' 

Vathnon 

Ciâmaron 

Venieria ^ 

Kerchifie ' 

Tapfaron 

Mhanice 

Calhanice f . 
Li cars fieges^ ApaME, foz qui en funt viij : 

Ephifaim 

Seleucoval 

Lariffe 

Vallane 

éMariant 

1{aphanie 

o4retufe i . 
Li chinquiefmes fieges^ Malbech, foz qui func viij 
evefchiez.- 

Heume^ * 

Sauron 

a. Thina, — b. Virthi, — c. Mot- qutnfia, — f. CaUmUos, — g. An- 
ctpoiij. — d. Tmfria, — e. J^Mr- thttfa. — h. Zntma. 
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Varvals 
T^ocefaire 
Tarn 
Orcimon 
Volichi 
EuropkL 
li (iftes (ieges, Buseltre " y foz qui en func xix : 
Ge/on 
Thiladelfe 
cdiraon 
iMiiraon 
^uftaion 
Veruendon ^ 
Zoroime 
Herri 
Uevi' 
Euftinif 
Confiance 
Taranhle 
Venife 
Conaathori 
cUfarmqfle ^ 
Thiliople 
f. 143 a, c. a Crifople 

T^ilon 
Loréi. 
Li fepdefmes (ieges en oérménie, AnavrASE, foz qui 
func ix evefchiez : 
Ephifainne 
Q4lixanire 
La petite Trinople 
Campifohle ' 

a Bùflra. — b Dilmtmdon, — e Camhrifqpolis» 
c TfevL — d Maximep9lis, — 
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Flavias 
7{ofos 
Caftavali 
Eguas 
Sijie. 
Li huiriefines fieges, [Seleucie] foz qui en func xxv : 
Clauiiople 
Diocefdre 
Oropi 

Valixandres 
Sevale 
Kelenderîs 
cAminori ' 
oinople ^ 
Lamas 

cAntioche la petite 
i^^phelie 

Selennifle 
Teapi ' 

Philadelphie la petite 
Trenople 
Germanicople 
iMohde 
Domeciople 
Sihidi 
Ginople ^ 
oidrafon 
éMilio ' 
If^ples. 
Li novifmes fieges, Damas, foz qui func x evefchiez : 
MU 

a Auemori. — b IttÊpoiis, — e MM. 
4, — d Gmtfolu, — 
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Taimpton ' 
La Liche 
Ewie 

Tarriiée ' 

Tianabû 

Karotée^ 

Hardani 

Sjrraqain. 

a P^mpwi. - b Rtmnra. — c Y^tmda. — d KaraOa. 
(Ici finit le muiulcrit; manquent la métropoiet X, XI, XII Se XIIL) 



III 



L'ESTAT DE LA CITÉ 



DE IHERUSALEM 



[v. 1187] 



MANUSCRITS: 



K. Paris, Bîbl. NaU, fr. 770, vél., XllI f., in-f., f. 348. 
L. • ■ > laao), » ■ • f. 40-4X* 

M. w • • 242io,pap.yXVf., » f. 56b-57b. 



VESTAl 



DE LA 



CITÉ DE IHERUSALEM 



Extrait 
de ÏEftoire d'outremer & de la naiffance Salehaiin. 



♦ * * 




Sion. 



M f^ 57 î". IK^^^SS ACHIÉS que la cité de Iherufalem n eft ore 

pas en cellui liu" ù elle efloit^ au tans 
que Ihelu Crift (u crucefiiés. La cités eftoit 
à celui tans four le éMont de Syon ; mais 
ore non il n'i a^ fors unejabeïe^ fans plus^ 
& eft apielée Sainte éMarie dou SMontde Syon. Et là, droit Ahhaytde Mmi 
XX li mouftiers eft^ fù li maifons ù Noftre Sires chena ' o 
fes defiples "^ , le loefdi Abfolu, & fift la fradion ' & 
la pâtre noftre. Auft / en celui ^ mouftier meifines * , & 
là, s aparut il à fes apoftles le iour ' k'il J refufcita de 
mort à vie ; êc* fa che k'il mouftra ^ à faine Thumas 
les plaies de fes mains & de fes pies "" & de fon coflé^ 
K f. 348 a. as odaves de Pafques, & li dift : ce Thumas met * cha 
f ton doit & (i croi en moi fermement ». Et là meïïmes 



a. ilf tel lieu comme. — h.KfM 
fil. — c. iT ceoa. — d. K^ Ai apof- 
tles. — e. Lie ikcrement. — f. Aufi 
m. d, L, — g, IS^M cel. — h. mcif* 



mes M. d, Kf M. — IL ior. — j. L 
que îL — k,8im.d.L. — 1. AT cou» 
L que il moftn. — m. £ de fes pies 
& de fes mains. — n. L» M boute« 



24 l'estat de la cité 

s'aparuc il à Tes apofUes le iour ' de rAflencion, & ^ il 
monta es chieus ^ ^ & il vint prendre congié à iaus "^ . Ec 
quant il i fû montés^ (i retournèrent les apofUes ' en 
cel lieu meïfmes, quant il Forent convoiet dufc / au 
Mont detOBviers, iMont OUvet. Et là fû çou que^il monta es chieus*, & 
là en droit ' atendirent li apoftle J le làint Efperit k'il lor 
avoit proumis. 

En cel liu ^ meïfmes eft li lius ù madame fainte Marie 
trefpafla ; & de là l'emportèrent li Angele foz ' terre ■■ 
ou Val de lofafas " , & là le mifent il ou fepulcre; & là l f* 4» b. 
eft encore chil meïfmes fepulcres^ & eft apielès li éMouf- 
tiers madame Sainte éUfarie de lofafas " . 

Il 

En celui ^ mouftier a .j. abè^ & fî i ? a noirs moines. 

jiUofet Je lofa- ^^ '' ^"""^ mouftier i a que on apiele Sainte otarie ' du 
pkat&dt Mont ^ont de Sion; en cel mouftier a .j. abè aufi. Ces .ij. 

""* abeïes funt un petit ' loing de Iherufalem & fi funt k f. 348 b. 
haut ; li ime de ces .ij. " abeïes eft deyiers foleil levant, 
& li autre deviers foleil coucant. Li abeïe de cUfont de m f. 57 b. 
Syon eft à dieftre ^ de la cité de Iherufalem en droit miedi; 
& celé ki eft deviers le Val de lofafas ' eft deviers J' foleil 
levant^ entre le cUfont OUvet & le S^ont de Syon. 

III 

Li cMoufliers dou Sépulcre ki ore eft^ & li éMons de 
Cauvaire eftoient fors des murs de la cité de Iherufalem, 

a. Kf M au. — b. AT, Ai quant. — Yofaphai. — o. K^M Tefaphat. — 

c. Z., M celx. — d. L eU. — e. les p. L Et en cel ; M En ce. — q. i 

apoftles m, d* L^ M. — î. L iufques. m. d. JT, M. — x, M En. — t. AT, 

— g, LyM d*iUuec en droit monta Af i a de S. Marie c*on apiele. — 

il. — h. Z. celx. — i. L illuec en. — t. Z. poi. — u. .ij. m. d. M. — 

j. L il. — k. jL mouftier. — I. AT y, K, M deftfe. — x. AT, Af n/tf- 

foua. — m, L tierer. — n. AT, Af phat — y. L devîcrs le. 
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au tans ke Noftre Sires fli mis en crois; & fi eft auques 

la cités en j. - pendant; & ore eft li ^ons de Cauvaire ^"^""^ûurf: ^ 

& li Sépulcres en nû la cité de Iherufalem^ & adonc 

eftoient defors ; mais uns rois paiens Tavoit affis ^ enfi. 

Cil rois fil rois de Terje^ & ot non Nabugodo- 

nofor; dl Tafift là ù ele eft ore. La cités pent deviers 

iflionî Oliver; & li éUfons d^Olivet ^ eft deviers foleil 

levant & defoz eft lî Vous de lofafas^ ^ entre le mont & 

la cité. 

IV 

U a en Ihemfalem .iiij. portes maiftres, lune en droit ^''"'fj^^'" 
Tautre, fans les poftiernes' ki funt entour/. Ces .iiij. 
portes funt en crois. La Torre David fi f eft & fiet ^ 
encontre Tartes Oirres. La Torte Saint Eftievene eft en ^•^* ^- ^'»«- 
droit ' miedi, & fiet encontre la Torte de Tabarie, por 
chou que par cde pone yait on en TabarieJ . Enfi font 
ordenées ^ . 



Or vous dirai de la Tarte T)avid. Lai Torte T)avid fi ' eft p^* * ^«''^• 
outre " la ï^r c'on dift de la Tor David', & " pour çou 
que ele eft autor de la V^ c'on dift de la Tor David, 
por chou a ele non ' la Torte David, & fi eft deriére la 
Tour David. 

Tartes Oirres là funt encontre^ la Tour David funt f iw* Darie. 
deriére le Temple Salemon; celé porte tient au mur ki 

a. .j. m, d. L^M. — b. Pavoit Inrie wl d. K. — k. Enfi font or- 

wLd. LfMil^M alfift. — c. & ... denées ik. </. I, Jftf. — I. fi ot. d, 

OIÎTct M. d, L, — d. £y M Yofa- K, M, — m. /^ Af en. — n. & m. 

phat. — e. it^ Mpofternes. — f.L d, L^M. — o. £ por chc que el 

cntore. — g. JT, M i. — h. & fiet eft autor. — p. K, M contre. — 

m, d, I^ M. — l. L ù encontre ; q. funt m. d. M. 
M, feiet encontre. — j.'por... Ta- 
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muet ^ de la Torte * Davii^ & fi ère de celé porte a une 
ruiele ki vaic dufques à la Torte Saint Eftievene. 



VI 

Et d'autre part vait on' .j. poi avant, fi** troeve on 
Porte de TiifériMie. une autte rue ki vait à la Torte de Tatarie, Mais ançois 

ke on viegne à la Toru de Tatarie troeve on une o^ai- m f. 58 a. 

fon de VOfpitaL Mais de celé porte n'eft mie la droite 

RueduPatHarcAe. entrée, ains eft la maiftre 3^ dou Tatriarche dufc*as 

du System, . Catiges des Suriiens * . Et d*autre part des Congés vent 

on les dras de le cité. Par deviers Tortes Oirres, vent on 

la mercherie; & au chief vent on les herbes/ , & deriére 

tane on les cuirs. ' Et fi a une place là ^ ù les cuves d*un 

bourgois eftoient, ki foloit habiter en Iherufalem * , dont 

iou vous ai conté ' ci devant^ de celui ki tant fâifoit de 

bien en Iherufalem, d abevrer les povres gens^ chil meïf- 

mes ki avoit à J non Germains. 



VII 



Par devant la Tor David .j. poi avant à main deftre a 
une ruiele par ù on va ou S^ont de Syouj par une pof- 
terne petite ki là eft en celle ruiele ^ à main fenieftre. Et 
EgBje s.jûcqueu ançois c'on iffe de la pone, a un tMoujHer de Saint Iake ' , 
& de là remportèrent li Angele en Galiffe "*; & cil fii 
frères faint lehan TEvangelifte; & por çou en fifl on là " 
le mouflier, & eft afles priés de la Torte de Tatarie, 

a. L vient. — h, L tour. — Iherufalem m. d, L, — u K iou ai 

c. on M. d, L, — d. fi fff . d, L, parié. — ], i m, d, L, M. — k. L 

— e,L Syriiens. — f . M hcrbeges. rue. — " — 1. JT, Af lakime, — m. AT 

— g. là M. </. I^ Af . — h. ki . . . Gaiilii. — n. là «r. d, L, 
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Vin 

Et ançois c'on foit alet gaires fors ' de celé porte ^ , a 
. j. éMoujHer de S dm Toi ; & fî a abeïe de moines BgHfe s. PomI. 
blans ; & là dift on que fains Pois fe convierti^ quant il 
ot Eût marteriier faint Eftievene. 

IX 

L f. 41 a. La grans rue ki vait droit de Tones Oirres dufcà la 

Tour David ^ & dufc*au Cange^ apiele on la Grant ^e Rut Je David. 
David ^ & au chief de celé Tfye David eft li Canges. 

Droit à main fenieftre en la ^e David a une grant 
place: là vent on le blet; &, d^autre part aflîés priés de 
là ^ vent on l'orge. 

Et quant on a .j. poi avant aie de celé place, fi troeve 
K r. 149 a. ^^ ^^^ ^^> ^ main fenieftre, c'on apiele la 3^^ dou Ta- 
M f. 58 b. marche, pour chou ke li patriarches i maint. 

Au chief de celé rue^ .j. poi avant, eft li cMouftiers 
dou Sépulcre. 



A main fenieftre de la 'Rju dou ' Tarriarche^ a une porte 
par ù on entre en la Maifon /de VOfpitaI,& là mainent ^^^^^/, 
li Ofpitalier. 

Quant on a aie outre celé porte, à main deftre, fi vent 
on les orfrois^ , & là ont li Suriien ^ lor marcheandife. 
Et d'autre pan de la ' 1(jie des Suriiens, vendent URMetUt Syriens, 
lanier i lor draperies. 

1. fors m. d. M, — b. ix>rte «. U. — f. rue. — g, K, M Torfrois. 
d. M. — c. Dufca . . . David m. — h. ISyriien. — i. A^Mcele. — 
d» L, — â, dt]i m, d. L, ^~ t. L ], K latin. 
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El, à main renieftre, en une eftroîte rue bafle ' , deibus 
le Sépulcre, vent on le car * . 

Et ' (i n'eft la dtés gaires grantj ains efi pedce. 

a. tnfli m. d. M. — b.L le chu. ■^cRtm.J.K. M. 



IV 



E1(J^0UL 



L'ESTAT DE LA CITÉ 

DE IHERUSALEM 
[v. 1231] 



McANUSCKtTS 



e/f. Paris, Arfenaly 4797, vél., XUI f., in-fol., f. 5 1 & f. 

B, Berne, 340, vél., XIV f., iiV4, f. 50 Se T. 

C. Bruxelles, 1 1 14a, vél., XUI f., in-fol., f. 5 a fc f. 
V, Berne, 41, vél., Xlll f., in-fol., f. )8 & f. 

E. Paris, Bibl. Nat., fr. 781, vél., XHI f., in^, f. 97 b f. 

F. Berne, 113, vél., XHI f., in-fol., f. 135 k. (, 

G. Berne, 115, vél., XIII f., in-fol., f. 27 b f. 

H, Saint-Omer, 7a a, véL, XIV f., in-fol., f. 40 tt f. 

J. Paris, Bibl. Nat., fr. 9086, vél., XIII f., in-foL, f. 375 fcf. 



ER^OUL 
L'ESTAT 



DE LA 



CITÉ DE IHERUSALEM 



* * * 




I 



HERUSALEM n eft pas- en cel liu où elle 
efloic quant Ihefu Cris fli crucefîiés^ ne 
ù^ il refufcica de mort à vie. Adont quant 
Ihefu Cris eftoit à tiere^ eftoit li cités four 
le éitont de Syon^ mais elle vlï eft ore mie Mont sîm. 
pas ' . Il ni a feulement c*une abeïe ''^ & en celé abeïe ' a 
.). éMouftier de medame Sainte SMarie, Là où li mouftiers AU^nt & ignje 
eft, fi com on fait à entendre Z^, fti li mailbns là où «^•^• 
Ihefu Cris chenal aveuc fes Apoftles, le ieudi Abfolu, & fift Maifwdeia Oae, 
le facrement de Pautel. En cel mouftier eft li lius où il 
mouftra les plaies de fes pies & de fes mains & de fon 
cofté à faint Thumas, as oélaves de Pafques ^ , quant il 
refufcica de mon à vie; & fe li dift qu'il li moftraft fen 



a. D lerufalem, la glorieufe cité, 
n*eft ore mie. Nambriufis Uuumês 
dams €ê mf. — b. ne u... mûnçuimi 
dam G, & H. — c. A, B^ D^ C 
n*i eftoit ore pai. — d,L une eglife 
& une abaie de moinnet. — e. H 



en cel leu ou ele eftoit. — i, A^B 
on fiiit entendant; D fi com l'en 

dit; H on dift. — g. il, 4 ^ 
cena. — h. bajin dt lapkntfê & 
la fhrafêfwôaiaU maaquimt dami 
A,B. 
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doit, & il 11 bouta en Ton codé; fi creïft fermement & 
noient ne doutafl ; fi ne fîift mie mefcreans, ains creïït 
fermement que c'efloit il. Et là meïfmes, s'aparut il '^ le 

Ajamfim. iour de TAfcenfion à fes Apoflres, quant il vint prendre 
congié à aus, & il vaut monter es chieus. D^iUuec^ le 
, convoiiérent il dufques au âUom d'Oliver, & de là monta 
il ens es chius. 

PknteeSte. OoTiZ retournèrent li apofUe ariiére & atendirent le 
faint Efperit ^ , fi comme Ihefu Cris lor avoit dit, en cel 
liu meïfme, qu*il retomafTent arriére en la cité ' , & 
qu*il atendifent le faint Efperit, qu'il lor avoit promis. 
En cel liu lor envoia il^ le grafTe del faint Efperit, le iour 
de le Pentecoufle. 

En cel mouftier meïfme eft li lius' où medame fainte 
Marie trefpaiTa/. Dllluec remportèrent li angele^ en- 
foir el Val de lofafas, & la^ nufent en .j. fepulcre. 



Il 



NJ)Jtyofapèat. Là OÙ li fepulcres medame fainte Marie eft, a .j. 

moflier c*on apide le cMoftier medame fainte éMarie de 

loyifaSy & fi a une abeïe de noirs moines. Li mofliers de 

SMonte Syon a à non li éMoftiers medame fainte éMarie 

SioM. de cMonte Syon ; & fi a une abeïe de canoines^' . 

Ces .ij. abeïes font dehors les murs de le cité. Tune el 
mont & l'autre el val. L'abeïe de éMonte Syon eft à deftre 
de le cité en droit miedi; & celé de lofafas eft devers 
folail levant, entre éMont Olivet * & éMonte Syon, 

a. ily^niparut fl. — b. G, H qu'il angle; H li angele. — h. Z>. — 

leur avoh promis. — c. qu'il... cité i. A^ B omttuut aUt phraft, — 

il, B; H ferme vraicmciic. — d. H ]. K chanoines réguliers. — k. C 

Dieus. — e. /f là{ G eft fi moftiers. Mont Clivent; A^ B Monte Oli- 

— f . F trefpafla en Galilée. — g. A^ vête. 
B fi Apoftrti D K Ange; O lî 
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III 

U éMoftiers iel Sépulcre qui ore eft el mont de Cal- ^-^f^^^'' 
vaire' eftoic,- quant Ihefu Cris fli crucefiiés, dehors les 
murs de le cité; or eft en nùliu ^ de la cité ^ . Et (i eft li 
cités auques en .j. pendant; & pent vers cMont Oliver y 
qui eft vers foleil levant, defour ^le Val de lofafas, 

IV 

Il a en Iherufalem .iiij. maiftres portes en crois, Tune '"^'^'"/jt».^"^' 
en droit l'autre, eftre les poft;ernes ' . Si les vous nom- 
merai, comment elles fieent. 

Li Torte Davi f eft viers folail coucant. Et eft à le droi- 
ture de Tories Oires^ , ki font vers folel levant, deriere 
le temple Vomini * . Celle porte tient à la Tor Dovi, 
por ce Fapelle on la Torre ' VaviJ . Quant on eft de- 
dens ^ celle porte, fi torne on à main deftre en une rue par 
devant Tour Davi; fi puet on aler in éMome Syon^ ; car 
celle rue va à le rue de Stfonre Sjon, par une pofterne 
qui là eft. En celle rue, à main feneftre, ains c'on iflfe 
hors de la- pofterne, a .j. ^oftier monfigneur /««« *'^ ci^^"'" 
Iake de Galiffe^ ki frères fii monfigneur faint lehan Evan- 
gelifte. Là dift on que fains Iakes ot le tefte copée ; & 
pour çou fift on là cel mouftier. 

V 

Li grans me qui va de " le T^te Vavi droit as Tories Rm de David. 
Ories ' , apele on le '^e Vavi. Celle mef defci al Congé 
eft apelée li %£ VavL 

a. HCauvaîre. — b. G emij H TenpleDavid|/^ David & pour ce 

eoimi. — c. At B, DiCta siiliu de l'apîelle on porte David qu*ele tient 

Pabbeie. — d. J, B dcfouz; D de- à la tonr David. — i. /. — j. if, ^, 

vers,' J defuf • — t. J fans les pof- O, J. — k. G devant — l A^ B 

ternes; H entre les pofternes. Pag. d Mont de Syon. — m. il, B^ D. 

49a. — f. H La porte David. — n. H par. — o. A, B, G, H Portes 

g. B aires. — h. F, J; A^ B, C Oires; D aires. — p. G, H. 

5 
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MarcAi au hié. A main feiiieftre de le Tour Davi, a une place, là îi on 

vent le blé * . Et quant on a . j. poi aie avant de celle^ rue c'on 

apele le l^e Davi, fi creuve on le ^ rue, à main fenieftre, 

Ruedupatriareh, qui a à non le 'Rffe le ^ Tatriarce, pour ce que li patriar- 

ces maint au cief de le ' rue. Et à main dièdre de le/ '^e 

le e Tatriarce^ a une porte * par là où on entre en le 

jif^//i«^jf rm^ ^û(/bn ' VOfpitaL Apriès, fi a une porte par là où on 

entre el éMouftier iel Sépulcre, mais n eft mie li maiftre 

porte. 

CAauge. Quant on vient al Cange^ là où li T^e Vavi faut, fi 

treuve on une rue qui a à nonJ le ^e^ de éîMonte 

Rue de Mont Svon. Car ccUe rue va droit à ' éMonte Syon. 

Et "a fenieftre del Cange^ trouve on une rue toute 
Rue des Herhes. couverte à vaute' qui a non li '^e des^ Herbes, Là 
vent on tout le finit de le ville, & les herbes^ & les 
efpeflTes ? . Al cief de celle rue, a .j. liu là où on vent le 
Grand mareài. poiflfon ; & deriere le éMarchii là où on vent le poiffbn, a 
une grandifine '' place là ù on vent les oes ' & les fix>mages 
& les poules & les ânes ' . 
^'^^Li£r^ A main dieftre de cel marcié font les efcopes"" des or- 
fèvres Suriiens, Et'' là fi vent on les paumes'*' que li pèle- 
rin ' aportent d'Outremer. A main dieftre de cel marcié 
font les efcopes des orfèvres Latins. 

Au cief de-^ ces efcopes, a une abbeïe c'on apiele 
Notre-Dame la Sainte éMarie le Grant, fi eft de nonnains. Apriès celé 
^'^Aiarh'iattnT' abcïe » , treuve on une abeïe de moines noirs, c'on apiele 

a. H froment. — b. G aie celé on le rue as. — p. les herbes m, é. 

ruej ff aie celé rue Davî. — c. G, H. — q. A^ B\f» efpeces. — x, H 

H une rue. — d. ff de. — t. G, H grant. — s. G oues. — t. /^aves. — 

celé. — f. H. celé. — g. H li. — u. A, B les efcoupes; D efcophes. 

h. Af B pofterne. — î. G, Hdt. — — v. 7» ^ Et 8*î. — w. if , B pau- 

j. G à non Syon; ff le Monte Syon. mes; D palmes ; F pâmes. — x. A^ 

— k. Ay B^ D, — 1. Ji Q Gf H Bqut U paumîers; Hchreftîen. — 

va à le rue de. — m. ^car. — n. y. ^fdcs. — z. G abeie de nonains. 
Af B, Dà volte. — o. G fi l'apele 
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fainte éMarie le Latine' . Apriès treuve on le mai/on de 

VHofpitaL Là ^ eft li maiftre porte de rHofpical, à main 

deftre. 

VI 

Et à main deftre de rOfpital % eft li maiftre porte dd ^f%^^ "^ 
Sépulcre, Devant cde meftre porte del Sepucre'', a 
une moût bele^ place pavée de marbre. A main dief- 
tre/ de celle pone dd Sépulcre^ a .j. mouftier c'om 
apelle Saint laques^ des lacopins, A main feneftre^, ^'^^IStaf^ 
devant celé porte dd Sépulcre^ a .). ' degrés par là où 
on monte fur le é^ont de Calvaire J . Laflus^ en Ton '^^ le Le Cahairt. 
mont, a une moût bde capde. Et d'autre part^ fi a 
.j. autre huis en cde capiele par là où on entre e avale 
el mouftier"* dd Sépulcre, par uns autres degrés qui là 
font. Tout fi conmie on entre d mouftier, à main 
deftre ", defous * éMont de Calvaire^ fi eft Gorgatas f". k u Goigotha. 
main deftre 7 , eft li clokiers del Sépulcre ; & fi a une ca- 
pde c*on apde Saime Trinité. Celé capiele fi eft grans, Saime Triuiti. 
car on i efpoufoit toutes les femes de la cité; & là eftoient 
li fons où on baptifoit tous les ** enfants de la cité. Et 
celle capide fi eft tenans al éMouftier del Sépulcre^ fi qu'il 
i a une porte dont on entre d éMouftier del Sépulcre. 

VII 

a 

A le droiture de celle ' porte eft li éUfonumens. En cd l* Monument, 
endroit ' où li Sifonumens eft:, eft li mouftiers tous reons. 
Et fi eft ouvers par defeure, fains covreture ' . Et dedens 

a. J que Ten apele la Latine. — mont de Couvaîre. — k. G foni. — 

b. G Si. — c. 7» ^ plupart dis mf, 1. 7< — n* G moftier de mont de. 

à main deftre de Tendroiture (ou — n. à main deftre A^ B. ^ o. H 

de la droiture) de rOfpital. ^ denfon le mont. — p. Ay B Golgo- 

d. Devant... Sepucre Z), J. — tas; G, JYGolgatas. — q. H.û — 

e. mult bêle if, B, J. — {, A,B fe- r. H lour. — s. H\sl» — t. G ou m.; 
neftre. — g. H lacobin; G de ùàn&, ^ la ou. — u. Af B^ D couverture; 
lacoupin. — h. Z); A^ B^ G, Hàtî- G fens colverture. 

tre. — î. Aj By Z), J, — y Hou 
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cel cMormmem eft li Viere del Sépulcre. Et li cMonumens eft 
couviers à vaute*. Al cavec* de cel monument^ aufd 
comme au cief d'un autel , par dehors a un aucel ' c*on 
Uekeott, apele le Cavec ^, Là cance on * cafcun iour meiTe al point 
del iour. Il a moût biele place tôt/ entour le ^ SMonu- 
ment ^ , & toute pavée, (î c'on va à proceffion '* encour k 
éMonument J . 
Le ckmur, Apriès, viets Ofiant, eft * li Cuers del Sépulcre^ là où 
li canoine chantent ; (i eft Ions. Entre le cuer, là où li 
VmutiduGrtcu canoine ^ font " &" le Monument ^ a un autel où li Griu 
cantent; mais qu il a .j. enclos entre deus ^ ; & (i i a .j. 
huis, là où on va ^ de lun à lautre. En milieu ^ del cuer 
as canoines, a .j. letril '^ de marbre, c'on apiele le Com- 
pas, Là fus lift on lepiftre ' . 

vni 

u Cëhomrt, A main deftre del maiftre ' autel de cel cuer eft li 
iMons de Calvaire^ ; fi que quant on cante meflfe de le 
Refurreiîtion'' , & li diacres, quant il lift levangille, fi fe 
tourne'*' devers zMom de Calvaire'^ , quant il dift : c» Cru- 
cifixum ; >^ apriès fi fe retome y devers le Monument, & 
il" dift 2 « Surrexit, non eft hic » (Luc, xxiv. 6); apriès 
fi** monftre al doit^ : cr Ecce locus ubi pofuerunt eum » 
(Marc, XVI. 6). Et puis s'en retourne al livre, &'' pardift 
fon evangille. 

a. A^ By H voûte; D volte; G B, D, J, — m. G cantent. — n. C 

valte. — b. A, B au rhie^ D che- Se viere. — o. GdeU{ H'i). — p. A^ 

vezj H cavet. — c, a un autel J. B par là on n'en va. — q. G, H 

— d, Df H chancel ; F chavec ; Etn miliu^ H Em mileu dou. — 
J chevez. — e. A^ B chan- r. A letrun; B letrim; Z), Jï, J Ic- 
loit onj G cantoit on. — f. y, fj trin; F un tru. — s. G, epiftle; H 
C entour. — g. A, B au chîef del. Epiftele. — t G maîftre m.; H del 

— h. A y B, D,F, J; C, G M onftier. cuer. — u. ^ Cauvaire. — v. Re- 

— \. H c'om va à proceifîon. — furrexîon. — w. G tome. — x, H 
j. A^ByDjJi A y B û c*om va au vers mont Cauvaire. — y. Gtornc. 
porchesSyontotentorleMonament; — a. G ii dift. — aa. G fi m. — 
C, F entour le Mouftier. — k, H bb. H quant il dift. — ce. ^f pins 



eftoit. — 1. chantent... chanoine A, parlift \\ 
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IX 

Al cavec ' del cuer a une porte par là où ^ li canoine 
encrent en lor ofTecines ' . Et à main dieftre, entre celé 
porte Sn^ éMom de Calvaire* , a^ une moût parfonde 
foflfe, là où on avale à degrés. Là, a une capele c*on apele 
Sainte Elainei . Là trouva fainte Haine le fainte Crois & ^^^^ ^^ 
les daus & le martiel ^ & le couronne ' . En celé foflfe, 
al tans que Ihefu Cris fu crucefiiés-^ , ietoit on les crois 
où li laron avoient efté cruceiiié, & les membres qu il 
avoient defervi à coper por lor me(&is ^ . Et pour çou 
apele ' on cel mont é^om de Calvaire^ c'on i Êdfoit les 
iuftices & çou que li lois aportoit, & c'on i efcauvoit " 
les membres c'on lor iugeoit " à perdre ^ . 

Tout n comme li canoine iflfoient del Sépulcre, à main 
fenieftre^ eftoit li dortoirs ^ ; & à main deftre eftoit li 
refirotoirs 9 , & tenoit al cî^oni de Calvaire. Entre ches .ij. 
ofTécines eft lor enclodres '' & lor praiaus. En miliu del 
praiel a une grant ovreture, par là u on voit' le capele 
Saime Elaine qui defous eft; car autrement ' n'i venroit on 
noient « . 

X 

Or vous ai dit del Sépulcre, comment il eft * 5 or "^ 
revenrai ariere ' , al C ange y . 

Devant le Cange, venant ' à la V^e des Herbes, a une 



Logit 
des CkoMoiueu 



a. H Au cavech. — b. G par ù. 
— c. G officines. — d . G le. — 
e. G CauTaire. — i, H Cauvaire 
avoit .j. — g> ^ Helaine. — h. G 
martel. — i. G coronc. — j. G, H 
enteré. — k. por lor meflfais J, — 
1. //apelloit on. — m. if, 4 ^«f* 
calToit; D g^toit. — n. G c*una 
lugoit; //que l'en i îuioit. — o,J 
Se que Ten chavoit là les malfiiiteni 
des membres que l'en lor iugeît à 
coper. — p. if,^dormitorsj Fàor- 



tois; L dortouers. — q. A, B re- 
froltoirs; F refroîtoires; L refrai- 
tors. — T. A^B doftres. — s. A^B 
par là où Ten va à la,- / dont l'en 
voil. — t. C autre. — u. Tout 

û on noient m, d. G & H. — 

V. H fiet ; là eft le porte de la mai- 
fon 'dou Sépulcre ; par là entrent 
cil du Sépulcre en lor manoir. — 
w. G vous. — X. ariere m. d, G. — 
y. Af B Change. — z. G tenant. 
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Rui MakmjmaL me c*on apde ' éUfalquiJînat ^ . En celle rue ' cuifoic on 
le viande c'on vendoic as pèlerins; & (i i lavoit on 
lor'^ciés; & fî aloic on de celle rue au Sépulcre. Tenant 
à celle l^e ' éMalquifinat^ a une rue c*on apele le 9^ 
Rue Converti. Couverte, là ù on vent le draperie ; & eft toute à vaute 
par deiTuS) & par celle rue va on au Sépulcre f . 

XI 

Or lairons ^ le Cange ; fi venrons as * Tortes Oires ' . 
Celle rue dont on vait del Cange as Tortes Oires a à non 
Rue du TemfU, U J^^ àel Temple J . Por ce l'apele Ton la T^^e iel Temple^ 
c'on vient ançois al Temple qu'à Tortes Oires. 

A main fenieftre^ fi comme on avale celé rue à aler al 
La Boucherie. Temple ^ cft li ^Boucerie^lk où Ten ^ vent le car de le vile ^ . 
A main dieftre, a une rue par là où on va à VOfpital des " 
'^'^AU^aZ!^ <^lemans. Celle rue a à non li Vfu des o4lemans. 

A main feneftre^ four le pont " , a .j. moufHer c'on 
s, GiUes. apele le éMoutier Saint Gille ^ . Al cief de celle rue, treuve 
Porte précieufe, OU unes portes c'on apele les Tortes TrecieuJesP . Pour 
çou les apele on les Tortes Trecieufes 9 que '' par ces 
portes entroit Ihefu Cris en Iherufalem, quant il aloit 
par tiere. Ces portes font' en un mur qui eft entre 
le dté & le mur ^ des Tortes Oires. 

XII 

Le Temple. Entre Ic mur de la cité de Iherufalem & Tortes Oires * 
fi eft li Temples. Et fi a une place qui a plus d*une grant 



a. H que Ten apcloit. — b. 7 
Malcuifinat. — c. En celle rue... 
m, d. H Jufqt^à: Quant en vient 
devant cel Cange (p.42, derti. ligm). 
— é.JyF\t%i citie phrafe & la fui- 
'oanttfmt tnintelligiblts dans A, B. 
— e. LTout au devant de celé rue. — 
f.Etfi î l'a voit... au Sépulcre m. d, 
G. — g. A^ BOr lairai... fi m'en 
irai. — h. G dirons des. — \. D 



Aires. — j. Por ce... Temple D. 

— k. A, B Ten. — LA main... le 
vile m. d. G. — m. G aus. — n. 
Af B point. ^ o. A main... Gille 
m. d. G. — p. AfB Portes Predo- 
fes; 7 Portes Specioufes. — q. Pour 
çou... Predeufes m. d. G, — r. Ihefu- 
Cris répété ici dam C. — s. G fi funt. 

— t. G mur de le dté & Portes. 

— u. Entre le mur... Oires 2), J. 
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traide ' de lonc & le giet d^une picre ^ de lé, ains c'on 

viegne au Temple. Cele place (i eft pavée y dont on Paw du Tempu, 

apele cele place le Tavemem ' . 

A main dieftre, (i comme on ift de ces portes., eft li 
Temples Salemorty là où li Templier manoient. A Ten- 
droiture ^ des Tortes Trecieufes & des Tortes Oires, eft li 
éMouftiers del Temple Vomini. Et fiet en haut, fi c'on i ' ^rtZk"!" 
monte à degrés haus/ . Et quant on a montés ces degrés, 
fi treuve on une grant place toute pavée de marbre, 
& moût large; & cil? pavemens va tout entour del 
étfouftier del Temple. 

Li éMouftiers del Temple eft tous reons. A main fe- 
nieftre * de cel pavement haut del temple, eft Toffecine 
de Tabeie & des canoines. Et de celle part a uns 
degrés par là ù on monte al Temple del bas pavement 
el haut. 

XIII 

Devers folel levant, tenant al éMouftier del Temple^ a 
une C apele de monfigneur faim Iake le éMeneur ' . Pour ce ^y-'^"''^- 
eft illuec^ celle capele k'il i fii martyriés, quant li luif le 
ieterent * de defeure ' le Temple aval Dedens cele capele 
eft li lius où Diex"* délivra la pecerefle que on menoit 
martyrier " pour çou qu'elle dloit prife en aoltere * . 
Et il li demanda quant Û Tôt délivrée où cil eftoient qui 
Tavoient aculée^; & elle dift quele ne favoit. Adont 
li dift Diex que elle en ^ alaft, & qu*elle ne pecaft mais. 

Al cief '' de cel pavement, par deviers foleil levant ' , 

». J plus d'une archie. — h.J iqui. — k. 7 le trabuchierent. — 

d'une petite pierre. — c. Entre le 1. G deflbur. — m. G Dame Dex. 

mur... Pavimént m. ii, G. — d. A, n. J, lapider. — o. if, ^ avotirej 

Bf DfG la droitures. — e. C fi D avoltirej G adultère. — p. G 

c'on. — {, J que l'en i monte par enoufee. — q. G s'en. — r. G Au 

un degrex. — g. G cis. — h. D^G cfaîef. — s, G luifant 
deftre. — î. G Meneur. — j. 7 
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ravale on uns degrés à aler as Tartes Oires. Quant on les 
a avalés, fi creuve on une grant place, ains c*on viegne 

Aire Je Saiommi, as ToTtcs Oîtcs. Là eft U cdtres ^ que Salemon fift. 

Par ces portes ne paflfoic nus, ains eftoienc enmurées. 
Et fe n i paflfoit nus, fors feulement^ que âj. fois en 
Tan c*on les defmuroit; & i aloit on a pourceflîon: 
c*e(l à l'avoir le ior de Pafque Florie, porce que ^ Ihefus 
Criz i paflfa cel ior & fû recoilis à proceflion '^ ; & le 
iour de le fiefte faince Crois Saltaflfe ' , pour cbe que par 
ces portes fu raportée la lainte Crois en Iherufalem, 
quant li empereres Eracles de Rome le conquefia en 
Perfe ; & par celé porce le remift on en le cité de Ihe- 
rufalem, & ala on à pourceffion encontre li/ . Pour ce 
que on n iflfoit mie hors de ches portes de le ville ir , 
avoit il une pofterne par d'encofïe^ c*on apeloit le 

^''^i/'-'^' ^ofternede lofaffas' . Par celé parti , de celé pofterne, 
iflfoient cil hors de le cité * . Et celle pofterne eft à main 
fenieftre des Tartes Oires, 

XIV 

Par devers miedi, ravale on del haut pavement del 
Temple en ' bas par un degré * , dont on va al 
Temple Saleman " . A main fenieftre, fi com on avale 
del haut pavement el bas % a . j. mouftier c*on apele Le 
EghjeJu Berceau, SeTch f . Là eftoit U bers f où Diex fil bierciés en s'en- 
fknce, fi com on dift. 



a. if,ifauftres|0, ^ahres. — b. 
fors feulement J. — c. G le ior de 
l'Exaltation Ste-Croîs por çou que. 
— d. c^eft i favoir . . . proceflîon A, B^ 
/>, /; 7. -^. jP & le ior de la Sainte 
Croix en Setembre. — f. & ala... en- 
contre U m, d. G. — g. G le vile par 
ces portex. — h* A^B par de coté, 
—i. A^ B WPorUde lofrfaj.^yG 



porte. — k. G de celé part; plus 
clairement dans A^ B: Par celé 
pofterne, iflfoient cil de la cité 
de celé part. — 1. C el. — 
m, y degrex. — n, A^ B Temple 
bas; en bas... Sûlimon m, d. G. — 
o. fi com... el bas m. d. G. — p. 
Df G U Birc; J Le Bert^ L Le 
Biersc — q. ^ le bcrceus. 
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El â\/tûJHer iel Temple avoic'' .iiij. portes en Crois. Li Porta du Tempk. 
première eft deyiers foleil coucant; par celi entroienc cil 
de le dté el Temple. Et par celi devers foleil levant entroit 
on en le Capele Saint laie ; & fi en riflbit on d'illueques 
à aler as Tartes Oires. Par le porte devers miedi entroit 
on el Temple Salemon ; & par le porte devers aquilon 
entroit on en Fabèie ^ . v 

XV 

Or vous ai devifé del Sépulcre Se del Temple com- 
ment ' il fiét^ & de VOfpitaly & des rues qui font très 
le Porte Davi dufques as Tartes Oires^ Fune endroit 
Fautre, dont Tune eft deviers foleil levant, l'autre deviers 
foleil couçant ^ . 

Or vous dirai des autres .ij. ' portes, dont Fune eft 
endroit Fautre. Celle deviers aquilon, a à non Tarte 
Saiftt Eftevenef . Par celle porte entroient li pèlerin en le Porte s.-Btiemu. 
cité, & tout cil qui par deviers Acre venoient en Iheru- 
falem, & de par toute le dere dufques al flun, defci s 
que à le mer d'Efcalone. 

Dehors celle porte, ams c'on i entre, à main deftre, 
avoir J. tMouftier de manfigneur Saim Eftevenes. Là dift on ^ ^Menne. 
que faint Eftevenes fii lapidés. Devant cel mouftier, à 
main fenieftre, avoir une grant maîfon c'on apeloit 
Vo4fnerie. Là foloient gefir li afne & li fommier de j^MtHi, 
VOfpital * ; pour çou avoir à non Voâfnmg. Cel S^auJKer 
de Saittt Eftevene abatirent li creftien de (herufalem 
devant chou que il fûfeem aflegié, pour che que li 
mouftiers eftoit près des murs. Vc4fnerie ne fu pas aba- 
tue; ains ot puis grant meflier as pèlerins qui par treu- 
âge venoient en Iherufalem, quant elle eftoit as Sarra- 

M, AfBtL — b. fi oom on dii..«. — t A^B Efteve $ D Eftienne. — 
Tabdt wLd.G» — c. G fi oom. — * %• A^B det; D d«ça. — h. Là fo- 
d. G colcant — e. G Jj. autres. loMBt .... roj^hâlm. d. G, 

6 
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fins, c'on nés laifToit mie * hcrbegier dedens le cîté. Pour 
çou lor ot li maifon de Vo4fnerie grant mellier. 
Buudrerit, A moin deftre de le Torte Saint Eflevau cftoic lî c5f/fl- 
laderie de Ihenifalem, tenant as murs. Tenant à le 
deSJL^e. ^oladerie avoit une pofterne c'on apeloit le Tofteme 
Saint Ladre. Par^ là metoient U Sanâfin les creîliiens 
en le cité pour aler ' couvertement al Sépulcre, que li 
Sarrafin ne voloient mie que U creftiien veïflent l'a&ire ^ 
de le cité; & les metoit on enz par le pofterne ' qui eft 
en la '^e f le^ Tatriarce el mouftier del Sépulcre * . Ne 
les metoient l'en ' mie par le maiftre porte. 

XVI 

Quant on entre en le cité de Iherufalem par le 'Rjie 
S, Efteveney fi treuve on .ij. rues, l'une à dieftre qui va à 
le Torte oMonte Syon^ qui ^ eft endroit midi; & le 
Torte iMonte Syon fi eft à le droiture de ' le Torte 
S. Eftevene, La rue à main feneftre fi va droit à une 

^'""'"^'''^*"- pofterne c'on apele la Tofteme de la - Tannerie \ & 
fi ' va droit par defous P le pont. Celé rue qui va 

RiuJeS.Etietuu. droit ? à le Torte de éMome Syon a à non U T(jie S. Efte- 

da^^. ^^^9 ^^^^ ^'^^ vient al Cange des Suriiens. 

Ançois c'on viegne al Cange des Suriiens^ a une rue, 
du s^ukrt. ^ "^^" dieftre, c'on apiele le %jie del Sépulcre. Là eft li 
Torte de le maifon del Sépulcre. Par là entrent dl del 
Sépulcre en lors manoirs. 

Quant '' on vient devant chel Cange ^ fi treuve on, à 

a. A^ B qu*n nés laifloit mie; tier. — i. Tcn D. — k. G fi. — 

D c'on nés les; F porcc que li Sar- 1. G en droit. ^ m. G le — n.A^ 

rafins neleslaifloientmie. — b.Par i? delà Tempnerie; C de la Ta- 

D. — c. aler A^ B^ D, G. — d. 7 le* nîere. — o. fi Ay B. — ^, A^ B par 

afaires. — e. if, 1^ G la porte. — deAis; jPdefof; J defoa. — q. droit 

f. qui eft en la rue A^ B. — g. G m. d, G. — t. H rifrend ici, 
au. — h. (? el Sépulcre du mouf- 
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main dieftre ', une rue couverte à volce ^ , par où on va 
ai mouftier del Sépulcre. En cde rue vendent li Suriien 
lor draperie, & si fidt on ' les candelles ^ de cire. 

Devant cel Cange vent on le poiflbn ' . A ces canges 
tiennent les .iij. / rues qui tiennent as autres canges des 
Latins i , dont Tune des .iij. rues a à non la '^e Couverte * . Rm Comene. 
Là vendent U drapier ' Latin lor draperie. Et U autre a 
à non la^ ^e des Herbes; là vent on les efpefes; & la 
tierce a à non ' de <Stfalguifinat. Par le Itue des Herbes ^'ï,^"./'^*'^ 
va on en la /^^ &nome Syon ; dont on va à le Tarte Momt &on, 
clHome Sjon, & trefcope" on " le T^jie Vavi * . Par le H^e 
Couverte va on en une P rue, par le Cange des Latins; cde 
rue apde on le 7{jie de Po4rc ludas; & trefcope on le Hge 
del Temple f . Et ceUe rue va droit à le 7(fie de é^orueSyon '' . 
CeUe rue apele on 7{jie de FcÀrc ludas , pour çou c'on ^•«^^'^f >- 
dift que ludas s'i pendi à .j. arc de piére. 

A feneftre de cde ' rue, a . j. mouftier c'on apele le 
éliiouftier Saint éMartin. Et près de cel mouftier S ^ v, c^^". u 
main " fenieftre, a .j. tMouftier'^ de Saint Tiere, Là dift on Je' s. Pierre. 
que ce fù que Ihefu Cris fîft le boe qu il mift as iex ' de 
cdui qui onques n'avait eu od J^ ; & qu'il commanda 
qu'il s'alaft laver à le fontaine de Siloéj fi verroit * . Et ** 
fi fift il, & ot iex^, & fi vit. 



m, Gf H i main dieftre une rue. 

— b. G valte. — c. if , S & fi î 
vent on; H & i fiiifoit Ton. — 
d. G candoîlles. — e. G pî(çon, H 
lûflon. — f. y les quatre. — g. G 
Latdns. — h. G Coiverli, — i. dra- 
pier m, d. H. — k. U IK. d. H. 

— Lia non D^ G^ H. — m. G 
trefcolpe. — n. ^ en. — o. i) & 
tôt outre en la rue David. — p. C 
va on en le ; il âf Bfmi ici incùm^ 



pUts* — q> 7 confidlrt la Riu de 
VArc Judas comme la qHatrihm rue 
teuamt au Change des Lathu. — 
r. Par le Rsie Cowverie,.,, Monte 
Sfon m, d. G.&H.^s.G le. — 
t. G porte: C, & près de celle 
porte. — u. main m. d. H, — 
V. A, if a .j. autre mouftier. — x. G 
for les oels ; H euls. — y- fi d^uel 
& puis li. — z. fi verroit A, B. — 
aa. G il — bb. Hû eut ieus. 
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XVII 

„ . ^ . , Tôt * droit, fi com on îA hors de le Torte éUfonre 

Votct mors M ui 

Paru de Mont SycHy fi OTCuve on .iiij. voies ^ ; une voie ' à main 
'^' deftre qui va à ïo4beie ^ de éHIome Syon, Entre Tabeie 

& les murs de le cité, fi avoit .j. grant atre ' & .j. mouf- 
tier en miliu. 

U voie à main fenieftre fi va fdonc les murs de le 
cité droit f as Tortes Oins. Et d'illeuc avale on droit ^ 
el val de lojc^as^ & fi en va on droit ^ à le Fontaine 
de Syloé. Et de celle porte, à main deftre, four celé 
s, Pierre en Gai- vole, a .j. moufticr c*on apele S. TUre ' en Galtt- 
Scante. ^^^^^ * . En ccl mouftier avoit une foffe parfonde, là où 
dift on ^ que Sains Piére fe muça " quant il ot Ihefu 
Crift renouet " , & il oï le coc canter, & là ploura il. 

Li voie à la droiture ' de le porte devers midi fi va, 
par defous f le mont de Syon f , defci c'on a pafle 
rabeïe. Quant on a pafTé Tabaïe'' , fi avale on le mont, 
& va on par celle voie en Vedeem * . 

XVIII 

Lm Gemuun, Quant on a avalé ' le mont, fi treuve on .j. lai " en le 
valée, c*on apele le Lai Germain. Pour ce Tapele on le Lai 
Germain ^ , que * Germains le fift faire, pour requellir y 

a.Tot. J ; /f Tout fi com. ; Tôt.. .. mudia ; A^ B mucza \ H muATa. — 

ift m, d, G. — h. ApBfH ù treuve n. H renoîé. ^ o. Hmaîn. — p. G 

on .iîj. voies. — c. voie m, d. H, devers; /f defor. — q. de Sjron D. 

— d. ily 1? qui va à Tabaic & au — r. Quant .... l'abaîe s», d. 
mouftier. — e. i) aiftre. — f. droit G. & K — s, G Belleem ; H Bet- 
m. d, G. — g. droit m. d, H. — lehem. — t. G, H avale. — u. D, 
h. droit m. d, G. &H, — i. HPttt. J lac. — v. Tapele Germain 

— k.G6alicance; CEnglaycantc. m, d. G, — x. H car. — y. G 

— 1. G dift on ; /f l'en dift. — m. f recolUr. 
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les eves qui defcendoienc ' des moncaigiies, quant il 
plouyoit. Et là abevroit on les cevaus ^ de le cité. 

D autre part le valée, à main feneftre, pries d*ileu- 
ques ' , a .j. camier c'en apiele Caudemar ^ . Là getoit ^^'^^TH^^ 
on les pèlerins qui moroient à TO/piVa/ * de Iherufalem/. 
Celé pièce de ciere oil li carniers efl, fu acatée des deniers 
dont ludas vendi le car Noftre Seigneur Ihefu Crift^ fi 
comme TEvangile tefmongne t . 

Dehors le Varie Vavi a. j. lai devers foleil coucant ^ , 
c*on apiele le Lai iel Tazriarce ' j là ù on requdloit les LocJuP^tHm-cke. 
eves d'illeuc ^ entor^ à abuvrer ^ les cevaus. Priés de cel 
lai avoir un camier c'on apeloit le"* Camier iel Lyon ". CkarmtrauUM. 
Or vos dirai porquoi Ton lapeloit einiî. ' U avint, fi 
comme on difl, à .j. P iour qui paiTés eft 9 , qu il ot une '' 
bataille entre cel carnier & Iherufalem^ où U ot moût de 
creftiiens ocis ' ^ & que cil de le cité les ' dévoient len- 
demain tous fere " ardoir pour le pueur; tant qu'il 
avint c uns lions vint par nuit, fi les porta tous en celle 
fofle, fi com on dift. Et four cel carnier avoit .). mouf- 
tier là où on cantoit cafcun jour melTe ^ . 

XIX 

Apriès* d*ilueques, à une liueJ', avoit une abeïe de ^*^jjjj» ^^•^- 
lorians ", là où on dift que Tune ^ des pièces de le 



a. G defcendcnt. — b. Gchevax. 
^ c. G Ulucc ^ â, J, B Chau- 
dcmar; D Caudemtr; O Champ 
de mar ; J la Chaude mer $ G Cholde 
Mar. — t. Htn le chité. — f . 7 
qui morotcnt en lerulalem & en la 
maifoo de YOfpittd. — g. G, H le 
teimoigne. — h. /7 couchant | G 
coIcanL — i. f^dou Patriarche. — 
k. illcuc m, d* G»\ H îaues. — 
1. H abuevrer. — m, camier le 



m, é. G, ~ n. C, Hdi fyomi A^ B 
le CkamUr dtl Ijm^ Kdu Lym^ D 
le Chanul diu Uon, — o. Or ... . 
dnfi Jy B, D, f| m.d,G9H,-^ 
p. /f un. — q. eft m, d. G. — 
r. G .j. ^s. Hochis. — t. les m, d, 
H, — u. fere D, — ▼. mefle D. — 
X. G Près s H Près d'illuec. — y. F 
à une mille. — a. Géorgiens; G 
loransi i), H de nonnains. — aa. 
GUune, 
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vraie crois fu cuellie'* Ueftake de le crois ^ fii prife 
devant le temple ; car ele fii aportée du Liban avec le 
marrien dou Temple ' . Ele '^ eftoit demorée del Temple 
Salemon ' , por ce / c'on ne pooit trouver lieu i où 
elle s'affrefift*, qu'ele ne fiift ou trop longe ou trop 
coune. Dont il avenoit, fi com ' on dift * , que quant 
les gens venoient al Temple & il avoient les ^ pies em- 
boés "■ , qu'il les terdoient illuec. Dont il avint c'une 
roïne^ qui Sibile eftoit apelée ' , i paflfa une fois; fi le vit 
emboée, fi le terft ' de fes dras & puis P fi laoura & 
enclina. 

Or vous dirai de celle pièce f de fiift^ dont elle vint^ 
fi com on dift, el païs. 11 avint cofe que quant ** Adans 
iut el lit mortel, fi proia .j. de fes fiex ' , pour Dieu, qu'il 
li aportaft .j. rainfiel ' de Tarbre dont il avoit le " 
fi-uit ^ mangiet, quant il pécha. On li aporta & il ' le 
prift, fi le mift à feJ' bouce. » Quant il ot à fe bouce le 
rainfiel, fi eftraint les dens & Famé s'en ala ; n'onques '^ 
puis le ^ rainfiel ne li pot on efrachier des dens ; ains fu 
enfoïs " atout. Cil rainfiek^, fi comme on dift, reprift 
& devint ** biaus arbres. Et quant ce vint que li déluges 
fil, fi efracha cel arbre/; & le mena li delouves^ el 



a. H coîHoitc; A^ Bfa prife; F foît. — h H leur. — m. if, ^an- 

toillue; G & H dt le vraie crois boés; J foiUés. — n. qui Sibile 

fil cueillie. — b. 7 ajouU ici; t La eftoit apelée X>, H, — o. D fila terdi; 

terre dont il eftoient avoit non Ave- 7 fi la terft de fa robe. — p. pnis 

gie. Aucune genz fi difoient que D\ m, d. G, — q. G porte. — r. 

ce eftoit la terre de Efmutia, > Au quant Di C, G que. — s, H il pria 

iiitt di et s deux phrafisy A, B, C, i un de fes ficus. — t. G un des 

F domuut plus loin tout un para- rainfciaus; H ,y des. — u. f^del. 

graphe fur tAbafie & la Géorgie. — v. G le fruit mangiet. — x. H 

— c. car ele Temple 7» «• ^« fi» — y« G en fa. — z, H Tôt mis 

G, &K — d. G que; A^ B, C en fa bouche. — aa. Hnt onques 

qu>le ; H car. — e. Salemon D. cel. — bb. G cel. — ce. A^ G en- 

— f. por ce Af B; Salemon por ce fbun. — dd. G rainfcaus. — ee. G 

m,d. G, — g. G lîu 5 H leus. — .j. — fF. Et quant arbre A^B^ 

h. A.ByD, G s'aferift; H aferift. m.d.G&H.^ gg. H doulourcs. 

— i. G com. — k. H com on di- 
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mont de Nibam ' , & d^ilueques fti il menéâ en Iherufa- 
lem aveuc ^ le maiiien donc li Temples fli fais, qui fii 
cailliés el mont de Nibam ' . Il avint, fi comme on dift, 
quant Ihefu Cris fli crucefiiés, que li tefte Adan eftoit 
dedens le boife ^ , & quant li fans ' Ihefu Crift ifli hors 
des/ plaies^, la tiefte Adam ifli hors^ de le crois & 
requelli ' le fane * . Dont il avient encore qu en tous 
les ^ crucefis c'on hk en le tiere de "" Iherulalem, c*au 
pié de le crois, a une defte en ramenbrance de cheU " . 

Or • vous dirai des lorians f qui font en Pabeïe où l'une 
des parties de le crois fii prife, qués gens ce font, ne de 
quel tiere. li tiere dont il font a à non Avegie f , & fi a 
roi & roïne; dont aucunes gens apelent celé terre dere 
de Femenie. Pour çou Fapelent dere de Femenie que li 
roïne cevauce & dent oft de fes femmes, aufi bien 
comme li rois fait de fes homes. En celle dere n'ont les 
femes c'une mamiele, & fi vous dirai pour coi. Quant 
li feme eft née & elle eft un poi crute, fe li cuift on la 
deftre mamele d'un fer caut, & le fenieftre li leflfe on 
pour fes enfans norir. Et pour çou li cuift on le dieftre 
qu'ele ne li nuife mie al traire l'efpée, quant elle eft en 
bitaille. 

XX 

A .iij. '' liues de Iherufalem, devers folel coucant ' , Emmast, 
a une fontaine c'on apele le Fontaine d'Emaùs ' . La 
foloit " avoir .j. caftiel ; dont il avint, fi comme PEvan- 

a. A, B luban $ G, ANîbam; J ti, La fin du ehapitri m. d, A G, A 

Ubanne. — h. H avecques. — — p. A,Bi Clorans. — q. J Ave- 

c. G, H Niban. — d. if, B û boife; gîne. — r. A^ ^i quatre. — s. de- 

G le bois. — e. // fans ifloit. — vers folel coucant m. d. G, H, — 

f. G de fes. — g. C plaie. — h. i/ t. A, B des Efmaus; Cdes Efmax; 

fors. — L G rechut. >- k. G noftre D d*Efinax,* G, H d'Efmaus. — 

Signeur. — 1. les m. d. H. — m. u. G foloit on. 
ff de le terre de. — n. H celi. — 
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gille eefmoigne, que Noftre Sires ala aveuc ij. de fes 
defiples^ quant il fii refufcicés, dufque à ' cel caftiel^ & 
s'afiïenc à celé fontaine pour mangier, (i qu il ne le con- 
nurent mie, defd ^ qu'il brifa le pain. Adont fi s'efvanni 
d'aus. Et d*illeuc, retomérent en Qienifalem as apoftres ', 
pour faire favoir à aus comment il avoient à lui parlé. 



XXI 



Or revieng ^ à la Porte Saint Eflevene^ à le rue qui va 
à main feneftre, qui ' va à le Torte-f de le Tanerie, Quant 
on a aie une i pièce de celle rue, fi treuve on une rue à 

Rtie de jojapkat. main feneftre, c'on apele le 'Rjie de lojajfas ^ . Quant on 

a .). poi aie avant, fi treuve on .j. quarrefbur d^une voie, 
dont li voie qui vient à feneftre vient del ' Temple^ & 
va al Sépulcre. Au def de celle voie, a une porte ^ , par 

PorteDouhureufe, dcvers le Temple^ c'on apele ' Torte Dolereufe. Par là 
ifli "" Ihefu Cris quant on le mena el SMom de Calvaire^ 
pour crucefiier; & pour ce T' apele on Torte Dole- 
reufe. 

A main deftre, four le quarefbur de celle voie, fu li 
ruifliaus dont TEvangille tefmoingne que Noftre Sires 
paflfa, quant il fii menés crucefiier. En cel endroit, a .j. 

^rLti^!" ^ouftier de S. lehan VEvangelifte; & fi avoit .j. grant 

manoir. Ql manoirs & li mouftiers eftoit des nonnains 
de Vùlheïe de tétanie. Là manoient elles quant il eftoit 
guerre de Sarrafins ' . 



«. H iufqu'à. — b. G adont, — fo&i. — L ff au. — k. /f voie. — 

c. H apottelcs. — d. // revieng ie. 1. c*oii apele m, d. G; // la. — 

— e. <? & va. — f. D; G, // à la m. H fors. — n. Tapcle oo porte, 

pofteroe,* 7 ^ 1<^ nie qui vait devcn G, H. — o. G de Sarafins| H it 

feneftre iufque à la Tatmerii^ — dacreftiens. 
g. H grant. — h. Hloiaphas ; G lo- 
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XXII 

Or revieng à le Ti^e de " lofaffas. Entre * le 'R^e de 
lofaffas & les murs de le ciré ^ y à main fenedre, dufque ^ 
à le Torte de lofaffas^ a mes aufi com une ville ' . Là ma- 
noienc li plus des Suriiens de Iherufalem. Et ces rues 
apeloic on le luerief , En celle rue de luerie avoir ^ .j. Lajuhœrie. 
S'Houftier de Sainte éMarie éMadelaine^ . Et près de cel mof- ste-^arUMade- 
rier avoit une pofteme dont on ne pooit mie iflîr hors ' ^«'»«- 
as cans, mais entrée .ij. murs aloit on. 

A main deftre de celle rue de lofaflfas * , avoit .j. 
moufiier c'on apeloit le 1{epos, Là dift on que Ihefu EgHfe du Repot. 
Cris repofa^ quant on le mena ^ crucefiier; & là eftoit *" 
li prifons u il fu " mis le nuit que il fii pris en Geffe- Laprijon, 
mord. Un poi avant, à main leneftre de celle rue, eftoit 
li cMaifons Tilate. Devant celle maifon avoit une porte J^aijcn de Fi/ate. 
par u ^ on aloit al Temple. 



XXIII 

Priés de le >* Torte de lofaffas 9 , à main fenieftre '' , 
avoit une abeïe de nonnains, fi avoit à non Sainte de^^mu, 
o4nne. Devant celle abeïe a une fontaine ' c'on apele le 
Tecine. Defeure ' le fontaine avoit . j. mouftier. Et celle ^ hatlfL. 
fontaine ne quert " point, ains eft en * une foffe* 
defeure ^ le mouftier. A celé fontaine, au tans que Ihefu 

a. G de le cité & de. — h. H — q. Tout et gui prMde dipuis le 

Outre. — c. & les murs de le cité mot lofafiâs dt la 3« ligne di ettte 

m, d» G, ^ d, H iufquct. — e. H pagt manque dans A & B» — r. i 

G viles. — {, DLtL Guérie $ J la main fenieftre m. d. G, — s. G 

luderie. — g. Ha. — h. GMagde- pccine. — t. G déflore. — u. G 

faune. — î. G îffir horsj /ffors. — coroit; //cort. — v. >f, £*, J, — 

j. G en. — k. //lofiiphas. — I. G x. eft fofle m. d. G. » y. G 

menoit. — m. G eftoient — n. G dedens; J defous; H eft dans, 
kl fuil. — o. G la ù. — p. A celé. 
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Cris fil en dere, avenoit que " li angeles venoit par foys 
movoir * cde eve ' , & quant il l'avoir ^ mute, qui 
primes ' defcendoic à celle fontaine pour / baignier 
apriès ce que li angeles Tavoit mute^, il elloit garis de 
quel enfremeté * qu'il eîift. Devant celle fontaine, avoit 
.V. portes & devant ches .v. portes avoit moût de 
malades & d*enfèrs & de languereus ' pour atendre le 
mouvement de l'evei . Dontilavint que Ihelb Cris vint 
là .j. iour & trouva .). home giflant * en Ion lit, qui 
.xxxviij. ans y avoit geii ^ . Se li demanda Ihefu Cris s*il 
voloit eftre garis. f Sire, *3 dift il •, « iou n'ai home qui 
ce m'aïut « à defcendre en le fontaine. Quant li angeles 
ce a mute Teve, & iou me efmuef *' à defcendre de mon 
c Ut^ pour aler là, fi truis .j. autre 9 qui s'i eft '' baigniés 
cr devant moi. » Dont li dift Ihefu Cris qu'il otaft fon lit 
& fi s en alaft, qu'il ' eftoit tous fains. Et cil faili fus 
tous fains ' , fi s*en da. Cel iour eftoit famedis, fi com 
Tevangile " tefmoingne. 

KXIV 

Si comme on ift^ de ' le Tarte Je lojaff^s y , fi avale 
on el Val de lafaffas*. A main dieftre de celé pone 

"^^ofap^t!^' font Tartes Oires. El Val de lajafas avoit une abeïe de 

noirs moines"". En celle abeïe avoit un iMauftier de 

TomheaudiN.D. medûitte Sainte éMarie, En cel mouftier eftoit li Sépulcres 



m, G far fiet TCBok. — h.C 
manoir en. — c. G \\ angles avoit 
fève. — d. Hiauc — e. G pre- 
«lien t^i poott baignier. — £. Àt^ 
pooit baignîcry il. — g. mprièt ..... 
oiute m, d* G* '—' Yi» G diferté. — - 
i. & d*enlieTs & de languereus m, 
d.GefU-^l /7t*iaue. ~ ic. ^ 
gefiint. — i. G tf ^Titit. — ro.dift- 

n'ai nul home qui m^ait; jpqui 



,»-g- 



'aiwe. — o. «i^efinuef G, — > 
p. i defcendre de mon lit D; m, d. 
G. — q. ^home. — r. G îa. — 

s. H car. -— t. cil fains m, d. 

17. •— u. Hk, — w. A, Bf Di C 
on dît { y Eiifi oon Pen i#. ^ 
X. G œlc. — y* ^ hfaffas m, d. 
Gi D de la porte 8. Eftiemie. Oh 
éiffoit en émut mmu, — z. 7 de la 
99rU dt hfapkai por avaler en 
MrfiÊ^ka», — aa. G moignes. 
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OÙ elle fil enfoïe & eft encore. Li Sarrafin, quant il orenc 
pris la dacé " , abacirenc celé ^ abeïe & emportèrent les 
piéres ' à le cité ^ freiner, mais le mouflier ' n*abacirent 
il mie. 

Devant cel mouflier, al pié de Mam Olivet^ a .). 
mouftier en une roce, c'on apiele Gefemanif . Là fu Ihefu ^^'ï'jjj,,^''*" 
Cris pris. D'autre part la voie, (i comme on monte s el 
Stfont Olivet tant conmie on geteroit une piére ^ , avoit 
.i. mouflier c'on apeloit ' S. Salvewri . Là ala Ihefu Cris ^^^f' ^^ *• ^' 
orer le nuit qu'il fii pris ; & là li dégoûta li fans de Ton 
cors, aufli ^ conmie fueurs. 

En Val de lofqfas avoit hermites & rendus ' affés, ^"''^^i^'>' 
tout contreval, que ie ne vous fai mie nonmier^ deffi 
qu'à le Fontaine de SyUi'*. 

XXV 

En fon le - mont d'Oliver, avoit une abeïe de blans ^trîfoi^JÏ'"' 
moines. Près de celle abeïe * , avoit une voie qui aloit 
eni* tétanie, toute le coffiére de le montaigne. Sor le nottudeBitkame, 
tour f de celé voie, à main deflre, avoit .j. mouftier c'on 
apiele la' Sainte Tarrenqftre' . Là fii^ce que Dex fift ' ^^^KfjJ'^' 
le Pater Nofter " & Teniegna * à l'es apollres ' . Priés 
d'illeuc fîi H figiers que Viex maldift, quant il aloit en urtguîermamdit. 
Iherufalem, pour che que li apoftre i aloient cuellir leur 
figues, fe n'en i trouvèrent nulle & fe n'eftoit mie tans 



«. H\t chité. — b. G r. — c. H 
de Teglife. — d. /f de Ihenifalem 
pour refermer. — e. HPeglyfe. — 
f. G leflemani. — g. £f fî c*oin 

monte. — h. tant piére m. d. 

G&H. — IG apde. — l A, B 
Saint Saivwr; D S. Sawuêuri H 
Samt Sau^fêtur ; J S, Sawvior, — 
k,Gû. ^ l Af B Se rendus ; J 

redus. — m. En val di Sfioê 

m.d.G&H.—n.HEn for le; 



7 Defus le. — o. H i main deftre. 
— p. en G, H. — q. A^ B for le 
tor; H, G four ie tor. — r. la A^ 
B. — s. H apelloit Saint Paftre 
noftrej G Pater Noftre. — t. G Là 

fift Dex. — o. Là Nofter A^ 

BfD,EjP. — V. y qu'on apele 
Sainte Pater Noftre, por ce que 
làTenfeigna. — x. Gapoftles; H 
apoftelles. 
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qu elles i deuflfent eftre. Cd iour meifine, retourna Ihefu 
Cris pour aler en Vetanie de Iherufalem; & li apoftre 
alérent par devant le figier, fi le trouvèrent fech * . 

Entre le éMoujiieir de le Tatrenoftre Se Vêtante y en le 
cofte de le montaigne ^ , avoit .j. mouftier qui avoir non 
Bttkphûgi. Vetfagé^ , Là vint Ihefu Cris le iour de Pafques Flories, 
& d'ileuques ^ envoia .ij. de fes defciples ' en Iherufalem / 
pour une aneflfe; & d'ileuc ala il for Tanefle en Iheru- 
Talem^ quant il Forent amenée. 

XXVI 

Or vous ai ie dit & i? només les moftiers & les 
abeïes * de Iherufalem & de dehors ' Iherufalem à 
une liue près J , & les ^ rues des Latins, Mais ie ^ ne vous 
nomerai ne n'ai només "" les abeïes ne les mouftiers des 

ie^in?n!a^]fuel ^^^"^"^i ^^ ^es GHffons, tiG des lacopins, ne des Vca- 
mins " , ne des U^Jlorins^ ne des HerminSy ne des autres 
manières de " gens qui n eftoient P mie obeïflant à 
Rome; dont il avoit mouftiers 9 & abeïes pluiieurs '' 
en le cité ' . Pour che ne vous veul ' mie parler de toutes 
ches gens que i'ai chi nommés, qu'il " ne font mie 
obeïiïant à Rome ^ . 



a. Priés d*illeuc fech m. d. 

G ^//. - b. D, G, HEntrc le 
mouftier de Betanie 8c la mon- 
Uigne. — c. G, Hfiel&ce; 7, C 
Bclfage. — d. // d^illueques. — 
e. G envoia .ij. de fes defciples en 

Iherufalem. — ï. 8c d*îleuc 

Iherufalem m, d, H. — g. dy B^ 
G dit ie. — h. H les abeies & les 
mouftiers. — î. /f par hors. — 
j. à une Hue près />, G» H, — k. // 



des. — 1. G iou. — m. G & Hnt 
vous ai mie només ne nomerai ore. 
— n, A,B Boanîns; G âf //laco- 
bins Boiamins. — o. G ma- 
noirs d^autres, — p. i) porce qu'il 
n'eftoient. — 9- ^ mouftiers & 
abeies. — r. pluficurs D. — s, H 
& dehors &. — t. H veîl ie. — 
u. //qui. — V. Hreglyfcj A,Bi 
la loi de Rome. 
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Archa, outre Triple ki a non Arches. Là fîi fidte H arche Noé fi 
comme li angles li « devifa. Cil mons devife la ^ paîenime 
& la ^ chreftienté de Sur deffi ^ outre Triple felonc le marine. 
Sor la rivière ^ funt creftiien & outre le mont ' Sarrafin. En 
celui mont a moût de boinne terre & de boines viles dont 
Sarrafin / & creftien partifent moitié à moitié f , & tel liu i a 
k'ele eft toute de creftiiens & tel k'ele eft toute de ^ Sarrafins. 
Entre ces montaignes ' a .j. grant valée c'on apiele le Val 
Val ée Bac0r. de Bacar^ la ù li homme AUxandre alérent en fiierre quant il 
afleia &r, dont on dift ou roumant rimé dou Fuer i de Gadres 
k'il eftoient aie el Val de Tofapbas., Ce n'ert mie li Vaus de 
Tofaphas ^ , ains eftoit li Vaus de Bacar^ & eft encore. 
Or vous avons dit de cel mmtLibam dont ces .ij. fontaines 

BiBuM. fourdent au pié. Or vous dirons d'une cité ki eft el pendant 

dou mont four les fontainnes & a non Belynas. Ele fu ia de ^ 

creftiiens au tans Godefroi de Buillon; mais ie » ne vous fai à 

dire au tans de quel roi ele fii pierdue " , mais puis firemérent 

Le Tkom. il .ij, caftiaus priés d'illuec, dont on apiele l'un le Tboron & 

Sspha. l'autre SapheU Si eft li primiers le « roi & fiét à .v. liues de 
Sur & à .iiij.^ liues de la cité$ & li autres eft dou Temple 
& f fiét à .iiij. liues de la cité. Or vous dirons de BefynaSy 
qués cités çou eft & comment ele ot non anchienement. Ele 
fil de '' Phelippe, ki fi-éres fii ' dou roi Herode, & la cités ot 
^f^J^ ^^" ^^^ f^Joirt PbeUppei Se fu cil meifmes Herodes ki faint lehan 
Baptifte fift decoler ' . Cil Phelippes quant il moru, Herodes 
fes frères prift fii fême • ; & pour çou que fains lehans li blâma 
& li dift ke il ne devoit pas ^ tenir la feme de fon firére, le fift 
Herodes decoler « . A celé meifmes Cefairef fii çou que 
Noftre Sires douna à faint Piére les clés del règne des chieus 
& poefté de loiier & de defloiier. Celé cités eft priés de Ga- 
B&ty & fiét ou pendant dou Mont Lyban. 



Rfpt. 



s. L comme Deus le. — b. la 
m, d, L, M, — c. M «n. — d. JT 
marin. — t, L, M mont font. — 
f. En celui . . . Sarrafin m. d, Z, 
M, — g. L&M aJMOemt: à toutes 
les villes & i toz les caftiaus de 
celui mont encontre Sarrazins. — 
h. creftîens & ... de m. i/. M — 
i. L mons. — j. I» ilf feu. — k. Ce 
n*ert . . . Yofapha^ m, d. L, M. 



— 1. £, ilf des. — m, \t M, d. Lf 
M. — n. ele fu pierdue m. d. L, 
M, — o. K dou. — p. I, ilf 
.i^. — q. L fi. — T» Lf M i, — 
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f. I. B. — u. £ De celui Phelippe 
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Y, L^M mie. — z. L ajmiUi en 
celé cité meîfmes. — y. L En cek 
meifmes dté. 
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Or vous dirons des .ij. fontaines qui corent viers la Mtr Je 
GaSlée : anfçois k'eles entrent en la mer, afiàmblent li doi 
ruiffiel tout à •)., dont li courans de Tune ot « à non lor ic ^ 7»«'^^«- 
pour çou Tapiele on lor^ ke de celé part vient li iors & 
de celé part aiorne. Et li autres courans (i ^ vient de Dain, Et 
quant li doi courant vienent enfamble, fi s'afamblent li non 
& a non lordains. Et la rivière de ces .ij. fontainnes entre 
en la mer par deviers BelynaSj & court par mi la mer dou 
lonc dufques à un pont c'on apiele le Pont de Taharie; & 
puis k'ele pafle le pout, fi entre en la Tiere de PromiJJiony dont 
apiele on toutes les rivières fluns. Et quant on pafle outre, fi 
aflamble li nous dou ^ fium avoec lordain^ Se pour çou Ta- 
piele on le fium lordain. 

Or vous lairons de ce : fi vous dirons de celé mer quele ^ ^^^ ^'' 
ele eft. Sachiès k'ele n'eft pas (àlèe, ains eft douce & boine 
pour ^ boire. Celé mers n'a ke «iiij. liues de lonc & .ij. de 
lé, & l'apiele l'Efcripture ' la Mer de Gali&e & en un autre 
liu la Mer de Tatarie^ pour çou ke la cités de Tabarie fièt 
four la rivière de celé mer, & / par devers les creftiiens en i 
.j. autre liu YEfanc de Na%arecb ^ . Sour celé mer ala Ihefu 
Cris à fec piè \ & fains Piéres ki en la mer eftoit en une nef 
quant il le vit, il li proia k'il o lui le laiflaft aler. Et Ihefus * 
U tendi fa main, & li dift k'il venift, & il paflk & cancela & 
douta & cria merchi à Noftre Seignor qu'il le fecouruft; & 
Noftre Sires li tendi fa main & dift k'il venift i & ke petit 
avoit de foi. En celé mer pefcha fains Piéres une nuit entre 
lui & fes compaignons en .ij. nés ^ , & ne prifent nient ^ . Et 
Noftres Sires vint la matinée for la rive de la mer & lor de- 
manda s'il avoient point pris de poifon. Et il difent k'il 
avoient toute nuit pefchièt *> & fi n'avoient riens « pris. < Or 
gietés dont, > dift Noftre Sires, < vos rois à deftre. — Sire, > dift 
fains Piéres, « nous avons toute nuit veillié & fi n'avon mes 
riens pris, mais nanpourquant nous gièterons en voftre 
non nos rois à deftre « . > Dont les giètent^ \ fi emplirent 

z, Lf M K non. — b. fi m. ^. £, — j. & il pafla . . . venift m. d, K, 

M. — c. Z de. — 6, L à, — — k. en ,îj. nés m. d, L — 1. I» 

e. K apielon Efcripture. — f. & m. M rient. — m. Z., ilf ydlié. — n. I» 

d. JL — g. £ & en. — h. £ Gène- M 8t n^avoient point. — o. Sire ... 

lareth. J^h ce mot L ajouU: & deftre m, d. L, M. — p. I les 

encore Tapiele l'Efcriture le Nota- î ietérent ; M les gettérent. 
tore de Syloé. —IL Ihefu Cris. 
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lor rois toutes plainnes de poiflbns & « emplirent lor .ij. nés. 
Et nanpourquant tant en i ot ke lor rois rompirent Sor 
celé mer fu çou que Noftre Sire fift de l'aighe vin, quant il 
fil as noces de fainte eglyfe ^ , mais non pas d'Archedeclin, 
fi com on dift en ces roumans rimes. Archedeclins fa uns 

Tthiriûde. afaiéres de vins; nanpourquant f il eftoit princes entre les 
mengans; & ce fu &it en la cité de Tabarie ^ . Entre Taharit & 

La Tabit, Belifias a ' .j. liu / c'on apiele la Table f & eft près de )a mer. 
Et en cel liu fu che que Noftre Sires repeût .v. mil homes ^ 
de .y. painâ d'orge & de .ij. poifTons, & four tout çou i de- 
mourérent .xij. corbeilles plainnes de relief. Et d'autre part 
defus la mer par deviers la paîenime a une cité c'on apele 
CapkamaSm. Carphanam ' , là ù fains Piéres & fains Iakemes furent né. 
En tour celé mer fift Noftre Sires maint biel miracle, fi 
comme d'enfers faner & de mors refufciter. 
Une fois ala Ihefu Cris J à une cité ki avoit ^ nom 
NOm, Naom ^ , & fi defciple o lui. Si k'" il aprocha de la porte, 
il " encontra .j. vallet ke on portoit entierer. Et Noftre Sires 
li dift k'il fe levaft. Et il fe leva maintenant <» fus. Or avint 
une autre fois ke Noftre Sires aloit par P celé contrée; fi 
encontra un homme ki fors eftoit dou fens ? , fi ke caaine ne 
loiiens de fier '' ne le pooit tenir < . Cil de la vile cauroient 
apriès pour lui prendre, por çou k'il ne s'alaft noiier en la 
mer. Et Noftre Sires vint à lui, fe li dift k'il fiift chois. Cil 
s'ariefla maintenant & n'ala plus avant. Et Noftre Sires dift * : 
€ Di, va, tu ki iés là « dedens cel homme & ki fi le travailles 
& demaines, ki iés tu ? > Et li Anemis qui là » dedens eftoit 
parla & dift : « lou fui d'une légion d'anemis ki ne pueent 
durer s'en cors d'oume ^ non. » Dont li commanda Noffare 
Sires k'il ^ iifift fors; & cil dift à Noftre Seignour ke dont 
commandaft lui & fes compaignons k'il entraifl!ent en autres 
cors, car il ne pooient durer en autre liu. lUuec pafToit j^ une 
porcerie de pors. Et Noftre Sire lor commanda k'il iffifTent 

a,. LSc en. — b. de fainte eglyfe Ma. — \. L Naim. — m.L comnie. 

m, d, Zr. — c, Lj M &. nonpour- — n. L, M fi. — o. L errant; M 
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des cors des hommes & entraifcent es cors des' pors. Et 
il fi fifent tout maintenant^ . Et lors lues ^ k'il Àirent es 
pors, fi s'en coururent en la mer, & entrèrent ens, & li hom 
s'en ala tous fains en ^ fa maifon. Ceft miracle & « aflSs de 
plus biaus fift Noftre Sires en tour celé mer. A .v. Hues de / 
celé mer a une cité c'on apiele Nazareth & eft à .vj. liues l^aaaretA, 
à* Are. En i celé cité fii née ma dame fainte Marie, & en celé 
cité melfmes li aporta li angles les nouvieles que Noftre 
Sires prendroit car & fane en ^ li & que ' Dieus naiftroit 
de li, & il s'i fift. 

Quant ma i dame fainte Marie fii enchainte dou fil Diu, 
ele ala en une montaigne ki eft defoz ^ Nazareth^ ù une foie 
coufine germaine manoit ki ^ avoit non Hel)rfabeth & eftoit 
ençainte de faint lehan Baptifte. Si ala là pour li veîr & pour 
li conforter & faluer & pour li compaignie fiiire. Lues que 
ele vint là, fi falua Elyzabeth, & fains lehans oî la vois de ma 
dame fainte Marie " al falu k'ele fift » : fi s*efioî dedens le 
ventre de fa mère pour ^ la venue de fon Seignour. Et en S. Zackarît. 
celui liu a une abeîe de griphons P c'on apiele Saint Acarie 9 , 
& eft defous Nazareth & pour çou l'apielon Saint Acarie ^ 
ke Yzacharias ' i meft. Et cil Yzacharias fii pères de faint 
lehan Baptifte & maris de ' fainte Elyzabeth. 

Priés de NazareA a un moût haut mont ki eft à .ij. ior- 
nées de Iberufalem^ 6c c'eft li mons à li Anemis porta Noftre 
Seignor. Et quant il l'i ot porté, fe " li mouftra toute la tiere 
& tout le pais & la contrée, & puis li dift k'il li donroit toute 
la ricoife & toute la tiere ^ k'il veoit * , fi J' l'aouraft. Et 
Noftre Sires li dift « k'il s*en alaft & k'il gardaft ke plus ne 
le temptaft. Et li Anemis s'en ala, & «« dont defcendi rent li 
angle des chius là amont ki le confortèrent & vifitèrent. 
Defos cel mont ra ^ un autre mont ki n'eft mie fi haus, & 
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pour çou di l'ou defous. Il a une moût biele plaigne entre ces « 
Momt Tkabor, .ij. mons. Cel mont apielon Mont de Tabour, Sour cel mont 
mena Noftre Sires une fois faint Piére & faint Iakeme & faint 
lehan. Dont dift fains Piéres à Noftre Seignour : c Sire^ ci 
feroit boin faire trois tabernacles, un pour toi & un pour 
£lye & un pour Moyfen : fi remanrons chi, car ci fait ^ moût 
boin eftre & manoir. Et quant fains Piéres ot enfi parlé à 
Noftre Seignor, une vois vint f dou ciel & ^ defcendi aufi 
corn uns tounoirres « entriaus & dift celé vois ke çou eftoit 
fes fius k'il / avoit envoie en tiere, dont il avint ke quant li 
apoftle ki là eftoient oirent çou, il orent fi grant paor de la 
vois k'il calrent afdens tout pafmé; & quant il fe levèrent de 
pafmifons, il fe regardèrent & ne virent nului fors feulement 
Noftre Seignor ki eftoit o iaus. Adont s'avalèrent ^ de la 
montaigne aval el ^ pendant 
Le jonnUtH, Qr VOUS dirai ' dou flun lourdain comment il court & i ù 
il chiét puis k'il ift de la Mer de Galice. Il court viers miedi 
& fi court bien .iiij. ^ iornées de lonc & chiét en la mer c'on 
Mer Morte, apiele ^ la Rouge mer. £t cil dou pais l'apielent la Mér dou 
dyable; & Efcripture Tapiele la Mer Jalee^ pour çou k'ele eft 
tant faufe & tant " amére ke nule riens n'eft tant faufie ne 
tant amére k'ele " , à l'amertume de li ne à la (kufece fe puiflè 
comparer & fi n'a point de cours, ains eft toute coie aufi com 
uns eftans, & fe n'i a nul poiflbn, car il n'i poroit « durer, & 
fi fu ia tout ^ terre. £t eft celé mers entre une cité c'on apiele 
Le Crac, Saint Ahreham Se le Crac. Or vous dirai ù li Cras fiét & ù il 
eft 9 avant que iou plus vous parolle de celé mer. Il eft en 
Arrabe / apriès eft li mons Synay pries del Crac & eft en '' la 
MoHt Smm, terre le feignour del Crac. Et fus le Mont Synay a une abeîe 
de Grius. Mais li maiftres ' ciés ' de celé abeîe « n'eft mie 
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là, ains eft defous el pendant del mont Là funt « li abes & li 

couvens, & fi ne puet en le mont monter à cheval ne porter 

viande là fus dont il puîfcent tout vivre. Là fus a .xiij. mou- 

gnes ki moût vivent durrement, car on lor porte dou pain 

(ans plus; & fi i a teus ki ne maniuent que trois fois la fe- 

maine; & à ces trois ^ fois pain & aighe & non plus; & teus 

ia ki maniuent avoec lor pain des hierbes crues k'il ahanent 

là fus el mont. Sour celui mont ieûna Moyfès .xL iors dufc'à 

tant ke la lois li fii dounée toute efcrite en unes tables ; & fi 

eft priés de la Rouge mer * . Sour ^ la rive de celé mer fift Aùr Bouge, 

&ire li princes Renaus .v. galies; & quant il les ot faites, fi 

les fift mètre en mer « & bien garnir de chevaliers & de 

fierians & de viandes, por çou k'il voloit favoir qués gens 

manoient d'autre part for celé mer. Et quant il orent tans, il 

fe partirent d'illuec & alérent là ù Diu plot, mais onques 

puis n'en oi on parler ne ne fot on k'il devinrent: enfi furent 

pierdu. 

Or vous lairons de çou efter : fi vous dirons de la cité 
Saint Âbreban ki eft outre la Mer dil dyable^ & fi eft la Tiere s. A^mhsm. 
de Pronùffim, Cil lius ù la cités eft a nom Ebrom^ & là con- E^ron. 
verfa (ains Abrehans & mefl, il & fes anchiefh-es, quant il fu 
venus de Haimans u il fu nés, ke l'Efcripture apiele jÈ^am, . • 

Or/ vous lairons de chou f efter, &^ fi vous 

dirons de Naples comment ele fiét & comment ele fift au tans Naphuji. 

ke Noite Sires ala par terre; car à celui tans n'eftoit encore 

mie Naples. Là fe herbregiérent premiers li Samarithain. 

Nap/es fxét entre .ij. montaignes, dont les gens del pais apielent 

l'une la Montaigne Chayn & l'autre la Montaigne Ahel. Et par ^^"J?^ ^ 

deviers foleil levant tient ' une montaigne c'on apiele la 

Montaigne J Saint Abreban. En fom celé montaigne a un 

liu ke l'Efcripture apiele Bezel ^ . Cil lius eft li propres lius ù MemBeOei. 

fains ^ Abrehans mena fon fil Yfaach " por faire facrefifiè, 

quant Dieus li commanda ; & là li ot apareillié li angles " un 

aigniel pour • faire facrefice en liu de fon fil. En la coftiére 

de la montaigne par deviers foleil levant avoit une cité quant 

a. jL, ilf eft. — b. trots m, d, L, M. — î. L, M a. — j. £., M le 
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mont gift li cors de ma dame faînte — 1. faîns m. d, L — m. L Yfaac 

Katerine. — d. L, Jif Et four. — fon fill. — n. L, Af li angeles ap- 

t, LjMXz mer. — f. L Si. — g. L parellié. — o, L, M el liu de fon 

atant de che. — h, 8c m. d. L^ AU. 



84 ABRÉGÉ DES 



Noftre Sires ala par tiere c'on apieloit Samaire « , & defous 
celé cité avoit une plaigne c'on apieloit Sorfem ^ . Là avoit .j. 
puch que lacob fift faire & le douna à Yofeph Ton fil, là ù cil 
de la cité aloient à l'aighe. Dont il avint un iour ke Ihefu 
Cris aloit de GaUlée en Iberufalem & vint à celui puch pour 
atendre Tes defciples ki eftoient à Qhycar pour acater à man- 
gier, & trouva illuec une Samaritane ki eftoit venue de la 
^t-W/J? ^' ^"^^^^ ^^ Samaire à l'aighe. Dont li proia Ihefu Cris k'ele li 
martstn». dounaft à boire; & ele dift : € Tu iés luis & ie fui Samari- 
tane; il ne me foufift mie ke tu boives à mon vaii&el. > Dont 
li dift Ihefu Cris : < Se tu feûfles ki cil eft ki te demande à 
boire, tu li defifles k'il te dounaft aighe vive à boire. > Dont 
li dift la Samarithane : c Sire, dont me dounés de l'aighe ' 
vive à boire, fi k'il ne me couviegne mais chi venir à l'aighe, 
car la cités eft trop haute & li pus eft trop parfons : fi me 
fait moût mal à venir ichi à l'aighe ^ . > Dont li dift Ihefu 
Cris k'ele alaft querre fon mari. Ele « dift k'ele n'en avoit 
point, & Noftre Sires dift ke ele difoit voir. Nanpourquant 
ele en avoit eus .v., ne cil n'eftoit mie fes maris k'ele avoit 
ore, cil meîfines ki o li eftoit. Afies li dift Ihefu Cris plus de 
paroles ke ie ne vous raconterai, car iou ne les vous poroie 
mie toutes raconter. 

Adont/ laifia la Samarythaine fes vaiffiaus & ala criant 
par toute la cité de Samaire ke tout veniflent apriès li, car ele 
avoit trouvé le plus vrai prophète ki onques fiift, & que tout 
li avoit dit çou k*ele avoit bât. Un poi apriès vinrent li 
apoftle de Chicar^ ù il avoient acaté à mangier & difent à 
Noftre Seignor k'il maniaft; & il lor dift k'il avoit g mangié 
de tel viande dont il ne favoient mot. Dont difent li apoftle 
entriaus ^ ke la Samarithaine li avoit douné à mangier, & 
moût s'efmierveilliérent ke ' il l'avoient là trouvé feiû à 
feuli entre lui & la Samarithaine. Et cil pus eft à demie 

liue de Naples 

SamMrie. Celé cités de Samarie fit toute ' abatue & de- 

ferte ^ , puis la furreâion Ihefu Crift, en celui tans que 
Vafpaffiens fu en la tiere ; ne onques puis n'i ot fors feule- 
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ment un mouftier ke li Samaritan i ont^ u il font lor facre- 
fiflés à la « Paske. Ne en autre liu ne pueent facrefiier ke là, 
nient ^ plus ke li luis ne ' pueent (âcreiiier en autre liu ke 
ou ^ Temple de IherufaUm. Là viénent li Samarithain de la 
tiere à* Egypte & de la tiere « de Damas & de toute la / paie- 
nie; & en quelconques liu k'il maignent, là viénent il au iour ' 
de la^ Pafque, & ^ lor Pafque eft ' quant la Pafque des luis 
eft. Là font il lor facreiifie à cel mouftier ù Samarie i fa iadis. 
A ^ .V. Hues de Naples a un caftiel c'on apiele Bethunù ^ . . . . 
Or vous lairons de che*> efter, & " fi vous di- 
rons de Naples comment ele fiét entre .ij. mons. Et fachiés 
que moût dft faine « tiere. Si a un caftiel de ioufte^ ke on S, Paul, 
apiele Saint Polj & là fu fains Pois conviertis; & priés de là 
fiét une cités c'on apiele Baruch à .x. liues A*Efcal(me^ & là Biryte. 
fift Dius maint biel miracle. A Baruch fii çou ke li rois Pha- 
raons 9 cacha nos pères '' & là vinrent il quant il orent pafle 
la mer; & Moyfes les menoit. Là defous < a une vile ki a non 
Sabath^ là ù li cors faint lehan fu entières, quant la feme He- SiUftê. 
rode le fift defterrer ' & ardre les os. Et pour çou font » 
encore li enfant le fu d'os. Defous Baruch a un caftiel ke ^ 
uns fenefcaus dou roi Nabugodonofor fift faire ' , & fii provos 
de Pierfe. Et une fême de cel caftiel iffi fors, & Nabugodono- 
for vint à li & la feme li colpa la tefte, puisj^ l'emporta ou 
cafteL Et quant il trouvèrent lor feignour mort, fi touchié- 
rent • en fiiies & laiiEérent tout ««. Enfi fecouru Noftre Sires 
cel caftiel ^^ . A ^^ .j. iour avint ke une feme avoit une fille ki 
avoit efté malade; fi le fift la ^ mère fainier, & moru de celé 
fainie. Et fi com on le portoit " entierer en celé vile ki 
efloitiT apielée Sabathj & fa mère en faifoit tel doel ke plus 
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ne pooit, ele vit devant )i paflêr IhcTu Crift ; ic celé que on 
portoit enderer fe leva ' & lî cria mierchi. Et Noftrc Sires * 
!i dift qu'ele s'en ' alafl à fa ataifon. Et ele fi lift . . . . 

a. La fhrùf* & ccU . . . Te kn Un. — b. JT Q. — c. £, M n- 
tfl rtmfUÊCè* 4mu K pari dont fe laft en. 



VI 



LES PELERINAÎGES 



POR ALER EN IHERUSALEM 



[v. 1251] 



Mo/INUSCRITS: 



P. Paris BibL Nat, fr. 9082, vél., Xlll f., in4., f. ^43 ^ T. 
V. Vienne, Bibl. Imp., 2590, vél., XIV f., in-f., f. 96 k. f. 



LES PELERINAIGES 



POR ALER 



EN WERVSALEM 



[PuÏM qui VMU atiri n d* la cnupàt/U dt la Urri tPOutrtnur, wit 
dtviftrai ù tti faini Ueut & Iti pitiràiagtt dt la urrt.] 

I 

p f. J43 ,. I REMIEREMENT l'en va d'c^cra ' à Cayfas 

y f ^ ^ { où il a .uij. lieues. Après ' d'tqui eft la mon- 

n taigne du Carme où ' monfeignor faint Lt Canmi. 
H Denis eft, qui '' fu nés à une ville qui eft 
' apelée * FrancfievilU, auquel lieu eft une 
chapele defouz / l'auteU en une petite caverne où il fu 
nés, & encore i pert le lieu. Emprès la chapele a * une 
petite valée ; au giét d'une pierre a ' une fontaine de 
monfeignor faint Denis, l^quele i trova & fift de fes 
propres mains, & -f i a meut biau lieu & eft le plus fain 
lieu de toute la montaigne por * cors d'orne. 

En celé meïfme montaigne eft l'abaïe de Sainte ' Su-Mtrgiur 

■. d'Acre m. J. P. — b. fEt où monrdgnor Cûtit Denh fu. — 
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iMarguerite laquele eft de moines griex ' où il a aufi 
biaii lieu. En ^ celé abaïe a de ^ bones reliques, & au 
CkaptUe ttEiie, pendant eft le lieu où faine Helyes habita, u quel lieu il 
a un^ chapele "^ en la roche. Emprès de ' celé abaïe de 
Sainte éMarguerite en la coftiére de celé meïfme mon- 
tagne a .j. moût l^iau lieu & deliteus, où habitent li her- 
mitain latin que l'en apele iréres du Carmen où il a une 
petite / yglife de Noftre Dame & par tout ce lieu a on ^ v f. 96 b. 
grant plenté de bones eves qui iflfent de meïfme la roche 
de la ^ montaigne^ & ' a une lieue & demie de labaïe 
des griex iufques as hermitains latins. 

11 

Entre i Sainte éMarguerîte & les frères du Carme a * 
jtmu, un lieu en fus de la mer qui a non o^/i/i^; ilueques ^ fu- 
rent fait li clou dont Noftre Sire fù crucefiés, & encore i 
apert " le lieu où il furent forgiés " , & " près de celé mon- 
taigne du Carme devers t les hermitains latins & 9 par 
devers Chaftiau Telerin a '" un lieu que l'en apele Saint p f. 343 b. 
St-jean de T^r. lokan de Tire. Iluec a un moftier de griex, où il a de 
moût bêles ' reliques, & fîft iluec ' faint lohan de • moût 
bêles miracles. Emprès d'iqui " vers Chaftiau Telerin 
Capkarnaûm. a * une ville que l'en apele Caphamaon', iluec J' furent 
batus les deniers dont Diex ' fu vendu. 
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'verHe dans Fx De la quele abaye 
des grés iufques as hermhes latins 
a une liue & demie. — ]. ^Après 
a .j. leu aval à plain en fus de la 



mer entre. — k. f^ a .j. capel qui. 

— \.F illuec fi «on l'en dît. — 
m. F pert — n, F &it & (brgié. 

— o. après. — p. f^ à la percie 
des h. — q. V z. \t caftieus de 
Chafteau P. — r. T fi a. — s. ^ 
bons falntuaires. — t. ^ & la dît, 

— u. de m, d. F. — v, F Après, 
celui leu. — x. T fi a. — y. F où 
furent faiz. — z. T Noftre Sires. 
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De Cayfas à Chaftiau Telerin a .iij. lieues & « fiét fus Ckâteau-PèMn. 
la mer, & eft de la maifon du Temple, & gifl ^ iluec 
faince ' Eufemie, virge & marcire. 



III 



De Chaftiau Telerin à la cité de Ce/aire a .v. ^ lieues, ajarét, 
laquele cité ^ eft / fus la mer & eft d'un barons du 
roiaume. Dehors les murs de la s cité a une chapele où 
faine Cornille, qui faine Pierre bapdza, gift, liqués ^ fu 
après monfeignor ' faint Père arcevefque de celé J cité. 
Après * celé chapele ' a une moût bêle pierre de mar- 
bre "" grant & longue, laquele oxi apele la table Ihefu- 
crift " , où * il a .ij. /* petites pierres qui fpnt roondes, 
grofles defous & agiles 9 defus, que Ten dit les chande- 
liers Noftre Seignor. En celé chapele '^ gifent les .ij. filles 
V f. 96 c. de monfeignor faint Phelippe, qui ' converti & bapciza 
enuchum, & quant il Tôt ' baptizié, Dex«le ravi &^ 
l'emporta à o4ffur ^ ; & de G4ffur vint prêchant le non 
Noftre Seignor iufques à la cité de Ce/aire, 

Près d'iqui y à main feneftre près d'une ville qui a non 
Teine Ter due eft * une chapele*'* de Noftre Dame, qui eft Pàne perdu*, 
fus *^ .j. mares, où Ten va moût fouvent de Cejaire ^ 
en pèlerinage, car il i a moût bel ^^ lieu & moût dé- 
vot '^'^^ ou quel mares a mult de cocatriz, lefquex i mift 
.j. fires de Cejaire^ qui les fift aporter à^ Egypte. 



a. V H qués chafteai^c. — h, V 
là gift. — c, V ma dame f. E. — 
d. V .îiîj. — c. P ville. — £. V 
fia. — g. r celc. — h. F dSl- 
luecqueH. — i. monfeignor m, d. V, 
— Y V cde devant dite. — k. T 
En après de. — \, V chapelette fi 
a. — m. de marbre m. d, V. — 
n. V de Noftre Seignor. — o. Vie 
fi î a. — p. ^ .ij. autre teles de 
celé marbre comme la table qui 



font totc3 r. — q» ^ longi^es. — 
r. V chapelette gîfoient. — s. /* 
qu^il; f^ liqués Phelippes. — U P 
les ot. — M, V Noftre Sires. — 
V, F Si porto. — X. r Arfuf. — 
y. r Après. — z. F ûz. — aa. ^ 
chapelette. — bb. ^for les mares. 

— ce. y em pèlerinage de Cefaîre. 

— dd. f^ faint. — ee. & mult dé- 
vot m. d, V-y la phraft ouquel... 
d'Egypte m. d, P. 



92 LES PELERINAIGES 



IV 

^ffur. De Cefaire à oAffur a *" .ix. lieues; lequel chaftel eft * 
un petit près de la mer fus .j. tertre de fablon, liqués 
chaîliaus fu "^ de TOlpital; auquel chemin par defus eft 
une roche taillie, & i a '^ un mauves pas, & là fe herber- 
gent mauvaifes gens aucune foiz, por defrober & ' por 
taiiiier le chemin à ceus qui vont a laffe, p f. 343 c 

/«/« lycAffur à laffe qui eft ville & chaftiaus, a/ .iij. lieues, 
& fi eft le chaftel fus la mer, & ^ eft une conté. A laffe 
trove Ten, fus un chaftel en Tyglife Saint Père, le perron 
Saint ^ laque de Galifce. 
jajcahn. De laffe à Efcalone a .viij. ' lieues, & J fiét fus la mer, 
& de là foloit on appeler Tevefque de ^Bethléem, evefque 
d' Efcalone] mes por la dignité du lieu de TBethleem fù 
tranflaté Pevefque à'Efcalonie * au faint leu de ^Bethléem] 
& encores i eft li fiéges de ravefq[ue] en l'yglife de 
monfeignor faint Poul, avefques de totes fes aparte- 
nances. 
Ga^a, D'Efcaloine à Ga-^res fi a .iij. lieues laquele ville fiét 
fus la mer qui a non Ga^reSy dont Sanfon li fors brifa 
les portes, & les porta fus . j. mont bien loing de la ville. 



Rama. De laffe à V^mes fia' .iij. lieues: 'R^mes eft " cité & v f. 96 d. 
evefquié. Au plain de Ternes li " rois Baudoin, rois de 
Iherufalenij o * .v^. homes à cheval ala P contre Salaha- 

a. F fi a. — b. f^ fi eft. — c. F .vîj. — j. f^laquelc ville.— k. d'Ef- 

fi eft. — d. & i a m, d, V. — e. por calonie .... loing de la ville m, d. 

defrober & m. d. V, — f. V fi a. F, — 1. fi a m, d. P, — m. VÇy eft. 

— g. f^ & fi eft contez. — h. F — n. f^defconfift li. — o. ^ovcc. 

de monfeignor faint. — i. F fi a — p. ala m. ^. f^ 
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din, qui ' avoic .xxx™. homes à cheval^ & là fti portée la 
fainte vraie Crois où Noftre Seignor foffri mort en Ihe^ 
rufalem ; & * là fii veii monfeignor faint lorge aperte- 
menc en celé bataille ' y quant le roi ^ feri premièrement 
fus les Sarrafins^ laquel bataille fu Êtite le ior de la 
fefte ' fainte Katherine. 

De 'R^mes à TBetenuble a / .v. lieues : Setenuble eft Betenohu, 
une grant ville ^ . 

De 'Betenuhle à la iMonioie a ^ .v. lieues. Sus la iMon- Moatjoie. 
ioie eft ' Pyglife Saint Samuel le prophète ' ; fi a .iij. 
lieues iufques en Iherufalem ^ à entrer par la porte 
S. Efti^ne, & doit eftre par droit iluec le Saint Sépulcre 
de Noftre Seignor. 



VI 



Emprès d'iqui' , ce eft à favoir au cuer où eft le Com- 
pas de Noftre Seigneur, & fi eft aufi le lieu où Nicho- l* s. Sipukrt. 
demus & lofeph ab Aramatie miftrent fon beneet cors, 
quant il fu enfevelis après fa beneete paftion. A Fiffue 
du cuer, à la feneftre main^ eft "• li mont de Calvaire^ 

V f. 97 a. où « Dex fil mis en * crois, & par ^ defous eft Golgata^ 
où 9 le precieus fane de Noftre '" Salveor chaï ' fus la 
tefte d*Adam. Emprès ' la tribune *^ , de cofté le maiftre 

P ^' 343 d. autel^ defouz monte Calvaire eft* la colompne où Noftre 



a. Fatot molt bien. — h, U m, 
d. V. — c. Ten cdc bataille aper- 
tement. — d. VW feri. — e. fefte 
m. </. F. — f. r fi a. — g. Bete- 
nuble . . . ville m. d.V, — h. T fi 
a. — i. F fi eft. — j. le prophète 
m, d, V, — k. TouU la fuite de- 
puis JhtXMÙXtm jufqu^à Emprès eft 
allongée dam V% De la Monioîe 
vait l'en tôt droit à la fainte cité 
de Iherufalem par foloil levant fanz 
lier ça ne là. Qui droitement vieut 



entrer en Iherufalem entre tôt droit 
par la porte S. Eftienne, & doit 
querre les fainz leus: Premièrement 
le S. Sépulcre de Noftre Seignor. — 
1. V d*iluec. — m. /* u mont. — 
n. V li leus où. — o. ^ en la. — 
p. par m, d. V, — q. F li leus où le 
fane. — T, V noftre verai. — s. F 
perça la roiche & chai. — t. F En 
après derrière. — m, V tribune du 
maiftre. — v. /*en. 
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Sire ^ fil lié» & batus : îluec ^ a une defeendue de .z}. 
degrés, & eft le lieu où ma dame faince Hélène crova U ' 
vraie Crois. Emprès le cuer à Tiflue à main deftre du Se" 
pulcre "^ , eft la prifon de Noftre Seignor, & là doic ^ 
eftre une chaiene donc il fu liés. 

CàapeUedaGrea. De Fautre part, à Vf entrée du Sépulcre fi a .xli).^ 
degrés iufques ^ à la Chapele des grex : en laquele cha- 
pele foloic eftre la faince vraie Crois, qui fu crovée & 
rimage de Noftre Dame ' qui parla à Marie TEgypciéne 
& la converci. 

Après par devers i celé iflfue du Sépulcre par dehors, 

s, Curifio, devers bife ^ , eft Fyglife de Saint Carifto, & là aufi doic 

eftre fon cors. Par ' devers midi, près d'iluec, eft lyglife 

Su Marie Latine, àe !^oflre Dame de la Latine ^ la première yglife qui 
onques fùft des Lacins en Iherufalem, & por ce a non la 
Latine'^. Ec eft de moines noirs". Près d'iqui ^ eft la 
maifon de Tofpical de Saine lohan. 



VII 



Par devante le Sépulcre, tant conrnie .). arc puec 9 à 
Le Temple, .i). foiz gecer vers orient, eft le Temple Vomini où font 
.iiij. ena*ées & .xij. portes. Em mi le Temple eft la grant 
Roche Sacrée où eft Tarche de Noftre Seignor, ou tens Da- 
vid *", & là eftoit le Viel Teftament, & la Verge de Aaron, 
& li .vij. Candélabre d'or, & la Huche où eftoit la Manne 



a. y Sire Ihefu Crift veraîs Dîeu 
& veraîs hons. — h. F 8c illuecqucs 
de cofte. — c. f^ la fainte. — d. T 
En après dou cuer à TilTue dou 
fepulchre à main deftre eft. — e.F 
doit là. — f. part à 1' m. d. V. — 
g. V .xl. — \i, y contreval iuf- 
ques. — î. de N. D. m. d, y, — 
j. devers m, d, y, — \i, y boire. 
— 1. ^ De l'autre entrée dou fe- 



pulchre par. — m. la première.... 
latine m. d. P, — n» y ajoute: Et 
li leus où Ste Marie Magdaleine 
& Ste Marie Cleophé defrompîrent 
lor cheveous, quant Noftre Seignor 
Ihefu Crift morut en la croix. — 
o. y £t illuecques en cofte eft. — 
p. y Devant. — q. f^portoit traite 
à .ij. foiz vers levant eft. — r. où 
eft . . . David m. d, P, 
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qui vcnoit dou ciel & le Fen qui foloit dévorer le facre- 
fice que l'en fkifoit * , & les Tables du Viel Teftament * , 

V f. 97 b. & rUile qui degoutoit, dont U roi & U prophète ' eiftoient 
enoint. D'en cofté ^ la roche fu le filz Diex offert, & illuec 
vit lacob lefchiele qui tochoit iufques au ciel, & là vit 
li les angres monter & defcendre. A deftre de la roiche 
apparut li angres à Zacharie le prophète ' , & là defous 
eft Sanéla Sanélorum. Uuecques pardona Noftre Seigfior 
le pechié à la famé qui fu prife en avoutire. Uuec fÎA 
anuncié faint lohan Bapdfte : & en celui adrent endreit 
li Sarrazin. Et aufli dift l'en que illuec efloit .j. autel, oh 
faint Abraham fift là facrefice à Dieu/, & là près eft i? 
l'yglife faint laque le premier evefque de Iherufalem. 
Dehors le Temple eft .j. autel où Zacharies le filz Bara- 
chie ^ fu occis. C'eft ' entre le Temple & Tautël. A l'en- 
trée du Temple eft la Torte Spiiiouxe J vers ponent, & 

p f. 344 a. vers orient eft le Temple Salomon. 

Vin 

D'en cofté le Temple Salomon ^ par devers levant «ft 
le Vaing ff^oftre Seignor ' au canton de la cité. Du 
Temple Vominiy vers le levant, eft la porte que l'en dit ^'^'^ tj^^"' 
Iherufalem, & là dehors vers celé iflfue "* perent li pas de 
l'anefte que Dex " chevaucha le ior de Pafques flories, 
& là defus font Tortes Oîres * . 

Au Temple^ à l'iffue vers bife, eft la Tarte de Taraiis 
& la fontaine; de celé iflue de cofté le mur du Temple 

a. & la Huche . . . fiiifoit m, d, Baramathie. — i. F 8c c'eft. — 

P. — b. & les . . . teftament m. d, j. ^devers orient que Ten dit Spe- 

F. -c, F prophète de Noftre Sei- cioufe vers ponant. — k. Pde cofte 

gnor. — d. F Illuecques encofte Salomon. — L F ajouUi Et flluec- 

fut. — t. F 8c illuec . . . prophète ques fu fon lit 8c de Noftre Dame. 

m. d, P. — f. & en . . . Dieu m, — m. P ifle, F enz et degrés. — 

d. P. — g. P la près de. — h. P n, F Noftre Sires. — o. P aurécs. 



96 L£S PELERINAIGES 

Ste Annt, efl Trohotiqua Tiffina, Ilueques près eft ' Sainte o4nne & 
PifchuproèaHfiu. fofi monument, & * afferment aucuns que c'eft Trobari- 
qua Tiffina. 

Sur Sainte ^nne eft Pyglife Sainte éMarie éMagialene. 

IX 

Mom Syon. Vers midi fur la cité de Iherufalfm eft cMonte Syon : 

là ^ fù la grant yglife qui eft abatue, où Noftre Dame tref- v f. 97 
pafta, & d'ilueques remportèrent li apoftre à ^ lofaphaSy 
& iluec devant eft ' une chapele où Noftre Sire / fii 
iugiés & batus & flacillez i & d^efpines tormentés & ^ 
coronés; ce fii le Tretoire Cayfas & fa maifon. Sus la 
du^^^^rit. S^^^ yglîf^ abatue eft la Chapele du Saint Ef périt. Uuec 
defcendi li Sains Efperis fus les apofires. Uuec eft le lieu 
où Noftre Sire lava les pies de fes apoftres; encore ' i eft 
la pile. Là-'* entra Diex portes ^ clofes fus fes apoftres ^ , & 
lor dift : et Paiz foit o vous " ! >i (lohan., xx, 26.) Adonc 
dift il à faint Thomas : « Met ci ta main & ton doi en 
mon cofté " & ne foies pas ^ mefcreant. « (lohan.^ xx, 
27.) U ^ éMont de Syon fii enoint le roi Salomon. 



NatatùHa Sîbi, Puis amont fus la cité eft ff^atatoria Sileé, & là près 

Arckeidema. eft 9 faint Yfayes mis. Emprès '' d*iqui eft Q4cheldemac\ 

c'eft le lieu qui fii acheté .xxx. deniers defqués Noftre 

Sire fù vendu * : & c'eft la fepulture où Fen met les 

pèlerins. 

a. V En celé voie eft illuecquet portes. — 1. fur fes apoftres m. d. 

près. — b. r & là. — c f^ là eft P. — m. P Pax vobîsl — n. en 

li leus de la grant yglife abatue. mon cofté m, d, P. — o. V raie. 

— d. Fen.— e. ^ a. — f. ^ — p. f" En. — q. ^ù. — r. ^fus 
Sire Ihefu Crift. — g. P tormentés. Natatoria Syloé eft. — s. V fvi 

— h. tormentés 8cm»d, F, — i. F venduz Noftre Sires. 
& encore. — j. miuec. — k, F i, 
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Defous l^artes Oirrts <* en la valée court .j. ruiflfel que 
Ten apde Cedron : ilueques cuiUi David les .v. pierres Le cédron, 
p f. 344 b. dont Û occift Golias^ & Uueques eft lofaphas où * Noftre 

Dame ' fu mife, emprès ^ lecemaniy le lieu où I>ex fu Gethjemanî. 
pris. Ilueques pérent les ^ .x. dois de Noflre Seignor en 
une pierre; ilueques kifla/^ faint Pierre & faint laque & 
les autres deciples &^ apoftres, quant il ala orer à Dieu 
le pere^ & iluec tant corne le trait d'une pierre, eft le lieu 
où Diex aoura à Dieu le père ^ y & adonc fua il goûtes 
de fane qui decouroient à terre, & iluec furent mis faint 
Pierre ' & faint laque & faint Sjrmon & Zacharie le 
prophète. 

Au pendant de celé valée eft la fepulture du roi 
lofaphas, dont la valée eft ainfi nommée, & au defus 
Vf. 97 d. vers levant eft éMom Olivetti ScJ fachiés que defus ^««^^«o/w/Vn. 
Sifom OHvite monta Ihefucrift u ciel le ior de rÀfcenfîon, 
où ^ la forme de fon pié deftre i apert encore en une 
pierre, & commanda à fes deciples ^ qu'il alaflTent pre- 
chier FEvangile à toutes créatures, & là defous eft une 
croûte où gift faint Pelage martir. De cofte"" vers midi 
eft une chapele où Ihefucrift fift la Patrenoftre. ^^''^tofil^''''' 

XI 

Entre " SMont Olivete & "Bethanie eft Belfaé où " Noftre Bttkphagi. 
Sire commanda faint Pierre P & faint laque & les autres 
deciples por 9 alcr querre l'aneffe & fon poulain. 

A une lieue de Iherujalem eft U mjufon Symon le 



a. P Mont Olivete. — b. FTi Icus 
où. *^ c. r dame Ste Marie. — 
d. r Empris iUucc eft. ^ t. V Yi 
dok où Noftre Seignor mift fa main 
en mie pierre. — {.V lefta Noftre 
Seignor. — g. deciples & m. d, V. 
•!-* h. ^ ilvec tant .... le père m, 
d, ¥. — î. 3. Pierre m, d. V, — 



j. V que de Mont Olivet monta. 

— k. r donc. — \, V apoftrcs & 
dit : c Alez prefchicr. — m. V» 
Près d'illuecques. — n. #^Et entre. 

— o. #^donc. — p. r S. I & S. P. 

— q. & les . . . deciples m, d, F; 
Y por Taneffe & por fon. 
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leprous, où Noftre Sire pardona à Marie Magdalene fes 
pechiés^ & là refufcica le Ladre " en fon monument. 
La ^Morantamt. De Iherufalem à ^ Carentene a .vij. lieues ; iluec iuna 
Noftre Sire .xl. iors ^ ; près d*iqui eft lerico. 
Lt Jourdain, De Imco au flun lardain a .vij. ^ lieues, & iluec fii 
Noftre Sire bapdzié de faine lohan Bapcifte. 

XII 

Le Afoftt Synai. Du flun lofiain au ' tMont de Synay a .viij. iomées; 

ilueques dona Noftre Sire la loi à Moyfe ; en celui mont p f. 344 c. 
gift ma dame faince Kadierine en une moût bêle fepul- 
ture de marbre, laquele fepulcure eft fi fainte qu'il en ift v f. 98 ». 
efpefemment huile de quoi moût de malades gariflent, 
& la vertu de Dieu eft fignant, laquele moût de beftes 
fauvaiges qui font fus celui mont ne vivent d autre 
chofe fors de lechier foulement la fepulture de ma 
dame fainte Katerine, & de la manne qui chiét fus le 
mont / . 
s, ESe. De Iherufalem vers midi fi a .j. lieue iufques à Saim 
Helye; après f eft le Champ flarij & defors celé voie eft 
la fepulture Rachel ^ , la famé de lacob ' . 

XIII 

Beiè&em. En contrc celui liui d'autre part fus .j. mont eft Veth- 
leemj & là eft crèche ^ où Noftre Sire fu mis quant il fu 
nés & envolepés de petis drapiaus. Là eft le Ueu' de b 

a. F faint Ladre & en. — b. T » le mont fe rèfumê amji dams P: 

â la. — c. i> UxU êfi aUmigi & i gift fainte Katherine virge & 

dmu Vx Et defotn eft li iardîns de martîre. — g. Flà pris un poi fi eft 

fiûnt Abraham, & près de là eft Champ. — h. F faint Rachel. — 

lerico. — d. T Jj. — t» V iufque î. P lob. — j. lîu m. d. P, — k.V 

au. — f. TouU cettt Umgui fhraf* eft la cité de Bethléem \ â .ij. lieues 

dtpuis en celui mont jufpCà fus de Iherufalem eft la prcfepe où. 
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nadvicé & k lieu où li troi roi, qui * vindrent d'Orient ^ , 
aorérenc Noftre Seignor, quant il offrirent or & encens 
& mirre: lafpar, Balthazar & Melchior ^ . Ilueques de 
code le cuer, à main deftre, eft la cité où ^ le puis eft 
où Feftoile chaï qui conduifoit les .iij. rois. Devers la 
feneftre partie * gifent li innocent. Defous te cloiftre eft 
le fepulcre faint leroime. Defouz / Bethléem eft une 
chapele où Noftre Dame fe repofa, quant ele dut en- 
fanter * . 



XIV 



De celé chapele ^ prent Fen le chemin ' por aler à 
Saint cAhraham en EbronJ . Hihron. 

Iluec * fift Noftre Sire Adam & Eve, & près d'iqui eft 
la maifon Chaïn & Abel. Emprès d'iqui fe demonftra 
Noftre Sire en forme de la Trinité à faint Abraham, & 
faint Abraham vit .iij. perfonnes, (i en aoura une. 

Vers orient eft le lieu où Noftre Dame ^ falua faint 
Helizabeth, & iluec fîi né faint lohan Baptifte & Zacha- 
rie fon-pére. D'iqui" à .ij. lieues eft un chaftel que l'en 
v f. 98 b. apele Emaûs\ iluec aparut Noftre Sire à faint Luc & à Emmaûs, 
Qeophas après fa fureélion ' . 

XV 



Devers Iherufalem vers ponent fi a une * lieue iuf- 
ques à la Sainte Crois : iluec crut l'abre dont la fainte 
crois fil faite. 



a. qui m, d, V. — b. f^d^Orient 
&. — c, La phrafe quant il . . . 
Melchior m, d* P. — d. la cité 
€Ù m. d, V. — e. partie m. d, V, 
— IF Soua. — g. r ajouUi Noftre 
Seignor Ihefu Crift. — h. F ajout»; 
ou N. D. fe repoufa. — i. F \tL 



voie. — j. en Ebron m. d, F. — 
k. La phrafe tflabrégit dans F\ Si 
comme il eft efcrit, (aint Abraham 
vit .iij. perfoinoi & aore une. — 
l. P fire. — m. #^ De ça. — n. F" 
refurreétion. — o. F une petite. 
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Napiottfe. De Iherufalem à Samarie * que l'en apele U^ples, fi a 

Puits de la Sama- .xij. Ueues; iluecques parla Noftre Sire à la Samaritaine 

au puis de lacob * , d'illuecques a .ij. lieues iufques à la 

Sibajie. cité de Sehaie ; illuecques fil faine lohan Bapcifte decolé^ 

& de Sebate au éMont de Tabor fi a .x. lieues. 

m 



XVI 



Or lairons à parler de la faince terre de Iherufalem 

Acrt, & ' du païs entor, & vendrons à ^ oAcre. Là ' font 

li pèlerinage que Ten doit requerre/ par ordre; qui 

droitement les veut requerre, ^\ doit ^ droitement aler p f. 344 a. 

àifAcre en U^iareth, où il a .vij. Ueues : en ce chemin 

Safran, eft Safrati où il a d'o4cr^ * .iij. ' lieues, à laquele mon- 

taigne eft Pyglife S. laque & S. lohan^ où il furent nés^ 

& i apert encore la^/ trace; & ^ du lieu de Safran à 

Na%a^k. Saphorie a .iij. lieues, & ^ d'iqui a une lieue à D^iareth. 

llueques " vint Noftre Sire en la Virge Marie, & i eft 

le lieu où langele li anunça , c'eft aflfavoir en cave 

roche qui eft dedenz Tyglife à la main feneftre " , & en v f. 98 c. 

celui lieu eft âite une * chapele en Tonor de Noftre 

Dame. Après d*iqui à un trait d'arc^ eft la fontaine de 

Saut de N. S. Saint GahrieL De D^^areth au Saut U^fhe Seignor fi a 

une lieue -^ &f en ceft chemin en la coftiére a un chapele 

St-ZacAarie, de Saint Zacharie qui eft d'Ermins '^ Sa (\ t^ beau Heu. 

a. rSama. — b. Ttmttlaphrafi — y V \k roiche & li leus où il 

jufqt^à lieues eft remplacée dans P furent nez. — k. ^ du Safran à. 

par:àc qui à Monte Thabor a .xij. — 1. T & d^iluec vait l'en à Na- 

lieues. — c. V St de$ fains leus sareth où il a une lieue. «^ m. ^ Et 

d'autor. — d. ^ en Acre pour iluec N. S. — n. c>ft . . . feneftre 

alcr à Nazareth. — t, V Ce. — «r. </. P, — o. V une petite cha- 

f. par ordre . . . requerre m, d, V. pelé ; & près dMluec con a un trait. 

— g. f^doit aler premièrement. — — p. & en ... . lieu m. d, P. 
h. d'Acre m. </. V, — i. #^ .§. 



POR ALER EN IHERUSALEM. 



lOI 



xvn 



De ShÇaiarêth à Cane * Galilée a .iij. lieues * . A Cane Com. 
Galilée furent fiâtes les noces de Archedeclin, & à 
celés noces fift Dex ^ de Fève vin ; encore '^ i pert le lieu 
où les noces furent faites. De Cane Galilée a bien .j. 
trait d arc iufques au puis où levé fu prife qui fù portée 
as noces Archedeclin. 

xvm 



De V^'{areth à éAtome Thabor a .iij. lieues, fus lequel Mmu Tkabor, 
mont fe transfigura Noftre Sire ' devant fes deciples, & 
i a .). moftier de moines noirs latins/ . De SMonte Tha- 
bor à Sfonr Hermon a une lieue ; illuecque eft la cité de 
S^aym^ iluec refucita Noftre Sires le fil à la veve famé de- Nmm. 
vant la porte de la vile ^ . Après ^ delà vers orient, (i a .iij. 
lieues iufqu*à la Stfer de Galilée. 

En cofie fus la mer eft la cité de Tabarie où Noftre Tt^iriade. 
Sire fift ' moût de miracles. Iqui J fift Noftre Sire ieter 
les rois en la mer à monfeignor faint Pierre, & à faint 
Andrieu, qui eftoient en une bargue ^ , & par defus celé 
mer ala Noftre Sire à pié iufques à faint Pierre & ^ faint 
André & en une barge ; & adonc ot monfeignor Seint 



a. Cane m. </. V. — b. F ajout» t 
lUuecques fu nés faint laques de 
Caillée, &. — c. ^ Noftre Sires. 

— d. F Se \ pert encores là où 
les noces furent faites de TArche- 
declin & le leu où les .vj. udres 
eftoient. — e. F ûre Ihefu Crift. 

— f. F ajout»: Et en celui naouftier 
pert li leus où Noftre Sires fe tranf- 
figura, &, d'illuec felonc ce que 
Tevangile dift, apparut à la fiice 



de Noftre Seignor aufi comme U 
foloil, & li veftement furent blanc 
comme noif, don ii defctple furent 

molt efvahi. — g. illuecque 

vile m, ii. P. — h, F Près devers 
â .iij. lieues eft la. — i. F le her- 
beria, & muit de miracles i fift. — 
j. F Iluec — k. qui .... barque 
m. </. r. — 1. O» lit dans P: An- 
drieu, qui eftoient en la bargue; 
adonc ot paor S. P., car il cuidoit 
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Pére poor, & quant il vit venir à lui fus Peive à pie, car 

il cuidoit que ce fuft ^ntofaie. v f. 98 d. 

XIX 

CapAarmasm. Après ^ dlqui eft Caphamaoïi , & d autre part eft 
de cJi^ULreth ^^ft^^^ ^^ Geueiareth ; enfus de VEflanc de Genefareth ^ 

à main deftre eft un mont qui eft plain de &in , où p f. 345 a. 

Noftre Seigneur prêcha à la tourbe de gens, & près de 

là (1 eft li leus où Noftre Sires ' faoula .v. mile homes 

de .V. pains & de .ij. poiflbns. En fus près d'iqui ^ eft la 

prifon où Noftre Sire fu mis iufqu'à tant qu'il ot paie 

le ' treuage de fon paflage, & fii adonques, quant Dex / 

commanda à faint Pierre à pefchier .j. poifon, & quant 

il Tout pris ^ , Noftre Sire commanda qu'il fiift ouvert, 

& en traïft l'en * .j. denier d'argent, duquel ' Noftre 

Sire paia fon treuage. 

XX 

Sapha. De Tabarie à Saphet a .iij. lieues ; en ce i chemin eft 
le puis où lofeph fii geté, quant il fu vendu as Yfmaeli- 
teins. A Saphet eft la Cave Thobie^ où il enfevelifToit les 
mors; & eft fus le Tant iou Sapheth la pierre où Noftre 
Dame fe repofa * . 

De Saphet iufques ^ à Saint large a .v. lieues; fî eft 

une yglife de moines noirs. De Saint large à (Acre (i a 

Tiberiade. .iiij. Ueues. A Thabarie eft li cyfons"" que li luif getérenc 

a. ^ En après d^iluecque 8c fu paîez por le treuage & einfi fu 

d^autre part fî eft C. — b. en fait. F ajoute: Moût d*autres mî- 

fus ... . Genefareth. m. d. P. — racles furent fiiites en cele contrée 

c. La phrafe & près .... Sires eft que Pen ne puet mie fi bien favoîr 

Jimplement remplacée dans P par 8i. comme l'en voudroit. — j. ^ ce 

— d, V d*iluec. — t, V fon. — meifmes. — k. & eft fus . . . repofa 
f. ^ il. — g» F Se pris le poifTon. m, d, P. — l. iufques m, d, V, — 

— h. Ten m, d. V, — u V lequel m. P la derifion. 
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après Nollre Seignor, quant lor monftra coromem il de- 
voienc faire la taincure; & ' le dfon ont à .j. mur, & * 
crut mainrenant en un grant ailire. 

XXI 

Et â^cAcre à Stirdenaî ' a .îij. iomées & demie, & pafle SmrJa^. 
l'en par mi "Damai^ car c'eR demie iornée outre ^ . Et 
facfaiés que il i a une table de Noftre Dame qui degouce 
huile fans efial ' , de la quele huile moût de malades 
gariflenr. 
Vf. 99». Et à Tonoufe eft ia première yglife de Noftre Dame, rwM/i, 
& là / fiirent h apoftre, & eft faîte l'ygUfe « à la femblance 
de cele de !^a\arak. Su cetera * . 

a. ï' celui tyfon Te tînt en un.— Ardenay. — d. & paffï. . , outre 

b. P & i crut muntcninl }, arbre m. d. F. — c. fâni eftal jh. d. F. 

grant. F ajtuU : A Thalnrie font — fl P la firent faire. — g. & ef) 

li banii de NoHrc Dime qui fe faite l'yglife m. d, P. — b. te 

chaufenl par eui meïrmo. — c F cetera m. d. V. 
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LES SAINS PELEÏUNAGES 

<^VE l'en doit REqUERRE'EN LA 

[CheUenbam, 6664, XlVe f., v«l.) 



* ♦ * 



(16) /^^£ ^ont les fains pèlerinages que Ton doit requerre en la 
Safran, K^Tem Sainte par ordene. Qui droitement les veut requerre, 
fi doit aler premièrement d'Jcre à Na%aret ^, où il i a .vij. 
lieues. En ce chemin eft Safran; il i a .iij. liues, [en] la 
quele montaigne eft une eglyfe de mon fegneur Saint laqutj f- 35 
où il fil nés ; & i pert encore la roche & le leu. 
Sa^kcHe. De Safran à Sa/ourie il i a .iij. liues, & iliueques fil née 

ma dame faince Anne, la mère noftre dame faince Marie, 
Nauaretà. & d'îUueques vait Ton à Nazarety où il i a une liue;& 
iliueques vint Noftre Segneur Ihefu Crift en noftre dame fainte 
Marie, & là eft le leu où Tangele Gabriel Tanunça, ce eft à 
favoir en une quaverote qui eft dedens Teglyfe à la main 
feneftre, & en celui leu fi eft faite une petite chapele, & près 
d'ilueques come à .j. trait d'arc, fi eft la Fontaine de Saint 
Gabriel, 
Saut dt N. 3. De Nazaret au Saut de Noftre Segneur lefti Crift, il i a .j. 
liue; &en ce chemin eft une chapele de Saint Zacarie qui 
eft des Hermins, & fi a moût beau leu. 

II 

CffM. (17) De Nazaret i ^uane GaKlee il i a .ij. liues, & ilueques 
fu né faine laque de Galilée & à ^ane GaUlee Rirent faites 

a. hy, Naiarely /ArlJMft 
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les noces de Archedeclin. En celes noces fift Noflre Segnor 
de Taigue vin ; & i pert encores là où furent les noces faites de 
f' 36 Archedeclin; & le leu l pert où les .vj. ydres eftoient De 
^uane Galilée a bien .j. trait d'arc iufques au puis où fli prife 
Taigue qui fît aportée as noces de Archedeclin, à Çhiane 
Galilée^ la quele aiguë, fi com dit PEvangile, Noftre 
Sires la mua en vin, quant il fù as noces aveuc fa 
benoite mère, dont Archedeclin fu moût esbahis, quant 
il but de celé aiguë qui efloit muée en vin. 

m 

(18) De Nazaret à Monte Tabor il i a .iij. liues, for le Mont-Thahm-, 
quel mont fe transfigura Noftre Sires Ihefu Crift devant fes 
apoftles, & i a .j. moftier de moines noirs latins. Et en celui 
moftier pert le leu où Noftre Sires fe transfigura, & 
illueques, felonc ce que PEvangile dit, aparut la face 

Noftre Segnor aufi corne le folell, & fes veftimens 
fiirent blans fi come noif, dont les defdples furent meut 
esbahis. 

De Mmte Tabor à Mont Armon à .j. liue, illuec trovés la Aid». 
cité de Nàim. Iluec refufcita Noftre Sires le fils de la veve 
f. 369. feme devant la porte de la vile. Près de là vers orient, à 
aiij. liues, fi eft la Mer de GaliUe & d'en cofte fur la mer, fi 
eft la cité de Thaharie où Noftre Segnor fe herberga, & Tihénade, 
moût de miracle i fift. Et illuec fift Noi&e Sires ieter la roie 
en la mer à mon fegnor faint Pierre & faint Andreu; & par 
defus celé mer [ala] ^ Noftre Sires à pié fus iufques à faint 
Pierre & à faint Andreu, qui eftoient en une barque ^ ; & a 
donques ot mon fegnor S. Pierre paor, quant il le vit venu a 
lui for l'aiguë à pié; car il cuidoit que ce fiift fimtofme de 
Caphûmaon» 

IV 

(19) En près d'ileuques d'autre part fi eft Capharnaon Se 
d'autre part eft VEfianc de Genezareth. En fus de XEJÏanc de 



a. Mf. &. — b. Mf, brachc. 



«3 



* 
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MuhipBcatton da GenezareA à main deftre eft .j. mont qui eft plain de fein, où 

^«»u. isjoftre Segnor preefcha à la torbe des gens ; & près de là fi 

eft le leu où Noftre Segnor, faoula .v. mile homes de .v. 

pains d'orge & de .ij. poiflbns. 

PrifoH ilê N. S. £n fus près d'ileuc, iî eft la prifbn où Noftre Segnor fii 

mis, iufques a tant qu'il ot paie le treuage de Ton paflkge. • 
Ce fu adonques quant il manda à mon fegnor faint Pierre à ^* 37 
pefchier .j. poiflbn; & quant il ot pris le poiflbn, Noftre Sires 
comanda qu'il fuft overs & trait .j. denier d'argent, & qu'il 
fuft por le treuage ; & enfî fii fait. Moût d autres miracles 
furent faites en celé contrée qu*on ne puet fî bien 
favoir come on voudroit. 



Sûfet. (20) De Thaharie au Safet il i a .iij. liues, & en ce meîfmez 
chemin eft le puis où lofeph fu ieté, quant fes .xij. fi-éres le 
voloient tuer, por la vifîon qu'il vit que .xij. eftoiles 
& le folell & la lune Taoroient ; & fes frères oïrenr la 
vifion qu'il difoit à fon père, domt priftrent confell 
entre aus d'ocire lofeph ; & Ruben fon frère dit : « Me- 
tons le en ce puis, & ferons entendant à noftre père que 
beftes fauvages Font devorè. »> A 5^/ eft la Cave de Tobit. 
A Safet eft la pierre où Noftre Dame fe repofa. 

A Thabarie eft le tifon que les iuis ietérent après Noftre 
Segnor, quant il lor moftra comment il dévoient faire la 
tainture, & le tifon fe tint en .j. mur & crut tout maintenant 
un grant arbre. A Thaharie font les Vains de S^ojlre ^ 37 v. 

Dame qui s'efchaufent par eaus meïfmes. 

Dou Sa/et à Saint George fi a .v. liues; fi eft une eglyfe de 
moines grés. De Saint George à Acre a .iiij. liues. 

VI 

( i) Qui veut aleren Iherufalem, (î puet aler de ci en là, 
& qui ne veut, fi reviegne en o^cre & noue à^Are à Cay- 
phas^ où il i a .iiij. liues. Et fi a près d'iluec une montaigne où 
le leu de mon fegnor Saint Denis eft, ce eft à favoir la 
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où il fil nés, & encor i pert le leu. En près la chapele a une 
petite valée; à .j. iet d'une pierre eft la Fontaine de mon Fontaiiu 
figniurfaint Dtnis^ laquele il trova & la lift de fes propres ^ *• ^'*"* 
mains, & fachiés qu'il i a moût beau leu, & eft le plus fain 
leu de toute la montatgne à cors d'orne. 

En celé meifme montaigne eft YJbaU de Sainte Margue- Ste Marguerite, 
rite, la quele eft de moines noirs, où il a aufi beau leu ; & en 
celé abaîe a de bons faintuaires. Defoz celé abaîe en pendant, 
f. 38 eft le leu où faint Helyes abita. En quel leu a une bêle 
chapelece entre la roche dou leu où les hermitains dou 
Carme abicent. Après celé abaie de Sainte Marguerite, en la Le Carmei. 
coftiere de celé meîfmes montaigne, a .j. moût beau leu & 
deliteus où habitent les hermitains latins que on apele frères 
dou Carme, Il i a une moût bêle petite Eglyfe de Nôfire Dame, 
il par tout celui leu i a grant plenté de bones aiguës, qui 
iflent de meîfmes la roche de celé montaigne. Il i a .j. leu 
aval en fus de la mer. 

VU 

(2) Entre Sainte Marguerite 8c les frères dou Carme fi a .j. 
cazal qui a non Jnne. Iluec, fi com on dit, furent forgiés ^mu, 
les clous dont Noftre Sires fu cruceiîiés, & encore i pert le 
leu où il furent forgiès. Près de celé montaigne dou Carme a 
la partie des hermitains latins. A la coftiere devers Chameau 
Pèlerin, fi eft un leu que on apele Saint loban de Tire; là y s, Jean de 7>r. 
a un moftier de greus où il a moût de bons faintuaires, & là 
fift faint lohan moût de bêles miracles. 

vra 

f. 38 V. (3) Après vait l'en de CbaJieauPekrin à Ce faire la cité où il i 

a .V. liues, ou quel chemin l'en trove Pain perdu & les fa- Pain-perdu. 

Unes à main deftre fur la mer. En après à main feneftre^ 

près de Pain perdu, fi eft une chapele de Noftre Dame qui eft 

for le marais qu*on apele S^oftre Dame dou HMarais^ N.DMMarait. 

où l'en vait moût fovent en pèlerinages de Cefaire, car il y a 

faint leu. Ou quel marais a moût de quoquatris, les quels i 

mift .j. fegnor de Cefaire qui les fift aporter de la terre 

d*Egypte. 
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IX 

(4) Après vait on de Cefmre à Arfuf où il a .ix. lîues, ou 

Roçiu TaiUh, quel chemin par defus (i eft Roche taillie^ un mauvais pas, & 

là ie herbergent maies gens aucune foiz por tolir le chemin 

à ceaux qui vont â lapbe. 

lûffa. Après vait on de Arfuf i laphe où il a .iij. Hues, ou quel 

chemin Fen trove .j. leu que l'en apele le éMolin des 

Turs. A laphe troeve l'en, fus au chaftel en VEglyfe de Saint 
Pierre^ le Perron de Saint laque. 



(5) Lors de laphe vait Ten à RameSj à BeAenubU, De Bethe- 
nuhU à la Montioie & de la Montioie à la fainte cité de Ihe- 
rufakm tout droit par folell levant fans aler ne çà ne là. 
jirujmkm. Qui droitement veut entrer en Iherufalem^ entre tout droit f. 39 
parla Porte de Saint Eftiene^ & doit querre par droit les fains 
leus dou Saint Sépulcre. Premièrement doit requerre le verai 
Saint Sépulcre de Noftre Segneur Dieu Ihefu Crift. 

XI 

(6j Après eft ou cuer le Compas de Noftre Segnor. £t fi 

eft le leu où Nichodemus & lofeph (&) ab Ârimathie miftrent 

le cors Ihefu Crift por laver. Après à TiiTue dou cuer à 

Le Céthain. feneftre eft Mont de Cahaire^ où Ihefu Crift fu mis en la 

fainte vraie croiz, & par defous eft GolgaAas^ là où li fans 

Ihefu Crift perça la roche & chai fus le chief Adam. 

£n après derrier la tribune dou maiftre auter eft la Co- 

CoiotmiéêUru- tombe où Noftre Segnor fu liié & batu par devant Pylace; 

gdhtion. ^ illueques fu il batu por nos cous, & encofte a defcendues 

de .xj. degrés. Là eft li &ins où fainte Elaine trova la fainte 

veraie crois, & après eft li crefors la où la veraie crois 

foloic eftre, qui fîi perdue en Toft. Après en cofte à la 

CkaùtUe da defcendue dou Sépulcre^ à .xj. degrés aval, eft la Chapele des 

*'*'*• Grifonsj là où Tymage Noftre Dame eft qui parla viiablement f. 39 

à la fainte Egiptiene & la converti. 
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Et par celé ifllie dou Sépulcre irez à Smnt Carito, Devant Bipitti 
le Sahît Sépulcre devers l'entrée de miedi, eft lî Hofpitaus de^^- J*^ 
Saint loban^ & après font les ShÇonnains de Sur. En code 
après eft la fontaine où Noftre Dame & les Maries def- Fonuanê 
chiroienc lor chemifes & lor beaus cheveus, quant li filz 
Dieu morut en la fainte veraie crois. 

xn 

(7) Et d'ilueques loins le trait d'un arc .ij. fois vers orient, 
eft li Temples Noftre Segnor (li), où il a .iiij. entrées & .xxij. u TempU. 
portes, & laiens eft la Roche benéite où pert le pas lacob, 
& illuec fit li h\z Dieu oilèrt A la deftre part de la roche 
s'aparut l'angle à Zacarie, & defous la roche, dit on SanBa 
Sanûorumj où Noftre Sires efcrit en terre & pardona les 
pechiés à la feme qui fit prife en advoutire. 

xm 

f. 40 (8,7,8) La porte qui eft vers le folel levant die on leru- 
falem, & par devers celé iflue for les degrés apérent les pas 
de l'afnefle Noftre Sire; & par defous font les portes qui font 
apelées Portes Oires, La porte dou Temple Domini qui eft Pontt. 
vers le couchant, eft la porte qui eft apelée Porte Efpecieufe^ 
Se celé qui eft vers le vent de boire qui eft apelé vent de bife, 
celé eft la Porte de Paradis. Et là eft la fontaine c'on dit 
Fontaine de Paradis. Et vers celé ifllie lés le mur dou cloiftre 
eft la Prohaùque pifcine où li angeles de Dieu defcendi & Pifebuproàattpu. 

movoit Taigue & fanoit tous les malades for qui Taigue 
cbaoit ; & celé part poés aler à Sainte Anne^ & là troverés 
autre pifcine. Retornés en Iherufalem au Temple, 

Devers le Temple Domini vers miedi, eft le Saint Temple 
Salemon^ & en l'anglet defouz vers la cité celé part troverés 
le faint baing là où Noftre Sire fli baîgnié en la pile. Devers 
la ^owr David y en cofte troverés une chapele à degrés tour de Dtmd, 
f. 40 V. où font les reliques de Saint lohan Boucbedor & de 
faine Demitre & de faint Martin, & après .j. petit eft 
ÏEglyfe des Hermites^ où faint laque de Galice fii decolés. 
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XIV 

M9M Smu (9) £t par là irés en Monte Sym^ il ilueques en Teglyfe qui 

eft abatue, trefpafla la Mère Dieu. Et illueques devant a une 

chapele là où Noftre Sires fii iugiés & batus & flaelés & de 

Aftfi/M^Cjif^. fpines coronés; & ce fu la Mai fan de Càipbas & li preti- 

toires. 

Defus la'grant eglyfe eft la Chapele dou Saint Efpertt^ ic 
illuec defcendi il fus Tes apoftles & lor lava lor pies moût 
doucement, & entra es portes clofes & lor dit: < Pax vobis ! » 
Sous cMome Syon eft la valée ; a une chapele à degrés^ 
GdUitMtMt. c'on apele mefire Saint Tierre en Galilée, Illueques s'en 
fui il au coc diancanc. 

XV 

Pifcm de Siki. (10) Sus Monte Syon en la cité eft Nataterie Syloe; illuec 
vit Pavugle qui onques n'avoir veii que Dieus enlumina, 
& illueques fii mis Yfayes li prophètes, & par defus troverés 
Hmdàidsmm, Alcedemac où le metent les pèlerins, & ce fit li champ qui [fîi] f. 41 
achatés des .xxx. deniers dont Dieu fii vendus. 

XVI 

[\ifin) De IberufaUm à Saint Elyes a une lieue & après 
CkamfJUurL .j. poi troverés Champ fleuri. Après lés le chemin en la voie 
de Bethléem eft li Saint Sépulcre RacbeL 

xvn 

Betkkem, (13) Et illueques en BeAleem a une eglyfe. Uluec fu nés 
Ihefu Crift de la Virge. Â TiiTue dou cuer de Teglyfe à 
deftre eft li puis là où Teftoile chaî; à feneftre gifent les 
Innocens, & defous Tencloiftre eft le Sépulcre Saint Geromie. 
De 'Bethléem as Taftors a une lieue. Illueques s'aparut 
Tangele Dieu as Taftors la nuit que Dieus fu né & dift : 
ce Gloria in excelfis Deo ! » 
s, A^ûkam. De Bethléem à Saint Abraham a .vj. lieues. Illueques fu il 
mis & Yfaac & lacob; illueques fift Diex Adam. 
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(il fin) Or retornés en Ibtrufalem, Defous Portes Oinsjofa^. 
en la valée eft lofaphas^ la fainte fepulture Noftre Dame. 
Après en cofte m Yejfemam^ le leu là où Diex fit pris, & GetàfimanL 
illueques pérent li dois de Ihefu Chrift ou mur, & d^illuec le 
iet d'une pierre eft VEgfyfe Saint Sauveor où il aouroit fon 
père. 

Sous cel pui eft Mont Olhet^ là où Diex monta ou ciel. MMtéuOSwên. 
Illueques pert Tes benois pas, & après en cofte a une chapele 
où gift faint Pelage a Teftroit pas [où] Diex fift ia pater noftre. Pater No/Ur. 

XIX 

(II) Et d'illueques en Betbame a une lieue, & illuec refuf- BHkanh. 
cita Dieus faint Ladre & pardona la fainte Madelaine Tes 
pechiés en la maifon Symon le leprous. 

Et d'illueques iufqu'à la Quarantaine a .vj. lieues; & illuec 
ieûna Noftre Sires .xl. iours. Après .j. poi eft lericoj le leu 
où Diex enlumina les angeles. [A] .iiij. lieues de lerico jMcko, 
court le flum lordain & départ la terre de Tiom & de 

Galilée & de Iherufalem. 

De lerico au flum lordain a .xij. lieues, & en ce flum fii li filz Le Jeurdmm, 
Dieu baptifiés de faint lohan Baptifte, & ol la vois de fon père. 

XX 

f. 4a (12) Et dou flun lordain iufques à Monte Synay a ,\\\], Mem Sha, 
iornées, & illuec dona Diex la loi à Moîfès, & illueques gift 
le cors de (âinte Katerine. 

XXI 

(15) Retornés en Iherujakm. De Iherufalem "à la Crois a La CnUc, 
une lieue, & illueques crut l'arbre dont la fainte croiz fit fiiite. 
De Iherufalem à EfmaUs a .iij. lieues, & illueques s'aparut SmmsSs. 
Noftre Sires à fes defciples come pèlerin puis fa refurrexion. 

De Iherufalem i Napeles a .xij. lieues. Illuec eft li Puis Le Pmu Jœek, 
lacob où Dieus parla à la Samaritane, & d'illueques au &- 
haut a .ij. lieues, & là fit faint lohan Baptifte decolés. Dou 
Sabaut à Monte Thabor a .x. lieues, & illueques fe tranf- Ment TUèer, 
figura Noftre Sires devant fes apoftles. 
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PHILIPPE mOUSKET 



DESCRIPTION 



DES 



SAINTS-LIEUX 



[Extrait de la Chrmiqui rimii,] 



MT., f. 68 e. 
Ed., p. 406. 



W^l6%d. 



o 



R oies ^ iou vos dirai 
Lisfains Bus^ fsT devij/irai: 



En ihenifalem^ /a cite^ 
A .j. Joint Eu tT antiquité^ 
De moutprtcioufe manière; 
Et fi eji couviers JPune pïere 
U Sakmons efcriut^fans tence^ 
Tout le Evre de Sapience. 

Moût pries de là s^a j. Eu tel. 
Droit entre le temple V fautel^ 
U H fansfu de Zakarie 
Ejpandusj le fil Barracie^ 
Tout droit el marbre par devant ; 
Voirs efi ^ Jel trouvons Efant. 

Illuekes pries fi eft la ptere 
U E lutfyfaifant proiere^ 



Pierre de Sahmon, 



10470 



Pierrt de Zacka- 
rie. 



10480 Mur des Juifs. 
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ckUu, 



10490 



Mûifon de la Na. 

Hwtè à» Ut S, 

Vttrge. 



10500 



Msifom de tAn- 

WHCtattûM» 



IO5IO 



Lieu du uurimge 
de la S, Vierge, 



10520 



Une fois cafcun an verment^ 
Et ctlt piere fi oignaient 
ryoEe îToEve tout pbranty 
Grans lanuntafions faifant^ 
Et tout plorant ^en repairoient^ 
Et grant trijîue detmnoient. 

Pries de là fi eft^ ce Uffom^ 
Li louaus ùfu la mtnjfons 
Le roi de Iudé[e] Ezechie^ 
A qui Dieux afiongafa vie 
.Xv. ans trefiot entirement, 
Ce/u miracles voirement; 
S'ek/u bieky nfsis pins grans 
Ififi DitXy li piusy lifoufrans. 

En Egipte, ajes prih de là^ 
Fu la matfonsy ^ moût dura^ 
U la douce feinte Marie 
Fu conciutey née ^ norie^ 
Tant qu^ek ot jciiij, ans d^eage^ 
Etfu aprife comme f âge ; 
Et cafcun iour à Dieu prioity 
Selonc çou qu*ele apris avois, 

jf pries efî U lius fsT // angles 
Là ok fains GabriauSj li angks^ 
En Foratorie h ekfu 
Li aporta k vrai fahtj 
^uant il difl: < Ave Marioj 
De gratia Dei plena / 
Li fains Efpirs ifenra en toi: 
Ne fefmaiier^ ion fen caftoi, % 
Et la puciele refpondi: 
€ A Dieu m*otroij en Dieu nCafiy 
Si face de moi f on commant; 
De par moi li dites ceft manU > 

Puis eft li lius k la puciele^ 
Ki s'iert dounee à Dieu anciekj 
Tout enfi corn h manda Dieuxy 
Fu mariée des ludeus. 
Adont teus la coujhtme ejîoit 
^uefemt ki baron n*avint^ 



Ed., p. 407. 



Mn,f.69. 
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Ed^ p. 40S. StUfuft grofê ne enfmnU^ 

Tantoft ton elefuft atainte^ 

Sifufl arfe par mgemenU 

la n*s etàft arieftiment 

S vos dirai comment fa min 

Ofta Diiux de mortji amire^ 

Pour fou que cefujl amendé^ 

Si ot Dieux as luis mande 

Par une voisj qt^ilje htfiajent^ 10530 

Et la putieU mariafenu 

Lues Ji furent tôt afanbkg 

Sileur a pleut & fanb& 

Moût bon que cafcuns en fa main 

Tenifi une verge^ al demain 

En qui main eU floriroit^ 

La puciele à moullier avroit^ 

lojep ^Egipte ifu venusj 

Ju tous ejioit vious bf cenus^ 

^ue pour lor ban^ que pour le cri^ 10540 

Ne ^[en]oza maitre en detri^ 

Ni de moullier n*avoit taknt^ 

Fenus ifu k pas moût Untf 

El renc des autres fu afis^ 

Aukes lafes ^ moutpenfis. 

Une verge H ont dounee^ 

Ki toute ejioitfece ^ pelée. 

Li damoijiely li baceler 
Ed.y D. 409. Le commenciérent à gaber 

Mf., f. 69 *. pofff. çQfi q^ii i^rt venus as bans^ 'O550 

^uar il avoit bien ,ce. ans. 

Cafcuns fa verge en fa main ot^ 

Et la loKepyJi com Dieu plotj 

Toute fecce en fa main verdij 

Et ot efkorce^ fi flori. 

Et quant li lus Pefgardirent^ 

La puciele avant amenèrent. 

Sifu par la loi devifee 

Marie à lofep mariée^ 

Etfmns lofes ki tefpoufa 10560 

Droit en Bell«em Pm mena^ 
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Et la pucieU al cuer entir 

Fu lues plainne deljmnt Efpir. 

lofepy ki rCot à U toucik, 

Si méfcret d'aucun pecii: 

S Je pmfa k*il ^enfuiroit 

Par nutty fsT la virgene lairoit. 

Adont H vrais Dieux i avança^ 

Et par f on angle S nonça 
10570 ^ue la puciele nete ^ fainne 

Eftoit ia delfaint Efpir plainne^ 

Mais la puciele bien garda fty 

Bien leftervift ÙT ounoraj. 

Et il fi fi ft moût doucement 

Iufqu*ai tour de P enfantement. Ed., p. 410. 

Bamim, BcUeem, ce trovons efcrit, 

Sifu dûs au roi Davit^ 

U nofirefire Dieux fu nés. 

Là meifmes^ ^eft vérités^ 
10580 Viers la coJHere de midi^ 

S^a une igBJe^ iel vos di^ 

Sor bieles colonbes de marbres 

Et ia entor maint diviers arbre. 

Là efi H Eus h Dieux nafqui^ 

Si efi tegifie faite en ki 

Virgene conciuty virgene enfanta^ 

Virgene rémefi^ virgene alaita. Mf., f. 69 ^ 

Li Sus efi de/ors Belleem, 

Adieftre viers Iherufalem, 
10590 U r angles as pafiors nonça 

La naij/ence que Diex prifi là. 

Et fi lor ilifij à fa "vois clerCj 

^ue nés efioit li vrais Sauvire^ 

Kij par fa douce humilité^ 

S efioit mis en humanité^ 

Pour defconfir le mors amer^ 

Et pourfes amis mors amer^ 

^u'Jdans ot mis ^fafeme Eve 

Ù infier en la parfonde grève ,- 
10600 §luar tôt cil qui lores moroient 

&mpres à infier /en aloient. 
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E^ En BellccmTÎ eji la crepe^ S. Crkài. 

Ki moût efi precioufe ^ neU^ 

U nojirefire Ibefu Cris 

Fu par devant Us heftes mis, 

Adont iaparu H eftoiU 

Plus cari quefolaus m voile ; 

Et H troi roi /aceminérent : 

Or fcf mire ^ encens parurent 

Et, pour aourer le fil Dieu, 10610 

S'en alirent tant qu'en .j. Seu 

S'afanbàrent tôt troi enfanhle. 

Si com Dieu pleft fcf bon S fanble, 

Ki lor denonfafa naijfence. 

Et [on plaifir là fa confence. 
Herodes adonqes regnoit, 

^ui for tous rois eftre quidoit 

Li troi roi font à lui venu : 

Si li difent qt^iert avenu. 

Et que nés iert li rois del monde, 10620 

En qui tous bien nejl 13 abonde; 

Sel quer oient pour aourer 

Etpour fiervir W ounourer. 

Savoient UJioile veûe 
Mf-, f. 69 d. Kifor aus efioit aparue. 

Herodes leur a commandé 

^u'il voifent là ù font mande. 
Par tel quant il le trouveront 

^ue tout par lui s'en revenront. 

UErodi font li roi parti, 10630 

Ed., p. 41». Tx rx- •' ^ ^ ViJ 

'^ De Dteu querre tout aats s 

Ueftoilefour aus aparu, 
&' les mena droit là oUfu. 
Là iariefta h Dieu tenoit 
La mère, ki moût cier FavmU 
Auret Pont ^ denmciet. 
A la viefpreefont couciit; 
Mais nojirejtres lor manda 
Par j.Jien angle ^ commanda 
^ue par Herode n'en ralafent, 10640 

Mais autre voie fen tomaJenU 
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Et ilftfijtnt al demain, 
^uant if furent levit bien main^ 
Herodes ieft apierceis 
^ue par les rois iert deceûi, 
Etfu plains de furfenemenU 
Si commanda tôt e/ranment 
Sergans fcf cevaliers aler 
A tous les enfans déceler j 
10650 Pour cel enfant ocire avoeCj 

Conji dift kifunis aluec. 
Maisfains lofes^ki Pn dhre^ 
Enfu coureciks li plains étire: 
^ De paour enfofpire ^ tranhle^ 
^uantj par fanoncement de tangle^ 
La mère ^ f enfant en mina 
En Egipte i Dieux Vajfena. 

Li enfes crut ÙT devint gr ans f 
Dousfu là humles là foufrans. 
10660 Par la tiere jcxx, ans ala^ 

Saint Piére en la mer apiela Ed^ P- 4*3- 

Etfes^ apojiks un li un ; 

Si devifafa loi chafcun. **f-» f. 7® «• 

Apriesfijî il de t aiguë vin 
As noces faint Arcedeclhn. 
Moût a huens Uns en Belleem. 
jiruJaUm. Or dirai de Iherufakm, 

^itf cites eft douce là faintifme^ 
Et facree de Dieu méifme. 
10670 Pri}s de /à, temt corn vous porois 

Traire et un bougon à •ij^fois^ 
TempU de Solo- yiers orient^fi eft K Temples, 

***• Ce nos tiefmogne vrais exenpleSj 

U Salemons P autel fondes^ 
U No/ire Dame prefonta 
Son fil à offrande par non 
Es mains del viellart Simeon^ 
Ki forment s* en eftaiefa^ 
Et tout efranment commença: 
10680 € Nune dimiais mcy Domine^ 

Servum Éuum eftre in pace. > 
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Ed., p. 414. 



MCf f. 70 ^. 



Ed., p. 415. 



>/ die/h-e de al temple là^ 
Salemmsfm TtmiçXt fonda. 
Et, entre ces Aj. temples^ fi ft 
Rois SaJemonSjfi com on dijl^ 
./. force four rices coulonbes 
De fin marbre droites ^ longes. 

Tout droit àfeniejlre de fà^ 
S^eft Probatica pUEna: 
Oeft une aigue^ par vérité ; 
Tôt Ë malade terentfane 
^uant S angles Dieu le movoil, 
U il met/mes i venoit 

Pries de Iherufalem avoit 
./. cafiiel kg Dieu là pafoit 
Un afne ifiji prendre & monta; 
Viers Portes Ores cevaufa 
U moût de gent encontre alerent^ 
^ui rains portoient (sT contèrent: 
€ OzannafiËo Davitf* 
En fi font toute iour fervit. 

AJses pries en Fojlel Simon^ 
Si qu'en Pevangille truevon^ 
Sfi No/ire Sires almangier. 
Là vint à lui fans nul dangier 
Marie^ c^on dift Mazelainne^ 
Ki d'ors pecies iert tote plahme, 
Defous la table fe mufa^ 
Defes larmes plorant lava 
Les pies Ihefu k'il ot moût biausj 
Et refua defes cheviaus^ 
Et puis les emft tPun ongement 
^u*ele avoit gar dit longement 
Et Noftre Sires U douna 
Tel don que il li par douna 
Tous f es pecies entirement^ 
^uar ele ot ouvre loiaument. 
Ne gaires lonc ./ Eu fi Oy 
Là h Noftre Sires lava 
Les piesfaint Pïere là faint Simon, 
Afsés prih de fa paffion^ 



Tempie de Sah- 
mon. 



10690 



Pijcine proha- 
tifue. 



Betkfkagè. 



10700 



Bithanie, 



107 10 



MaifondeiaChu. 



10720 
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Gttkjemam, 



Jardin des OS- IQ'JJp 

vieri. 



10740 



Maijom de PUsU. 



10750 



MaifondeCapàe, 



10760 



Et avoec ausjifi à la çainnt: 
Et puis aprièsjfans nule pahme^ 
Les piks de cafcun i lava* 
Encor voit le liu ki là va. 

Pries de là fi ejl Getzeman, 
Ce nos dient £ paiffan. 
Ceft une vile u Dieux fu ia 
Et mainte cofe i deviza. 

D* autre part fi ejï U corius^ 
^m moût eji encore hiaus lius^ 
Ôon dijï Trans torrentem Cedron, 
XJ ludasfifi la tra^jffMy 
Et Dieu^fen fignouTy i vendi 
,Xxx. deniers f%^on £ rendi. 

Jprièsj ne gaires knc de làj 
Cefili £us k il le baija. 
Et £ luifimt efranment 
Lefaifirent moût cruelmenU 
Mainte arme i orent aportée. 
Et fains Piéres i traifi s'ejpke : 
A Vun d*aus Porelle trença^ 
Mais nojhe fires le fana. 
Puis noia Pieres fon fignour^ 
^uant il vit le hefoing grignour^ 
Aine que £ cos etâfi kanû 
Tierce foies^ par veriti. 

Dévier s feniejhre par dofàj 
Ejî li £us ù on le mena 
Devant Piloté^ l^ prïis tmki 
Si efi la CartrOj iel vos di^ 
U Dieux /m mis en la prifon^ 
^uant ilfu pris à mifprijffon. 

Aprièsj à la porte de Naple, 
Si ejî £ Pretorcs Pilate 
Et là fu Ihefu Cris mgies 
Des luts prieftres renoiiis 
Et des princes de celé loi 
Par tratfon ^ par he/hi. 

Jjpriis cel liu qui moût e/i ha$^ 
Si eft la MaifTons Kayfas, 



Mi^ ■• 70 r* 



Ed., p. 416. 
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E<L,p.4i7. 



Mr., f. 70 d. 
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U la coulmhi ift f^ F^aa^ 
U Ibêfu Cris àfimpkfact 
Fu par mains à far fiks Imes^ 
Batus de verges Ù deplaiiis 
De ciefen cief, de grant cergies^ 
Etjifu cour omis d*efpines 
Dures ^ affres ÙT peignons^ 
Dont contreval couru Efans. 

Ne gaires lonc de û, pour vonr^ 
Ce nos fait S livres favoir^ 
Si ejlj pour acomplir Pafaire^ 
Golgata, // mons de Cauvaire. 
Et làfu Dieux crucefiiiSy 
Et de la lance cloficies, 
Longis leferi el c^é, 
Etj quant il ot le fane tajik, 
Afes ious toufOy rot veûe^ 
^u*il onques mais rCavoit eue* 

Là droittmentfi efi li lius 
Ki fCeft oribles ne ejkius^ 
Ufaisu lehansfu ^ fa mhre^ 
^ui celé mors fit moût amire. 
Mais al fil Dieu enfi avint 
^ue Fanurs en doufôr revint, 
^uarfes gens furent afopS 
Kipar cel furent raempa 
De graffe ^ de mifericorde. 
Si com Pevangilles recorde. 
Et là tout droit ù S ludeu 
Crucifiierent le fil Deu, 
Fu jfdansj U premiers om, mis 
Et entières ^ foupouBs^ 
Et Eveyfafemej avoec lui. 
Par qui nos eûmes Fanui 
De la pume qu^Adans manga, 
Dont S fins Dieu puis nos venga 
Par la grant paifine qt^ilfou/ri, 
^uant lefien cors à mort offru 

Ilbuc tout drritfacrefia 
Abreban fsT glorefia 



CohmudilaFiM' 
giHaiion, 



10770 Li Cahmre, 



10780 



10790 



10800 
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A DameliEiu premiinmmtj 
Ce fit on bien cerUannemenU 
Pries Je là ^ le giet (tune piirij 
Le SifuUri, Viers occident^ ce nfeft avi'ere^ 

Eft B Uns ù lofep requift^ 
Por lesfaudkes qu*il ifift^ 
Le cors Dieu à enfeveBr; 
Et Pilote fans nul ayr^ 
10810 Boinement congie fen dma. 

lofep fors de la crois Pofla^ 
Éi .j, fepulcre // coucha 
U nus om onques n^atouça. 
Et là vinrent les Aij, Maries^ 

Ki por Dieu furent trop maries / Mf., f. 71 «. 

Mais li angles^ al iour de Pafquesj 
^ui de plorer les vit moût lafqeSj 
Lor dift l^il iert refurrexis / 
Sel deifent à fes amis* 
10820 D'ilueques pries ft efï la gBfe, 

Si com Pefcriture devift, 
^ue Coujienûns fifï mètre àfomme^ 
Kifu empereres de Roume 

Et de Coufïentinoble aufi. zi^ p. 419. 

^ Sa mère Elainnej al cuer mafi^ 

En aporta maint faintuaire^ 
^uant elefe mjt al repaire. 
Del mont de Cauvaire fi a 
.Xiif pïes^fans pluSj iufques là, 
10830 U la moitiés de tôt le mont 

Efi en largaice ^ en reont 
• Tout droit, par dévier s Occident 

S. Mark Latime, Ce éBft on oncBenementj 

Prih del Sepucre, à dieftre part. 
Si que li Temples le départ. 
Si ejl B Mouftiers de Latin 
Fais en founour ^ el defiin 
La douce mère Dieu fainûfme. 
Et là fu fa maifons metfme, 
10840 En ceîmoufher mefmefi a 

./. rice autel c*on i fonda. 
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TJ ma dame J omit Marit^ 
La mire DieUy iiflut marie^ 
Et la Marie Cleofe • 
Od la Marie Solomk^ 
Toutes Jij. plorans ^ Mans 
Par les painnes^ por les abans 
Ed., p. 420. ^«Vix virent Noftre Signor 

Soufrir en la crms^ à celior 
Par la crue le gent amere^ 10850 

^uant Diex difi à fa doce mire: 
€ Femme^femme^ vois ci ton fil. » 
M£, f. 71 h. Et puis à faint lehan é&fl il 

Et alpeuU: c Vois ci ta mire g t 
De la crois ù il pendus ire. 

Et iPilueqeSj viers Orient^ Mtaitda OMers. 

A demie Hue aufementy 
Efi la montagne ^Olivet, 
IJ Dieux de cuer ^ piu éf nety 
Dijl àfon pire ^ [a\ora : 10860 

Pater noftery ^ cetera. 

Tout droit illueques^ en la piircj 
Si efcriut il à fa maniire^ 
La patenojire de fa main : 
Encor Pi voient li Tamain. 
Et là àfes apoftles diji^ 
Et Fenfegnement lor enfift 
Kil nonçafent à toute gent 
La voie ae lor J auvement. 

Et les langages lor aprift^ 10870 

Par quoi cafcuns Pafaire enpriji^ 
D'illueques monta il es cious, 
Od lui Gabriel t^ MUiouSj 
Aliour ^on dijl PAfJfenfion^ 
Si qu*en Pivangille diji on, 

Adieflre^ entre mont Olivct ^"^ ^ »" 

Et cel Temple fainûfme ^ netj 
Si e/l li Vaus de lofafas, 
Ed., p. i%i. Dont iou ramenhrance vousfas^ 

Car illuec fu feinte Marie 10880 

Des apojiles enfevelie. 
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Tombeau ^IJéti, 



10890 



Bitkame. 



yérich. 10900 



IO9IO 



FMisme iTElifii. lOqiO 



En cele vaHi mnfmis 
Si venra Dieuxy li roi autifmeSj 
lugier tôt le mont al iysffy 
Si corn Ftfcritun divife. 
Là tranbUra iujies là Jaus^ 
^uant Diix i iugtra les faui. 

Pries de làj ce £Ji Pefcriturej 
Si eft encor la Soupouture 
La boine profete Yzaie, 
Ki nonça mainte profefu. 

D^illuecquesy à Cuwe ^ demioj 
Si eft U lius en Betanie, 
U Ibefu Crisj quant il vint lâj 
Saint Lazaron refujcita^ 
Frère Marie Magdeliwme : 
Ki Mij, ioursy à dure painnoj 
Aooit en la tiere geSj 
U il tous mors enfouois/u. 

Avant de làj viers lerico, 
. JTx. miles i a, mains moût pOj 
Eft P arbres Jikamors ufus 
Monta U petis ZacheûSj 
Por Ihefu Crift à reguarder 
Ki par illuec devoit pafer. 
Et Dieux le rouva ius defandrt, 
Et volt od Iwfon oftel prendre. 
Et cil eftfnt uns fors pecière / 
Si /us liés de fi grant manikre^ 
^ue la moitié de quank*il ot 
Rends por Dieuj al mious quUlpoL 
Et s'il à nubù rien toli : 
A Ai^. doubles E'rendi. 
Et là dift Diex qu'il iert venus 
Sauver celui ki iert perdus. 
Ce n'eji pas menfogne m gilUy 
Aine le trueve on en tevangille. 

Une milaite apriis de fà, 
Si eftJalFontsdnne tà/ourt là 
Del buen profete Elizeî, 
^e iljainna li benej^ 
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Et mjl fel enfenefiancê 
D'aiguë benùtUj à ramenhranct 
De celi ^m encore fait; 
Encore ifourt ele entrefait. 

A .V. nàks pri}s de cel plain^ 
Si efï^ por voir^ lifluns lordain L* yomrdah, 

Ufains lebans Dieu haptifas 
MT^ f. 71 d. De lurfalem ,viij[(m i a. 

Moût pries ielifiefî li lius 10930 

Preciousj dignes (^foptiuSj 
Dont Elyas en ftTtous vis 
Par ks angles h cious ravis. 

Treze iomees tôt à plain 
S a, por voir^ delflun lourdain, u 8mm. 

Défi qi^al mont de Synay. 
Ed., p. 443. D'Alixandre, ieljai de % 

Portèrent là^ à iotefine, 
Li angle fainte Katerine^ 

^uant Maxenfes Pot decolie, 1094O 

Et droit làfu ele enderéej 
Et fi rent mie à grant fuifon^ 
Dont li malade ontgarifon. 

Droit fur le mont de Synay, 
S'aparu Ihefu Cris aufy 
A Moyfet^ en J. huljfon 
Tout ardant^ par avifion; 
Et là tout droit Bfu donn'ee 
La lois efcriute & devifee. 

jBuequesfi eji li vafciaus 1^95^ 

MerviUous l^ rices ^ hiaus 
^ue nous apielons ydria. 
Et faciès défit qt^il i a 
r/olie eT olive adih afsis, 
la tant n*en prendra on f on f es. 
En cel vafciel PArcedecan 
Fiji Dieux fervir d^aigefait vin. 

Mons de Tabour à iif. iomées, ^ Thakor. 

Tout par mefure devifeeSy 

Si efi priés de Iherufalem, IO960 

Adiejhre part de Belleem. 
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Là devant Mj. dtfes iefcipUs^ 
Se tranffigura Noftre &res. 

Droit four cel mmtfu devifee 
La première mejfe là canûe ^•» P- 4*4- 

De Nojire Signour Ihefu Crifij 
Et le facre i nota fcT fijt, 
Merdi TiUriMdi, Et al ptet dil Mont de Tabor, 

Ci nos dient H anciffour, 
10970 Si eft la Mers de Galelie 

Et t autre mers de Tabarie, 
Ki fCeft mie mers mais eftanSy 
Grans ^ parfons bf quois eftans\ 
Et de cel ejîanc nefl li fions 
^ue nous de lourdain apielons, 
SsrJeiuy. D'autre part [a] ./. poi de là^ 

Une ymage painte fi a 
De ma dame fainte Marie^ 
En une aifciele bien tailEe; 
10980 Et de celé ymage Jourt oleSj 

Si le reçoit on en ampoles. 
Se mil pèlerin i venoient 
De celjaint oile ajfes avroient^ 
Et s'uns tous feus en i venoit 
la plus de Polie n'en ifirùt, 
Por çou qu'ele eft en bofc formée^ 
S^efi t ymage Tcoine apielée. 
Et crmft là forme cafcun iour 
En car. cou fevent li pluftour^ - . ^ ^., 

r» Ji •» • • r **-* P* 4*5* 

10990 ht Foilis devient cars aufi^ 

Tout par vérité le vos di. 

Ctle ymage efi à Sartenai 

Moût bien guardecy bien le [ai, 
Mtna Shn. J dieftre part, en veritiy 

De Iherufalem, la citij 

Tant com uns ars traire poroii, 

S'uns om en fa main le tenoitj 

Si efia H Mens de Syon. 

Là ot faite por SaUmon 
1 1000 Une eglifcy là dedens autetis. 

Là manga Noftre Sire Dieiç 
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Mf., f. 7» *• 



Ed., p. 4^. 



Ed., p. 4a7» 



Auoecfis apoJîUspar non^ 
Par devant fa grant pajfion. 
Droit là defcendi toi entirs 
Sour les apojiles faim EfpirSj 
En guife dejlame là de feu^ 
Et iout^ par le plaifir de Dieu^ 
Diviers langages i parlèrent 
Et par la tiere s* en alerent. 

Là droit Ji tranfi Noftre Dame 
Et li angle emportèrent tarme^ 
Et de làfon cors em portèrent 
Li apojik ^ fi Pentierérent : 
Tout droit el Val de lofafas 
Portée Forent à lor bras. 
Et là ienra Dieux f on iuife, 
^ui moût fera ^ejîrange guife, 
Viel là iovene là renefîront 
Et fourme de .xxx, ans aront; 
Savront infier Bfaus toudis. 
Et li boin avront paradis. 

Droit alpiet de Monte Syon 
Sefl la fontaine^ ce dift on, 
Con apieU de Siloé, 
Dont li riu font de bien loi, 
Etjourt de tiere, non de roces 
Mais iln*i apoijfon ne roce. 

Moufiprih de tày viers Bellccm, 
Eft £ lius c'on nomme Sichem. 
Là vint lofep querre f es frères 
Par Ebron, es grandes vallées. 

Là efi la vile ke Iakop 
Douna lofep Vil ama trop, 
Por fOU hl ert des autres fius 
K*il avoit tous S plus genùus. 
Et làfu lacop entières 
Très dont k'ilfu à lin aies. 
Uilluec à une mile aufi 
Si efi U Uus de Sichay 
1/ Diex parla, fans nule painne^ 
A la feme famaritainne. 



IIOIO 



II020 



Fontaine de Siloi, 



Sichem. 



IIO3O 



Hébron. 



IIO4O 



16 



s. jibraham. 
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Moût pries étenii S Sus ifta 

U Pange/es à Jacob lutta Mf^ f. 7a c. 

Moût vijhment por lui/aiUr^ 

Mais Diex lor fift moût tos Uùfifr. 
Là^ ce dient S patjfan^ 

Si tjï U caftiaus Abreban, 

C*on apieloit adonc Toçbor, 

Et enji a il non enior* 
1 1050 Et en Cil caJiiiLf iel v§s Ji^ 

Furent cift troi mfsvfli 

Abraham^ T%ac & lacop 

Et lor feme Ramèrent trop. 
A feniejire^ mm prih di là. 

Si ejl U £us c*on apifh 

Dont bf or Dominua vidit. 

Et là, cou faciès vous 4efi$^ 

f^olt Abreiein facrefiier 

Son fil à Dieu, qu'fl ^ moui dor^ 
I io6q ^^o^j ^W Dii3s B m{m4§ 

Far f on angU^ l(i U nonçbi^ 

^ue illaifaj ç^lfacrefifoi 

Si fefift autre kijoffijço. 
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LÉGENDES 



DE LA PARTIE CONSACRÉE A LA TERRE SAINTE 



I 



o4. Cefte terre eft loing 
vers bife. Q mainent ka 
nefs lignées ke U rois Ali* 
l'andre endot Gog e ^a- 
got. De ci vindrent celés 
gentz k^em apele rarta- 
rittXy ço dit hon ki tant unt 
les muntaines^ tut foient 
eks de dure roche^ dcellé 
e tranché à force, ke ifliie 



C. Uendos des muntz m m/^ cw/^ou . 
d[e] Cafpie. Q meinne[n]t 
les gius ke Deus encloft par 
b prière le roi Âlifandre, 
ki ifterunt devant le iur 
de iuïfe e frunt grant occife 
de tûtes manéres de gentz. 
Il fiint enclos es muntaines 
hautz & grant^ ne poent 
îffir. <»— Ceft par...t devers 

I. — Di Ci cndot Deut le gius 
par la priért le roî AUfiuidte» ki 
iftciunt devant It hir d« iuÛe e 
frtml gnuH occife de gent, tant il 
pleA à Dell. Les nuln}!! funt h««x 
e durs. *— MtKiêt Q^krum inac* 
cettbaea k iatraa6D0(nt>bilsi. 
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une cunquis^ e mut une 
grane eerres cunquis e def- 
enie Inde numéemene. 



jus.... regard de lerufalem. 
Mais mue eft ioing vers 
noreheft de ^cre e de leru- 
falem. 



II 



Armhu. q4. En Hermenie eft i'o^r- 
Arcke de Noé. cke T^i. Vtt% ceftes par- 
eies, ço eft à faver veirs 
boire, de lerufalem à vine 
iumées eft o4rmeniey ki eft 
chreftiene, ù Vodrche ff^oé 
eft, k^uncore dure. Là meine 
lofeph Carcaphila ki vie 
ù bon mena Noftre Sei- 
gnur à crucifier; Ananie 
ki bapciza feine Poil le bap- 
dza. 



C. Vers ces pardes, ço 
eft à faver vers boire, de 
lerufalem à vint iumées eft 
o4rmenie ki eft chreftiene ù 
ro^rcA^^o/ferepofa après 
le deluvie, e uncore i eft 
areftée es muntaines en la 
lauvagine. — Vo4rche ù 
nuls ne puet avenir pur le 
defert e la vermine. — E 
face bon ben ke cefte terre 
marcbift à Inde. — Erme- 
nie. — î^'Çînive la grant. — 
lonas. Coco[drLle]. 



III 



Sp^'e. g4. oilbana. Farfar. — 

Damas. Vamafcus. Civitas Vamaf- 

cenorum valet domino fuo 

coddie tringentas libras 

II. — B: La première phrafê 
En.... Noé mtOÊqui fini», 

£0. — B cfumgt c Dmnafcus > 
im c Damas • & ajouta Noflrê 
Dam» d» Sardam», — Let tur» d» 
[Z)a]jM/. — P»rta Saaâi PaulL — 
Ci dift bon fii fiût j d terre cutiva. 



C. odlbana Farfar. Î5[fl]- 
m[a]î. Cefte cité of fes 
apurtenances, ço eft à faver 
les ortz e gardins, vaut à 

II. — D: [Ar]cAa e mmtUs Ar^ 
m»m» altiflimi. 

IIL — D: Noftr» Dam» d» Sar- 
damai, Albaua » Farfar ^ fiumtm. 

De m... ci fii feint Pd meus 

{la fiât» manqu»). 
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argenâ. Cefte dcé of les 
purceniLQces vaut chafcun 
iur au feignur de la vile 
cinc cenz livres de efter* 
lings. •**< Le chemin de 
Vamas à lerufalem : cinq 
iumée«. 



feingnur de la cicé cinc 
cenz livres d'argent. Tute 
la ewe ke i vent eft déri- 
vée e enbuc[e] es ortz e 
es gardins. [L]à fii Adan 
Êdc, noftre premier père, e 
la terre cutiva e labora. 



IV 



o4. Siium Uian, — lot. 
*Dan. -^^ Flun lardan. — - La 
éMer morti. -*— SMons Tha-' 
bor. — S^Çaiarr{. — SMons 
OliverL — Veerhleems, — 
Le Kaire, 



C. Liban, — lor, Dah.*— paUjHi 
La iMer morte. — éMum 
Thabor, — 3^Çjr{areth, — le- 
richo, — Teethleem. — La 
ville de 7(abir, — LeKair[e]. 



o4. Hic converfancur 
opdmi mercacores qui ante 
œmpus Machomeci Mercu- 
rium, doaiinum mercaco- 
nim, coluerunc 

IV. — B ajoute i ijj leuce[sl entre 
• Aftui Thabor -è &tBeethUem% & 
entre tBeethieem^ & t lerufalem^^ 
fitffrime % N oscar eth > & ajoute de 
nowveau auprès de t Le Kaire > : 
un braz du flum e CQcatri[x]. 

V. — 5:/^iV/. 



rtent. 



C. Ci en a mut des ri- Marckandsjy- 
ches marchants, e cift de 
cèdes parties funr riche de 
or e d argent, de pères 
predufes e foie e efpecerie, 

IV . — Manque dans D. 

V. — D: Cî mainnent e con- 
verfent mut rich[es inarch]anz ki vi- 
vent entre Orientaus e Occidcn- 
taus. Riches funt de or e argent» 
pères precîufes e dras de foîe e de 
efpecerie, de charoeus, bugles, nuls 
e afnes e chevaut egneus e ki mut 
poent maus Tufrir, e funt les iu- 
mentz plus abrîvées ke le^ chevaus 
mafles. Furment unt, mais d'aOlurt 
fe vint, e oille unt aflfezyvin poi^peif- 
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de bugles, muls, chameus 
e chevaus igtieus e ki mut 
poenc travaus fuirir, e les 
iumentz plus que les che- 
vaus mafles. Funnenc unt 
ki d ailurs vent, vin poi, 
peiiTun de mer point ; 
pleinté une de oille, ale- 
mandes, figes e zucre : de 
ço fiinc lur beivres. Tant 
une de femmes cum poene 
fuftenir. — Camelus. — 
Bubalus. — Mulus. 



VI 



jijaffims, q4^ Tuee cette eerre ki 
granc eft e riche, eft en la 
feignurie des Sarrazins, e 
eneres les aueres poilTanez i 
meine li Veuz de la Mun- 
eainne, ço eft à faver li 
fuverins de Haur[ ajjjis ki 
poreene les cueeus & ociene 
celui dune il [une] cumman- 
demenc de lur fuvereine, 



C, Tuee cefte eerre ki 
granc eft e riche, eft en la 
feingnurie as Sarrazins, e 
encre les autres poiiTanez i 
meine li Veuz de la Mun- 
cainne, ço eft à favoir li 
fuvereins de Haur{ afis^ ki 
poreene les cueeus e ociene 
celi dune il une cumande- 
mene de lur fuverein, e 



VI. — Lts diux mots les fauvera 
manquent dams A &font empruntés 
à B, qui pour It nftê ne diffère pas 
de A. 



fun point; de zucre e de efpeccs 
funt lur beivres. Serfs funt i lur 
fevereins (à lur fuvereins). Vils 
lecchéres funt, e tant unt femmes 
cum poent fuftenir. Pur ço béent 
femmes la loi Mabum. 

Vl.^Di Touu la légende fe réduit 
à : t Saffat % & fe confond avec le 
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e pelé obe4ippc^i ço dienc, celé obédience^ ço dienc, 
[le; Aiuyeia]. — - Sapl^at. les fauvera. Il févenc cuz 

languages, cuntemencz e 
mefters. [E]n paenime a un 
calif ki meinc au éitfech e 
un autre granc prélat de 
lui ici à Mandas, Si ad def- 
cord entre ces deus e le 
terz ki eft kalif de Egipre. 
Dunt li uns des Sarrazins 
funt circuncis, Tautre nent. 
Mut i a en paenime haut 
foudans: de Terfey de Ba- 
b€l[oine]j de Halapy de La 
Chamaille, de Damas. 

VII 

o4. Hic^ fed procul ver- C, L'abitaciun le Veil Le vieux de la 

fus jbpre^m^ jn^ej: Vefus de I4 jyiujitajne, p il fait ^*"'^^«'' 
de Mpn.ce. ip^ jspfap? nurjf e aprendre. 

yiii 

gf. |-Iip 9Jbyndam pa- ^. la légende fe con- BéJouws. 

in^^ bjubalî) |nu^ & afii^ /on^ (i$tec celle du % Vj 

q|Lii}>us utu^fjO^ if^tQf^ £r ij/f r^mplqcée ici par 

in^r pfifipic^ &; Ppq,- «f^ nouvelle: Ceft païs 

4pOjQ^ ff ;^i|fieao^. eA inh^bicee de Vedeivins 

i 

VU. — Bt IM, Vn. — Z): Paenime.— Hic ma- 

Vm* — i^s i^- net Vetuf <le Monte. Ci meînt li 

Vpf» df If I4yn^npe, Jd ^ ft fires 
de HautK ajis cutefcp. 

Vm. —D: La légende ft con- 
fond awec celle du { V, 

»7 
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e de vileins muncains, ki 
fe curaenc cum £dc li ro- 
feus au vent, kar quant les 
crefUens unt vi<floire^ il fe 
tenent as crefiiens e lur 
flint grant femblant de 
amor e leauté; e quant li 
païen unt b fuveraine 
mein^ dunt porfuent il les 
creftiens, e mut malement, 
car il févent tuz lur cun- 
feilz e les defcovrent. Mais 
ne pue[t] chaler, il funt 
pur teus cunuz, e pur ço 
funt e de ça e de là vius 
e ferfs tenuz. 



IX 



Terre (tOutre- 
yourdain» 



o4. Tûtes cèdes parties^ 
ki ore funt en la fubiecciun 
des Sarrazins^ furent iadis 
tûtes creftienes par la pre- 
dicacium feint lohan euvan- 
gelifle e des autres apoftles 
e difciples Deu; mais puis, 
par rentufchement Mahu- 
meth ki nule honefteté ne 
enfeignera ne reddur de 
vertu, mais délices char- 
neles e ke pleft au cors, eft 
ia tute corrumpeue e paf- 
ture au diable. 



C. Tûtes cèdes parties, 
ki ore funt en fubiecciun 
des Sarrazins, iadis furent 
chreftienes par la predi- 
caciun feint lohan euvan- 
gelifte e des autres apoftles, 
ki favoient tuz fens e tuz 
languages e ki avoient grâce 
du fent El périt ki plus fv ; 
mais ke Tentufcbement 
Machometh, ki nul honef- 
teté ne enfeingna ne reddur 
de vertu, mais délices char- 
nels ki au cors plefent, eft 



lX.^B:Ibid, 



IX. — MûMÇMi à D. 
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ia tute celle grant terre cor- 
rumpue e au diable apro- 
priée cum eft une pafture 
as pafhirs. 



o4. Cefte terre eft apelèe 
Terre Seinte e Terre depro- 
ndjfiuny kar Noftre Seignur 
i nafqui e mort fufii pur 
tut le xnund redorer ke 
perdu fu. De cefte terre 
en furent rois David e Sa- 
lomons e li autre grant roi 
ancien ke Deus tant [ama]. 
E[n] cefte terre fift Deus les 
granz vertuz e miracles e 
prêcha e les apofthles apela. 
Pur ço eft ele k plus digne 
terre ke foit. — oir/icr. 



C. La partie COrreffOn- Terre Sainte. 

dame à celle de orf fe con- 
fond avec le § XI. 



Mut i a des merveilles 
en la Terre feinte, dunt li 

ne fùnt men- 

tiun. A Sardainne ki eft à Sardenay. 
meïmes de Damas ad une 
tablette de trois pez u qua- 
tre de lung e meins lée ke 
[gjrant; e i a une ymage 
peinte de Noftre Dame of 
(un enfant à ovre grezefche^ 
dunt oille en curt^ e quant 
eft vée[e], devent gumme u 



X.-^Btïïnd. 



X. — Manqui à D. 
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char: ceft oille eft feinte e 
mefcinale. 

De Faucre parc un grant 
chanp i a^ ù hon trove unes ' 
pères qui fenblenc chiches. 
Pur ço ke quant Noftre 
Seingnur converfa en terre 
ë vit uii viliàlh (dmxaèT, il 
li demanda ë dlR: « Phi- 
déhij ke fëmknes tû? a E 
\cift t^èfj^uAdi par eTchàr: 
« Pétës. À E Nôftre Sire 
dîft : te E péites Ifoiënt! » 
E cQiM M cMchëè ke !i 
inlain^ femkha A ôlit à fen^- 
ràfft xlevftidVeht cftidïe^ ki 
funt ùWe màAére de j^oië : 
la ctibV ë AçàHi l reàlMf^ 
nià& dtIkVélRce ^tit dt pité. 

XI 

jèrujaUm. 6i. Ovicàs leTufalon, ci- C lerufalem, civitatum 

vîtàs othhiû'hi civitarath digniflima omnium, tum 

dîgniffinfià. — ^ ^ohs Sjdk quia in ipfa mord addic- 

— Vtillis iofàph'aiy ubi 'éft tus eft Dominus, tum quia 
S^ptâchram bcatë Virgihîs. in medio mundi eft, tum 

— Silaé. — Témphàh Se- quia primum habitado fuit. 
Idri^onis], — )Sépulcnrum. — VallU lofaphaz, ubi Se- 
— ^ Témpluà HbàihL pulcknm eft béate Marie. 

— Templum Salomonis, — 

XI. — B: Ibid. XI. — Mmiqui à D. 



Dfi LONDRES A lËRUSALBM. 



'Î3 



CeAe cité ki ad nun /f- 
tufitlem cft la plus digile 
cité kî foic^ ke fcanc dît /#- 
nfalem cum une [cité] de 
pès; là fttfri Deus mort e 
là eft le ihidlui du mund. 



Sepulchrum, — Templum 
VominL 

lerufalem eft le plus di- 
gne cité e liu du mund, 
kar ço eft le chef du païs 
Noftre Seignur, ù li plout 
neftre e mort, pur nus tuz 
faveir, fufrir. E là eft le 
midliu du mund, cum li 
•prophète DaVi c pbifurs 
autres avoîem atanc dît kfe 
là hefteroîc te Sauvéres. 
Datid, li granz rois à Déu 
pfeifanz, e (i fiz Salonmn, 
kl tant Al tte fei* eftorn,eh 
Al rois « plufurs ««tres dlb 
grant renumée, c la cuft- 
verfa Dous e prêcha e fift 
le granz vertuz, e cela 
apela il tuz iurs à cuftume 
«n la Mil kM ^ cité de- 
hléiné. 



Xiï 



C. "Çù «ft IWbfre deHîikpe- Èg,pte. 
dience, apelée pur ^ ke 
quant Noftre Dame feinte 
Marie s'en fuï en Egipte of 
fun en&nt e lofeph, avint 
ke la dame out talent de 
manger du fruit : Tar- 
bre eftoit baiste e le fiuit 
Su Tiftù^. U ènfes {icèna 
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o4. La éMafceir. — Un 
bras de flum. — Galères, 
— Ci eft le chemin d'aler 
de Gaxeres en Vabiloine 
par mi la Verrie, — o</£- 
fandre ki fet fur mer. — 
Le chemin de Vamtette en 
Mijanire, 



Tarbre e fun fruit, e l'ar- 
bre of tut fun fruit s'en- 
clina e fe abeflfa cun fî ele 
debonairement fun fruit li 
tendift e dunaft; e pus fe 
redrefça, e au repairer celé 
arbre s'enclina à li, cun H 
ele la faluaft, e dune remift 
curbe. 

La oMafceir, — c4lifandre 
fus mer. — Le chemin de 
laphes à cÀlifanire, 



XIII 



Antiocke. q4, o4miocha, domus Ni- 
grimuntis. — Cefte cité 
ki eft de grant renumée 
eft vers northz northceft de 
o4crey ù il i a patriarche e 
prince; e eft oicre à [. . .] 
iurnées. 



XII. — B aJouUt O eft le flun, 
fi S meinent conint. 

'Xm.—Baj<mU im tiu U mot: 
Domus. 



C. Le Sf^oire oMoimainne. 
— G4nnochia. Cefte eft k 
renumée cité de oAndoche^ 
ke Antiochus iadis fùnda. 
Seint Père la cunverti e eu- 
vefke i fu. Ele fù apelée 
Cartaphilis pur ço ke celé 
fu la premére grant dté 
ke à lefu Crift fe tuma. E il 
i a patriarche de la cité e 
prince. 

XIL — Mamquê à D. 

XIII. — D: L*abbeie de ia Noire 

MumUùmu. — Antioche. — i 

une... vers Antiocho. 
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XIV 



g4. Cède efpace s'eftenc 
mut devers le northz de- 
vant k*en munce vers bife 
à o4nnoche. E mut i a fur la 
marine munémenc^ dcez e 
viles e chafteus avant; mais 
la meillur eft Sur^ ki eft 
apelée Tyrus, e pus Saere, 
ço eft Sydon, 



C. Ceft efpace dure mut ^^^^ Tyr & 
lomg vers le north avant 
k'em munte vers bife à 
o4nnoche. E mut i a fur la 
marine renumées cité[s] e 
v[i]les e chaftés cum Va- 
ruth e autres plufurs ki ne 
porroient eftre fait ne nis 
efcrites ne marchées ; mais 
la plus renumée e forte 
cité eft Sur^ ki eft apelée 
en latin Tyrus^ e pus i eft 
un[e] autre ki eft apelée 
Sydon^ ço eft Saete. E face 
chefcun ke Noftre Seignur, 
quant en terré fù cunver- 
fanc, mut r epaira vers cele[s] 
parties^ fi cum hom lit en 
la euvangile. Sur eft de 
mut g[ra]nt force, kar ele 
[eft] mut enclofe de mer. 
— Sur y Tyrus. — Saete ki 
en latin eft apelée Sydon. 



XV 



c4. La vile de o4cre. En la- 
tin eft cefte cité apelée Ta- 
lomaïda e o4chon e ^caron. 

XIV. — Baj9utt au bas; U 
vile S{uy. 



c, La cité de c4cre. — Aen, 
Vomus militum Sanéli La- 
lari. — Ceft le "Bvrg ki 

XIV. — Mûn^ à D. 
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— Vomus militum ecclefie 
Sanâi Laiari, ki func in bello 
perambuli. — Co eft le 
Vurg, ki eft apelé S^mt 
Stfufard ; fi eft eut le plus 
inhabité de Anglois. — r La 
mai/on de Vhofpital Seint 
loka^. — itf parie devers 
Seim (hÇiehûlas. : — Le cime' 
tire Seint (hQcholaSy ù hon 
emeFe le$ mora. — Latwr 
nuwdite. r-rrr U çkqftel le roi 
de oéçre. — Vofpiialdes^le^ 
mdW.f^Uiparte par devers le 
melin de ^okes ; fe cheaiin 
(iev0f« la cité e la cerre de 
Damas. « — L'efpiial des 
q4lémanr{. r— Deue turnéos 
de d ke à lafes. — ^Lawuiir 
fm mi ameftaUe. ^^ U^ aar 
de Geneveis. rrr La tur de 
Tifair{. 
Cafte âié ki ore eft apft? 



eft apelé cMum iMufard'^ 
c'eft tut le plus inhabi[t]é 
de Engleis. — La mai/un 
defeim Thomas le mar[m-]. 
— La maifun de Tho/pisaL — 
La porte vers Seint U^cko^ 
las. — Le cimitireSeim^Q-i 
cholas, \\ hom encerre le$ 
mortz. — Sepulçhres. — La 
tur maudite. — Le chsfiel le 
roi de oAcre. -r? Ço eft /^ 
porte vers le malin de D<?- 
kes. — Lofpizal des odle- 
mans : deus iurnées ded 
geil^^à laphe, — La maifun 
de cuneftahle. — La maifun 
le patriarche, — La chaene. 
— Le Temple. — La tur as 
Geneveis. — La tur de Ge- 
[neveis^. 

Cefte dté ki ore [eft] 
apelée ^cre, fii iadis apdée 
Tholomaidai c*eft le refiii 



XV. ^Bé^tiém has: Le cb«- 



XV. — Di Lt cvmmnuemiut dt 
la ligendt mtompu. La cité de 

\Acré\. — de Muni Mufard. 

— La maifun les chi*valirs Seiut 
ljase[ari\. — Ceft Burg eft enha- 
bité tut le plus de EngleU. — 
Laportf 'vers Seint NfcAola^, — Le 
chmiire de Ssnt NUkotas u gifent 
li mcfi. — Ohamm-, — La Êw 
mofidiff' — Zf fhfifiel le rfi de 
Acre. — Ceft le themin vers 
Ori«a 4e 4pr9 % Jf^fiuui Ç9 # * 
faver.... {la fin manque). 
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liée ^cre^ fù ia apelée Tho- 
lamaidai ele eft efperance e 
refiii à niz crefUens ki en 
la Terre Seinte vunt e reme- 
nantz func^ pur les fucurs 
k'ele a de la mer^ k'i li 
vent de cuce Europe & de 
eûtes les ifles k'en la mer 
funt e crefUenes funt. 



Cefte vile vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d argent. 



des crefUens en la Terre 
Seinte par la mer k'ele ad 
vers Occident, parque ila 
navie i vent of force de 
gent e de vicaille e de 
armes. E unt mit cift k*i i 
mainent grant folaz des 
ifles ki funt en la mer. E de 
tute la gent de la creftienté 
i repaire; dunt Sarrazins 
pur lur marchandifes i re- 
p[é]rent, e i fîint mut de 
lur efpleit, e Tautre mut 
gent de religiun diverfe, ki 
unt lur grant recès de tute 
creftienté par qui mut en 
eft plus riche e renum[ée]. 
[C]efte vaut à fun 
feignur chefcun an cin- 
quante mile livres d'argent. 
Co en quift li quens Ri- 
c[ars] de Templers e Hof- 
pitalers. 



XVI 



©i. Kaifas, — Chaftel Te- 
lerin. — Cefaire. — lafes: 
le chemin de lafes à leru' 
falem. — Efcaloine. — Le 
Varun. — Vamierte. 



C. Kaifas, — Chajlel Te- Cke de Pshjiht, 
lerin. — Cefaire. — laphes, 
— G4fcaloifme, — Le Vo" 
run, — Vamiene, ki [eft] 
en terre d'Egipte. 



XVI, -^B s BU. 



XVI. — Mémqus à D. 
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XVII 



jifriqtu. o4. Cefte terre ki eft à 
deftre, ço eft à faver devers 
le fu, ke oiufrike eft apelée, 
ki eft la cerce partie du 
mund, embrace mut de Inde 
& de éMauretainne^ ki eft 
Ethiope^ Egipte, *Barhariey 
"Bugie e tute la terre remir 
Mumelin, ki mut cumprenc 
de efpace de terre vers 
Orient e Occident, kar lun- 
ge eft à ço fen ademefure; 
nurit e tent diverses gentz 
e maies Sarrazins fanz lei e 
fèi e peis ; e mut funt chau- 
des e deftremprées^ e la 
gent s'acordent au païs, e 
en ceus lius i meinent gent 
ù li Iblailz les pafTe deu[s] 
feiz par an^ par qu'il funt 
ufléz e noirs e laidz par 
qu'il mainent en boves fuf- 
terines de iurs e travaillent 
en lur gaïnnages de nuitz. 
Defleiis funt les uns es au* 
très e luxuriufes e medlifs 
e cumbatillereufes ne mie 
per chevalerie, mais per 
darcz entufchéz e per poi- 



C. Ceftie terre ki eft à 
deftre^ ço eft à faver de- 
vers le fu, ki oéifrike eft 
apelée, eft la terce part du 
mund, ambrace mut de 
Inde e de éMaureretaiiu e 
de Egipte e de Varbarie e 
de SugiV e de o4lifandre 
e de Ethiope, ù funt gent 
fauvage e munftres, e tute 
la terre Tamiral Murmelin 
k'em apele Miramumelin, 
e la terre de oMarroch ke 
fue eft, ki mut comprenc 
de efpace vers Orient e 
Occident, mais ae mie tant 
de lé. Mut nurit e tent di- 
verfes genz e maies Sar- 
razins fanz lei e fei e peis, 
dunt li plufur meinnent en 
boves fufterine[s] pur la 
chalur, kar li folailz eft tuz 
iurs près de fus eus, ki adès 
eft en fu ; e teus i a ke li 
folailz les pafte deus foiz 
par an, per qui il func 
hafléz, huilez, noirs e laidz. 
De nuitz travaillent, e de 
iurs tapiftent e repofenc. 



xvn. — Bt ibu. 



XVn. — Mtmqiu à D. 
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funemencz e fii grezeifc, e 
femmenc péges^ e func 
foies cumme lunerafces à 
deceivre chafcun^ autre ne 
funt penfifs d'autre parais 
for des délices de ceft 
mund. Poi unt blé, kar la 
terre ne puet verdur[e] 
nurir ne fufTrir. Poi unt 
peifun u de mer u de ewe 
duce, kar la mer eft loing; 
el[e] es[t] fi chaudes cum 
eft une ewe ù hon fe bai- 
gne; fer unt poi e poi 
mairiein. De efpices mut 
vivent e de chars des beftes 
ki là funt : elefans, bugles, 
chameus, muls e afnes unt 
àplenté, chevaus poi; plus 
volentiers chevauchent les 
iumentes ke il apelent fa- 
rifes, ke le[s] chevaus maf- 
les. Soie unt mut, e de foie 
fe veftent, e malement funt 
herbergéz. Chèvres unt 
mut e bukefleins ki pef- 
fent as muntainnes. Berbiz 
unt poi e velues. Marchanz 
funt de or e pères pre- 
dufes. 



Defleiis funt e luxurius, 
medli6 e cumbatillerus, 
ne mie per chevalerie mais 
per dartz entufchèz e per 
poilTuns e fu gregois, e 
femment pèges e funt fof- 
fos cum lunerafces à decei- 
vre chefcun autre. Ne funt 
penfi^ d*autre parais fors 
de délices de cefl mund. 
Poi unt blè ke la terre ne 
puet verdur[e nurir] ne 
fufrir. Poi unt vin ke vinne 
ne poet te[n]ir. PefTun n'unt 
point de mer ne de fluvie: 
pur la chalur n'i poet pef- 
fun durer. D'efpeces e de 
chars vivent e de ewes 
zucrèes e cunfites de ef- 
peces. 
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LE CONTINUATEUR "ANONYME 

DE 

GUILUUME DE TTR 

(DIT DE ROTHBUN) 

LA SAINTE CITÉ DE IHERUSALEM 
LES SAINTS LIEUX 

* 

ET 

LE PELERINAGE DE LA TERRE 

[1261] 



MANUSCRITS: 



A. Rome, Vat. Chrift., 7^7, vS.j XIII f., in-f., f. 3)9 et fuiv. 

B. BruxeUes, 9045, vél., XIV f., in-f., f. 342 et Cuiv. 

C. > 9492-949), vél, Xlll r, in-f., f. 377 tt fuiv. 

D. Turin, Athen., LU 17, vél., XHI f., in-f., f. 31 1 %l fuiv. 

E. Lyon, Académ., J9, véL, XV f., in-f., f. J89 & fuiv. 

R Paris, BibL Nat, fir. aSa^, vél., XIV f., in-4, f. 310 êi fuiv. 
G. • Bibl. Didot, vél., XIV f., in-f., f. 292 %l fuiv. 
H. • • Nat., fir. 9083, vél., XIU f., in>f., f. 30a et fuiv. 
/. t • > • aJ495, vél., XIV f., in-f., ï, iji et fuiv. 
J. » » » • aa497, vél., XIV f., in-f., f. 155 tt fuiv. 
K. • » • » 34^09, véL| XIV f., in-4, f. 304 et fuiv. 



LE 

DE 

GUILLAUME DE TYR 

(DIT DE ROTHELIN) 



En quel eftat la cité de Iherufalem eftou à cet tour. 

Ftmr Ci que ti plus dis bmsc CrtJHmx, parêUifft df wmt volatuUnc par- 

Ur^ dt la famti cité ^ di Ihenifalein âf dis Smns Leuz m Ntfirê Sin» ' 

fu morse & n/tz^ nous diromc à coumant tlifeoit* au tour qui ti Sarraseim 

&Salihadimcf la couquifirtut fuir Us Crt/Hiusc. Aueuuts gtmcporromtg 

tfirt qui Uporromt à tir i . Cil cuij il difplira à porraut trgjpafir cefi Itu, 

HERUSALEM cft i citez la plus •• gloricufc 
& la plus principal del inonde. £le fiét prèz 
de Damas â .iij. iournées « . 

(I) £le ne (lét pas en cel leu où ele feoit 
quant Noftre Sirez « Ihefu Criz fii crucefiéz. 
Ele feoit adonques P fuer le Mont di Sfong AUm Siw. 
mes ele n'î fiét ore pas. £n cel leu n'avoit au iour que f li 




a. Cy Dy E^Gy H^ K parler vo- 
lentiers. — h, A terre. — c A, E 
où Noftre Sire Ihefu Crift; C, G, 
Hy /, 7, K où Ihefu Crift. — d. A, 
By D vous diront ; C vous dirons 
nous. — t, A feoit adonques. — 
f. B, C, D, £, /, K Saladins & ti 
Sarradn; H Saiehadins & li autre 

Sanazin. — g. G, f^ h 7» ^ por- 
rent. — h. C bien le vodront j D 
voudront ^ G^ H l^J^ K voudrent. 
'^uOn lit dams Bi porroient eftre 



qui le porront avoir en anuy & les 
autres non. — y B Ceulx â qui; 
CEtdlcuij G, H, I, 7, iTCÎlà 
cui. — k. C ne plaira ,* G, H, /, 7» 
AT defplaîfoit. — 1. G, H^I,7,X 
eftoit. — m. plus m. d, 7* — ^' ^» 
Hy K aJouUmt: & près d^Acre à .iiij. 
iomées. — o. Noftre Sirez m, d. C, 
G, H, /, 7, K. -^ p.U phraft â 

.iij. iomées adonques m, d, B, 

— q. C, G, H ly % K n*avoit 
quant. 
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Sarrazin la conquiftrent que une eglyfe & une abaîe de 
moinnes <> . Et là fii la meflbnz ^ où Ihefu Criz cena avecques 
fes apoftres, & fift fe facrement de TauteL En cel mouftier 
meifines eftoit li leuz où il s'aparut à (es apoftres le ^ iour 
de Pafques quant il fii refucitéz. En cel mouftier meifmes ^ 
eftoit li leuz où il moufta fes * plaiez de fes piéz & de fes 
mainz & de fon cofté f à faint Thoumas z , aus oâaves de 
Pafques. Là meîfmes s'aparut ^ il le iour de l'Afcencion à fes 
apoftrez, & fe difna ovec elx ' , & quant il l'orent convoie 
jifceufom. iufqu'au mont d^OSvet, de là il j s'en * monta ^ es cieux. En 
cel leu meîfmes retornérent il & atendirent le faint Efperit, 
fi comme Noftre Sirez meîfmes «" leur avoit promis que il 
leur envoieroit * . En « cel leu meîfmes leur envoia ihefu 
Criz le faint Efperift le iour de la Pantecoufte. En cel 
mouftier meîfmes eftoit^ li leuz où madame f Sainte Marie 
trefpaflSu Et de cel leu *- meîfmes < l'emportèrent enfouîr ' 
el Valdelofapbas^ il miftrent fon faint • corz en .j. fepulcre^ . 
(II) Là où li fepulcrez medame« Sainte Marie eftoit, avoit 
NJD.itJtJmfkMt, .j. mouftier qu'en apeloit j' madame SmnU Marit de lofafhas^ 

& fî • avoit une abaîe ^ de noirz moinnes. Li Mûu/Her%'del 
mont Syon avoit ^ non li Moufiiers ^^ madame Sainte Marie 
de monte Syon, & s'i<^ avoit abaîe '« des moinnes. Ces .ij. abaîes 
eftoient forz des/murz de la cité, l'une el mont & £/: l'autre 
el val. L'abaîe de Monte Syon eftoit à deftre ^ par deverz 



a. La phrafe tft Modifiée dam 
CfCHI^J^ Kl que une abaîe ; 
& en celé abaîe avoit .j. moftier. 

— b. la meflbiu m. d, A. — c. 7 
quant il refucita le iour de Pafques. 

— d. meifmet m. ^. C; G, ^ /, % 
K. — c. J les ; £lc8 plaies de fon cofté 
& de Tes piéz & de fes meîns. — f. C 
Tes coftes. — g. D Tomas Tappof- 
tre. — h. //, AT aparut. — î. C, G, H^ 
If Jf K 8i manga avec eulz. — 

— i.A.B, A Ff H, /» K de là où 
il. — k. 8>n m, d, C, HI^K, — 
1. E monta d*illec. -^ m. meifines 
m.d. C. — n. En cel ... . envoie- 
roit m, d. G, H /, 7> ^' — o. / 
Et en; £ Et îl leur envoia fans 
fiûUc le. — p. G, /, 7y K eftqit 



meifmes. — q. C, D noftre dame. 
>-* r. E En ce leu ; K De lieu. — 
s. meifmes m. a. G y ti^ 1^ 7» K. — 
t. C remportèrent li apoftre anfoir 
ou{ Gy H, /, 7> K remportèrent li 
apoftre ou. — u. faint m. d. Q G, 
« , /, 7, AT. — V. ft /, 7, K fepul. 
ture. — X, C noftre dame. — y. £ 
ajoute après ce taott le Moftier. 
-- a. il, C, je; G fi i avoit; D là 
avoit ; K îl avoit. — aa. £ un mof- 
tier. — bb. H I ù avoit. — ce li 
Mouftiers m. d, Q />, G, 7* — 
dd. C,D,E,G SI i. — ce. £ .ij. 
abayes ; G, H^ AT une abeie; /ravoit 
une abbde. — ff. G, ^ /, 7, K 
dehors les. — gg. & m, d, E, — 
hh. a deftre m. d. L 
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midi ' , & celé del f^al de lofapbas eftoit par ^ deverz foleil 
levant, entre Mont Olivet 8c Mont Syon. 

(III) Li Sépulcre Noftre Seigneur ^ & le Mont de Calvaire d S- ^J-JT* ^ 
eftoient forz des murz de la cité « , quant Ihefu Criz fii cru(^ 
cefiéz. Or font dedenz. La cité pandoit verz le Mont d^OUvet^ 
qui eft /^ deverz r foleil levant defor le Val^ de hfaphas. 



II 



T)e ce meijmes. 



(IV) Il ot en la cité de Iherujalem .iiij. meftrez ' portes "^yw/,,». "' 
en croiz, Pune en droit Tautre, entre i les pofternes. Or les 

vous nommerai coumant ^ eles feoient ^ . La Porte David 
eftoit verz foleil couchant, & eftoit à la droiture des Portes 
Ores " qui eftoient verz foleil levant de derriérez le Temple 
Domni. Celé porte fi " tenoit à la Tor <> David P . Quant l'en 
eftoit devant f celé porte, fi tornoit l'en a main deftre en une 
rue par devant '' la Tor David. Si ' pouoit l'en aler el Mont 
de Syon ' par une pofterne, qui là eftoit en celé rue *^ à main 
feneftre. Eisfinc '^ comme l'en iflbit horz « de la pofterne, 
avoit .j. Mouftiery de* mun Jeigneur^^ Joint laque de Ga- 
lice ^j qui frérez eftoit mon (eigneur ^^ fiûnt lehan l'Ëfvan- EgiifeS.yac^uet. 
geliftre* Là difoit on ^ que fainz laques out la tefte coupée, 
& por ce fift l'en ** le mouftier là f. 

(V) La grant rue, qui aloit de la Tor a David *^ droit as Ane de David. 



a. C| H^ I, % K êti droh midi. 

— b. par M. él, C, C, J* -» c. /, 
ir Nofttts 8im. -^ à.A,D,£,F 
Efcaivairc. -^ c. G, H, /, J, Khon 
de la dté, c^cft à dire det mon. — 
f. GfUI^K aftôit. — g. C, G, H, 
I, K ▼€». — h. JB, / mont. — 

!• nwIfCB fH. a» £é — j« G IMtt. — ' 

k.Bk cOmmant; £ 9t dirai cornant. 

— !.. C» E fiéent{ iif fervent. ~ 
m. Ores m, d. B\ £ Aires; H^ /, % 
K Obrei. -* n. fi jm. d. Q G, H 
/y 7) JT. ^ o. if, £!, C9 /)) Ff Gj H^ 
A 7* ^ porte. — p. C «/ffinr .• k 
pour ce Papeloit on la Porte David. 



-r- q. ildeteri} Cdedeni. — r. // 
devers. — s A" Quant fi. — ,t. Bj 
P^jtkMi. — u.'en celé rue m, d, 
C, I. -^ V. C Aîns que Ten iflift 
fers. — X. AT on il foit hors. — 
y. m K de la pofleme ou mouf- 
tier. — z. de m, d. /, Ki A, P 
de pierre Saint Jaque. — aa. mon 
feigneur m. d. D^ monfeîgnetir 
faim m, d. A, — bb. de Galice «r. 
d» I. — ce. mon feigneur m. d. C. 
— dd. c; £ren. — ee. G, 7 on. 
^ ff. eu le mouftier. ~ gg. C, E 
porte. — hh. de la Tor David m.d. L 
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AfarcJUoMha. PorUs Oins » , apeloit l'en^ la Rut David, de ci« iuf- 
qu'au Change. A main^ leneftre de la Tor David, avoit 
une grant place où l'en vandoit blé ' ; & quant l'en avoit .j. 
pou avalée celle rue, qui avoit/ non la Rue David, fi trou- 
RmeduPéoriareAe. voit l'en Une rue à main g feneftre, qui a non * la Rut le ' Pa- 
triarche, pour l'amor de ce que j li patriarches demouroit ^ 
au chief de^ celé rue. Li patriarchez avoit une porte «par 
3f«f/M JirHi- où " l'en « entroit en la maifon de VO/pital Aprèz fi avoit 
fit^' une ^ porte par où l'en f entroit f- el mouftier del Sépulcre; 
Ckmtge. mes n'eftoit * mie la meftre. Quant l'en venoit au Change, 
là où la Rue David defiiilloit ' , fi trou voit * Ten une rue, qui 
Rue Ji Mont Sim, avoit non la Rue de « Monte Syon». En y Tiflue del Qjonge, 
trou voit l'en une rue couverte à voûte, qui avoit non la Rue 
Rue êtes Herbes, des Herbes » , Là endroit ^ vandoit l'en toutes^ les herbes 
& tous ^^ les fruiz de la ville & toutes ^ les efpices. Au chief 
de celé rue avoir .j. leu où ** l'en vandoit le poiflbn. £t der- 
GrmudMurcki. riérez/le marchié là ff où l'en vandoit le poiflbn^, avoit f* 
une moût ^ grant place ^ où "»" l'en vandoit les firoumaiges, 
& les poulies & les annes"". A main ^ deftre de cel marchié, 
eftoient li leu as/^ orfévrez Surienx, £t ûin vandoit l'en 
les '''' paumes que li paumier aportent " d'Outre mer. A <' 
main feneftre <'<' de cel marchié eftoient les efchopes des 



a. Ff H9K ajoutent: la grant rue; 
A, B, C, Z), /, 7 ajoutent: la grant.— 
b.G devant la R ue David 8t aloît juf- 
que au. — c. de d m, d, A^ B^ C, 
A Py 4 /» 7, K. — d. ^laroain. 

— e. il, A £, /, K le blé. — f. ^ 
a. — g. main m. d, E, L — h. C, 
//y /, K qui avoit non; E qu*en 
apeloit. — i. A^ C, E^ G, H, /, 7, 
K au. — j, B,CG,H, /, 7, K 
pour ce que. — k. Ay Q /), E^ G, 
^» If 7» ^ nianoit. — LA d*une 
rue. — m. £ ajêiUe i en Ton manoir. 

— n. Hy /, 7, K de là où. — o. if 
a ici UM bourdon & Uti il entroit 
ou mouftier del Sépulcre. — p. £ 
une autre. — q. / de là où on. — 
r. en la maifon .... entroit m. d, 
K. — 9. BfCce nVftott. — t. £; 
C, Hl%K ^iUoit. — u. /tour- 



noit on en. — v. la Rue de m. d, 
G, — X. C ajoute i quar elle îoin- 
gnoit à la Rue du Mont de Syon. 

— y. £; /, âT Aj /^Et en. — E. C 
des Eftret. — aa. en droit m. d. Cp 
Gy H, ly 7, AT. — bb. toutes m. d. 
E, — ce tous m, d. E. — dd. toutes 
m.d.E^G^ Hy Jy 7, JT. — ce. C U 
où. — ff. £ Par derrière. — gg. U 

M, d, Cf E» -~ hh. demeteE 

poiflbn m. d. G, H, iyj. — n» K 
& avoit. — kk. moût m, d.Gy Hy 
Iy7.^U.QGyH,Iy7yKajouiemt'. 
à main feneftre. — mm. £ là où. 

— nn. B auwes; £^ G, Hy i, 7» ^ 
oes. — 00. nMÎn m, d. D. ^^ pp,B 
des. — qq. i m. d. Ey H^ L — 
rr. les m, d. F.^^u.J aportoient 

— tt A A la. — uu. il, C, £; Gy 
Hy ly K deftre. 
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orfévrez Latinz « . Au ^ chief des efchopes avoit une abaîe Si$ hUrU u 
de nonnainz que l'en apeloit Sainte Marie la GranU Aprèz ^ ^«»^- 
de'' celé abaie de nonnainz', trouvoit on une abaîe àt suMarU Latin*. 
moinnes noirz / que l'en apele g Sainte Marie la Latinne, 
Aprèz trouvoit ^ Ten la maifon de VOfpital â ' main deftre. 



III 



Dr ce meifmes, 

(VI) De la; droiture de PO/]ftrW eftoit la meftre porte del GrmidpTtaU dm 
Sépulcre. Devant celé porte àti Sépulcre * avoit une moût bêle SipnUrt. 
place & ' pavée de marbre. A " main deftre de " celé porte 
del Sépulcre • , avoit .j. mouftier que l'en apeloit Saint laque des s. J<^v^ du 
lacnhhix. A f main deftre tenant f de celé '- porte del Sepukre^ JmcoUm, 
avoit unz degréz par où l'en montoit el Mmt de Calvaire * . Le (UivMre. 
Là fus en fom < le mont, fi " avoit une moût bêle Chapele^ & 
fi avoit «j. autre huis en celé chapele ^ par où Ten entroit el 
mouftier del Sépulcre, Et ' avaloit Ten j' par unz autrez degréz 
qui là eftoient, tout einfinc comme l'en • entroit el moftier 
del Sépulcre^. De^ defouz Mont de Calvaire fi «« eftoit Gol- 
gatas. A main deftre eftoit li Clojcbierx^ del Sépulcre, Et fi <« LiGùigotàa. 
avoit une chapele que Pen apeloit Sainte Triniûff. Celé Stt THnhé. 
chapele eftoit^r moût grant, car l'en i efpoufoit toutes les 
fiunes de ^ la cité. Et là eftoient les fonz où l'en baptizoit <' 
tous ir les enfanz^. Et celé chapele fi eftoit tenanz au 



a. £ lef efchaTpct que li Latin 
vendoieiit. — b. C Et au. — c. À, 
E Près de. — d. de m. d. B, C, G^ 
H, 7, K. — e. de nonnainz m, d, 
A,-^i, I une autre abbeie de non- 
nains noires. — g. C» £^ G, Hj /, 
7, K apeloit. — h. £ i trovoît. — 
i. ITàla.— j. i4Enla; G A la. 
— k. del Sépulcre m, d. B. — 
1. & m. d. B, C, -'tn.B A]m. - 
n. Gf /, 7> ^ de cel Sépulcre. — 
o. del Sépulcre m. d. A, — p, B 
A la. — q. AT devant. — r. C à 
celé; £ à la. — s. À^ C^ D, £, F 
Efcauvaire, ici âf aHieurs. — t. en 



fom m. d, B; £ en fus. — u. fi as. 
d. Z>, G, H, /, 7, AT. — ¥. & fi.... 
chapele m, d, F. ^ x. E Et s'en ; 
Cf ^f /» 7» AT Et y. — y. l'en m. 
d. À. — z. l'en m. d. H', K c*on. 

— aa. Et avaloit Sépulcre m, 

d. C, — bb. De M. d. C, H, I, K, 

— ce. £, ^quî fi. — dd. Ccloîf- 
tres. — ee. C^E^G^l Et fi i. — 
ff. / chapelle de Sainte Trinité. — 
gg. 7, K fi eftoit — - hh. Fde de. 

— ii. C il bauptifoient. — jj. tous 
a». ^ F. — kk. G, H^ /, 7, K 
ajeuienti de la cité. 
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Sépulcre^ fi que ^ il i avoit une porte par où Vtn ^ entroit el 

mouftier * . 

u MonumpU' (Vil) A la droiture de la </ porte eftoit li M^numenz « . £n 

cel endroit là où li Mmumenx eftoit/ ^ eftoit^ li mouftier^ 

tout reonz ^ , & fi eftoit ouverz par defore fenz ' couverture. 

£t dedenz cel i Monument eftoit la pierre del Sépulcre & li 

Monumenz couverz à voûte. Au chevèz de cel Monument^ 

comme ^ auchief de l'autel par deforz^a un autel ^ c'on'apele» 

Le Ckevtt. Cavet« . Là chantoit l'en chafcun iour au point del iour. Il 

i <» avoit moût bêle place entor f le Monument & toute pavée, 

fi comme l'en aloit à procefEonz 9 tout entor '' le Monu- 

. u Ckmur. ment * . Aprèz verz ' oriant eftoit li cuerz del &^iSrr/,lâ où 

li chanoinne chantoient «^ , fi eftoit lonc ^ , Entre ' le cuer 

où/li chanoinne* eftoient«« & le Monument^ fi ^ avoit .j. 

L'0taiidti Grecs, autel là où li Grieu chantoient Mes entreclofture «^ avoit ^ 

entre .ij., fi en i avoit une, par où l'en aloit de Tune i l'autre. 

El mi leu.del cuer au$ ^ chanoinnes, avoit .j. letrun de marbre 

que l'en apoloit le Cpmpasi lafius lift l'en l'Epiftre. 

( VIII) A main deftre del grant/ autel del cuer eftoit Mont 

Le Csivaire. di Caivoirei fi quc, quant l'en chantoit méfie de la Refiurec- 

tion, li diacrcz, quanta il chantoit rEfvangilei fe tornoit^ 

verz Mont de Cahaire quant il difoit crucifixum* Aprèz ié ' 

tornoit verz le Monument^ 61 jj il difi>it: furremi'à. tfen tft 

bi(. Si monftroit au doi : Ëcce locus uhi pojufrunt eum* Et puis 

fe^retornoit, fi redifoit fi)n Euvangille *<^« 



a. K comme. — b. //, /, J, K 
dont on. — c. /Sepulchre. — d. H^ 
J^KA l'endroiture de celé. — c G 
ajoute; de Noftre Seigneur. -^ f. là 

où eftoit /II. ii. B, — g. eftoit 

m. 4. H K, — h. S tout li mof- 
tîen toz roons. — i. / fans nulle. 
— l£,H, /cej ATc'eft le. —k. C, 
G, H^ 7, K auin comme. — 1. a 
un autel m. d. tous les mf.y ajouté 
d'après Emmd, — m. C, G, 7, K 
apeloit. — n. cel monument .... 
Cavet m. d. /. — o. i 01. d. H^ /, 
K, — p. /f, /, 7 tout entour. — 
q. C à la proccflîon. — r. le Monu- 
ment entor m. d, Hj /. --^ s. le 

monument m. d. L — t. verz m. 



d, E. — u. E ajoute; ii, — v. fi 
eftoit lonc m, d, C. — x. A^ B 
Outre, — y. Q^làoù. — s. dum- 

toient chanoinne m, d, L — 

aa. Af B, C, G chantoient. — bb. ù 
m. d. Gy H K. — ce. ^ entredo- 
fure; Centrtcloft; G, H^ /, ?, K 
un autre clos, ^ dd. Ai avoit; G 
i en avoit. — et. 5 des. «• ff. G, 
i^ /, 7 roaiftre. -* gg. G qui chan- 
toit. — \ài.mt%K ^Co tornoit. 
^ ii. G, H, i, 7 fi fe. — ij. £,G, 
^,7 quant. — kk. G, ^ /,7rarur- 
rexit. — U. £ s'en. — • mm. C U 
difoit s^Evangille; E (i difoit fon 
Ëfvangile; G^H^ l^J retomoit au 
livre» ii pardifoit fon Euvangilc. 
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(IX) Au chcvèz du cuer avoit une porte ptr où « U cha- 
noinne entroient en leur officines à main deftre. Entre celé 
porte & Montât Cahairtj avoit .j. moût ^ parfont fofle où l'en 
avaloit à degréz ' . Là avoit une place que Ten apele ^ SmnU Sh BiUm, 
Helatnm, Là trouva fainte Helainne la croiz & « les clous &/ 
le martel & la couronne. En celé fofce, el tenz que Noftre 
Sirez^ fu enterrez ^ , gitoit ' on les corz des^' larronz, quant 
il 4 eftoient crucefiéz ^ ; quant on les pandoit •> ou " quant on 
leur coupoit ou • pié^ ou poing, ou tefte, ou l'en en feflbit 
aucune iuftice, en la fâifoit A Atont de Cahaire, Pour ce 
l'apeloit l'en Mont di Cahairt 9 que '' l'en i faifoit les iuftices 
& ce que les ' loiz aportoient, & que l'en i efchauvoit < les 
mambrez que l'en i » iugoit ^ à perdre aus malfaiteurz. Tout 
aufinc comme li chanoinne iiToient del Sépulcre^ à main Logis du cas- 
(êneftre eftoit leur f dortouerz, & a main deftre leur refrai- '^'^' 
torz, & tenoit à Mont de Calvaire. Entre ces .ij. officinesj^ 
eftoit leur cloiftrez & leur praiaus. £1 mi leu de cel prael • 
avoit une grant ouverture, dont l'en veoit en la Chapelet 
Sainte ^ Helainne^ qui defus eftoit, car autrement n'i vetft '* on 
goûte. 

IV 

T)e ce méifmes. 

(X) Devant ^ le Change tenant â la Rut des Herbes a une stm hUkmfmm, 
rue «'que l'en/ apeloit MalCuifinat. En celé rue cuifoit l'en 

a. /^ / |Nir là où. — b. / très. H^ /, 7» ^* — ■'•7 quer. — g. les 

~ c. à degrés m. d. Ay Z)» E^ F, m. d. L — t, B^ Q G oftoit^ £ 

— d, Q £y G, H, If 7> ^ apcloît. copoitj H^I^ K gitoit. — u. i «r. d, 
^t.Sim.ii,E. ^litm. d, E. A, C, D, G, H, I, 7, iT. — y. £ 

— g. Cf Gf Ht If K que Ihefu qui eftoient iugîé. —- x. £ U. — 
Crift; A £ que Noftre Sire Ihefu y. K offices. — s. G, ^ /, % K 
Crift. — h. Z> par terre. ~ i. £ y du prcel. — aa. G, H^ /, J cbam- 
gitoit on. — j. iT de. — k. G, ^ bre. — bb. Sainte m* d, A^ £, C, 



/, 7 qui. — 1. quant il eftoient A ^«^«/^^^ veoit. — cc.il, £, £;{?, 

cnicefiés m, d, E, — m, A^ B^ C, H^ If 7» ^- ~~' ^^' ^1 ^t ^ -A 7t 

Df Ef Gf H !^ K defpendoît; A K U changes eftoit; A^ B^ Df F 

ajoÊite: ou le cors des larons. — Lî change fi eftoient — ee. a une 

n. Hf Jf KSC' — o. ou m. d. C, />, rue m. 1/. iom Us n^. j ^jouli d'après 

E. — p. ou pîé M. d. G, Hf if iT. £rw«/. — ff. que l'en «. dn 7* 
— q. Pour ee...Cal?aire m. d* G, 
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la viande ' as ^ pelerinz que Ten leur ' vandoit. Et fi i lavoit 
on les chiés, & fi aloit Ten de la rue au Sépulcre. Tout au 
devant de ^ celé Rue de Mal Cmfinat avoit une rue ' que l'en 
XwOirvtfri». apeloit la Rue Couverte^ là où l'en vandoit la draperie, & 
eftoit toute à voûte par defore. Et par celé rue/ aloit l'en au 
Sépulcre. 
(XI) Celé f rue dont l'en ^ aloit des Changes as Portes Ores^ 
RutdmTmpie. avoit à * lïon la Rue del j Temple; 6c * pour ce Tapeloit l'en 
la Rue ^ del Temple que on venoit ainçoiz au « Temple que 
as Portes Ores » . A main feneftre fi comme l'en avaloit celé 
rue P à aler i au Temple^ là eftoit la boucherie où '' l'en van- 
doit la char ' de la vile. A main deftre avoit une autre rue 
par où ' l'en aloit * à VOfpitaL Et icele rue fi avoit « non la 
^^^l^^l^^ Rue* ausy Jkmenz. A main feneftre fiier le pont avoit .j. 
S. GiUa, Moufiier de monfeigneur » faint Gile. Au chief de celé rue 
trouvoit l'en «« unes portes ** que l'en apeloit Portes Pre- 
Ftrtt Frhituje, cieufes. Et pour ce les apeloit l'en Portes Precieufes^^ que 
Noftre Sirez''^ Ihefit Criz par ces portes entroit ** en la cité 
de Iberufalem^ quant il aloit ff par terre. Ces portes fi IK 
eftoient en .j. mur qui eftoit entre la cité & le mur^ des 
Portes Ores, 



De ce meifmes. 

Le Tempu. (XII) Entre le mur de la cité & le mur des Portes Oresj 

fi'*' eftoit li Temples.. Et s'ii avoit ^ une grant^ place, qui 

a. des viandes. — b, B des. — t. /, 7* ATpar lâ où. — o. C 

— c. leur m, d. C, H /, 7, K. — avaloit. — v. C, C?, H, I, 7, K 
é, C, Hf If 7» ^ Tout avant de ; Celé rue avoit. — x. la rue m, d. 
G Tout au bout de. — e. rue m. H, K, — y, B des. — z. roonfei- 
d, L — f. celé rue M,d.G. — g. E gneur m, d. C, C, H, I, % K, — 
De celé. — h. Ken m, d, K. — aa. B avoit unes. — bb. portes m. 
i. à m, d. Bf H, — j. del m. d. C, d. A. — ce. Et pour . . . Predeufes 
G. — k. & m, d. I, K. — 1. /, 7» m. d. G, H, /, AT. — dd. Noftre 
K Porte. — m. & . . . Temple m. Sires m. d, C, G, H, /, 7» ^* — 
d, AyC. — n. / du. — o. Ores m. tt. C, E entroit par ces portes; B^ 
d, B, — p. f ajoute: à main fenef- / par ces portes entra. — ff^ /> 7 
tre. — q. à aler m. d. H; I pour ala. — gg. fi m. d. D. — hh. il 
aler; A fi comme à aler de la ville. les murs. — n. û m, d, C. — jj. £^ 

— r. H, KM où. —s. H, /, 7, AT /, 7 fi î. — kk. Z) fi eftoît. — 
ajoMiemt : de la boucherie à ceus. Il grant m, d. £. 
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plus eftoît que une * traitie de lonc & le giét d'une pierre 

de lé, ainz que l'en veigne ^ au Temple. Celé place fi eftoit 

toute * pavée, dont l'en apeloit celé place ^ le Pavement A 

main' deftre, fi comme l'en iflbit/de ces portes, eftoit li 

Temples SaUmon^ là où li frère del Temple g manoient ^ • A la 

droiture des Portez Precieufes Se des Portes Oirez eftoit li 

mouftierz del Temple Domini. Va fi eftoit en ' haut fi comme AkUft dm 31»- 

il monta aus degréz hauzj . Et quant l'en montoit ces ^ ^' 

d^réz, fi trouvoit l'en une grant place toute couverte de 

marbre & ^ moût large. Et cel " Pavement fi ^ aloit tout entor 

le moftier del Temple. Li mouftierz del Temple fi « eftoit touz 

roonz, & à main feneftre del haut Pavement del Temple eftoit 

l'officine de Tabé & des chanoinnes. Et de celé part avoit 

unz degréz par^ ou l'en montoit au Temple^ del bas Pave- 

ment el haut 7 . 

(XIII) Deverz '' foleil levant, tenant au mouftier del 
Temple^ avoit ' une Chapele de monfeigneur famt laque ^-7^1^^^' 
Papoftre le Menor^ . Pour ce eftoit illeuc • celc chapelet *'^* 
qu'il i ' fu martiriéz, quant li luif le gitérent de j' defiier le 
Temple à val. Dedenz celé chapele eftoit li leuz où Noftre 
Sirez > Ihefit Criz délivra la pecharefle que l'en^menoit^ 
mardrier, pour l'amour de ce qu'ele^' avoit efté prife à^ 
avoutire. Au chief de cel Pavement^ par deverz foleil levant 
ravaloit •* on unz degréz à aler aus Portes OireT^ Quant on P^rtt Dêrh, 
les avoit avalez, fi trouvoit l'en une/ grant place £^, ain- 
çoiz ^ que l'en venift aus portes. Là feoit li Jitres que Sale- 
mon fift; par ces portes ne paflbit nus, ainçoiz ''* eftoient 



^ A, C^ £f G» //avoit d*une; 
/, Jf JT eftoît d'une. — b. £vemft. 

— c. toute m. d, C, G, H^ /, 7» ^' 

— d. F Tapeloît. — e. A^B la 
main. — f. G aloit. -^ g. del 
Temple m. d, B. — h. B demou- 
roîent. — î. en m. ^. C — j. C fi 
quan i montoit à degréz. — k. C 
les. — 1. une grant .... h m, d, 
mj^Ki remplacé dams G pan 
une voie. — m. i dft i % K ds. 

— n. fi m. d. C, G, H^ /, J, — 
o. fi M. </• C^ Gy Hf /| Jj A. — 
p. par m,d. L — q. G ajoate : pa- 



vement ou haut. — r. il Devant 

— g. G fi avoit. — t £ le mineur 
& appoftiej /y D le menor apoftre. 

— u. Fainfi; K ilec quant. — v. £ 
diapele apclée. — x.\m,d, B, — 
y. Atm,d, K. — s. Noftre Sire m. 
d, C, G, H^ /, 7» ^< — >ui* A^qui. 

— bb. G vouloit. — ce G, G, A^ 
h 7f it por ce qu*ele ; À que avoit. 

— dd. ^ £^ iT en. — ee. if ravoit 
on. — fi. A ta une. — gg. G, H^ 
/y K une place grant. — hh. G, H 
/y 7f ^ <ûni. — il C; 7 <dni. 



ip 
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murées, & fi n'i paflbit nus' fora iêulement^ .ij. foiz ran 
que l'en * les defmuroit Et i aloit on a proceffionz ^ le 
iour « de Pafques Hoiries pour l'amor de ce que f Noftre 
Sîrezr Ihefii Criz i pafla à celui iour, & fu recueilliz à pro- 
ceffion ; & le iour de fefte ^ Sainte Croiz en fepteaibre, pour 
ce ' que par celé porte j fu raportée la Sainte i Croiz en la 
cité de ' Ibirufalefiiy quant li emperiérez » Eracles la con- 
quefta " en PenTe, & par celé porte la remift l'en • en la cité, 
& aia on à proceffion encontre lui P . Par i ce que l'en n'iffoit 
mie horz '* de la ville par * ces portes, il ' avoit une poterne 

Ftenu tU h/a- par encoftc ' , que l'en apeloit la P^rti ^ de hfapbat. Par 
^* celé poterne iflbient cil de la cité ^ horz de celé part. Et y 
*cele pofteme fi • eftoit à'* main feneftre des PorUs Oire%. 

(XIV) Par deverz midi ravaloit on ^del haut Pavement el ^^ 
Temple bas, dont ^ l'en aloit au Temple Sakmon. A main 
feneftre, fi "comme l'en avaloit ** del haut Pavement el bas/, 

BiÊfêéiMtrtem, là avoit Ha un mouftier que l'en apeloit le Bierz dont Diex ^ 
fil berciez en s'enfimce, fi comme " Ten difoit. El mouftier 
del Temple avoit .iiij. portes en croiz. La première fiif eftoit 
deverz foleil couchant. Par celé entroient cil de la cité el 
Temple. Et par AI deverz foleil levant entroit l'en en la 



ft. & fi irï paflbît nus m. J. C — 
b. A^B^D nus que feuitmcnt ; G^ 
H, If J, K nus que — c. £ ne 
ptffoit nus fors feulement deus fois 
I an, car eles eftoîcnt murées, que 
Ten. — d. C à la PaTque fleurie à 
la porceilîon. — e. ^ ajoute: de la 
feftc. — f. c; G, a; /» 7, /T pour 
ce que. -^ g. Noftre Sirt m. J, C, 
G^m, 7, Jr. — h. i; iï, /, if la 
fefte. — i. ce as. d. £. --]. G, H, 
J, Kon poites. — k. Sainte an et. 
AfBfD,Ff H^ If 7, Ki G vraie. 
— i la dté de as. i/. c; G, h; /, 
7,ir.^aii. C,GtMfIy KajwtimU 
de RooM. '^ tL A oonqnft. — 
a TcB m. d. If K, — > p. G ala à 
porceffioB tout la penplc encontre j 
Af C tomre lui. — • q. C Pour. ^ 
r. £ pM fors; Cf D mie par ces 



portes hors de la ville [D dté]. — 
s. la ville par ai. i/. E. — t. / il y. — 
u. B d*en oofte. — ▼. £ pofteme; 
/ qui avoit non la porte. — a. G 
ville. — y. £ En. — a. ùm.il.C, 
G, H, /, AT. — aa. £ à la. — bb. G 

6 y avaloit on,* H aloit on ; /, JT 
y avaloit oti; ravaloit on m. d, J. 

— ce. Af D, G del; C an bas. — 
dd. K de dont. -^ ee. H J,K 
atoit ; del haut .... avaloit m, d. /. 

— ff. cl bas m. é. E; dont Pcn.... 
bas m. d, C. — gg. il m* d. H, /, 
7» K. — hb. C, G, H, Khi eftoit 
li biers; G, ff, K dont INtus; £ 
por ce que Dcus; G où Noftre Sire; 

7 où Dieas. ~ ii. H^ % K que. 
— jj. Am.d.HI, 7, jr. — kk. H 
A 7» ^ P^r €ele devers. 
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chapele, &« s'enriflbit^ on d'ileucques aus ' Portes Oins, 
Par la porte deverz midi entroit l'en el Temple ^ , & par la 
porte deverz aquilon entroit on ' en Tabaie. 

VI 



De ce meifmes, 

(XV) Or vous ai ee ci en droit/ deviiè del Temp/ekgdel 
Sépulcre^ coumant il néent ^ , &de YOfpital' , & des rues qui 
eftoient dès j la Porte David deci aus * Portes Oirev^ l'une en 
droit l'autre, dont l'une eftoit devera^ foleil levant, & l'autre 
fi eftoit devers foleil couchant" . Or vous dirai des autrez .ij. 
portez dont l'une eftoit en droit l'autre » . Celé deverz aquilon 
avoit non ^ la Porte Saint Eftienne, Par celé porte entroient 
treftuit^ li pèlerin, & tuit cil qui par deverz Acre venoient 
en Iherufakm & de 7 par toute la terre del flum de ci '' iuf- 
ques à « la mer à^EfcaUne. Dehorz celé porte ainz que l'en i 
entraft ' , à main deftre « , avoit .j. mouftier de Monfeigneur'^ port^ S. Etienne, 
faint Eftienne. Là* dit l'enj' que mes (irez» faint Eftiennez** 
i** fil lapidez. Devant cel^^ mouftier, à main''*' feneftre", 
avoit unej!f grant meflbn que l'en apeloit VJfnerieii . La 
fouloient^^ iefir li afiie & li fommier de YOfpitaL Et '' pour 
ce avoit nonj&' VAfnerie. Celui ^k Mouftier dt Saint EJtienne 
abatirent li Creftien de Iherufakm devant ce que il fuflent 



EgHJe 
de S. Btienne. 



a. H, I, 7, K81 fi. — b. B,E, G 
iflToit. — c. ^ de là aus{ C& iflbit 
devers les. — d. C, Hy I Temple 
Salemon. — e. on m, d, D. — 
f. ge ci en droit m, d. C, Gy H^ I; 
en droit m. d, J, — g. D Se de 
rorpîtal. — h. coument il fiéent m. 
d, E, — i. Z> da Sépulcre j A com- 
niant cil de rofpital. — j. £ de; 
G, H^ /, 7, AT des portes. — k. C 
trefqu'aus; F de d. — I. il en 
droit. — m. Eh l'autre devers cou- 
chant. — n. dont Tune.... l'autre 
m, d. G, Hy /, % K, — o. /à non. 

— p. très m, d, C, £,G, H, I, 7, AT. 

— q. de m. d. C, E, fl, /, % K. 

— r. de ci m, d, £, G, H^ /, 7, K, 



— s. By Fy enj C trefqu'à. — t. /), 
Gy Hy /, 7» ATainfi comme on i en- 
troit. — u. à main deftre m. d, C. 

— V. mon feigneur m. d, B. — 
X. E Et. — y. G, H, /, J difoit 
on, — z. AyHy I mon feigneur. — 
aa. Là dit Ten.... Eftiennez m, d, 
K. — bb. î m. d, Hy /, 7» ^ ^"i* 

— ce. EyKyJ ce. — dd. i? à la 
main; main m. d, E. — ee. B def- 
tre. — iî, B une maifon bien 
grande. — gg. A la fuerie âf ail- 
leurs ; B la furie & ailleurs. — 
hh. £ feulent. — ii. Et m. d, Hy /, 
K. — jj. Cy G Tapeloit on. — 
kk.C,GCelj^, /.JCCe. 
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aflèjé, pour Tamor de ce que " H mouftierz eftoit prèz des 
Antrit, muFz. \J AJntr'u ne fu mie ^ abatue. A inçoiz ^ ot puis grant 
meftier aus pelerinz, qui par treuaige venoient en îhtruJaUm^ 
quant ele eftoit aus Sarrazins ^, & que « li Sarrazin ne les/ 
leflbient mie hefbergier dedenz ^ la cité. Pour ce, leurot' la 
meflbn de YAfnerie ' grant meftier. A maindeftre de la Perte 
Maladrtrie. Saint Efltenntj eftoit la Maladerie k de Iherufaleni^ , tenant 
aus murs. Devant à"* la Maladerie avoit " une pofterne que 
PmmediS.U- y^^ apeloît la Pofleme de^ Saint Ladre. Quant li Sarrazin 

orent conquife la cité fuer les Creftienz, par là en droite 
metoient il enz les Creftienz pour aler couvertement au 
Sépulcre 9 . Car li Sarrazin ne vouloient mie que li Creftien '' 
feûflent ' leur couvine ne celui de la ' cité ; pour ce les me- 
toit l'en enz » par la Porte le Patriarche^ qui eftoit en la me 
del Moujlier'*' del Sépulcre^ ne Ten ne les metoif mie/ enz 
par la Mtjire Porte. 

Mes fâchiez bien de voir que li Creftien * pèlerin, qui 
vouloient aler au Sépulcre & aus autrez Saifr{ Leuy que'* 
li Sarrazin avoient granz ^ louierz d'elx " & granz fer- 
vicez : li Sarrazin les prifoienc bien chafcun an à ^ .xxx. m/' 
befanz ; mes Pen efcoumenia après touz lez Creftienz qui 
louier en donroient, par quoi il ne valuc/mie cant£?. 



a. Q G, H, /, 7, ATpor ce que. — 
b. G, /, 7, K pas. — c. C, Z), G, 
7 Ainz. — d. quant... Sarrazîns 
m. d. D, — e. C quar li ,* D au- 
tant que U. — f. Hj 2, K nés. — 
g. C en. — h. ot m. J. K. — î. £ 
ajoute: qui par defors les murs ef- 
toit. — j. 7 Porte de Iherufalem. 
— k. S. E. eftoit la Maladerie m. 
d, G ; eftoit la Maladerie m, d. 
Hy K, — 1. de Iherufalem m. d. 
Ay K» — m. à M. dm E, — n. C te- 
noit. — o. la Pofterne de m, d. A, 
Bj C, Ey Fi de m. d, G. — p. en 
droit m, d, C, H, /, J, ilT. — q. E 
ajoute: 8c aus autres Saînz Leus 
que 11 Sarrazin avoient d'els granz 
loiers & granz treuages. Et pri- 
foient bien li Sarrazin la rente qull 
en avoient à .xxx. m. befanz. Mes 



Ten efoomenia après tous les Cref- 
tians qui loier donroient plus as 
Sarrazins por aler en lerufalem; 
por coi la rente ne leur valut mie 
tant. Et por ce les metoient enz par 
celé porte, por ce que li Sarrazin. 

— T, E mie qu'il. — t.G^H I^ % 
K veiffent. — t. C, G, H, /, 7, 
K la covîne de la. — u. C me- 
toient il enz; E metoient enz. — 
V. del Mouftier m, d, D. — x. £ 
nés metoît. — y. C pas. — z. Cref- 
tien wk d, D. — aa. que m. d. C. 

— bb. B des grans. — ce C, G, 
7 avoient d'aus granz loiers & 
grans treus; HI» K avoient d'euls 
grans treus & grans loiers ; d'elx «s. 
d, A. — dd. chafcun an à m. </. C — 
ee.7.xx.m.— ff.C,G,^/,7,Jrva- 
lort. — gg. G ajoute; aus Sarrazins. 
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(XVI) Quant on entroit en la Mtftre Porte par la PorU • 
Saint E/fienne^ (î ^ trouvoit l'en .ij. rues, Tune à deftre ' & 
l'autre à fenettre, qui aloîent^ embedeuz« à la Porte de 
MontSyofij (1/ eftoit à droiture f de la Porte Saint EjHenne\ PottmtdiimTan- 
la rue à main feneftre (i^ aloit à une pofterne que l'en ape- "^''' 
loit' la Tannerie^ Se aloit droit par defus; le pont. Cele rue, 

3|ui aloit à la Porte de Mont] Syon, avoit non k la Rue ^ Saint Ru* S, StieM*. 
Iftienne. De fi que on « venoit aus Changes des Surienz^ avoit » Jj^"^^, 
une rue « a main deftre qu'en apeloit la Rue del Sépulcre. 
Là eftoit la Porte de la mejffon del Sépulcre. Par là en 
droite entroient 7 cil del Sépulcre^ en leur maiflbnz & 
en leur manoirz. Quant en venoit devant cel ' Change^ fi trou- 
voit on à main deftre ' une rue couverte à voûte par où l'en 
aloit au Mouftier del Sépulcre » . En cele rue vendoient H Su- 
rien leur draperie, & fi i « fiiifoit l'en les chandeilles de cire« . 
Devant ces Œangesy vandoit on le poifon « . A "' ces Changes 
tenoient ces^ .iij. rues qui tenoienf aus autrez Changes àts 
Latinz<^. Dont l'une des ''.iij. ruez avoit non Rue Cou- RuaCoweru^da 
verte', là vandoient li Latin leur draperie, & l'autre Rue des ^^j^^^ 
Herbes^ & la tierce Mal Cuifinat. Par la Rue des Herbes aloit ' *"' 

on en la Rue de Mont Syonff ic trefcopoit tngg la Rue David. 
Par la Rue Couverte aloit on en la Rue des Latinz M. Cek rue 



a. E Pofterne; K Porte de. — 
b. £ il i. — c. C remplace; qui aloit 
à la Porte de Monte Syon qui ef- 
toit en droit midi & la Porte de 
Monte Syon eftoit i droiture, &c, 

— d. if, /, 7, K aloit. — e. erobe- 
deux m, d, G, if, /, 7, K. — f. fi 
m, d. C'y E qui; G, H, /, K 
ajoutent i qui eftoit en droit midi & 
la porte amont, fi. — g. G à Ten- 
drolt. — h. fi m. d. H; de la Porte... 
fi m, d, K, — i. G, H, /, K apele. — 
j. C, if, /, K defous. — k. C, H, 
/, A" à non. — 1. £ Porte. — m. C 
Par où Ten venoit. — n. C fi avoit. 

— o. une rue m, d. If K. — p. Là 
eftoit... en droit m, d. Ci en droit 
m.d,H K.'-q. CPar là entroient. 

— r. Là eftoit... cil del Sépulcre 
m, d. L — s. /en cej K ce. — t. B 



feneftre. — u. Là eftoit... Sépulcre 
m,d. G; Par là... Sépulcre m, d, K 

— V. \ m, d. H, /, K. — X. H de 
la cité. — y. H^ J, K ce Change. 

— r. Devant... poifon m. d, A. — 
aa. A Devant ces {il y a eu bour- 
don), — bb. /, 7, K les. — ce. E 
icignoient. — dd. Aprh ce mot^ G 
met la phrafe: Et aflez près eftoit' 
la Porte... Sépulcre, çki a été omife 
plus haut; on lit enfuite: les .iij. rues 
qui tenoient... — ee. Hy /, AT de 
ces. — ff. Hy /, 7, K ajoutent*, dont 
on aloit en la Porte de Mont Syon. 

— gg. tïï m, d, E. — hh. Dont 
Tune... Latinz m, d. A-, C, £, Hj 
7) K en une rue par le Change des 
Latins; J en une rue couverte des 
Latins. 
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apeloit on la Rue de PArc» ludax^ pour ce que ^ l'en dift « 
que ludas s'i pandi, &^ i avoit un arc de pierre. A feneftre 
de« celé rue, avoit .j. mouftier qu'en/ apeloit le Mouftierg 
EgiiJtsdeS.Mar- Saint Martin. Et* prèz décelé porte avoit .j. Moftier de 
iin &^s. Pierre. Saint Péri. Et ' là difoit on que ce fu quéi Ihefu Criz mift * 
la boue ^ que il mift es iex de "> celui qui onques n'avott " 
veû« . 

(XVII) Horz de la Porte de Ment Syon^ trouvoit on P .iij. 9 
voiez, une voie à main deftre qui aloit à ^ Tabaîe & au Mouf- 
tier i de Mont Syon^ Se entre l'abaîe & les murz de la cité 
avoit .j. grant aitre ' & .j. mouftier. £1 * mi leu de la voie, à 
main feneftre, (i aloit « felonc les murz de la cité droit aus 
Portes OireXy tc d'illeuc avaloit on el Fûl de lofapbas^ & fi en 
aloit on « à la Fontainne de Syloe. Et de J celé porte à main 

mouftier «« avoit une fofle ^ parfonde, là où l'en difoit que 
Saint Père fe muça quant il ot Ihefu Crift renoié, & il 01 le 
coc chanter, & là plora il. La voie à la droiture <^f de celé 
porte ^, par deverz midi, fi aloit par defor le Mont de Syon ^ 
que/ on paflê l'abaîe. Siu avaloit^ on le mont, & aloit 
on ^' par celé porte en BetbUem. 



a. de PArc m, d. E, — h. D lu- 
das en une rue par ce que. — c. C, 
/>, E, Hf 7, K difoit. — d.H,I fi 
avoit i K fi i avoit ; D Le Change 
avoit. — t. H en. — f. F quant; 
K de. — g. qu'en apeloit le Mouf- 
tier remplacé dans G, H I9 Jf K 
par: de. ~ h. G Aflez près d'une 
porte avoit. — î. Et m, d. H, /, K. 
— j. ^ là que; £ li leus où; ce fu 
que m, d. A. — k. yf. H, /, K ^^i 
D prîft. — 1. G en cel lieu prift 
I. C. la boe; C Si difoit on que ce 
fîi là que N. S. I. C. fift la boe. — 
m. C à. — n. i?, Hy I^ K n*avoit 
onques. — o. G veû goûte. — p. i#, 
Bf £, H, I9 K a trouvoit on. — 



q.E dues. — r. E ajoute urne parafe: 
aloit Tune à deftre, l'autre à feneftre; 
Tune aloit à. — s. & au Mouftier 
m, d. E. — t. ^ aire. — u. £ Mont 
Syon ; Se Pautrc aloit par devant 
un cimetire 8c par devant un roof- 
tîer qui eftoit el. — v. E aloit l'en. 

— X. H avaloit on. — y, E de léz. 

— I. C, G, H, /, 7, K feur celé 
voie. — aa. En cel mouftier m. d. 
E. — bb. fofle m. d, K. — ce. i# 
droîturiére. — dd. C à celle porte 
à droiture. — ee. de Syon m, d. K, 

— ff.C Unt c*om avoit pafllg; 7 
de ft que on pafle. — gg. C Lors. 

— hh. G avale. — îî. G valen par 
celé. 



DE GUILLAUNfE DE TYR. 



If? 



VII 



Du Velerinaige de la Sainte Terre. 

(XVIII) Quant on avaloit « le mont fi trouvoit l'en un 
lac en la valée que on apeloit ^ le Lac Germain^ por ce ^ que Lac GermMn, 
Germain le fift faire ^^ pour recueillir « les iaues qui defcen- 
doient des montaignes quant il plouvoit,& là abevroit l'en les 
chevaus de la cité. De Tautre part fh valée, à main feneftre g , 
près d'illeuc avoit .j. charnier qu'en apeloit Chaude Mar. Là Càoude Mar, 
gitoit on les pelerinz qui fe * mourolent à ' VOfpitalde Iheru- 
Jahm. Celé pièce de terre i où li charnierz eftoit, fi * fu acha- • 
tée des deniers dont ludas vendi la ^ char lefu Crift, fi comme 
rEfvangile le " tefinoigne. Dehorz la Portt David avoit .j, 
lac par deverz foleil couchant ^ que l'en apeloit le Lac lep 
Patriarche^ là 9 où l'en recueilloit les eves d'illeùc entor pour 
abevrer les chevaus. Prèz de ce) lac avoit .j. charnier que 
l'en apeloit le Charnier del Lyon, Il avint iadis, fi'' comme Charmer du Uom, 
l'en difoit, à un iour qui paflez eftoit, qu'il avoit entre Cref- 
tienz & Sarrazins une bataille entre cel charnier & Iherufa- 
leniy où il avoit ' moût de Creftiens occis, & que li Sarrazin 
de la bataille les ' dévoient l'endemain treftoz fere ^ ardoir « 
pour la puour'. Tant que ilj' avint que .j. lionz vint par 
nuit « : fi les porta tous en ^^ celé fofle, fi comme l'en difoit, 
&A* pour ce « l'apeloit l'en le Charnier au ^^ Lion, Et defiier 



Lae 
du Patriarekt. 



a. i#> B, C, Z>, E, G, Hy /, K 
avoit avalé. — b. C qui avoit non. 

— c. por ce m, d. D, Fj H /, J, 
K; G quer uns hom qui ot non. — 
d. E que uns boriois de la cité de 
lerufalem le fift faire, qui avoit non 
Germain. — t. J cueillir. — f. C, 
G^m D'autre part; E part de. 

— g. H deftre. — h. ït m. d, C, 
Ht /, AT. — i. £ en. — j. pièce de 
terre m. d. K.-^V^ ii m. d» C» //, /» 
K. — 1. £ ajimti : mort lefu 
Crifly la. — m. le m. d. A^ D, £, 
G, /, AT. — n. A^ B,D^E^F lieu. 

— o. A levant. — p. A, C, G, H, 



AT del; £; / au. — q. là m. d, E; 
1 par. — r. C, A ^, C, ^» A AT 
ia fi. — %. H avoit eu. — t. £ li 
Sarrazin por la pueur les,* / dé- 
voient touz fisiire. — u. H^K touz 
faire Tendemain; J tous Tende- 
main faire. — w. B 8c que les Cref- 
tiens dévoient Tendemain de la 
bataille par les Sarrafînt eftre ars. 
— X. pour la puour m. d. £. — 
y. Tant que il remplacé dans C 
par: Li. — a. par nuit m, d, J. — 
aa. £par nuit qui en porta tous les 
cors mors en. — hb. Se m, d, H^I^K, 
— ce. £ ce fidt. — dd. £, C, /, K du. 



if8 



LE CONTINUATEUR ANONYME 



le « charnier avoit .j. mouftier où l'en chantoit chacun 
iour. 
jtèUy* duGior- (XIX) Prèz d'iUeuc, à une lieue, avoit une abale de non- 
litns. nains là où l'en difoit que ^ Tune des pièces ' de la Vraie 
Croiz fil cueillie ^ . La terre dont il efloient « avoit non 
Anegief . Aucunes genz {\g difoient que ce eftoit la terre de 
Femenie, 

L'eftache de la Vraie Croiz fu prife devant le Temple 
que ^ l'en ne pouoit trouver leus ' où ele s'aferifti qu'ele ne 
fuft ou trop longue ou trop corte A , dont il avenoit, fi comme 
l'en difoit ^ , que, quant les genz venoient au Temple^^ ^ Se il 
avoient leur piéz embouéz, qu'il " terdoient » illeucques p leur 
piéz 9 . Dont il avint que une roïne i pafTa '' une foiz, Ifi la' 
vit emboée, & ' la tert de Tes draz, fi » Taoura. 

Or vous dirai « de celé pièce de fiift dont ele vint, fi 
comme « l'en dit, el païz. Il avint, Ay chofe, que Adanz iut 
ou lit mortel»; fi pria à"' l'un de fes fiz que, pour l'amor 
de^^ Dieu, li aportaft .j. rainfel de l'arbre de coi^^ il avoit 
mangié del firuit'^'', quant il pécha. On li aporta, &«« il le 
prift &# le mift en fa bouche, & ig quant il l'oft mis dedenz 
fa M bouche 'S fi^ eftraint les denz & l'ame s'en ala. Ne 
onques, quant il fu morz kk , cel rainflel ne li pot on efra- 



a. H, /, K ce. — b. H, /, K dît 
que. — c, C, £ pierres. — d. C î 
Âi cueillie; D i fu coupée; J fa re- 
cueillie. — e, Ey A* dont ele eftoit. 

— f. G, ^ /, JC Aneglc; J Ar- 
regie. La phrafe de non nains... 
Anegie m. d. B» — g. fi m. d, /f, 
/, JT. — h. On Ut dans C, H, I: 
Temple que [C quar] ele eftoit de- 
morée ou Temple, car [C par ce]. 
Toute cette phrafe eft changée dans 
G : La planche dont la Vraie Croiz 
fi] laite, fîi prife devant le Temple, 
là où elle Âi gitée par mal talent 
pour ce que. — î. Z) là où; £, if , 
/, K leu. — j. i? affreîft; / fe ferift. 

— k. C, £ trop corte ou trop 
longue; G ajoute x 8t la mift on au 
travers d'un fofle. — 1. fi com Ten 



difoit M, d. À, — m. C au Mof- 
tier. — n. G il y ; JTiJ. — o. C tor- 
choient. — p. illeucques m, d. G, — 
q. / leur piéz illecques. — r. i paflii 
m. d, £, — 9. Hf Jt K le. — t. B^ 
Cy E, H, K ù; B û la tacha.— 
u. B, CSci J,K8c fi. — V. £ dirai 
ge. — X. A" com difoit on. — y. a 
m, d, C, E, G, H, /, AT.— z. G lit de 
la mort. — aa. à «r. d. H^ /, K. — 
bb. l'amor de m. d, C, G, H, /, JT. 

— ce. A^ C, G, H, /, K dont — 

— dd. del fruit m. d, E. — ee. & 

W. a. Ey /i K. — — u. oL fUm d» n; / 

& fi. — gg. & M. d, i, K. — hh. C, 
K Pot en fa ; /Tôt en U. — ii. & 
quant... bouche m, d. H. — jj. E, 
Hy Jf K il. — kk. quant il fu morz 
M. d. Cy G| Hf If K, 
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chier des denz. Ainz fu enfouîz à toutcel rainflel «, fi comme 
l'en dift. Il ^ reprift ^ , fi devint .j. biaus arbres. Et quant ce 
vint que li déluges fujf , fi efi'acha cel arbre, & le mena cil 
déluges * el Mont de Libanne, Et d'illeucques/ fu il g menez 
en IhirufaUm * ovecques le merrien dont li Temples fii faiz, 
qui ' fil tailliez el Mont de Libannej . Il avint, fi comme 
l'en ^ dift, quant ^ Ihefii Crift fu cruxefiéz, que la tefte Adan 
eftoit dedenz la boifle ^ ; & quant li fanz Ihefu Criz ifE horz 
de Tes plaiez, la tefte Adan " iffi horz de la croiz « & recueilli 
le fane, dont ûp avientencorez que en touz les*cruxefiz qu'en 
fait 7 en la terre de IberufaUm^ que au pié de la croiz '' avoit ' 
une tefte en remambrance de celui ' . 

(XX) A .iij. liues de Iherujakm^ par devers foleil cou- Emmam. 
chant » , avoit une fontainne que l'en apeloit la Fontainne'^ 
des Emaûz « . Le r Chaftel des Emaû% eft de lez « . On difoit «<> 
que à cel e** fontainne s'affift Noftre Sires ^f ovec fes<'*'.ij. " 
deciples, quant il le connurent en la fraâion du pain/*, fi 
comme dift l'Euvangile que on lit;; en Sainte Eglyfe. 

VIH 



Des Sairti Ueui de la Sainte Terre, 

(XXI) Or m'en ^ revieng à la Porte Saint Eftienne^ à la rue 
qui aloit à main feneftre &'>' qui aloit à la Pojïerne de la 



a. H Car cil rainfiaus; G Et li 
rainfiaus; /, A* Car H rainfiaus. — 
b. Il m, d, C, H^ /, AT. — c. ^ ra- 
verdît. — t. C vînt. — f. G H dé- 
luges; cil déluges m. d. H, — f. ^ 
de là. — g. U M. ^. a; /, K. — 
b. en Iberufalem M. d, E. — t, £ 
merrien que Ten mena en leru- 
falem por faire le Temple qui. — 
j. Et d^illeucques... Lîbanne m. d. 
C — k. /y AT fi que en. — \. H I^ 
K que. — m. £ ce iiift; K la baie. 

— n. £ à Adan } laphrafit^oii,,, 
Adan m, d. A* — o, B de fes lieux. 

— p. il m, d, F, — q. E qui font. 

— r. que au pié de la croîs m. d. 



H. — s. C, £, G, H a. — t. G d'y- 
celle. — u. par devers foleil cou> 
cbant m. d, L — v. que Ten ape- 
loit la Fontainne m, d, J, — x. A, 
EfFfJde% Amaûs; D de l'amanz; 
K des Emeus. — y. A^ C, Z), G, 
^ 7f A^ de léz le; £ & eftoit de léa 
le. — s. eft de léz m. d. A, Q />, 
E,G,HJ, AT; Le... léz «. d. B. 
— aa. G Difoît on. — • bb. /, K 
cefte. — ce, B Seigneur. — dd. fes 
ntm a. Mm "— ee. .ij. m. a. C. —^ n. E 
en femblance de pain. — gg. Bf G 
chante. — hh. ro*en m» d. A, C, D^ 
G, ^ /, AT. — u. & m, d, A^ D, £, 
G, /, K. 
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Tannerie, Quant ' on avoit aie une grant pièce de celé rue, fi 
trouvoit on une autre ^ rue ^ à main feneftre ^ que l'en ape- 

Rue de Jo/apAat. loit la Rue de lofapbas. £t fi toft comme on avoit aie .j. pou 
avant', fi trouvoit on .j. karrefour d*une voie/ dont l'en 
venoit à main feneftre g au Temple^ Se d'illeuc s'en aloit on 
tout droit au Sépulcre ^ . Au chief de celé voie ' avoit une 

PorteDQuhumtft. porte i par deverz le Temple^ que l'en apeloit Portes Doule- 
reufes. Par la & s'en ^ iifi Noftre Sirez » Ihefii Criz, quant 
l'en le menoit " el Mont de Calvaire por cruxefier. £t pour 
ce eftoient eles P apelées Portes Doulereufes 9 . A main deftre 
fiier le karrefor de celé voie, fu li '- ruiflèl dont l'Efvangile ' 
tefinoingne, dont il difoient' entr'elx» que Noftre Sirez le 
paflà, quant il fii menez cruxefier. En cel endroit avoit .j. 

BgBJidiS.Jtm, Moufiier de faint leban VEvangeliJîre. Et fi i avoit un grant 
manoir. Cel manoir & li « mouftierz eftoit des * nonnains 
de Bethanie 6cy là manoient eles"», quant il eftoit '« guerre 
de ^* Sarrazins « . 

(XXll) Or m'en^ revieng de la Rue de hfapbas. Entre 

la Rue de loJaphasS 6c les murz de la cité, à main feneftre, 

avoit rues aufint comme une ville. Et là manoient & de- 

mouroientff li plus des Surienz dedenz la cité^^ de Iheru- 

La Juivtrie. Jalem «'. Et ces rues apeloit on la Giuverie v . En celé Gsu- 



a. E Et quant. — b. autre m. d. 
Cf £» — c. fi«. rue m. d. G, /, K. 

— d. & qui aloit... feneftre m. d, 
H, — e. C Quant l'on avoit .j. pou 
allé avant; E avant .j. pou aie» 
/"avant .j. pou aie avant. — f. £, 
G rue. — g. £ deftre. — h. C, G. 
H^ /, K dont la voie qui venoit de- 
vers feneftre [C aloit] au Temple 
& aloit au Sepucre. — î. Crue; E 
porte. — j. £ voie & une porte. 

— k. £ celé. — 1. s'en m. d, C — 
m. Noftre Sirez m, d. G; D Noftre 
Seigneur. — n. £ menoit cruce- 
fier. — o. ce m. d, E, — p. eles 
m. d, £. — K{. Li paffage Par là... 
Doulereufes m. d. G, //, /, AT. — 
r. Laphrafe eft allongée dans A^ 
£» A F, J: A main deftre, fuer le 



karrefor, dont PEfvangile tefmoîn- 
gne,fu li karrefbrs de celé voie 8c le ; 
£ de celé rue & un. — s. £ fi com 
l'Efvangile. — t. /, AT dient. — 
u. entr'elx m, d. G, G. — 
V. G, H ds. — X. G, G, fl; /, 
K de; £ aus. — y, 8c m, d. G, H, 
If K. — z. eles us. d» G. — aa. JE 
eftoient enj G avoit. — bb. D, H 
K des. — ce. £ ajoute: 8c de Cref- 
tiens ; G ajoute: en la cité.— dd.m*en 
m, d. G, G, i/, /, K, — ec. de 
m, d. G; £, H^ I, K à. — ff. Entre 
la Rue de lofaphas m, d. L — gg. 8c 
demouroient m. d, G. — hh. dedenz 
la cité m, d, G. — ii. G, H l, K 
comme à une ville. Là manoient 
li plus de ceulz de Iheru&lero. — 
jj. G Aguillerie. 
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verie avoit .j. Mouflier de fainte Marie Madalegne, Et prèz ^%^^^^' 

de cel « mouftier avoit une pofterne ^ dont ^ l'en ne pouoit 

mie iifir de la cité ^ aus ' chanz; mes entre deuz murz en/ 

aloit on. Et; à main deftre de celé Kue de lofaphas avoit .j. 

mouftier que l'en apeloit le Repos. Et* là difoit on que Eglîje du Repos. 

Noftre Sirez' Ihefu Criz; fe repofa quant on le menoit cru- 

xefier. Et là eftoit la prifonz où il A fu mis la nuit ^ que il 

fu priz en Gejfemani\ .j. pou devant*" en ccle rue, avoit efté 

la Maifon Pylate. A main feheftre, devant •» celé maifon avoit Maîjon de Pilote. 

une porte ^ par où l'en aloit au Temple, 

(XXIII) Prèz de la Porte de lofaphas^ à main feneftre, 

avoit P une abaîe de nonnainz, fi i avoit à ^ non Sainte Anne. ^ Sa^^Ame, 
. Devant celé abaîe avoit une fontainne qu'an apeloit la Fon-- 
tainne de fus ' la Pecine. Celé fontainne ' ne cort « point, ainz ^/"»f Prohm- 
eftoit defouz .j. mouftier qui eftoit deforc *'• . En celé fon- "^"*' 
tainne, au tenz Ihefu Crift, defcendoient li angle & mou- 
voient ^ l'iaue. Et li premierz malades, qui aprèz i venoit J^ , 
eftoit gariz de s'enfermeté. En » ccle fontainne avoit .v. por- 
chez où li malade gifoient. 

(XXIV) Si comme l'en ift^^ delà Porte ^^^ de lo/aphas, fi 

avaloit on el f^al de lofaphas''^ fi i^^ avoit une abaîe de '^'^'^JlpAat^' 
noirz moines. En celé abaîe, fi '« avoit .j. Mouftitr de ma- 
dame Sainte Marie, En cel mouftier eftoit li Sepulcrez où ele 
fil enfoîe. Li Sarrazin, quant il orent prife la cité, abatirent 
celé abaîe & enportcrent les pierrez à/ la cité fermer, mes 
le mouftier n'abatirent il m'iegg . 

Devant ceH^ mouftier, au pié del Mont d*Oliveie avoit .j. 



a. C, G, /, K du,- £, H ce. — 
b. D porte par où Ten. — c. dont m. 
d. K. — d. //, / iflîr de la hors; 
K iflîr dehors. — t, F es. — f. en 
m. d. C' ~~ ^' Et fn. d, Hf If K. 

— h. Et m. d, Hy /, K. — i. Noftre 
Sirez m. d, C, H^ If K. — j. Ihefu 
Criz m. d. E, — k. / là où il ; AT 
où là. — 1. G par nuit. — m. G 
avant. ^ n, G devers. — o. /de 
celle maifon avoit une rue. — p, H 
avoit à main feneftre. — q. £ qui. 

— r. à ffr. d. £y H, I, — s. C fus. 

— t. qu'an.... fontainne m. d. B. — 



u. £, Hf I coroit. — v. C defusj K 
ains eftoit defure. — x. /f, /, K 
defcendoit li anges & mouvoit. — 
y. C, G, /f, /, K qui defcendoit 
après. — z. En m. d. C, E, I, K, — 
aa. H, If K fi comme on dift. — 
bb. C Pofterne. — ce. fi avaloit... 
lofaphas m. d. E, — dd. î m. d. 
Ef If K. — ee. fi «. d. /f, /, K, — 
ff. E por; /en; ^ à fermer la 
cite. — gg. G point. — hh. A par- 
tir d*idf le mf, E prifente une la- 
cune qui ne prend fin qt^à la p. 170. 
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Sgiift de S, Sau' 
veur. 



AUayt du Mwt 
dit Olkfiirt, 



BgHfê d» Gttkfi' mouftier en une roche qu'an apeloit Gtffemam. Là fii Noftre 
Sirez « priz. D'autre part la voie, fi comme l'en monte ^ el 
Mont iPOlivtte^ tant con l'en giteroit une pierre, avoit.j. mouf- 
tier qu'en apeloit Saint Sauvaur. La s'en ^ ala Ihefu Criz 
orer la nuit que il fii priz, & là li dégoûta ^ la fuor de fon 
corz aufi comme de fane < . £1 Fal de lofaphaz avoit her- 
mites & reclus, & s'eftoient tout contre val, car ie ne fai mie 
nommer de ci qu'à/ la Fontaine de g Sy/oé, 

(XXV) En ^ for le Montd'OSvet avoit une abaîe de blanz < 
moinnez. Prèz de celé abaîe à main deftre avoit une voie qui 
aloit en Bethaniej . Suer le tor de celé voie avoit .j. mouftier 

Pater Nofier. qui avoit non Saint * Pajîre Nofire, Là difoit on que Noftre 
Sirez ^ fift la Paftre » Noftre & l'enfeingna as " apoftrez. 
Prèz d'illeuc « fii li figuierz que Diex maudift quant il aloit 
en Iherufalem. Entre le MeujHer de la Pajtre Noftre & t 5e- 
Betkpkmgi. ihaniey avoit .j. mouftier ? qui avoit non Belfage. Là vint 
Ihefu Criz le iour de Pafques flories, & le iour envoia ^ en 
Iherujalem .ij. ^ de fes defciples por querre une afiieflè ' , & 
d'illeuc en ala » en Iherufalem fuer l'afiiefle. 

(XXVI) Or vous ai dit & nommé ^ les abaîes & les moui^ 
tierz * de Iherujalem par dehorzjr Iherufalem & par dedenz 
les » rues des Laûn%^ mes ie ne vous ai mie nommé les abaîes 
ne ^^les mouftierz des Surien%y ne des Greioizy ne des lacû^ 
binzy ne des Boavinz *^, ne des Ne florins ^^ , ne des Her- 
minz ^^, ne des autrez manierez de <« genz qui n'eftoient 



de* nm eatàoA^ua. 



a. B Noftre Seigneur; C, G, H 
ly K Ihefu Crift. — b. fi comme l'en 
monte m, d, C. — c. s*en m. d. G, 
Hf ly K. — d. li dégoûta m. d. K. 
— t. C comme Te ce fuft fane j G, 
Hy ly K comme fane. — f. H, I 
îufqu'à. — g. dejnr. ^. if ; la Fon- 
taine m. d, K, — h. CSur; H /, 
K Et feur. — i. blanz «. d. C — 
j. C, Gy H, ly K ajoutent; tote la 
coftîére de la montagne. — k. H, 
K Sainte. — 1. ^ Noftre Seigneur; 
Cy GyHy jr Ihefu Cris.^m. /Samte 
Paftre. — n. ^, /, AT à fei. — 
o. d'illeuc jnr. d. Z>. ^p. Gy I pof- 



terne &; H pofteme de. — q. ^ 
maifon; de la Paftre... mouftier 
m. d, K. — r. C, /, K envoia il. — 
s. Cy I .q. deciples. — t. querre m. 
d. Ây By Cy Hy Jy K. — M, C s'cn 
ala il. — y. & nommé m, d. A, — 
X. By D mouftiers & les abbaîes. 

— y. / dehors de. — z, CyHyly K 
& les; ^y G par dedens & par de- 
hors les [G & les]. — aa. AyHy ly 
K 8c. — bb. H Boaninz; G Boanis. 

— ce. if Retorinz; fRefRorinz. — 
dd. GyHyïyK Hcrmitcs . — ee. K 
des. 
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mie obeîflanz à la loi de ' Rome, dont il ^ avoit mouftierz 
& abaîes en la cité. Pour ce ne vous veil ie ^ mie parler de 
toutes ces genz ^ que ie ai ci en droit * nommées, qui n'ef- 
toient mie obeîfianz à la loi de/ Rome, fi comme l'en 
difoit g . 



IX 



T)ou peler inaige ie la Terre, 

Or * vous avons difl: coumant la fainte cité de Ihe- 
rufalem feoic au iour que Salehadinz & li autre Sarrazin 
la conquiftrent fuer les CrefHenz. Aprèz vous dironz 
des pelerinnaiges^ coumant li pèlerin i aloient. 

Cil qui font en Occidant, c'eft à dire celx qui font ' 
el-'' roiaume de France Ôcd'c4lemaingneôc des autrez terres 
qui font en celé ' partie del monde, qui vuellent aler en 
celé ' Sainte Terre^ doivent tenir la voie droit * verz 
oriant. En " cel iour dévoient entrer en Iherufalem par 
la Torte Saint Eftienne : devant celé porte fû il lapida ' . 

Il doit aler tout droit en t VEfgljfe del 9 Sépulcre Noftre '' 
Signeur Ihefu Crift ' . A l'entrée des portes ' del Sé- 
pulcre * , par deforz à deftre, efloit la Chapele de cMont Le Csivahe, 
de Calvaire, où Noftre Sirez fû cruxefîéz. Defouz eft li 
leuz de Golgata, où li fans Noftre Seigneur cheï par Le Goigtiu. 
mi la roche. Là difoit on que li chiéz Adan fîi trouvez 



a. la lot de jh. d, C, C, H^ /, K» 

— h. If K il y. — c. ie m, d, /, JT. 

— d. /) cei manières de gens. — 
e. en droit m. d. C» A G, H^ /, K, 
-^ f. la loi de m. d. C. -^ g. B 
dift. — h: ^9 7 Pou vous; C» G» 
H, If K Nous VOUS; B Peu avons 
nous. — î. celx qui font as. d, Gf 
H, l K. — j. G du. — k. G. H,If 
JT la. — 1. il, c; A Of H, I, JTla. 



— m. G, H, Jf K tout droit. — 
n. Af C, Df G, Hf /, 7, iT A. - 
o. G ajouta Et de celle porte. — 
p. At Cf G, H It K i, — q. A^ B^ 
Cf Gf /, 7, K del Saint. ^r.Bde 
Noftre. — s. Ihefu Crift m. d. G» 
HI,7fK,^t.A rentrée des 
portes Ht. «/. 7» — «• G, H /, K 
portes Noftre Seigneur. 
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Egtijt 

du S, sh» 



après le déluge ' . Là fift Abraham facrefice à Noftre 
Seigneur. Là dift Noftre Sirez * au larron repantanc & 
merci criant : ^ Amen, te di ^ ! Hui feras ovec moi en 
Paradiz. u (Luc, xxil, 43.) Là reçut Longis fa veiie par 
le fane Noftre ^ Seigneur qu'il atoucha ' à fes iex. 

A deftre dou f pié ^ du Stiont de Calvaire * eftoit 
li leuz & li pilerz où Noftre Sirez fu acaichiéz ' & 
batuz & liez J , Aprèz * d'illeuc contre oriant, fi 
comme on defcendoit ^ par .xliiij. degréz, eftoit li leuz 
où fainte Helainne trouva la Vraie Croiz*. Em mi le 
cuer " de Tefglyfe eftoit li Sépulcre^ Noftre Seigneur 
Ihefu Crift % & ^ là deléz eftoit li compaz que Noftre 
Sirez 9 mefura de fa '' main, ou ' mi leu del monde, fi 
comme len dilbit ' . Là fu Diex mis, quant il fli mis 
ius " de la Croiz *' . Là fu ' ennoinz & envelopéz del 
fuaire. A feneftre partie J' del cuer eftoit la Chartre 
V^flre Seigneur, Là endroit s'aparut il » première- 
ment "^ à Marie Magdalene, aprèz la rexurreétion. A 
deftre du haut autel tout^ amont aouroit on la Vraie 
Le Feu Sacré, Croiz. La vcillc de Pafque, à heure de nonne paflTée, 
quant li folauz atouchoit de^^ Timaige faint Gabriel le 
braz qui eftoit peinz amont del Sépulcre verz le chantel^', 
venoit li fainz feuz du ciel *' & prenoit/ à^ une^ des 



\epulcre. 



a. après le déluge m, d. 1. — 
b. B Seigneur. — c. C, G, f/, /, 7, 
K dico tibi. — d. ^ de Noftre. — 
t.H,I,K toucha. — f. /f àj I, K 
au. — g. dou pié m. d. G, — h. du 
Mont de Calvaire m, d. Ay C. — 
i. C batuz & liez; G, H, /, 7, K 
liez & batus. — j. & liez m. d. B. 
— k. H, /, /TPrès. — 1. ^ en dcf- 
cendant. — m. J ajouta du Sé- 
pulcre. — n. G &J ajoutent: du 
Sépulcre. — o. Ihefu Crift «v. d, 
C, G, /, 7, ^. — p. & m, d, H I, 
K,^-€{, C, G, H, If 7, iTque Deus. 



— r. fa M. d. H. — s. K en. — 
t. fi comme Ten difoit m, d, C, — 
u. /, 7» ^ius mis. — v. Là... croiz 
m.d,K— X. /f, /, Jr fti a. — 
y. partie m, d. C. — x. il m, d, K. 

— aa. Cj G, Hy /, 7» ^ prîmes. — 
bb. tout m. d. C, G, H, 7, K, — 
ce. Hj K les bras de; /, G le bras 
de; Cle bras Saint Gabriel. — dd. B 
canchel; Dchancel; verz lechantel 
m, d. /. — ee. venoit U (âinz feuz 
du ciel m, d, K, — iF. C fe prenoit. 

— gg. Hf /, K ou. — hh. G alu- 
moit une. 
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lampes del Sépulcre. A feneftre forz de la porte del " 
Sépulcre eftoic li autiex de faim lehan Bapdftre. 

Deléz VEfglyfe del Sépulcre eftoir * ÏEfglyfefaime zMarie Ste-MarieLatme. 
la ^ Latine & cMarie Cleophé^ . Là tirèrent ' leur cheveux/ 
& derompirent f fainte Marie Magdelene &^ Marie 
lacobée & les autrez famés, quant eles virent Noftre 
Seigneur pandre en la Croiz. Prèz d'illeuc eftoit U HoJ- ^h^t^^^'-'- 
pitaux Saint lehan. 

D'illeuc à .ij. traities ' d'arc i , eftoit li temples Le Temple. 
Noftre Seigneur où il avoit .iiij. entrées & * .xij. 
portes^ . Là eftoit li leuz de confellion, qui iadis fu 
apeléz Sanéla ^ SanSorum " . Là eftoit la coulombe ^ 
que li Sarrazin aouroient^ ^ quant il orent la cité gaain- 
gniée, que on difoit que s'eftoit i l'autel là où fainz '' 
Abraham volt fon fil ' crucefier ' , fi comme l'en difoit. 
Em mi le Temple avoit une grant " roche, où l'Arche de 
l'aliance & " la Verge Aaron & * les .v. livrez Moyfi 
Rirent mis. Suer celé roche dormi lacob & vit les angles 
monter el ciel & defcendreJ' par une efchiéle. Sur" celé 
roche, quant David nombra le *• puefple, aparut l'an- 
grez atout ** l'efpée dont il occioit la gent " pour van- 
iance. En ^ cel Temple fu Noftre Sirez " offerz & prefentéz 
de/ Symeon le VieL Par defus la roche aparut li an- 
glez à Zakarie, annonçant qu'il engendreroit .j. en&nt. 

a. / dou Saint. — b. H autiex..... coulompne. — p. G, H^ /, 7» ^ 

eftoit m, d. Dyparfuiud^un hour- aouroient & aourérent. — q. que 

dw. — c. la M. d. /T. — d. & Marie s'eftoit m. d. Aj C, D, /f, /, .7, AT,- 

Cleophé m. d. C, G, f/, /, AT. — G que on difoit. — r. faint m. d. 

e. H & tirèrent; AT tirent. — f. leur G, H. — s. C Ifaac fon fius; H 

cheveux m. d. C. — g. & derom- Ifaac,* G,/, J fon fil Yfaac. — t. H, 

pirent m. d. G, H I, % K. — h. C /, 7, K facrefîer. — u. grant m. d. 

8c Marie Cleophé; G, H & fainte F, — v. Se m. d. B, — x. / & là 

Marie Cleophé; /, /T fainte Marie où. — y. B ajouta des cieulx. — 

Cleophé ; J & fainte Cleophé. — z. G A. — sl^. H avecquei le. — 

l. H If K trais. — j. C, G, i/, /, bb. H, /, 7i ^ ^^c^^* — <^c. B les 

7» AT d^un arc. — k. / de. — ' 1. por- gens ; G le pueple & les granz genz. 

tés m. d. B. — m. B Sanélus. — — dd. if A. — ee. C Sdngneun. 

n.Là.. . Sanâorum tu. d. H. — o. B — ff.F ajouU: fiûnt 
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Là pardonna Nofire Sirez fes péchiez à la famé ' , qui 
fût prife en avourire, & ^ (i la délivra des luiz ^ , quant il 
le voudrenc prandre, & '^ la roche fe dreça ' concremonc 
de fa celle/ ; fi ^ li fift leu & une eftoille defcendi devant 
lui, fi * le fervi de ' k^ clarté * . Entre les portes ' du 
temple par devers boire *" , eftoit la Fontainne donc en 
chante entre la Pafque & la ' Pantecoufte : «^ Vidi aquam 
c egredientem de Templo a latere dextero, &c. *> Suer le 
pinacle del Temple fouflfri Noftre Sirez ^ que li Deablez 
le mena pour lui eflfaier. Du pinacle del Temple fu 
fainz laques trabuichiéz^ qui fii Û premierz evefques de 
Iherufalem. Defuer le pavement par dehorz le Temple, 
avoit .j. autel où li luif en la vielle loi fuellent^ facrifier 
turterelles & coulonz. Entre Fautel & le Temple occiflrent 
li luif Zakarie^ le filz Barachie. A la porte Sepecieufe^ 
du Temple gefoit li contraiz que fainz Pierrez & fainz 
lehanz redreciérenc. 

Du Temple Noftre Seigneur verz fouleurre eftoit li 

^ ''îîî ^'''*'' Temples Salemon. D'illeucques '^ verz ' oriant en Tangle 

dedenz le clos ' du Temple, eftoit la couche ou ■" li 
bainz" Noftre* Seigneur J' & li liz fainte" Marie & 

u Porte Dorée le fepulcre*" faint Simeon. Contre oriant du Temple 
Vomini eftoient les Tartes Oirei où Noftre Sirez encra 
le iour de Pafques flories fus l'afneiTe ; encore i pérent ** 



a. C, D,G,HI,Ki la famé 
fes pechiés. — b. Se m, d, A^ H, 
/, K, — c. C, G, Hy 7, K ajoHtentt 
Haec fe mili Noftre Sire poar les 
luis. ^ d. & «y. d. B. — e. G, H^ 
If % Hrieva. — f. de fa tefte n*. d, 
C; contremont de fa tefte m. d, /. 
— g. 1 8c. — h. fi n*. d. C. — î.de 
M. d. D. — j. la m,d. C. — k. A 
chartre. — 1. / la porte. — m. f, 
Gf H, J oire. — n. la m, d, H. — 
o. B Seigneur. — p. C, G, H, /, 



7» K foloient. -^ q. A, B^ D, G 
Precteufe. — t, H Iluecques. — 
s. / devers. — t. i7 en fangle du 
clos { /devers le clos. — u. A^B, 
C, Dy G, % K Sc,-^ Y, G bcrsi /, 
K rains. — x. 17 de Noftre. — 
y. f, ^Sîre. — a. il, C, D Noftre 
Dame fainte; B ma dame Sainte; 
G, HI,J,K Noftre Dame Se. — 
aa. B, Cf G, H, /, J, K fepulture 
[B de]. — bb. appérent 
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li .iij. pas en la dure pierre ou degré vcrz le Temple 
& ' verz bife. Par dehors les murz du Temple eftoic la 
Tifeine. Ce eftoic une cifterne où li anglez fouloic * 
entrer & mouvoir' Tiaue en ^ la garifon du premier 
malade qui i encroic. 



Ici devife des fairv[ leu^ de la f aime terre de lerufalem. 

Prèz d'illeuc eftoit VEfgljfe Sainte' oinne la mère Ms^feSte-Amu. 
Noftre/ Dame; là gift ele. Amonts d'illeuc eftoic 
ÏEfglyfe de la cMagdalene; du Sépulcre verz bife eftoit EgMei 
^BJglyfe Saint Critofle * , qui .viij. cenz anz gift ' en terre. St.'cMfifhe* 
Du Sépulcre verz louluerre eftoit li cMoni de Syon. La ot 
une belles' ^fëbf^ ^^ lenneur de Noftre Dame, &* là %ùm, ^ 
trefpafTa ele de ceft (îécle. D'illeuc fu Tes corz aportés 
des ' apoftrez el Val de lofaphas. 

Amont du cuer de refglyfe avoit .). autel, où li Sainz 
Efpriz defcendi Tuer les apoftrez; à feneftre de l'entrée 
eftoit la Table où Noftre Sirez *• cenna " ovec fes apoftrez La One. 
&^ defciples^; & par defouz eft une croufte là où ^ 
eftoit la pierre '' où Tiaue fù, dont ' Noftre Sirez lava 
les piéz de fes ' defciples, & où il eftut " aprèz fa refxur-r 
reélion & ^ dift * : « Paiz foit entre vous. » (loh., XX, 19.) 
Et les portes eftoient cloflfes. Là tafta fainz Thoumas les 
plaies Noftre Seigneur. lUeuc à feneftre y eftoit li aicrez " 

a. & M. ^. C — b. ^ fooloient. p. & defciples m. d. H, — q. là où 

-^ c. HlfK mouvoir. — d. Hy I, m, d, C, D, G. — r. /, JT defouz 

Jf Kà, — e. / de Sainte. — f. A^ une croufte eftoit la pierre. — 9, H 

D à Noftre. — g. /Au mont. — h.C par defous en une pierre fii Piaue 

Carîtop; G, H, /, % K Cariftop. où. — t. 17 à fei apoftles & def- 

— i. C, D, G^H^IjJ iut. ^y H ciplet. — u. eftut m. d, B^ G» H^ 

moût belle. — k» tt m, d. H^ /, 7» h 7 efcript. — y. & as. d. B» — 

JT. — 1. D du Sépulcre el. — m. B x. Aprh a mùt^ G ajoute: Fax to- 

Sdgneur. — n. G ûft à la cène. — bit, c*eft à dire. — j, H Illec d'en 

o. apoftrez & a*, d, C, G, K. — cofte.~z.Gâ/Milri&licimetiérct. 
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OÙ fainz EfHennes fb enfeveliz. A feneftre avoic une cha- 

MatfondeCaipke. pelc, & Ce fu la éMaiffoTV{ Kayphas^ là où ^ Noftre Sirez fii 
liez & iugiéz ^ & efcharniz & baruz & efcopiz ' & cou- 
ronnez d'efpines. A deftre du éMom de Syon, outre la^ 
valée, eftoit la Galilée où Noftre Sirez * aparut à Saint Pierre 
& aus fàmes. Deioufte ^ ^Efglyfe de <5tfonte Syoriy eftoit 
une petite efglyfe où fu ^ li 'Preftoirr{y de quoi ^ il parolle 
GaUicante. en TEuvangile. Outre éJttont Syon avoit une eglyle. Là fu 
fainz Pierrez, quant il ot ' Noftre Seigneur renoié. Celé 
eglyfe eftoit apelée Galli Cantumi , 
Acheidamah. Au cofté de la valée * deverz midi eftoit odlchede- 
mach. Ce fu li ' fainz fans del corz Noftre Seigneur qui fu 
rachatéz *" .xxx. denièrz des quieusDeus *" avoit efté vandus. 

Fontaine de Siioi. Pfèz d'illeuc cftoît la Fontainne de Siloé^ de quoi on * 
parolle en P TEuvangile. Prèz d'illeuc eftoit li Sépulcre^ 
Tfaie le prophète. Entre Iherufalem & le éMont d^Olivet 

Val de jûjapkat. eftoit li Vaus de lofaphas où li Sepulcrez Noftre Dame? 
eftoit. Prèz d^illeuc fu '' li ruiffiaus de Cedron que on 
apele ' Torremem Cedron, En celé valée fu ' lou " roi lofa- 
phat & fa fepolture, par quoi "^ ele avoit à non ' lofaphas. 

Jardin des o/i- OutTc le ruilTel de>* Cedron priftrent li luif Noftre Sei- 
gneur, quant ille menèrent ^ cruxefîer. Là eftoit li iardinz où 
Noftre Sirez '^repairoit, & en celiardin fû ilpriz. Là eftoit*^ 



viers. 



z. A,C,D là où fu N. S; H, I 
là fu N. S. ; /T là N. S. — b. & 
îugîéz m. d, H. — c. & efcopiz m. 
d, C, A G, H, /, 7, K. — d. Cle 
val. — t.B Seigneur. — f. ^ D*en- 
coflc. — g. H eftoit. — h. G, //, 
/, K dont. — î. ^ ot renoîé. — 
j. A Calicanton. — k. C, G, H, /, 
Jj K ajoutent: de Mont Syon. — 
1. A li fainz corz K. S.; B, C, G, 
Hy If K ]i chans de fang [de fang 
m, d. B\ qui. — m. B, H, ], K 



achetés. — n. C Noftre Sire. — 
o. A,Hj K il; on m. d. l. — p. en 
m. d. I. — q. CSeingneur. — t. A 
eftoït. — s. ^, B, /?, G, H, J, J, 
K apeloit. — t. H eftoit. — u. Ay 
B, C, D, G, H, /, 7, K la fepolture 
le [B du] roi. — v. par quoi m. d. 
y. — X. 2) a à non; 7, K avoit 
non. — y. de «. d. K, — z, D 
voudrent — aa. B Seigneur. — 
bb. C, G, AT avoit efté. 
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la ville de lejfemani, où Diex ' laiiTa fes defciples, quant 

il ak orer à fon père & dift : ce Tater, fi fieri pcteft^ rranf" 

€t eat a me calix ifte » (Mate., xxvi, 39). Et la avoit une 

efglyfe* . D'Uec' au giét d'une pierre petite^, eftoit li ^^'^'«tf"^^'" 

leuz ' où il fua/ , & cbeï la fueurz de li aufinc comme 

goûtes de fane decourant ^ en terre. En leffemani mouftroit 

on une pierre où li luif loiérent Noftre Seigneur^ quant 

il ^ le priftrent, fî comme on difoit. Prèz du ' Val de lofa- 

phas avoit une efglyfe où fainz Zachariez li prophètes & 

fainz Symeon li Vielz & fainz laques li evefquesi furent 

enfeveÛ. Du fommet * de éMom Olivet monta Noftre ^ fam. 

Sires ^ es ciex. Là avoit une bêle "* efglyfe & là apa- 

roienc " li pas de ^ fes piéz là où il avoit efté quant il 

nx>nca. lUeuc encofte P avoit une croufte f où gifoît li 

corz faint Pelaige le martyr '' . Et ' prèz d'illeuc avok 

.j. chapele où Noftre Sirez aprift la Paftre Noftre à fes ^^^r Nofier, 

defdples' . 

A une lîue de Iherufalem eftoit TiethanU; là fu la maif- Bitkanie. 
fon Symon le " liepreuz^ & ^ là pardonna Noftre Sirez 
les péchiez Marie Magdelene ' ^ & -^ là relçufcita Noftre 
Sirez le " Ladre. D'illeuc avant "^ eftoit la Quaramaine où La ^turantMiie. 
Noftre Sirez ieiina .xL iourz & .xl. nuiz^^ . Far defus eftoit 
li lardini oibraham. Prèz d'illeuc eftok lerico. A i). liues 7^'^*<>- 



a. ^Noftre Sires. — b. Et là... 
eiglyre fftrtpHi dans A.^c D*ilec 
JK. d. Ci rmpléué dam G par Près. 
— d. 4 i), /* Et là avoit une cglife 
d^une pierre & ccllt pierre. — 
e. G Là eftoit li leua; eftoit li leuz 
m. d. C. — i. H Et là avoit au iet 
d'une pierre petite une «glyfe. 
D*iluec afles près eftoit li leus où 
Dieus Tua. — g, B courant. — h. A* 
qull. — i. C d'illec du. — j. li 
evefqiics m. d. K. — k. C Do«ce- 
nnent de. — 1. 6fpUulûmB Seigneur. 



— m* H moût bêle. — n. H, 7, K 
paroîent. — o. / &. — p. / em- 
près. — t^ K tourte. — r. C où 
li cors Saint Pelaige gifoit martyr. 

— s. Et nv. d. G, ^ /» AT. ^ t G, 
H If % K ajoutenti Près d*iluec 
eftoit Betphagé. — u. le «v. </. H^ 
/, K, — V. & m. d, Hf K. — X. C, 
G, H, 7f K àUi Madelaint Tes 
pcchiés. — y. Se m, d, H^ Se là.... 
& m. d, L — z. C Lazaron. — 
aa. C» GfUIfJ avant vers Orient. 

— bb. nuiz m. d. A, F, 
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de lerico eftoit li fluni lourdain où Noftre Sirez fli bap- 
rifiéz. D'illeuc a une iournée iufques* au Crac & d'il- 
leuc a ^ une autre iufques au ^ cMom %giaL 
Bethléem, Par ^ la Tarte David eftoit la voie ' qui maine en B//- 
leem. Em mi voie eftoit une efglyfe où fainz Elyes/ fii 
mananz. Prèz de Bethléem es vignes eftoit la tombe %achel^ 
la famé lacob. En ^Bethléem eftoit ï Efglyfe V^ftre Dame 
où Noftre Sirez nafqui, & la croifche où il fii couchiez, 
& fes orillierz d'une dure ^ pierre. Dedenz le cloiftre * , 
eftoit une voie' où eftoit U Sepulcrej faim leroimeJ & 
la Sepoiture des Tnnocen\, A * une liue de. Vethleem^ 
eftoit une efglyfe où li angrez annonça aus paftouriaus ' 
la Nativité Noftre Seigneur, Là fu chantez première- 
ment "• : f Gloria in excelfis Deo. >y ]. pou amont de 
Bethléem avoit une petite " chapele où Noftre Dame fe 
repoflTa aprèz fon enfantement. 
Hibron. De ^Bethléem verz fouluerre eftoit Ehron où Noflre 
Sires forma Adam de la ^ terre de Damas P . Là eftoient 
enfeveli f li .iij. patriarchez ovec leur Bimes '' : Abraham, 
Yfaac & ' lacob, lofeph, Adam & ' Eve. Prèz d*illeuc 
aparut Noftre Sirez à Abraham en fa" Trinité. Car il 
en vit troiz, & un en" aoura. De Iherufalem à une liue, 
eftoit li leuz ' où la Sainte Croiz fli trouvée, & où ele J' 
s, Jean du Bm, crut. D'iUeuc à* .ij. lieues eftoit ^^ Sdni Iehaiv{ du Voij^ 



a. iufques m, d. C, H, /, 7» ^* 

— b. >f, /) en ■; d*iUeuc a m, d, 
Hy /, Jy AT. — c. c une trerqu'à; 
H, I, 7, K une au. — d. /f Prè». 

— e. G, H, /, 7, K porte. — f. C 
Phelippes. — g. dure m. «/. B. — 
h. Hy I, K rencloiftre. — i. A, By 
Dy G, Hy /, J voltcj K norîce 
(= voûte). — j. C Defouz le doîftre 
avoit une vofte ou li Sepulcrez faint 
Giriaume eftoit. — k. Ici finit la 
lacunt du mf. E, — 1. Q G, Hy /, 



Jy K paftora. — m. C première- 
ment chantez. — n. petite m. d, H. 

— o. la m, d, E. — p. £ limon; 
de Damas m, d, G. — q. /f enfoui. 

— r. ^ enffans. — ». 8c m. d. E. 

— t. 8c m. d. H ly K. — u. ia m. 

d. G, Hy ly Jy K. — V. CD W. </. /, 

K. — X. eftoit li leui m, d. J. — 
y. fil trouvée 8c où ele m, d, C, G, 

Hy ly Jy K» ^ Z, à JMT. d, E 

aa. D eftoit li lieus ou; G eftoit li 
lieus 8c li mouftiers S. 1., &c. 
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là où Noftre Dame falua Elyzabech ' ; là fii fainz lehanz 
Bapciftrez ^ nez ^ , & Zacharies fes pérez. D*illeuc à une 
liue eftoic li chaftiaus d'Emaûi où Noftre Sirez s apanic à 
fes defciples le iour de Pafques. A .iij. archiéez de Ike- 
rufalem ^ avoir une cave que l'en apeloit le Charnier du ^ c*^'^ 
Lyon. En celé cave au cenz le roi Cofdroé furent .xi), m. 
marcyrz pouiTéz par le lyon. 

De Iherujalem verz boire* a .vij. liues à/ D^aples ; Naphufe. 
illeuc meïfmes eftoic li Tuis s où * Noftre Sires parla à 
la' Samaritanne. Lài eftoic li monz où Abraham amena 
Yfaac fon fil * pour facrefier. D'illuec à .ij. liues eftoic 
Sabaftûj où fainz lehanz Bapciftrez fu decoléz. Ec ^ là Séèajie. 
eftoic la poudre" de fon corz. D'ileuc à .x. " liues verz 
orianc eftoic li tMon\ de Tabour où Noftrez Sirez fe cranf- Mom Uabor. 
figura. Prèz d'illeuc eftoic li SMoni " Hermon où la cicé 
ff^aym eftoic^ . Là refçucica Noftre Sirez .j. enfanc devanc 
la porce ? de la cicé. 

D'illec verz orianc '' eftoic la <Siferi de GalliUe qm LacJemériade 
n*eft autre chofe forz ' .j. lay d'iaue douce du flun Iour- 
dain, & d'aucrez iaues de ' foncainnes qui là s*aftem- 
blenc " . Suer celé <SiIer de Galilée '" manga Noftre Sirez 
ovec fes Apoftres, aprèz ce que il fu refcufcicéz. Il manioic 
les doz de poiftbns, fi que les areftez qui eftoienc es 
doz * demouroienc couces vuides. Ec couz li remananz 



a. Rajoute: Se. ^— b. Baptiftrez 
m. d, /. — z. D ajoute : & apclé 
S. lohan du Bois. — d. C, G, H^ 
ly J, K Pl .iij. trais d'arc dehors 
Ihrruialem. — e. / foloirre. — 
i. A tn va à; B, G, H iufques à; 
2) iu(que< — g O lieus. — h. i^ là 
où. — i. la m, ti G, //, /, K. — 
j. Là m. «/, J. — k. /> fon fiulz 
Yfaac. — 1. Et m. d. G, H, /, J, 



K. — m, D fepulture. — n, C, H 
•ij. Hues. — o. Tabour... Monz 
m. d, K. — p. G, G, H, /, 7, K où 
eft la cité Naym. — q. G les portes. 
— r. £ vers Belleem. — s. £) que j 
forz m. d. J. — t. H, K Si. de. — 
u. / s^afemblérent. — v. I ajoute: 
qui nXl autre chofe fors uns iais; 
Suer .... Galilée m, d. J — x. £ 
les arellez des poiflbns. 
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des poiflTonz demouroienc ' cuit ^ entier. Ec puis il les ' 
gicoit ^ en Tiaue. Ec li poifbn cancoft ' revivoienc & s en 
aloienc noanc avec les aucrez fenz dos, forz la frefle / 
qui efloic^ coure vuide. Cil poiflfon (1 font aufint ^ granz, 
ou plus, comme font ronces ' ou gardonz es iaues douces 
de France. Deléz celé mer eftoic-' li leuz où Noftre Siréz 
faouUa .V. m. homes de .v. painz ' & de .ij. poiflTonz, fenz 
les &mes & fenz les enfanz. Ec leur demoura .xij. cor- 
beilles ^ coûtes plainnes de relief des .v. painz & des .ij. 
poiflbnz. 
Nazareth, D'ilcuc verz oriant eftoit la citez de 7^\er£th. Là 
eftoit li leuz où Gabriel", li fainz angez, anunça à 
Noftre Dame que li filz Dieu prandroit char dedenz 
lui " . Là eftoit li leuz où ele manoit ' . Là eftoit la^ fon- 
tainne dont ele aporta 1 Tiaue dont de noniflfoit Noftre 
Seigneur. Au ruiftel de celé fbntainne lavoit Noftre 
Dame les drapiaus dont '' ele envelopoit Noftre Sei- 
gneur. De celé fontainne envoioit querre Noftre Dame 
par Noftre Seigneur ' , quant il fu ' .j. pou granz '^ , & il 
i aloit volantierz * , & Ten aportoit en poz & ' en boirez 
ou en autrez veffiaus; & fu aprèz quant il furent^ revenu 
de la terre à Egypte. 

Prèz de V^iereth eftoit * une ville qu'an ''^ apeloit la 
C4mû. Ckeanne ^ de Galilée. En celé ville '' eftoit li leuz où 



a. E demoroit ; K demorent. — 
b. tuit m. d. D, — c. C Lors les. 
— d. Hy /, 7, K regitoit. — c. C 
tout erramment. — f. A^ B^ C, 
G, / l'arefte; D le» areftes ; E la 
tcftej H,K\t reftc. — g. /> ef- 
toient ; G qu'il avoient. — h. if 
autreflînt. — t. C, ^ /roces; G, 
H, 7, A^ roches. — j. C, /, 7, K 
eft. — k. Ej /f pains d^orge. — I. / 
corbiUées j J corbeillons. — m, D 
Noftre Sires Gabriel. — n. ^ elle. 



— o. G, H^ If K meft. — p. C 
manoit & la. — q. C aportoit. — 
r. G, /, J, K drapelèz de quoi ; H 
draperies de quoi. — s. C A celé 
fontaine envoioit N. D. N. S. — 
t. C eftoit. — u. 7, JT grandes. — 
V. C moût volentiers. — x. C,G, 
K ou. — y. G, iE^ G fu après ce 
qu'il furent. — a. G, /, 7> ^ avwt. 

— aa. if, D que l'en. — bb. C 
Chine; /, 7, ATChane. — ce. J 
valée. 
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B Noftre Sirez mua Fiaue en vin rouge, (i comme Ten ' 

12 dift en FEuvangille. 

^ Tuic dl pelerinaige, que ie vous ai defu$ ^ nommez ^ , 

a Ibnt en la J'flinw ^ T(frr^ * J^ Iheruf aient f & en la Saime 

j Trrr^ ^ de Tromiffion. Or vos * dironz des autrez peleri- 

z naiges qui eftoienc ' es leuz loingtieus i . 

^ Prèz de la cité de Damas avoir une montaigne. En 

celé montaingne avoir une efglyfe de S^qftre T>ame SanUtuy, 

jj Sainte cMarie ^ à la V^che^ difoic on. En celé elglife 

avoir jdj. nonnainz & .viij. ^ moinnes. Cil leuz eftoir 

^ apeléz Sardainnes. Aucunes genz l'apeloienr " V^ftre 

"Dame de Sardenay ' . En celé eglife avoir ' une table 
de fiifl; celé rable fi avoir t une aune 9 de lonc & 
demi aune de lé. En celé rable fî eftoir poinre '^ Timaige ' 
Noftre Dame Sainre Marie, & eftoir enraiUiée fuer le 
fiift. Er de celé ymaige fi en neft oille ' plus fouef flai- 
ranr que * bafme. Er plufeurz genz s'en eftoienr oinr & 
en avoienr eii plus fouef en ^ leur ' maladies. Er cil oilles 
n'aperiiToir poinr J' y ia ranr n'en preïft " on. En celé 
efglyfe venoienr ruir li Sarrazin del païz enror la "" fefte 
Noflre Dame, la ^^ mi aouft & en feprembre. Là prioienr 

a. G, J il. — b. dcfus m. d, C JT, J celé fi a voit. — q. / fuft; 

— c. G, ^ /. 7> ^ S"^ ^^^^ avons celé fi aune ; B aune & demy. — 
nomé. -^ d. Sainte m. «/. £. — r. AT En celé table fi eHoit en- 
^C^G.H^ /, 7, K cité. — f. £ tailUe fur le fuft & de celé Uble 
^jwtêx d*outreiner; G ajouÊtx qui fi eftoit |>ointe. — s. llmaige m. 
eft la plus fiûnte terre de toutes d, L -- t, EyaitLgt naift huile; H, 
les autres. — g. Terre m.d,E.— I^J^Kû naift huile j C neift oille 
h. votM,d,HtIy 7,/r. — i. /font. fi fouef. — m. J, E, /, À' de; C 

— j. il, Bf c; £ lointains j G, H, que nus. — v. H,I,K de. ^x.J 
/, K loinuins lieui. — k. Sainte avoient efté plus fouef en leur; B^ 
Marie m. d. H, I^K; G mit après I. avoient plus fouef leur; C qui 
Noftre Dame : que l'en difoit de en avoient efté plus fouef de leur, 
la Roche. — 1. ^ .xviij.y / .xij. — — y. £, G, / onques ; K que. — 
m. K Tapeloit ; C Si lappeloient z. A en preïft on ; K n'en prendroit 
aucuns gêna. — n. Aucunes .... on. — aa. C, H de là entour à la ; 
Sardenay m. d, E. — o. Jf D^ E Ij K li entour à. — bb. C en mi ; 
fi avoit. — p. C, £ fiift qui avott; ûm. d, Ey H^J^ Kà, 
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& aouroienc & of&oienc. Cde ymaige fu faite en Coftan- 
tinohle^ & unz parriarchez de Iheruf aient ' Ten aporca ^ , 
& une abeefle li demanda : (i Toc ^ ^ Ç\^ Taporta là où 
ie vouz ai dift * . 
Tort9j€, A Torroufe eftoic f la première eglyfe ^ qui fu faite en 
Tonneur de la Mère Dieu*, & entre' Noftre Dame 
& Saint Pierre Tapcflre Fen coumancièrent i première- 
ment * . 

Bhytke. A la ' cité de Tarutk fu .j. ymaige de * Ihefu Crift, 
qui fu faire .j. petit " aprèz ce " que il fu montez^ es 
ciex 9 . Celé ymaige cruxefièrent '' li luif en defpit de 
Noftre Seigneur, & la ferirent ' el coftè d'une lance, & * 
de cel coftè iffi il « iaue & fane " . Et pour * ce J' miracle 
crurent plufeurz * genz en Noftre Seigneur. De cel fane 
& de celé iaue oingnoit len les malades, & ^ gariiToient 
de leur maladies. 

Le Caire, En la dté de la T^ouvelle Vabilloirme ** qui eftoit en 
Egypte^ & au Kahaire (Vabilloinne eftoit la citez '^ & le 
Kahairei li chafliaus), en celé Vabilloinne avoit une 
fontainne. A celé fontainne^ lavoit Noftre Dame" les 
drapiaus à Ton chier fil, quant il s*en fouïrent/en Egypte 
pour le roi is Herode. A celé fontainne portoient ** li 



a. de Iherufdem m. d, E, — 
b. ly K remporta. — c. fi l'ot m, 
d, L — d. /f, /, A' & fi. — e. où 

dift M. ^.£. —f.ffi] faite. 

•^ g. E eglyfe de N. D. — h. D 
de N. D. — \, B il envers; G & 
dift on que en Tonneur de N. D., 
S. P. Tapoftres la comença. — 
]. lyj^ K\ii com mandèrent; ^Ten 
coumancièrent il. — k. £ ajoute: 
faite en Tennor de Dieu & de N. 
D. de Sardenai. — 1. H En la. — 
m. de m. d. E, — n. A/, /, J pou. 
— o. ce M. d. /, 7, K, — y. A 
que il montât; G que N. S. monta. 



— q. A, E, G, H, /, 7, K ou cîel. 

— T. K &\t crucefiérent. — s, H^ 
/, K le ferirent li luis. — t, & m. 
d, E. — uA\ m, d, H K. — V. £ 
fane & eve. — x. H, /, K par. — 
y. K tel. — a. C, G, H, 7, % K 
maintes. — aa. A, G Se il. — 
bb. Babilloinne m. d. E. — ce. A 
eftoit la cité Bab. — dd. A. celé 
fontainne m, d. K. — ee. C, G, H 
/, 7, K foloit N. D. laver. — ff. JT 
s*en furent. — gg. G la paour du 
roy; le roi m, d. C, /f, /, 7> ^* — 
hh. G tenoient. 
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Sairazin moue granc* honour. Et moût volanden fe 
venoieDt ' laver de cde fonrainne ' . 

De celé fonrainne eftoient lavé ■' li arbre ' qui por- 
coient le verai bafme/ . Au chafiel du Kakaire avoir à 
cel iour .j. paumier qui porroir dates. Noftre Dame 
Sainre Marie eftoii .j. iour defouz cet paumier & defiroic 
qu'ele eiift de ces dates. Mès£ li arbrez eftott trop hauz, 
par quoi ele n'en pouoit nulles avoir * . li arbrez s'en- 
clina ' à ies piéz, & la glorieufe Dame J prifl: de cel 
fruit * ; & ' puis ■ fe dreça " li arbrez tout droit, voiant • 
moût de Sarrazins Scf de pa'ienz 9 qui là efloient. Adon- 
ques copérent li païen ' cel arbre, & l'andemain le tro- 
vérent redrecié contremont & tôt ' entier, ne n'i paroic ' 
ne cop ne trancheiire " , Puis lorz* en avant portèrent îl 
moui granc honor à cel arbre. 

a. G njtuUi ehicrté & li poi- eûft de cet dueaj li arbret l'en- 

toient moul grant révérence. — clini. — j. C Vitge. — k. H, I, K 

b. fe TeniMEiit m. à. I. — c. de celé piô, & N. D. prtft de cet dates. — 

foniaùinc m. d. £>, G, î-, El moût VUm-d. H, I, K.— m.G aprii. 

fontaione m. d. C- — d. C, — a. C, G, I, J, ATrcdrcfa. — 

G, I, J, K ■rroufé. — e. / vrai o. J devant. — p. de SarraiiD & 

erbre. — f. A le faint baultnc. — m. d. G, H, 1, J, K. — q. CvoiiM 

g. G Mail lantoll. — h. avoir m. maint de paîcni. — t. F S Sarra- 

d. F. — i. £ï'aclina;//quipot- un. — t. C, G, H, I, J, K toi 

(eut date, mais lî arbrci eftoit trop Tedrecié & toi. — t. C parut. — 

haut, & N. D. defîioit moût qu'ele u. C tranche. — V. 7 De lort. 
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TEXTE A. 



Ces ffont les chatnihs qiil irojtarhem viiet àler de la cité 
d^cAcre eti Ihtrufalem e les pelerinatges de los fditts t les 
luoqs qui font en la drqyte vie, 

U! df oytement ^eC âkf en Iherufalerh^ d 
voie en tele manieyra corne ith eft en! ceft 
efcrit devîfé: Prîmeracfient Voit vaît d'64cre 
à CdjphaSy au quel tfaamirt ilfj i at .îH). 
lieoa^. Effi àptH d'illuêqiïes k éMontaiûgne Camij, 
don Carme^ tfh le luoc ihofleignour faîne Dan& tR, te 
eft aiflkvoit là ont ilb fu nés ad un<e ville que Ton apele 
Ffranche villê^ auquel luoq eft una cfiapelé. Sfos Tautiè^ 
ad une piefre valée. Au giét d*tme pierre eft k Foritàine FcntaimedeSamt- 
dé lïïôffeignôw faint i3anii^ kquclè ith tfoVa e k fift 
de fEstt ^Hiptê xh«ym: E fidchié^ qui ilh i âf mdt iAtii 




Demis. 
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luoq & es le plus fayn luoq de toute le montanha à 
cuer cl*ome. 

2. En celemeef[ine] montaingne eft Vabaye de ma dame 

Ste Marguerite, f aime éMarguarite^ la quele eft de moines^ ont ilh i a enffi 
bieu luoq. Et deflfos celé habaye au pendant eft le luoq ont 
faint Helyas habita, auquel luoq eft mot bêle chapele 
en la roche. Après de celé habaye de Sainte éMarguarite 
en le coftieira en celé meefme montaigne^ y a mot bieu 
luoq e delitos, hont habitant les ermitans latins que Ten 
apele frères dou Carme, ont ilh a une mot bêle petite 
yglife de D^ftre Dame. E por tôt celuy luoq a granc 
playnté de bones aygues que yehent de la roche de la 
montaigne; de la quele habaye de Grex iufques as 
hermitans a une lieua e dymie. Après y a .j. luoq aval 
au playn en (Tus de la mer, entre S aime éMarguarite e les 
frères dou Carme, que a novaoinne. lUueq, ffi com Ten dit, 
furent hxi le clos dont Noftre Seignhor fon doés e 
encores par le luoc ont ilh furent fargés. Après celé 
montaigne dou Carme à la partie des hermitans latins à 
la coftieira devers Chaftieu Telerin, ffi a .j. luoq que l'on 

s. Jean de jjfr, apek Saim lehan de Tire, ont ilh i a .j. moftier de Grex, 

ont faint lehan ffift motz de biaus miracles. Après celui 

luoq vers Chaftieu Telerin, y a une ville que Ton apele 

CapkamaûM. Caphamaùm, on furent ffais les deniers des quais fu 

vendu Noftre Sfire. 
CAêteiPUerh. Da Chaïphas à Chafteu Telerin ffi a .iij. lieuas, le quel 
chaftieu ffièt fu la mer, e (Tu de la maiflfon dou Temple ; 
& yqui gift ma dame fainte Euphemie, virge e martir. 
Céfarée, De Chaftieu Telerin à la cité de Cejaire, ffi a .v. Ueuas, 
lequele cité eft fu la mer, & eft d*un baron dou roiaume. 
Dehors des murs de celé cité eft une chapele ont faint 
Corneli gift, que faint Père babtiza, lequel (Tu après mif- 
fire faint Père archivefque de celé cité. En près de celé 
chapele ffi a une mot bêle pierre de marm, grant e 
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longe, la quele l'on apele la Table de T^ftre Seignor. 
Elly i a âj. autres pierres de ce marbre comme la table, 
qui flfont toutes rondes, groces deflfos & agiies 
deflus, que l'en dit les Chandeliers de D^fire Seignor. 
Après à mayn feneftra, près d'une ville que a nom Tan 
perduy ffi eft une chapele de Noftre Dame, qui (Gét fur 
le marayns, ont ilh i a molt fain luoq, auquel marays 
y a molt de cocatrix. 

3. De Seyiire ad oirffufy a .ij. lieuas, le quel chaf-^r/»/. 
deu fét .j. pedt près de la mer flfur .j. tertre de flfablon, 
lequel chaftieu eft de VOfpital^ au quel chamin par deflus 
ffiét 'B^che talliie & .j. mauvays pays, & là (Te aubergent 
maies gens aucune fTois por tallier le chamin à ceaus 
qui vont à laphe. 

De odrffuf à laphe, qui eft ville e chafteu, (i a .iij. Jaffa. 
lieuas, & (G eft le chafteu flfur la mer. Et Si eft conte à 
laphe. Trove l'en fus au chaftieu en Ijglife de Saint 
Tierre le peron de Saint laque,, Tapoftle de Gualice. 

De Sfeiaire à Celone Qi a .vi). lieuas, le quele ville fée 
flfur la mer, e [de] Celone à Guadre ffi a .uj. lieuas, lequele Ga»a. 
ville fét flfur la mer que a nom Guadre. De laphe à 'Bornes 
fli a .iij. lieuas. Bornes (i eft cité & evefchié. Au playn rmm, 
de V^mes le roy Baldoyn, roy de Iherufalem, aveques 
.V. .c. homes à cheval defcofift Saladin amtot flfon oft, 
bien .xxx. .m. homes de cheval, e là fTu ponée la veraya 
croys ont Noftre SHre flfofri mort en Iherufalem. E là ffu 
veii faint lorgi apertement en celé batalle, quant ilh 
feri primerament flfur les Sarrazins, laquele batalle fii 
ffaite le iorn de Sainte Katerine. 

De 7{gmes à Vetenuble (H a .v. lieuas. Vetenuble eft une Bitàeaùèie. 
grant ville. De Vetenuble a la ciH[ontioje], ffi a .v. lieuas. 
Sfur la é^onioye eft l'agUfe de [i'amr] Samuel, & (G a 
.iij. lieuas iufques en Iherufalem. De la éMonioye vait 
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l'oft tôt droit à la fainte cité de Ihemfateni par flbihel 
ieVant iTàti^ aler ni fsà ni là. 

Il 

Ces ffont les intries de la fainte cité de therufatem e les 
luoqs fainSy que Von doit fuir é 6* adhorér, 

4. Primerament qui droytemâttt vuet intrer en Iheru-^ 
falenij între tôt droit por la Torte Saint Efliene, e ddc 
querre les Sains Luoqs. 
s. Sépulcre. Prirtïcrament le Saint Sépulcre Noftre Seignôr eft 
illtieqiies après, c'eft affavoir au cuer ont eft le Compds 
de Noftre Seignor. Eflî eft enffi le luoq ont Nîchoderittis 
fc lofep ab Arimatia miront (Ton benoit cors, quarit ilh 
ffu encevelis après la benoyta paffion. 

f. A la yfftie dou cuer à la feneftre mayn, eft éfHoHti 
CéUvéure. CalvajTe. Ce eft le Itioq ont Dieus fii m» en k cro^ : 
e deffbs eft Golgotà, ce eft le luoq ont le flanc Noftre 
Seignor pertufa la roche e chay fur la tefte de Adam. 

6. En après derriérs la tribune dou maîftre autel, de 
^^^duthf^ fds Stfartii Calvayre eft la Colompne ont Noft^ Seignof 

Yhefd Cfift ffu liés e bacus, & illueques, decofte une 
diflendue de .xl. degrés, eft le Ittoq ont ma dame fainte 
Helena trova la Veraya Crois. 

7. En après à Fichue dou cuer près dou Sfepulcrt 
PHjoH de N. s, cd la. Treîffon de Noftre Seignor k mayn deftre, Oc 

illueques eft la [chejna dont ilh ffu liés. De Tautre intrée 
dou Sfepulcrcy [fi a .x]L degrés contre aval iufques à h 
Chapele des Gtex^ en la quele chapek fFoIoyt effer la 
Sfainte Croys qui ffu trovée & k yraage qui park à 
Maria Egipciaca e k converti. 

8. Après par celé ychue dou Sfepulcrt por dehors 
Su CAariiw. YCTS boirc, cft Tyglifc de Saint Carito, e k auflî eft fon 



cors, pp l'aufre pan ^o\x Sfe/mlçre par dçyaot yei^ mi4y 
près 4'Uupq e^ Vyg^P dp »^jfr^ î>a»?^ rf^ /« Latine^ l^SuMarù 
primera ygUfp que uu|iques ^ft de Lapa en Ikerufalem^ 
e por cp a noin la Latine^ & eft de moines noyrs. Ceft 
eft }e luoq op fainiie M^ne j\4^cdalena ^ (Taince Marip 
Clepphe decraïï^fenc \v^i cb^veus, c^n^ Noftre Sfire Ihefu 
Cfirift n^pryc pn la croys, ^ illifequçs {a maiflpn XHofr 
pifaf de fainr lobaiu 

Q. P^vai^F le SJepulcr€j tant çomm^ .j. arc pui^r 
c^^ifp ^ .ijj. fois vers levanp, eft 1^ fçmpU Vami^i ont LeTempieDimmi. 
ifpQt .iiij. inp-çes & .ipij. por^e^. Çp my Ip Temple ç(| |% 
Gran T^cA^ (Tacrée, ont eftoit VArPbe Noftre Seîgnor ^w 
tçmps de Dayid, e la Ycrgaz 4^ Haron> ç l^ Tables 
4pu Viçlh Xçft^paent, e les .vi|. Chan4elipps d'or, e 
TArcbe pue pftpit la M^ne que venoii; dou ciel, 9 Ip 
Fueç qui (olQit dévorer Ip ffaq-ificp que |'pn feiifoif, p 
rOii que dpgocoif, dont les roys e ips poph^pas Noftr^ 
Sdgnor efiaipHC enoingnt. 

10. E illupques de coftç fuf la î^^cA^ fii le & de *^*iit^^ **" 
Den ufçn;^ & illueque^ vi Ucob refçhiela ç\\\p tocoic 
iufque^ au ciel, e la vi el les apgelçs monter e difl^^lidi^^ 
A. deftfe de ]^ 'Hpche apparui; T^ngel ad ^^qirias \o 
propheta. Là deflus eft S^mâ^ fat^âofifmj [^] ill^equ^ 
pçrdpn^ Noftre Sfire à la fqna q\ii fii prife [en ^d]- 
\A^pT\. lUuequps fiîi anu^ciés faine lohaii B[a|p[cifte]: 
qi ççluy l^Qq ^dorent pf endroit l^ S({s|razin}. 
Auçfe^; dis r«p q\3ie illueqqes eftpit .}. a^tierj hopt (jûrj 
I-{abr^am fift fs^o^e à Dieu. 

n • L^ 4^^^^ ^ l? Sepi^lçre Saint laqt^e, le pnmi^r ^. ><fim. 
eypfq«ç 4Ç Jà^al^ j prèsi d'yq^i çft rA<g/(/> J^f» 
/a^. Hors dou Temple eft .j. autier ont ^tfiÇ^iy^, âS^ 
^^racl^as9 fu pci^, 3c ce çft ei^pre le Templ^ e Tautîe?. A 
l'Wrée 4pv T^^ f ft Ift porw c^ue Von 4i^ fpe^afi^ 

Vers ponent & vers horient eft le Templ^ SJalamçfL Par. ^'^ ^ ^•*" 
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devers levant eft le Vayn Sf^oftre Seignor. Et illuoq fon 
fon lit e de Noftre Dame auffi. Au Temple Vomini vers 
levant eft la Torte de Iherufalem, & là hors por celé 
ychue parent les pies de la befte que Noftre Sires che- 
vaucha au iom de Pafches flories. Et là deiTus font 

PifcimfrtèsHfue. ToTtes o4ureas. Au Temple vers celé ychue eft Trobarica 
piffina en celé voye, & illueques près eft Sanâa o4nna 
e (To monument. Sur Sainte cAnne eft Tyglife de Saime 
éMarie iMacialena. Vers mydi fur la cité de Ihenifalem^ 
eft iMome Syon ; là eft le luoq e la grant yglyfe qui eft 
abatue^ ont Noftre Dame fainte Maria trefpafla & d'il- 
luoq la portarent à lofapkat. 

12. lUueques eft une chapele ont Noftre Sfire ffon 
iutgiés e batus e flagelés & d'efpines coronés, & (Te ftii 

PtMrtdtù^. le Tretoire de Chaiphas & (Ta maiftbn. Sur le grant yglife 
abatue eft YTglife dou Saint Ef périt ; illueques dichendi 



le Saint 
cofta, & 



ïfperi]t fus les apoftles le iom de la Pente- 
ileques] à mayn deftre eft la Table on Dieus 
cena avec fes difciples, & aqui deflbtz eft le luoq ont 
Noftre Sfire lava les pies à (Tes apoftles^ & encore y eft 
la pile. lUueq intra Dieus portes clofes e dift à ffes dif- 
(iples : ce Pas flbit à vos ! a E dift à Thomas : ce Met yffi 
ton doit e ta mayn en mon cofté. ^ 

13. Deftbft cMonte Sfyon eft une chapele que Ton 
apela Gualilea. lUueq aparet Noftre Sires à fes bones 
femas & à Sfymeon. En osante Sfyon du enoingt le roy 
NataipHa suoi, Salamon^ puis amont fur la cité eft ff^atathorie Sfiloi & 
là près fil enfoïs faint YfaHas. Sur S^atathorie Siloi eft 
o4cheldemac'y fe eft le luoq qui fu acheté des .xxx. deniers 
que fu vendus Noftre Seignor, & (Te eft la fepulture ont 
met les pèlerins. 

Deflfos Tartes o4ureas en la valée eft le roilTel que Ten 
apela Cedron ; illuoq cuUi David les .v. pierres de que 
ilh offit Golias. 



DE LA TERRE SAINTE. iSf 

14. Ec iluoq eft lofaphat^ le luoq on Noftre Dame 
Sainte Maria fîi enterrée & mife. En après d aqui eft Get- GetAflmanù 
fftmani, le luoq on Dieus fu pris^ & illuoq parent les 
dois de Noftre Sfîre en une pierre. lUuoq laicha Dieus 
iTaint Pierre & S. laques & S. lohan, quant ilh ala orar. 
Illuec tan corne le giét d'une pierra^ eft le luoq on Dieus 
oret à (Ton père e ITuet les gotes de flanc degotant por 
tierra. lUueq fu mis faint laques & faint Sfymeon & 
Zaquarias. Au pendant de cela valea eft la flepulture 
dou roy lofaphat, dont la valée eft enfli nommée. 

Au deflîis vers levant eft éMonte Oliver, don Noftre AîomtdesOUvigrs. 
Sfîre monta a[l ciel] le iorn de la Aflcenfîon. Et encores 
i [pert le pié] fîneftre. Queq comanda Noftre Sfîre à fles 
difliples à ad aler preycher Pevangeli ad Univerffe créa- 
ture. Par deflus eft une chapele^ ont gift fainte Pelage 
mardr. Près d'yqui vers à mydi eft une chapele ont 
Noftre Sfîre ffift le Tater nofter. Entre éMont Oliveri & 
TSetania eft Tietffagi, hont Noftre Sire manda Saint Pierre Betkphagi, 
e flaint laque por la aflhefla e por flbn polin le iorn 
de Pafque florie. Près de TSetanie eft le luoq ont Deus 
reflucita Ladre e perdona les pechiés à la Macdalena; 
ce eft la iMayffon Symon le lehrae^ qui eft ad une lieua de 
Iherufalem, 

m 

Ce eft le chamin de Iherufalem por aler à la Qifarantene, 
que Deus ieùne & as autres luoqsfayns près d'aqui. 

If. De Iherufalem à la Qifarentaine a .vij. Ueuas, & 
illuec ieiina Noftre Sfîres .xl. iors e .xl. nuogz. Et après d*a- 
qui eft lerico. De lerico au flum lordayn a .iij. lieuas ; i^ j^ourdw/n. 
iîlueq fu Noftre Sfîres babdfés de faint lohan Babtifte. 
Dou flum lordayn kSHonte Synay fli a .viij. iomées. lUue- 

»4 
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ques dona Noftre Sfires la loy à Moyfen, & en cduy 
mont gift ma dame faince Cacerine en une vielle fepul- 
ture de marbre. Ad une lieua de Iherufalem vers mydy eft 

s. HèRe, Saint Helias^ e près d aqui .j. poy eft le Cham florù E n*a 
[que] .j. poy, fors de celé voie eft le Sépulcre Hachel [la 
faîne lajcop. Encontre celuy mont d*autre pan eft la 

AtàJitm, cité de TSetleemy ont naflfci Noftre Seignor. A .ij. lieuas 
de Iherufalem eft la crèche hont Noftre Senhor fu mis, 
cant ilh fu nés & envolopés de petis drappieus. Près 
d'yqui eft le luoq de la nativité, & le luoq ont les très 
reys, qui vendrent d*orient adorèrent Noftre Seignor, 
quant ilh li ufrirent or & enflre[n]s e mirre. Illueq au cofté 
dou cuer à mayn deftre eft le poys on chay Teftela. Al 
feneftre giflent les Ignocens. El encontre eft la Sépulture 
de faim leronime. Deflotz Vetlleem eft une chapele ont 
Noftre Dame fle repaufa, quant ele doit efTanter Noftre 
Seignor, e pren Ton la via d'aqui ad aler à Sfaynt 
HUrm. Habram en Hebron. 

i6. Et illueq fift Noftre Sfire Adam & Eva, & 
illueq eft la éMaiffon de Chaym & d'oébel. Près d'aqui s'î 
demoftra Noftre Sfire en forme de la Trinité à flainc 
Habraam. Vers oriant eft le luoq où Noftre Dame flalua 
fanéla Helifabet. lUueq fu nés Saint (ohan Babtifte, & 
Zaquarias (Ton père. A .ij. lieuas d'aqui eft .j. Chaftel 
que Ton apela Hemaùs ; illueq aparut Noftre SHre à 
Saint Luc & à Cleophas après la refuresdon. Ad une 
Heua de Iherufalem ffi eft Talbre, de coy ffu Êûte la 
Veraye Croy, 

Naphuje, De Ihtrufalem à Sfamarie que len apela Staples, fli 
a .xij. lieuas; illueq parla Noftre SHre à la [Saoïarijtana^ 
au Tos de lacob. Qlueques a i). l[ieues à] la cité de 
Sebafte. Ulueq fTaint lolnn [fii decolés & là eft fa fepui- 
ture]. De Sfebafte à éMonte Tabor ffi a .x. lieuas. Ulueques 
iTi craf£gura Noflre Seignor delan de fles êpoOits. 
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Or laycharem à parler de la flainte terre de Iheru" 
falem e dou païs encorn Ui. 

IV 

Ce eft le chamin d'c4cre à D^faret e de los autres fainto- 

rarges d'emorn IIL 

17. Primeratnenc l'on doit aler d'o4cre à S^aiarer, ifauaretA. 
ont ilh i a .vij. lieuas. En ceft chamin eft Sfafran^ ont 
ilh i a iij. lieuas, en laquele moncaigne eft VTglife de 
moffeignor Saim laque, quant ilh fii nés, & encores i 
par le luoq. De Sfafran à Sfaforie ffi a .iij. lieuas, e 
d'illueq va Ten à V^faret ont ihl i a una lieua. Et illuoq 
yint Noftre Sfeignor en la virgen Maria. 

De tJ^\aret à Cana Gualilea a .iij. lieuas. A Cana 
GuaV^ie (Furent faites les noftes dou roy Archidclin, & 
en celés nofles fiift de Taigue vin. Encores par le luoq 
ont les noflfes furent faites, & le luoq ont les .vij. ydrias 
eftoyent. 

De Cana Gualilie ad .j. trait d'arc iufques au Vois 
ont Taigue fTu prife. lUueques près eft éMonte Tabor. De 
éMonte Thahor à ^onte Hermon a una lieua, & illueq eft 
la cité de U^aym. Illueq reflTuflita Noftre Sfire le fÛh à 
fëma la veva devant la porte de la ville. 

Près de la cité, à .iij. Ûeuas, fli eft la éMer de Gualilie. Lac dt isiMadt, 
E de cofte Su la mer eft Tatarie, ont Noftre Sfire her- 
berga & [mou]t de miracles i flift. Et aqui iîft Noftre 
Sfire gi[ter] ret à la mer à faim P[ierre] & à S. Andrés que 
eftoient e]n .j. batel. Sfur celé mer ala Noftre Sfire 
veant S. Pierre & S. An]drés ; & adonc eiit mo(r[ei- 
gnor] S. Pérès pahor, cant ilh le vit venir à pié fur Pay- 
gue, car ilh cuydoit que ce ffuft ffantafme. 

Après d'illueq de l'autre part^ (fi eft Caphamaûm e Capkamaûm. 
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d'autre part le Stagne de Geneiaret. En (Tus le Stagne de 
Gene^arety à mayn deftre a .j. mont^ que eft playn de 
fTen, ont Noftre Sfire preicha à la turba des gens. Après 
dlqui ffi eft le luoq, ont Noftre Sfire (Taola .v. .m. homes 
de .V. pa[in]s d'orgi & de .ij. peilTes. En ITus près d'il- 
lueq eft la priffbn, ont Noftre Sfire fTu mis, iufques atant 
que ilh horent payé le treu(t)atge de (Ton paiïatge. Ce 
(Tu adonc cant ilh comanda à moffeignor S. Pierre à 
pefchier .j. peiflfon; e quant ilh Tôt pris^ Noftre Sfire 
comanda qu'ilh fTus huvert. E traïftrent .j. denier lequel 
fu payés par le treu(t)atge de (Ton paiTatge. Molt de 
miracles fîurent (Faicz en celé enconcrée, que Ten non 
puet ffi bien ffavoir com l'en vodroyt. 

u SapAet, De Tatarie au Sfaphet a .iij. lieuas. En ceft chamin eft 
le Tuis^ on lofep fu gités^ quant ilh fli vendus aus Efmae- 
litans. Sur le pont dou Sfaphet eft la pierra ont Noftre 
Sfire ffi repaufa. Dou Sfaphet à «T. lorgi ffi a .v. lieuas, 
& (Ty eft une yglife de moines noyrs. De S. lorgi ad à 

Sardenay. ^^r^ a .iiij. lieuas. D'acre à Terdeney a .iij. iomées e 
dimie, e paflfa Ton par VomaSy car ce eft dimie i[omée]. 
Autre (Tachés que ilh i a une Table de Noftre Da[me 
d'où] degotoit holi, molt de malades guerifTent, [e à 
Tor]tofa eft la primera [yglife, que firent] feire les apof- 
tles à la flemblance de celé de D^aiaret. 

Aynffi feniftent les pelerinatges de Iherufalem & de 
Sains Luoqs entorn. Or prions le autifme Peire que de 
(Ta Ffilhe ffift fia mère que ilh nos don requerre les (Tains 
pelerinatges devan només, ffi que ilh (Toit au proflit de 
nos cors & ad exaltation de nos armes. Dieus por (Ta 
fainte pitié nos le puiflfe otroyer ! Amen! 
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TEXTE B. 
I 

Kl dritemenc veut aler en lerufalem, priméremenc deic 
aler de ^cre à CaiphaSy en quel chemin à mayn 
feneftre eft la Montaigne de Jeynte éMargarete de Carme, 
ki eft à .iiij. liues de o4cre. En Tun chef de la montagne^ 
eft Franche vile, où i'eync Denys fu né, en une eglife FrmekmiUk. 
peicice, en une pedce roche contre val. En celé roche 
apert le lui oum un berfel cave en la roche, & par 
derére celé eglite à mayn deftre eft la Fomaigne ke Fomtahu deSamt- 
Denys crova e fîft de ces mayns. E fachéz ke ceo eft un 
de plus feynz lius à cors de home de cote la moncaigne; 
e pus Fem vet à un cafelet hoft près de là, à une pedce 
defcendue. 

2. A l'autre chef haut de celé montaigne, eft une au Margwtnu, 
abbaye de Griffons, moignes ners, où feynce Margarete 
fift muft de miracles, e funt là de bons fentuaries. 
A la defcendue de celé abbaye contre val eft une 
chapele en la roche de feynt Helyes le prophète^ où il 
fift muft de miracles, e en la chapele eft une bone fon- 
taigne de ewe freide ke il crova e fift. En concreval à 
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mayn feneftre eft un cafal k'eft apelé Capharnaùm. A 
près un poi en fus eft cénne^ un calkl où furent forgez 
les clous donc Ihel'u Crift fuft clavéz en la croîz, e apert 
CéSfàM. uncore le luL En aval ante fur la mer eft Caipkas ke 
foleic iadis mue valer avant ke la cité d'o^crr fuft fête, 
kar auncienement foleic aver aufi granc renom cum o4cr^; 
kar iadis oiae foleit eftre un cafal e Caiphas fu la vile. 
E fachéz ke oicre n'eft pas de Terre de promiffion aufi 
cum eft Caiphas^ kar un flum devife la Terre Seynt entre 
G4cre e Caiphas, k*eft apelé le Flum de Caiphas^ ke ift de 
une fbntaigne ke curt par de futh le Carmont e vent 
par de fuch la moncaigne de Seynt cMargarete, k'a nun 
la Taumére e curt en la mer e part enfi la Terre de Tro- 
mijfion, e ataunt i a d'cécre à Caiphas com de c4cre à la 
montaigne. En après lem veit de Caiphas à Chaftel 
Telrin où il i a .iij. liues, e eft del Temple. En contre cel 
s. jeam tU 7>r. chaftel eft un feync luy ke l'ôm apele Seynt lohan de Tyr^ 
e fi ad un abeye de moygnes gris, où il i a bons fein- 
cuaires^ e feync lohan Baptifte fift mue de miracles. En 
fus de cel liu hauc fus la moncaigne à main feneftre eft 
un beau liu e feinc, où i a en hermitage de hermites 
u Cmrmti, Latins, ki s'apeleht frères de Carme^ e fi a une eglife de 
S^oftre Dame ; e fi a mut de bones fontaignes curantes 
e mut de bones herbes flairans. 

Del Chaftel Telrin Tom vet à Sefarie', la cité fis fur la 
mer, où Tom trove à main deftre les falines de ÏHofpital 
de Seynt lohan, E puis fur la mer trove Tom Tan perdu, une 
tur de Seynt Lazare. D'autre part à mayn feneftre dedenz 
terre, eft une eglife de S^oftre Dame de éMareys, e iluec 
CMàiti p^erîM. venent mut de gens en pelrimage de Sefarîe e del Chaftel 
Telrin e del païs. En cel mareys funt muz de caucatris^ unes 
féres beftes, les queles i mift un riche hom ky eftoyt en 
Sejairiey e los fift norir, car il les quida fere dévorer fuen 
;, pur un contefte ke aveit efté entre eus^ e pur ceo les 
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iift il les aporcer de Egipte. E un iur amena on lui fon frère 
pur baigner, pur covercement odre. E fun frère fii plus 
fachaunt de lui : fî le fîft primes defcendre, e les befles 
k yl aveyt nori tantofl le tirèrent en parfund^ f\ ke onkes 
puis ne fii trovèz ; e fu aperceii k traïfon par ceo ke 
efteynt confentaunt^ e enfi fu perdu ly traîtres, e feon 
frère favè. 

De tel liu delès Sefarie, (i à une liue de hors les murs Cifarh. 
un petit^ eft la fepulture de feynt Cornel, ke feynt Père 
baptiza, cum il eft efcrit en fez des ApofUes, e fii arce*- 
vekes de cel cité. Après un poi en avant f\ eft une 
pèce de marbre de la colur de propre^ ke Fom apele 
la Table S^QoJfre Seignur^ la quele Sarafins trenchèrent 
per mi. En cofte celé table funt deus autre grant pèces 
de marbre, groiTes e tute rundes par de futh, e lunges e 
grêles par de fus, e funt apelès les Chanielabres Noftre 
Seignur, e une fontaigne ke eft murée tut entuf , en ben 
haut. D*autre part fors de la dtè à main deftre en fus un 
poi de la mer fi eft une Chapele de Seynte tMarie iMag^ 
dalene, ky eft feinte e vertuufe, e dyent ke là iift fa 
penaunce. 

^. En après de Se/aire Tom vet à ^fur, un chaftd-^'/»/ 
le quel fi eft fur un tertre de roche un poi en fus de la 
mer, fur le fablum à nef liues de Se/aire. En fus aufi vers 
la montaigne eft un Uu mult perillus, ke Tom apele 
*R^che talie, kar la repeirent larrons e grant mal funt à 
pilrins e as autres. 

Après Tom vet de o4fur à lofe, où il i a .iij. liues. 
Iqfe eft vile & chaftel, e un conté, e fi eft fur la mer. Jafk. 
A Iqfe eft la mefon où feynt Père habita, kaunt dut 
baptizer Comele. E fîi la mefun Simeon le Canut, e ore 
eft apelè la Tur de le patriarche. Là fus al chaftel, en le 
Eglife de Seym Tére eft le Teron de Seint lelke fur le quel 
Tom dift ke il pafla la mer, e fi a autre fentuaries. Efachèz 
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ke laffe eft un de bons liues, ke feit fur la marine. De 
hors le murs de lafft un poi loinz cum Tom vet à %gmes 
eft une CkapelU de Seinz ^bacuc, mule feinte, mes mult 
anciene. 

De laffe prent Tom le chemin pur aler en lerufalem^ 
iz«««. e (i vec Tom dreic à %gmeSy où il i a .iij. granz liues. 
Udie eft d*aucre part encontre l^meSy e iluec eft une 
Eglife de Seint leorge. A Udde refufcita feint Père Tabi- 
tam, e iluec eft bon pelrimage pur Teglife ke eft mult 
feinte e pur les miracles ke feint leorge i fet. De Udde 
à ^mes ft a .ii). liues. 7{ames foleit eftre de grant 
renom. Sarazins Pont mult honuré e uncore funt, kar il 
unt là lur grant malhoumerie e unkore funt là lur 
affliifUouns. 

A main deftre fur la mer de autre part de 2^iii<j/ 
eft o4fcidonej à .ix. liues de laffe. Outre o4fcalone à .iij. 
Gaaa. liues fur la mer eft Gadres, dunt Sampfon le fort brifa 
le[s] portes e les porta fus un mont bens loins de la vile. 
De Cadres à .iij. liues eft Forhye où k Criftienté de ça 
mer fù un tens defcomfite. 
BbàeHoèie, En après Pom vet de Carnes à Tetenuble où il i a .v. 
liues, le quel chemin eft mult dutus pur les bucement de 
Bedeuins, ke ocient la gent ke vunt en lerufalem. De 
Terenuble vet Tom à la Stfont loie^ tut dreit par foleil 
leuant, fauns aler ne fà ne là, où il i a .iij. liues, la- 
quele eft près de lerufalem. De la tMom loie Pom def- 
cent en lerufalem. 

Il 

4. E qui dreitement vot entré, (i deit entré par la 

Torte Seint Eftevene, là où il fii lapidé, kar ceo eft la 

plus efpecial entré[e] ki li foit. E pus ke Tom eft entré, 

s. Sifukrt, i'om deit cercher par ordre les Seinz Liues. Primiére- 
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ment deit requere le Virei Sépulcre Ihefu Crift. Après 
en le quer eft le Compas e le Cercle où Nichodemus e 
lofeph de Arimachie mifirenc le cors Ihefu, kanc il le 
voleint enfevelir. 

f . A rUTue de cuer à la feneftre main eft âlfont 
Caharie, où Deu fù mis en la croys, e ileukes fîft feint 
Abraham facrifice à Deu. E par de futh eft Golgatha, où 
le fant Ihefu cheï e perça la roche, e unkore pert. 

6. En après, der^e la tribune del meftre auter 

futh éUfont Calvarie^ eft Columpne où Ihefu fii batu. c«/v«/r«. 
E ilekes en cofte R ad une descendue de jd. degréz 
iekes al liue où feint Hélène trova la Seim Creji Noftre 
Seingnur. 

7. E en après à riflu del Sépulcre à main deftre eft 

un liue ke Tom apele là Vrifun t^ftre Seignur, où il /Vt/m ^n.s. 
fu mis en prifon, e là foleit eftre aufi une chêne dunt il 
fil liez. De l'autre entré del Sépulcre R ad .xlj. degréz 
contre val, iekes à une Chapele de Griffons, en la quele 
Chapele foleit eftre iadis la Seim Croys ki fii trovée e 
une Tmage de V^ftre Vame ke parla à la Egipciene. 

8. De hors vers boirré eft VEglife de Carito e fun en- 
feveU. De Pautre entré del Sépulcre près d^ilekes eft la 

Latynay e un autre Uue où la Magdalene e la Marie Che- Ste Mark Uime. 
ophé plorérent, kaunt Noftre Seignur munit en la croys. 
E ilekes en cofte eft le Hofpital de Seim lohan. 

9. Devant le fepulcre d'elekes tant com un arke 

put trere, à deus foyz vers le levant, eft le Temple de uTmpuDoÊum. 
Noftre Seignur, où funt .iiij. entrées e .xxij. portes. En 
mi le Temple eft la grand V^che facrie où foleit eftre 
ancienementT Arche de Noftre Seignur, e la Verge ^aron^ 
e les Tables del Veil Teftament, e les .vij. Chaunde- 
labres d*or, e la Huche où efteit la Manne, ke vint de 
cel, e le Feu ke foleit dévorer les facrifices, e le Oylle 
ke degutoit, dunt efteynt enoynz le roys e les prophètes. 

»5 



/ 
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R0cki deimSm- 10. lUckcs en code fus la 1(gche fli Ihefu offert. Ile- 
**^*' kes aufi vir lacob le efchele ke cochoic iekes al cel e vit 
les angeles montre e defcendre kaunt il s*endormi. A 
deftre de celé 7{pche appanit li angeles à Zacharie le 
prophète. E la defus eft une chapele ke a nun SanSa 
fanàorum. E ilekes pardona Noftre Seignur les pecchés 
à la femme ke fli prife en avoutére. Ilekes fii anomé 
feint lohan le Baptifte, e ilekes ore endreit aorent les 
Sarazins. E ilekes fù un auter où Abraham fift facrifice 
à Deu. 

11. E ilekes fu une egUfe dunt feint Iake, ke fii 
frère Noftre Seignur apelé, fii trébuché. De hors le 
Temple eft un auter où Zakarie le fîz de Barachie fii 
occis, ceo eft entre le Temple e le auter. A Pentré del 
Temple eft une porte ke Pem dit Speciofe. Devers ponent, 

Temfie Sa/omM. par devers demi cor, eft le Temple Salamon. E près de 
cel temple eft un liu ki eft en forme de baing, e eft 
apelè le Vaing S\pftre Dame & de T^ftre Seigmar. E 
ilekes foleit eftre lur repos acune fojrz. Aprèz de là eft 
Sépulture Seinr Simeon. E el Temple Domini vers le levant, 
eft la Torte ke Fom apele lerufalem, E de hors vers cel 
iffue apèrent les pas de launeiTe ke Noftre Sire chiva- 
cha le ior de Pafche florie. E là defus près de là funt 
Tartes Orrei- Al Temple à iffue devers boyre eft la Pane 
ke Tom dit de Tarqys. E en cofte le mur del Temple eft 
Pîfemefrohatifme. une pifcine ke Fom apele Trabatica Tifcina. Après de 

là eft Seint o4nne e fun monument. E ilekes dient akuns 
ke là eft Trabarica Tifcina. Sur Seim o4nne eft Feglife de 
la étfagdelene. Vers mi ior fur la cité eft Sifam Sjon^ e 
là eft k grant eglife abatu, où Noftre Dame trepaflfa, e 
d'ilekes la portèrent les apoftles en lofaphat. 

1 2. Ilekes devant eft une chapele où Nofbe Seignur 
fil iugéz, e efchamiz e efcoupèz, e flagellez, e vitupérez 

FrètoirtdeCmfkê, e de efpines corunèz; e ceo fu le Tretarie CaipkaSy là où 
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furent afembléz les luys an concil en contre Noftre Sei- 
gnur. Sus la grant eglife abatue eft la Chapele de feim 
Efperity fur les apoftles le ior de Pentecofte. E ilekes à 
main deftre fur le auter eft la Table fur quel Deu cena Ls Om. 
ou ces difciples, e la de futh eft le Uu où Noftre Sire 
lava les pés à ces difdples^ e unkore i pert la pyle. 
Ilekes entra il les portes clofes à ces difciples vel 
apoftles e lur dift : « Pais feit ou vous ! » E ilekes dift 
il à feint Thomas : et Metez ici ton dei & ta meyn en 
mon cofté, e ne feez mefcreant, mes feez feel. a 

i^. De futh ùMom Syon eft une chapele ke ïom M^t^w. 
dift Galilée. Ilekes aparut Noftre Sire après fa refurec- 
cion à Simon Pérès e à bones femmes. En SHiont Syon 
fù li roys Salomon enoynt. Après de là amunt fus la 
cité, eft une pifcine ke Yom apele S^aratarie Syloe. 
Ilekes après fîi feint Yfaie le prophète mis. Sus S^ata' 
torie Syloe eft un champ ke Tem apele oécheldemach ; ceo Aekeidema. 
eft le Uue, ki fù ataché pur .xxx. deners pur la fepul- 
cure des pelrins. 

De futh Tortes Orrei en la valée eft le rufel ke a nun 
Cedron. En cel roiflfel cuilli les .v. pères David des quels 
il ocift Golyas. 

14. Près d*ilekes eft lofophaty le liue où la virgine 
Marié fù mife. Ilekes derére eft Geffaman le liu où Deu Gttkfimani 
fù pris. En cel Uu apérent les deys des mains Noftre Sei- 
gnur^ e là leflfa noftre (ire feint Père e feint Iake e les 
autres difciples^ kaunt il ala orer. E près d elikes tant 
com eft le iet de une père, eft le Uu où il ora Deu le 
père, e fua gutes de fane decurranz en terre. En cel liu 
près furent mis feint Iake, e feint Simon e Zakarie le 
prophète. 

Près de là eft éMont Olivere. De c *I 1 u Noftre Seignur Mont Jet o/Mtn. 
afcendift al ciel, le ior de TAfcencion, e unkore pert la 
forme de piè feneftre. Ilekes commanda il à ces apoftles 
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prêcher le evangelie à toce créature. Uekes eft k Ckapele 
de S tint Telageon [où] Noftre Sire fift k Tater noftre. 
Entre Sifôm Olivete e VetkanU te(u(àxai il Lazare, e où il 
peidona les perchéa à k Magcklene. 

Ilekes près eft où Marie e k Magdalene cururent 
vers Noftre Sire. De futh lerufalem vers ponent fi ad 
une Uue petite, iekes k où le arbre de la Seint Croii 
s, mst, cruft. E devers mi ior fi ad une lieu iekes à SeyntHelja. 
Après un poi eft le Champ fiuri, e de k un poi eft k 
Sépulture de l^gcheL De lerufalem par devers boyre fi ad 
ij. liues iekes à Seim Samuel. E iïekes eft un mont ke 
len apek le ^ont de SHont loie ; vers orient eft k liu 
où Noftre Dame falua feinte Elizabet, e ilekes k Bap- 
dfte fîi néz. A fa ij. Uues eft oémans^ où Noftre Sire apa- 
rut à .ij. difciples, à feint Luke e à Qeophas. 

m 

If. De lerufalem ad .vj. Uues iekes à k Ç^arerueine 
où il iuna .xl. iurs. E k de futh eft le Gardtn feint oUra- 
hamj e près d'ilekes eft lerico. De k al flum lordan fi 
ad .ij. Hues. Uekes fù Noftre Sire baptizé de feint lohan 
BttJUiem. k Baptift. De lerufalem en Hetleem ad ij. liues. Tethleem 
fi eft futh un mont où nafqui Noftre Sire, e ikkes eft le 
Trefepe où il fu mis. E d'autre part eft le liue où les .iij. 
reys le honurérent. Uokes en cofte del cuer à main def- 
tre, eft le put où chaï Tefteile, e au feneftre gifent les 
Itmocens. Par de futh Tencloiftre gift feint lerome. De 
futh Bethléem eft une chapele où Noftre Dame fe repofa 
E de k prent Tom k voie pur aler à Seim odhraham en 
Ehron. 
Hikrêm, 16. En Ehron fîft Deu Adam e Eve. E près d'ilokes 
eft k cMefon Caym e oâhel. Ikkes près fe demuft 
Deu à Abraham en forme de k feint Trinicé. Del flum 
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lorian iekes al éHtont Sjnaî ad .viij. iornées. Qekes dona 
Noftre Seignur la lei à Moyfen. En cel mont gift 
feinte Kacerine, e là funt mult de abayes de Griffons, 
e fî ad mue beau païs, e mule de belles favages^ ke ne 
vivent d autre chofe fors de la manne, ke chét de ciel. 
De la Sépulture de Seint Katerine apertement oyle vent 
plus fuef fleyrant de baume, dunt mult de malades 
gariiTent kant il funt ennoint. 

De lerufalem à Samarie ke lom apele S^aples^ ad Néphmjt. 
.xij. Uues. llekes parla Noftre Sire à la Samaritane al 
Tut de lacobj e d'ilekes iekes à Sebaft ad .ij. liues. Ulekes 
fil feint lohan Baptifte decolé e là eft fa fepulture. De 
Sebajl iekes à oifom Thabor ad un autre mont ke Tom 
apele Sifont Hermon, e de futh V^jm^ où Deu refu- 
fita le fiz de la vedue. Par de fuch ûitont Thabor eft un 
cafal, ke a nun écurie e foleit eftre iadis cum un burke. 

De cMont Thabor iekes à Tabarye ad .iiij. liues t hiLaedt nuriëde. 
éMer de Tabarie, en la quele thQoftre Sire fift gérer la 
reyha feint Père e Andreu. En celé mer fift il feint Père 
prendre un peyiTum, dunt il priftrent un dener d'argent, 
ke fil paè pur eus à truage. De là Tom vet à la Table 
Noftre Seignur, dunt lom dift ke il magna ou ces def- 
ciples. Entre Tabarie e la Table eft Capharnaûm où il fift 
mult de miracles. En fus un poi d'ilekes fu il mis en pri- 
fon. En fus de la Sl\/Ier de Tabarie à main deftre eft un 
mont, ke eft plein de fein où il faula .v. mile hommes 
de .V. pains e .ij. peyflfuns, futh le quel mont près de là 
eft ]yE\ftant de Geneiare[r]hj en la quele contre il fift 
mult de miracles. 

De Tabarie iekes à Cana Galilée ad .v. liues où fit- Om. 
rent le noces Architriclin, e le ewe fii turnè en vin, e un- 
kore apert le Uu où fiirent mifes les ydres. E ilekes aufi 
par de futh eft un liu où Pom defcent à croupetons en 
la roche où Noftre Sire fe muiTa pur les luis. 
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IV 

N^msrttà. 17. De Cana Galilée à !?^aiareth ad .iij. liues. ilekes 
fil anuncie feinte Marie de Taungele Gabriel, en un liu 
k'efl à feneftre de denz le eglilë à lencranc en une 
caverote de denz la roche où il i a une chapele e apert 
le parais par de fus là où le angle la falua. 

De l'egliie eft la Anunciacion de Seince Marie ad un 
granc crée d'ark iekes à la Fontaigne Seinr Gabriel,' la 
quele eft mult feine e foleic eftre iadis mult bêle, e la 
cité de grant renom, fur la quele eft la o^ont Ide, 

En fus un poi de la cité de tJ^aiareth à deftre eft une 
chapele ke Fom apele Seint Zacharie'^ e là feint Zacharie 
e feint Elifabeth habitoient acune foiz, kant il venoient 
de leru/alem à Sf^a^areth ; e là eft le auter où feint Zakarie 
chaunta. E fus de Seint Zacharie ad deus mons où Tom 
dift ke Noftre Sire failli de Tun à l'autre. 
L4 Smfrmi. De S^a^areth vent Tom à Safran^ où il i ad .iiij. liues, 
aquel chemin Pom lefte Saffarie à deftre. D autre part 
la montaigne par de futh, Tom trove une fontaigne ke 
Tom apele la Fontaigne de Saffarie. En après eft par 
chemin une ewe, ke Tom apele Kalaiie, e en après la 
Fontaigne de Léon. E puis i ad un liu k eft apelé KephoTy 
le quel eft cum un caféier. Près à^El Thar eft le Saffran, 
Saffran un liu où feint Iake de Galice fîi né, e unkore 
apert le liu en la roche, e foleit eftre iadis mult beau liu 
ficfort. 

En après del Saffran vent Tom en o4cr£, où il i a .iij. 
liues. En quel chemin Tem trove Saphet des ^lemaunSy 
mes tut eft abatu. Après hors de chemin à deftre Tom 
vent à Voch. D'autre part à feneftre a les molins de 
Voch. E utre un poi en là, Tom vent à 'Ulcardane, e iffi 
en ^cre. 
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Par de hors oAcre eft un feint cîmitére le quel noftre -« 
Sire lefu Crift benequift, en quel citnitére feint Guil- 
leme fet tel vertu ke il garift de celé maladie ke l'om 
apete froid e chaud, kaunt Tom cuche par devodon 
futh fa fepulture. Près de fa fepulture eft une fontaigne, 
ta quele l'om dîft k'il fift, e pur ceo eft apelé Seiia Guil- 
lame. Cel cimitére eft en deus parties divifé, l'une en 
honur feint Nicholas, e l'autre en le'honur feint Michel 
En cel cimitére i ad aulî mult de cors feins, plus ke 
l'om ne fet dire ne anunbrer. 
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NICOLO, MAFFEO ET MARCO POLO 



I 



Cornant mefer thÇeicolao € mejer éMafto Je partirem de 
GqftcaainopU pcr iercher dou monde. 

L fu voir que au cens qe Baudoin eftoit enpe- 
raor de Gaftonrinople, ce fù aies m. ce. l[v]. 
anç, oiefire Nicolao Pol que père meflire 
March eflioic & mefltere Mafeu Pol que 
fi^e mefere Nicolau eftoiti ceflti deus frères 
eftoieni: en la cité de GoftgminçpU^ qui i eftoient aies 
f.4c de Vfnife con leur meçbapdie: noblî & faies & por* 
veant eftoient (an faille; il ont confoil entr^aus, ^ diftrem 
qu il vuelenç aler en la mer greingnor por gaangner & 
por &r leur profit^ & adont acbatoent pluforç iolaus & 
fe parurent de Çcftaminople m une nés^ 3ç s'en aient en 
SoldadU. 
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II 



Camam mefer t^colao e meffir SHafeofe partirent 

de Soliaiie. 

Et quant il furent demoiré en SoldadU, auques il 
diftrent que il hiront encore plus avant, & que voç en 
diroie? U fe partirent de Soldtdie, & fe miftrent au 
chemin & chevauchen tant qu'il ne trevent aventure 
que amentovour face, qu'il furent venu à Barca Caan 
que fire eftoit d'une partie de Tartar^ qui eftoit acceiui 
point à Volgara & à Sara, Ceftui Barcha fifl grant 
honore à meflfer Nicolau & à mefler Mafeu & moût et 
grant leéfTe de leur venue. Les deus frérs li deunent 
toutes les ioiaus qu'il avoient aportés. Et Barch le prift 
mult volentiers, & U pleient outre mefure. Il en £dt leur 
doner bien deus tant qe les ioiaus ne valoient. Il les 
envoia à parer en plofor parties, e furent moût bien 
parés. Et quant il furent demorés en la terre de Barca 
un an, adonch fordi une ghere entre Barca & Alau, le 
(ire des Tartar dou levant. U ala le un contre le autre 
con tout lor efTors. Il fe conbatirent enfenle & hiott4i 
grant maus de gens & d'une parte & d*autre; mes au 
dereain là venqui Alau. E por l'achaifon de celle bataille 
e de celle ghere, nulo home ne poit aler per chemin 
qui ne ftift pris, & ce eftoit deverç dont il eftoient venu; 
mes avant pooient il bien aler. Et adonc les deus frérs 
difboient entr'aus : ce Puis que nos ne poons retomer à 
Goftaminople con notre mercaandie, or alon avant por 
la voie dou Levant, li poron retomer au paëfTe. » U i 
s'aparoillent e fe partirent de Vacara e s'en aient à una 
cité qui avoit à nom Ouchacca qui eftoit la fin dou reingne 
dou fire dou ponent. Et da Oucaca fi pardrent & pafent 
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le flum de Tigri & alérenc par un deçerc ki eftoic lonc 
xnj. iornée. Q ne trovenc villes ne caftiaus, for 
feulevanc Tartars con lor tentes qui yivoient de lor 
befles. 



m 



Cornant les ,ij, frères paffem un defert^ e vendrent à la 

cité de Vucara. 

Et quant il ont paiTé cel deçert, adonc furent venu à 
une cité ki eft apeïlé Voccaray moue noble & grant. La 
provence avoit auffi à nom Vucara. En eftoit roi un que 
avoit nom Barac. La cité eftoit la meior que fiift en 
f. 5 1. toute Terpe. Les dous frérs, quant il furent vinu à ceft 
dcé, il ne poftrent plus aler avant ne tomer arére, & 
por ce hi demorent trois anç. Et endementier qu*il hi 
demoroient, adonc hi vint un meflfaies d'Alaii le (ire 
dou levant qui aloit au Grant Sire de tous les Tartars 
ke avoit à nom Croblai. Et quant ces mefaies voit meffier 
Nicolao & mefer Mafeo, il n'a grant mervoille, por ce 
que iamès ne avoient veii nul ladn en celle contrée. Il 
dift al deus frérs: ce Seingnors, » fet il, ce fe voç me volés 
croir, voç en avrés grant profit & grant honor. ^y Les 
deus fîérs li diflrent que il le créeront volunder, por coi 
elle Toit choufe que il le penfent fair. Le mefaies lor dit: 
et Seingnoç, ie voç di que le grant fire deç Tartari ne 
vit unques nul latin, & a grant defider & volunté de 
veoire, & por ce fe voç volés venir avec moi iufque à 
lui, ie voç di qu'il voç vera molto volunter, & voç fîra 
grant honor & grant bien, & pores venir fauvemant 
avec moi fanç nul engonbrament. <> 
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IV 



Comam les .if. frères rrevem les mefaies au Gram Kaan. 

Quant les deus frérs ont encandu ce que ceft mefaies 
lor avoir die, il aprefla elç & diftrenc que il vont volunter 
avech lui. Et acanc fe tneftrenc à la voie con ceft mefaies f. 5 ^ 
& alérenc un an por tramontane & por grec avant que 
il fuflfent là venu^ e trovent grant mervoilles & diverfes 
cofes lefquelç ne voç conteron d, por ce que meffier 
March^ fil de mefer Nicolau^ que toutes cefles chofes vit, 
anfint le voç contera en cefte livre avant apertemint 



Cornant le .if. frères venir em au Gram Kaan. 

Et quant mefere Nicolau &: mefere Mafeu furent venu 
au Grant Seingnor, il les recevi honorablamente & fait 
elç grant ioie & gran fefte. Il a moût grant leéfTe de 
lor venue. Il les demande de maintes cofes : primermant 
de les emperaors, comant il mantent lor fegnorie & lor 
tere in iuftice, & comant il vont à bataile Se tous leur 
afèr; & après lor demande des rois & des princes & 
d^autres baron. 



VI 



Comant le Gram Kaan demande as .if. frères des afer 

des criftienç. 

Et après lor demande de mefer lapoAoiUe & de cous 
les Eus dele yglife Romane, & des tous les cofhimes des 
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Locin* Ec meflere Nicoku e mefer Ma&u lui diftrent 
coûte la verifé de chafcun por foi bie & ordréemant 
& (AiemanC) corne (aies homes qu il eftoienc^ ke bien 
(ivoifinc la lengue de Tanarç & la lanarefct. 

VII 

Cornant U Grant Kan envoie les .if. frères por feç me/aies 

à Tapoftoille de %gm€. 

r. s c Et quant le grant (ire que Cublai Kaan avoit à nom, 
qui eftoit feingor de tous les Tartar( do monde, & de 
{Duces fes provinces & reognes & région de celle gran- 
difme partie do fede, ot entendu tous les fais des Latin, 
(i came les deus frérs li avoient dit ben & apertemant, 
il li plec outre mefure. U dit à foi meïfme qu'il envoient 
me£ues à Fs^floile. Et adonc prie les deus frérs que il 
ailent en celle mefaierie cum un de feç baron. U li répon- 
dirent que il firont tôt fon commandamant con de lor 
£egnor %e. Adunc le gran (ire £ût venir devant foi un 
de feç baion qui aun à nom Cogatal, & li dit qu'il 
vuclt qu'il aille avec les deus frérs à TapoftoiL Celui le 
dit: « Sire, ieo fon votre home, e fui por £ûr tôt votre 
commandamant à mun poïr. » Après ce le grant lire 
£ût làir feç cfaartre en langue torques por envoier 4 
lapoftoil, & les baille as deus fi-éres & à fon baron, & 
à lor en charge ce ke il vuelt qu'il dient por fa pan à 
l'apoftoiUe, Se iàchiés que en le chartre fe contenoit & 
en l'abalkece qud li oïtas 'à mandoit deiànt à l'apof- 
toile <}ue il li deuil mander iufque à cent faies homes 

f. s d. <ile la crifiiene loy, & que encore feiifent les .vij. ars, 
& qe bien fefent deipuer & moftrer apertamaat k les 
ydttles & à les autres converfadon de iens, que tout lor 
autrament & toutes les ydres qu'il tient in lor maiflbn 
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êc adorent/ func cofes de diables, e ke bien feiifem 
mouftré clermant por raifon qe la loi crifHene eft meior 
ke la lor. Encore encharge le granc (ire as deus (réres 
qu'il li deuiTenc aporcer de Tolio de la lanpe que ard for 
le fepoucre de Deo en lerufalem. En tel mainére con vos 
avec oï, fe contenoit en rambaxée ke le grant (ire envoie 
à Tapoftoile por les deus frérs. 

VIII 

Cornant le Gram Kan dont as Aj, frères la table S or 

des comandemens. 

Et quant le grant (ire ot enchargés as deus frères & 
à fon baron tôt Tanbaxée k'el mande à lapoftoiUe, il 
fait lor doner une table d'or en laquel fe contenoit ke 
les trois meflaies en toutes les pars que il alaiflênt lor 
deiift eftre dounée toutes les méfiions que lor bacon- 
gnoit & chevalç & homes por lor efcordre de une 
terre ad autre. Ec quant meufer Nicolau & mefer Mafèu 
& Tautre mefaies furent bien apareliés de toutes les 
choufes ke lor eftoient beifoç, il priftrent conié au tré f* < >• 
grant fîre, puis montent à chevalç & fe miftrent à la 
voie. Et quant il furent chevauchiés auquant, adonc lo 
baron tartar, que avec les deus frérs aloit, cheï amalaides, 
& no puet fevir la voie & remefe à une cité. Et quant 
mefer Nicolau & mefer Mafeu virent que celui eftoit 
amalaides, il le lairent & fe miflrent à la voie; & voç 
di qe il eftoient fervi & honorés en toutes les pars où 
il aloient de toute ce qu'il favoient commander. Et que 
voç en diroie? il cheuvachérent tant por lor iomée ke il 
furent venu à Po4iaSj & voç di qu'il hi poinent aler 
trois anç, & ce avint por ce k'il ne pooient toutes foies 
chevaucher por le maus tens, & por les nois & por les 
fluns qui efloient grans. 
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IX 



Cornant les ieus fris vendnnt à la cité cT^cri. 

Et de Po4ias k partirent & s*en aient ad a<cri, & hi 
ioingent dou mois d'avril aies .m.cc.lx[ix]. ançde Tancar- 
nafion leçucrit, & trovant que mefer Papoftoille eftoit 
mort. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu ont trové 
ke Tapoftoile eftoit mon que avoit à nom [Clément], il 
f. 6 b. alérent à un faies cleres ki eftoit légat por le yglife de 
Rome en tout le rengne d'Egipte. Il eftoit home de 
grande autorité, & avoit à nom Teald de Tlaiençe. M 
n diftrent lambafee por coi le grant fire des Tartarç les 
envoie à Tapoftoille. Et quant le légat ot entendu ce ke 
les deus frérs li avoient dit^ s'in a grant mervoie, & li 
fenble que ce foit grant bien & grant honor de la cref- 
tenté. Û dit as deus frérs : cr Seingnors, *y feit il, cr voç 
veés que Papoftoille eft mort, & por ce vos covendra 
fofrir iufque tant ke apoftoille fera. Et quant pape fe- 
roit, voç porois Élire votre enbafcée.» Les deus fibres que 
bien voient ke le leganc difoit vérité, diftrent que en- 
dementier ke apoftoille fera apelés, il vuelent aler à 
Veniffe por veoir lor mefnie. Et adonch s'en partirent 
d'o^crî & s en aient à J^egrepom, & de ShÇeffnpont 
fe pardrent en une nés, & naiérent tant k'il fiirenc venu. 
Mefîer Nicolau treuve que fa fàme eftoit morte, & les 
remés un filç de .xv. anç que avoit à nom Marc, & ce 
fut celui Marc de cui ceftui livre paroile. Mefer Nicolau 
& mefer Mafëu demorent à Venefe encor deus anç por 
acendf e ke apofioiUe fuft. 

»7 
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Cornant Us Jf. frères Je partirent de Venefe por 
retorner au Grant Kaan, e menèrent avec el{ Marc fesfili 

mefer !^icolaû. 

Ec quant les deus frères ont cane arandu con vos f- ^ c. 
avés oï, & il voient que apofloille ne fe fkfoit^ il dif- 
trent que déformes poroient il tropo demorer por retor- 
ner au Grant Kaan. Adonch fe partirent de Venefe, & 
moinent avech eleç Marc Ton fîlz^ & s en aient tout 
droit ad o^cri, & hi trovent le légat que defoure voç ai 
contéç. Il parolent con elz de cefte cofes aflez^ & li 
demandent conié d'aler en leruçalem por avoir de Tolio 
de la lanpe de Crift, de quoi le Grant Can li avoit prié. 
Lo legant done elz conié qu'il doient aler. Adonc les 
deus firéres fe partirent d'o<m & aient en leruçalem, & 
ont de Toleo de la lanpe dou fepolcro de Crift. Il s'en 
retoment au légat en of cri^ & Û diftrent : et Sire, puis 
que nos veon que apoftoille n'eft, nos volun retorner 
au Grant Sire^ por ce que tropo avun demoré.i> Et mefer 
lo légat que des greingnor lire de toute la yglife de 
Rome eftoit, dift elz : r Pius qe vos volés retorner au 
Grant Sire il me plet bien, a Adonch fîft feç letflres & fa 
embafcée por envoier au Grant Kan, & tefmonge cornant 
meffiere Nicolao & mefer Mafeu eftoient venu por Ëdre 
fez anbafcée, mes por ce ke apoftoiUe n'eftoit^ ner.ea. 
Tavoient peii Êdre. 

XI 
Comant A}, frères aient à V apofloille de %gme. 

Quant les deus fi^es ont eii les letres don legar, & 
il fe partirent d'olcrî & fe miftrent à la voie por retorner 
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au Granc Sire. U alenc tant qu'il furent venu à P^ias, & 
quant il furent là venu, il ne demore guéries que ceftu 
légat fil efleii apoftoille, & s'apeloit pape Gregor de 
Tlaîence. Les deus fîrés en ont- grant leélTe, & après ce 
ne demore gueires ke un meflaies vint à Po4ias por part 
do légat qui eftoit efleii pape, à mefer Nicolau & à 
mefere Mafèu, & lor mande difant que fe il n'eftoient 
aies, qe il devefent à lui torner. Les du frérs ont de 
ce grant ioie, & diftrent que ce liront il volunter. Et que 
voç en diroi ? Le roi dLo4rm<mie fîft armer une galée as 
deus fibres & les envoie ao légat honoréemant. 

XII 

Cornant U ,ij. frirts e iMcarc vindrent à la cité de 
Qemeifu là o U Grant Kan eftoU, 

Et quant il furent venu ad odcri^ il s'en aient à mefer 
l'apoftoille, & fe humilent moût ver lui. Mefer Papof- 
toàle les receut honoréemant & lor done fa beneHon, 
& fait lor ioie & fefte. Adonc l'apoftoile done à mefer 
f. 7 1. Nicolau & à mefer Mafeu deus frères precheors qe bien 
efloient les plus faies que en tute celle provence fuiffent. 
L'une avoit nome frér Nicolau de Vicenfe, l'autre avoce 
nome frér Guilielme de Tripule. U done ek breviléies & 
carte & fa enbafée de ce qu'il voloit mander au Grant 
Kaan. Et quant mefer Nicolau & mefer Mafeu & les 
deus fiéres prefceor ont recevu les brevilées & le carte & 
l'anbaxae de mefere Papoftoille, il fe font doner fa bene- 
dicion, puis fe partirent mit, e quatre e com elç March 
le fil mefere Nicolau. U s'ennalent tôt droit à Po4ias. Et 
quant il furent là venus, adonc Bondocdaire, qe foldan 
eftoit de Vabeloine, vent en o4rminie con grande hofte, 
& fait grande domaies por la contrée; & cette mefaies 
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fiirent en aventure d'eftre mon. Ec quant les den ûém 
prefcaor virent ce, il ont gnuit doiance d'aler plus avant 
Adonc diilrent que il ne iront mie. Il donenc à mefer 
Nicolau 0c à mefere Mafèu tous les brevilà & canhe 
k'il ivoient, & fe partirent d'elz & s'en aient avec te 
mcftie deu Ten|ple]s. 
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Comment H .^.frirtjt partirent de CmftenùnnohU peur en 

cherchier du monde. 

U fîi voirs ' que ^ au temps que Bauduins ' fa^ emperéres 
de CenJienùnnobUyQ^ fii à « mil & ce & l[v] anz de Crift, mefires 
Nicolaus Pol, qui pères/ Marc eftoit, & mefire Maféf , qui 
frères^ Nicolaus eftoit, cil .ij. frère eftoient' en la citèj de 
Ceftenimnohle aie ^ de Fenife avec leur marcheandife. Noble ' 

a. A n fut vny. — b. que m.d, h. E^ F frères roeffire N. ; / eftoit 

ify B. — c. C ung nommé B. — frère au dit N. — i. G, Hfrére au 

é. E^F^G^ HfJtAcSi, — e. F Tan,- dit monfigncur Nicholas, eftoient. 

Gy H l'an de llncamacbn IheTu — j. / dté deflut dite. — k. aie 

Crift. - f. G, H eftoit pérct; / «. </. JB; F. — 1. G, tf [G &] 

pérei eftoit. — g. G Macé. — eftoient moût pourvtant fans fiitllt. 
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& fage & pourveant eftoient fanz fidlle : il « orent confetl 
entr'eulz ^ & ^ priftrent d'aler enMarmaiour pourgaaignicr; 
il ^ achetèrent ' plufours ioiaus &fe partirent de CmftefitinnMe^ 
il alérent par mer en Soliàief . 

n 

Comment li dm frère fe départirent de Soldaye. 

Quant ^ il ^ furent venu en Seldaye^ fi penfërent & lor fambla 
bon ' d'aler plus avant, & fe partirent de Soldaye^ ti fe miftrent 
au chemin & chevauchiérenti tant que il vindrent à un fei- 
gnour Tartar qui avoit non Abarca ^ Caam, qui efloit au 
Sara ti à Bolgara ^ . Cefhii dit ^ Barca fifl » grant hounour 
aus .ij. frères • , & ot moût grant alegréce p de lor venue; & 
il li 9 donnèrent tous les ioiaus que il avoient aportéz '* , & 
il ' les reçut moût volentiers. Et quant il furent demouré 
avec le feignour .j. an, fi ' li plorent moût », & il leur fiSt 
donner ^ .ij. tans plus » que ce ne valoit qu'il li avoient 
donné y . 

Si » fourdi «« une ^ guerre entre Barca ff k Alau ^^ le fei- 
gnour des Tartar s de<« levant, & firent grant/ ofl d'une 
partir & d'autre $ mais en la fin fii defconfis Barca ^, li 



m. G, HO prindrent confcîl entre 
eusd*iler. — b. E^ Fajoutenti pris. 
— c. / pour aler mu Mirmoit. — 
d. G, Hû, — e. if, B icbetoient. 
^LA,B& aUUurs Solidaye. — 
g. G, H Et quant. — h. / les deux 
frères. — i. bon m, d, C, D, — 
j. H cheminèrent. — k. A^ B 
Abarta $ E Ar baca ; F Arbaga ; G 
Barta{ H Bartha. ^ l A^B Bol- 
gâta; F Rolgara { qui Bol- 
gara m, d. H, — m. G, H Ci» fires; 
dit m, d. D, E^J. — n. A^ By Q 
Df E^G^Hyl lor M, — o. aus .îj. 
frères jw. d» G, H. —' p. X), E^ F^ 
Hy I ioîe ; G lièfce. ^ q. /& iceulx 
frères leur. — r. / portés. — s. ^ 
F^G^HIH fires. — t. quant 



fi M. d. C, /), E, F.G^HL — 
u. F trop. — v.EfFfiû moût bien ; 
G, H fift dou bien; Ifitt bien don- 
ner. — X. plus m. d, Af Bf C. — 
y. /)deux fois autant qu*il valoient; 
Ef Fyl que il ne valoient ; G, H 
.ij. tans [H deux fbjrs autant] que 
li iouhel ne valoient. — z. Em têu^ 
C, D, E, F, G, H, I piaeem: Et 
quant il furent demourèi avecques 
le [E celui; /le dia] feigneur [G, 
H bien] ung an [m, d, /]. — aa. / 
lui advint. — bb. E^ /*, /une grant. 
~ ce / le dia Barca. — dd. / 
Alar. — tt. D^Ey F, I devers fo- 
leil. — ff. grant as. d. D. — gg-C, 
F 8c d>]ne part — hh. / le dia 
Alar. 
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fires des Tartan de ponent ' , & monirent moût de gent 
de ^ part & d'autre, fi que par ^ rachoifon de cefte ^ guerre, 
nus ne pooit aler par chemin qui « ne fuft pris. Mais ce 
péril couroit par ce/ chemin où g il eftoient venu, fi que 
avant pooit chafcuns chevauchier feurement & ^ non tourner 
arriére ' . Dès que J aus i .ij. firéres fambla ^ d'aler encore 
avant ">, puis que il ne pooient retourner, fi " fe partirent de 
Barca « , & s'en p alérent en une cité qui avoit i non Oufaca 9 , 
qui eftoit la fin du règne le feignour'' de ponent. Et de 
Oucaca fe partirent < , & paflerent le grant flun de Tigry^ & 
alérent par .j. defert qui eftoit lonc .xiiij. ' iournées: il ne 
trouvèrent viles ne chaftiaus fors que » feulement que ^ Tar- 
tars avec leurs tentes qui vivoient » de leur beftes qui paif- 
foient aus chans. 

m 

Comment S .ij,/rére pafsirent j. difert faf vmdrent à la cité 

di Boeara, 

Quant il orent pafle cel defert, fi vindrent i une cité qui 
cft appelée Boeara y , moût noble » & grant ««. La provence ^ 
auffi a ^^ non Boeara <^, & eftoit «« roys .j./ qui gg avoit non ^ 
Barac. La '' cité eftoit la meillour de toute Perjiej Si quant il 
furent là venu, fi ne porent plusi; aler avant ne retourner 



a. /* fil Alain le feigneur des 
Tartan defconfît. — b. if, B, /d'une 
part. — c. (7, A ^ ^9 C> Hpour. 

— d. / dMîRts, — t,D,S^ F que 
n. — f. iS; f, G le. — g. E, F, G 
par là où. * b. A, B^C^DSc re- 
tourner; H & non retourner. — 
i. Daiu I dêpuu nut ne, m IHx polt 
aler par le dienain où ils eftoient 
venu, dont par avant cbafcunpouoit 
cbevauchier feurement. ^ j. £ De 
quoi ; F Pour quoy ; H Et dès que. 

— k. / £t pour ce (knibla bon à 
yceubc.— L J?, F,G, Hajoutnti bon. 

— m. C plus avant. ^ n. / lors. 
^ o. / Barthara. — p* £» F fc| 



s*en m. d. D. — q. COucata; H 
Outatha. — r. le feignour m. d. H, 
~~ s. fe partirent m. d. 1. — t. C, 
D, £, F, / .xvîj. i G, H Jtvj. ~~ 
u. que m. d, É^ F, G^ H, L — 
V. qvttm.d,£t F, G,H,J. — x,£^ 
Ff I venoient; H fuivoient leur. — 
y. F Bacara; /Bacam. — z. H 
grant & noble. — aa. /) moût 
grant. — bb. / & grant province 
&. — ce. ^ /; G, H a auflî. — 
dd. if, B Barac. — ee. J?, F, / en 
eftoit. — ff, Gf H \ avoit .j. roi. 
— gg. qui m. d. D. — hh, C, A 
Ef F, là nom. — ii. / La dîfte. — 
jj. G, tf porent avant aler. 
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arriérei fi « que il demourërent en la ^ cité de < Bûcara .iij. 
anz ^ . Endementres que il demourérent « en celé cité, fe 
vindrem f mefiàge i d*Alau ^ , le ' feigneur de levant, li quel 
aloient au Grant Seignour de touz les Tartars du monde. 
Et quant li j meflage virent ces «ij* frères, fi ^ orent grant ' 
merveille pour ce que onques * n'avoient veû nul latin en 
celle contrée » ; fi diftrent • aus .ij. frères : c Seignours, fe 
vous nous voulés croire, vous y ^ avréz grant pourfit & grant 
hounour. » Et 7 il '^ refpondirent que il les orroîent < volen- 
tiers. De ce ' fi • lor diftrent li meflage: c Li « Granz Caam 
ne vit onques nul latin & « a grant defir de veoir entj^ aucun: 
& pour ce, fe vous voulez venir » i «« lui, fâchiez fanz &ille^ 
que il vous verra volentiers, & vous fera grant hounour & 
grant bien, & ^^ pourrez ^ venir feurement avec nous ** fanz 
nul# encombrements de nule male^ gent " . » 

IV 



Comment li .y. frère crurent Us me (f âges peur aler au 

Grant Caan, 

Quant Yiii frère furent appareillié pour aler avec les mef- 
fages, fi H fe miftrent z ^ ]z voie avec les meflages"", & 



z. iSi pir ce il. — b. ^ demou- 
rent en celc ; C, A ^ ^» ^> ^> ^ 
en la dite. — c. de m, d, L — d. £ 
F^ Hajwtentt &. — t, A^B^ de- 
meurent; E, F feiournoient. — 
ï. A, B^C, D^E, Frât. — g. G 
li meflage; H Un meflaget. — h. if, 
B de Lan ; C» A G de là où; d'Alau 
m, d. fi^ i & en feiournant en la 
diâe cité vint meflages du feigneur 
du levant qui a nom Laro. — uE^ 
Fj lajeutemti Kaan, le ; G, tf ajêU" 
ttMti Kaan. — j.£^Fccfl;/ycealz. 
— k. / il en. — L G, H moût 
grant; grant m. d. £y F, » m. C, 
A ^ FfCf I onques mais; H ia- 
mais. — n, Ff H cefte terre ; G, / 
celé terre. — o. G dlent. — p. £^ 
F, G, H, /en. — q. H U kiy. — 



r. E, F, G, / cil leur [G li]. — s. G, 
H le croiroîent. — t. ^ F, /De 
quoy; G, H Adonc. — u. fi m. / 
G, H. ^ V, Et F, Hy / que le. — 
x.EfF&mout; G, H Se fi; /& 
qu*il avoit moût. — y. />, H d'en 
veoir; /de eus veoir. — a. ^ /*» 
G, H, I ajoMtentî avec nous. — aa. Q 
Dy Ey F, G, H, /iufques à. — bb. / 
faulte. — ce. / & fi. — dd. Af B 
perréc. •— ee. £^ F, / avec nous 
feurement. -«7 ff. nul m. d» /. — 
gg. Ey Fy G, H eneombricr. — 
hh. ouïe M. d. Ef Fy I. — S. de 
nulc maie gent m,d,G,H. — jj. X), 
EyFyHDn dcus; G fi dui. - 
kk. F aler au Grant Kaan, fi. — 
U. G avec aus avec; AT awc cob &. 
— mm. avec les maflagcs m.d.L 
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chevauchiérent .j. an enterin ' par montaignes & par gauz ^ , 
avant que il fuflent là venu où eftoit le Seignour. En ^ chevau- 
chant trouvèrent moût de ^ granz merveilles de * diverfetéz 
de/chofes, lefqueles nous ne conterons pas orer, pour ce 
que mefîre ^ Marc, qui toutes ces chofes vit auffi ' , le ; vous 
contera ^ en ceft livre tout ^ apertement « . 



Cnnmtnt li àj.frin vindrtnt au Grant Caan. 

Quant " il " furent venu au Grant Caan, il les reçut i 
grant P hounour & leur fift moût grant fefte & ot 7 moût grant 
ioie '' de lor venue, & leur demanda de maintes chofes: pre- 
mièrement des empereurs « & ' comment il maintiennent lor 
feignourie & lor terre en iuftice, & comment il vont en 
bataille, & de " tout leur afaire, & après leur demanda des 
roys & V des princes, & des autres barons. 

VI 

Comment li Granz Caan leur demanda incor du fait dis crèjtiem 
^ proprement de Papo/îdle de Romme. 

Puis ' leur demanda du pape & de tout le fait de l'eglyfe 
de Romme ^ & de toutes les couftuilies des Latins; & les .ij. 
frère lui » en dirent toute «« la vérité de ^ cbafcune chofe par foi 
bien ^^ h ordenéeihent & fagement, comme ^ fage homme ^ 
qu'il efloient, car bien favoient la langue/ tartarelTerr. 



1. C, D^ E^ Rentier; G, H, i tôt 
entier. — h. C, D^ EtF^G^H^Î 
par tramontâiM et par grec [/ 
grece}. — c. £; / Et chev. j / Et 
en chev. — â, éê m. d, E, F, O^ 
HL— t. FSc de; O, H des. — 
f. A, B tel; C, Dy GyHdti; /di- 
verfee. — g. / trûkvvtot» pas en* 
core. — h. / le dift meffirés. — 
i. aofll m. d, /. — ). Cie. ~~ k. A^ 
BfC, D conterai. — 1. C, A 4 ^» 
GyHta avant toat. — m, OfH 
oréenéement j tout apateitterit m, 
d, L — n. G» H Et quant. — o. F 



let deux fifres. — p. ^ l^nnwnt 
grant. ^ q. H y euftj ot m. d. if, 
B^ F. — r. C alegréce; E^ F âk- 
gance ; G, H lîefle. — %. A^B em- 
peréres. — i,Bt m. d, /. — u. ^ 
en. — V. & J». d, GfH.^x. £, 
F, / Et puîs; G, tt Après. ^ y. ^ 
r^ISidt Teglf fe ft tout le fiiit de 
RoMAe. — %, AfB,£^F leur. — 
aa. toute i». ^. it, F. -^ bb. G, tf 
&. — ce. 8e m, d. /. — dé.Eft 
cornent; F fi cdninile. — ee. horirikié 
m, d, /. — ff. AfBfFh langage. 
— gg. /desTfttten. 
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Comment S Granz Caan envoia Us Jj. frmsyfes mtJfagtSy 

au pape. 

Quant li fires ' , qui Cublay ^ avoit non ^ , feignour des ^ 
Tartars' de /tout le monde & de toutes f provinces & ' 
règnes ' U régions de celé grandifine i partie du fiécle ^ , 
ot ' entendu tout le fiiit des Latins, fi » comme li .ij. frère 
li avoient " conté, fi li plot moût; fi <^ penfa en ^ foi f meîfines 
d'envoier les '' en meflage i ' l'apoftoile. Si ' leur pria » d'aler 
en ceft meflage « avec « un de j^ fes barons, & » il «« refpon- 
dirent qu'il feroient ^ tout fon commandement comme i '^ 
lor feignour. Si manda li fires devant li ^ un de fes barons <* 

3ui avoit non/ Cogatal; fiff li dift que il s'apareillaft, que ^ 
veut que il voife '' avec les i frères a l'apoftoile. Cil ^ ref- 
pondi ^ qu'il ">* feroit »> fon conunandement à fon pooir. 
Après ce ^ li fires /^ fift &ire fes Chartres f 7 en langue ^ tur- 
quoife " pour envoier au pape, & les bailla aus .ij. firéres ta 



a. G, ^Et quant U Gr ant Kaans. 
~ b. if , ir que Cablay; Cy D^ G, 
H Cublay Kaan ; ^ F de Cublay 
Kaan. — c. C, £, G» Hk lurnii 
F qui eftoit. — d. G, Hàt tos les. 

— c. ify ^ Tatart. — f. / Quant 
It Grant Kam que on nomme le 
feigneur de Cublay, kam & fei- 
gneur dea Tarten & de. — %, C 
tous les ; D^E^ f, G, H^ I toutes 
les. — h. G^H les règnes & les. 

— i. & règnes m, d, L — h £, F 
dîfme ; / très grant. — k. /monde. 

— 1. je; G &; H eûft. — m. fi as. 
^. /. — n. G, Hl'avoient. — o, / 
&. -- p. ^ F, G à. ^ q. il lor j 
S for. — r. j; F, G» /f les mef- 
(âges $ / iceulx frères en. — s. G, 
H au pape. — t. / & de ce. — 
u. j; F, / pria moût. — v. C, D, 
B^G^H cette meflagerîe ; F celle 



meflagerie. — x. d*aler avec 

remplacé dans I part Se Te leur 
bailleroÎL ^ y, A^ B des. — - a. ff 
il luy. — aa. C; A F, / a lui; Fil 
leur. — bb. E^ F» la/enSenii volen- 
ders. — ce. E^G^H de. — dd. JS^ 
F, /fi envoia le feigneur [/le di£l 
Kaan] querre devant foi. — ee. G, 
H barons par devant foi. — ff. G, 
^ à non. — gg. Q /) & fi| £; F, 
G,H,Ik. — hh. £; F, 4/& 
que. — ii. F vouloit qu*îl alaft. — 
jj. C, G, / les deus. * kk. C, l> 
Celui; G Si j HIl; /Etchis. -- 
U. D,£,F,G,H,in refpoDdi. — 
mm. / que volentîerk —- nn. H 
feroît voulentîers. — oo, àct que. 
— pp. / le diâ Kam. — qq. F 
lettres. — n, A^ B langage. — 
ss. Af ^tarquoife; E^ F, /tar- 
toife. 
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à Ton baron, & leur encharga « ce que il vout ^ & « que il 
deûflent ^ dire ' i Tapcftoile/. Et fachiés que en la chartre 
fe K contenoit ^ fi comme ' vous orroiz: il mandoit difant J â 
l'apoftoile que ^ il li envoioit ^ iufques à cent fages hommes *" 
de noftre " loy creftienne, & que il feûflent de tous les .vij. 
ars & que bien feûflent defputer & mouftrer apertement ^ 
aus P ydolaftres & aus 9 autres converfations de genz '' par 
force de raifon comment la loy de Crift eftoit ' la meillour 
& que ' toutes les autres » fiiflènt ^ mauvaifes & &ufles ' , & 
fe il j' prouvoient » ce, que ^ il & toz^^ fes pooirs denven- 
roient ^^ homme de l'eglyfc. Encore leur encharga ^ que il 
li demandaflent à aporter <« de Tuile/ dcig la^ lampe qui 
art fur le fepulcre » en IberufaUm. En tel maniçre comme 
vous avez entendu, contenoiti/ leur meflage U que li grans 
fire^ envoioit m» à»» l'apoftoile par fes .iij. meflfages ««,1e 
baron Tartar & les .ij. frères mefire Nicolaus Pol & mefire 
Mafeo Pol. 



1. / chargea. — b. G^ H, Iso- 
lait, — c & m, d. E, F, Gy H, L 

— d, C9 D dévoient. — e. / ddf- 
fent. — f.GyH au pape. — g. / 
que la dîAe charte. — h. C, D, G, 
H eftoit contenu. — î» Sf Ft Gy 
H Ict que. — j. difant m, d, I, 

— k. F il manda à Tapoftolie que 
fe. — 1. Q /) defift mander ; E, 
I voufift envoier; F vouloit en- 
voier ; G, /f deûft envoier. — m. G, 
H homes ikges &. — n. A^ B, C, 
D voftre; F, / la. — o. apertement 
M. d. G, — p. G â Tes; H en fes. 

— q. aus m. d, C» /). — r. G des 
gens; de gêna m, d, F. — s. Feft. 

— t, Fêc comment — u. J? les 
loys autres; G» H autres loys. — 
v.E^F^G^H^J font. — x. F fiiuflcs 



& mauvaifes. — y. F & que s*il. 

— a. if prouvèrent 1 G proveiTent 

— aa. / & fe ce podent prouver. 

— bb. toz m. d. D. — ce. / de- 
mourroient; if, B eft dont fon pooir 
devenroient; F, F, G, H ajouUmt: 
creftien Se. — dd. / chargea. — 
ee. Cf Df Ef F deûiTent aporter,* 
G, ni aportaifent. — fF. de l'ufle 
Wi, d. AfB, C, D, — gg. / qui art 
en le Umpe fus. — hh. la m, d, C, 

— ii. C, Dy F, F, G, H, lajwUnit 
[H de] Noftre Seigneur. — jj. G, 
/f fifent. -^ÏÛL.CD^E^F,G,H 
meflagerie. — 11. / kam. — mm. if 
envoient. — nn. G, H au pape. — 
00. ifj^^i €i motj dûns G, i% /, touU 
iajmêft rgmplach par : deflus diz. 
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CMuneni E Granz Caam liur donna la tahk étw defm corn- 

nandtintntm 

Quant li ilres ' lor ot enchargié tout fon meflâge ^ , fi ^ 
lor nft donner une table d*or, en laquelle il ^ eftoit contenu < 
que, li «iij. meflage en toutes les pars/ que i il alaiflent ^ , 
leur ' deuft eftre donné i toutes leur maniions & que ^ befoing 
leur fuft * & de chevaus & d'ommes pour leur feûrté & « de 
toutes autres chofes que il voufiflent « , Et quant il furent 
to^t troi appareillié, il s'en partirent^. Quant il orentf 
chevauchié maintes '' iournées, fi ' acoucha Mi barons touz « 
malades, fi ^ que il ne pot " chevauchier j^ & demoura en 
une cité, & fut tant grevés de maladie qu'il ne pot plus « aler 
avant ^; fi que ^ aus .ij. firéres '^ fambla^ le mieus «« de là 
laiiEer le & de faire / leur voiageff ; & il ^ li plot moût ° . 



a. Fgrmnt fôgncuri /grant kam. 
— b. C, A 4 Ftoate fa meflâ- 
gtri« ) Gy tf kv meiaigcrie ; F«/NUlr : 
luz dis mcfligien. » c. £ & $ F, 
/il. — d. il j». i/. G, A — e. E, 
Ff I r« contcnoit. — f . D partiel ; 
E^G^HI tous les pais | F tout 
le pùi. — g. iS; F, G» ni où. — 
h. H yroient. — u La parafe efi 
ckaagè» dam G, Hi fuflent receu 
honoraublement & que on lour tro- 
vaft tos lour defpcns U tôt ce que 
befoin lour iuft& chevaut & gens 
por conduit [H conduire] & totes 
autres chofes..... — j. / leur fiift 
livré. -* k. £, F,/ toutes les chofes. 
^ 1. / dont ils avoient befobg. — 
m. D fcift. — n. 7 & ofiî. — o. que 
il voufififent m, d, L — p. Lis 
autres mff, chaagint cetu phrafe t C, 
Et quant tous ces troix embafla- 
deurs furent appareilUéz de leur 
befoingnes; i>, Et quant tous trois 
furent appareilliez de leurs befom- 
gnes ambaçaours iE^F^J Et qiuint 



iorent bien appareillîé fU leurs be- 
foingnes tous tiob enbataors; G, H 
Et quant li Jîj. meflage furent bien 
[H eflé] à Acre) C» D,E, F, G, H, 
I fi priftrent congië au feigneor 
& sVn [G, Hît] partirenL — <{,C, 
D furent. — r. C, D auquantes; 
E^F nt ÙLy quanles ; G, H plu- 
(burs; / aucunes. — s. G» /f li 
dievalsers tartars chd mahidcs. — 
t,C,D,E,F^l chei. — u. ^ A 
£, Ff I tartar. — v. /tant. — x,H 
pouoit. — y. C, /) cheminer. — 
s. plus m. ^. D. ^- aa. 5e de- 
moura avant wl d, Ay B, — 

bb. A^Bû ques. — ce. frères m, 
d, D. — dd. G, H fi (arobla aus 
•ij. frères. ^ tû. C, G, H pour le 
mieus; F boni mieus m, d.K — 
flf. Cy A f; G» A, / de le laifiter 
U de fournir; E de latfller le & de 
fburiûr. — gg. G, H^ 1 leur me- 
faige. — hh. il e». ^. A — 5. & 
il li plot niout M. d» L 
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Et « il ^ fe miftrent à la voie, & vous di bien que en ' toutes 
pars ^ où il aloient, eftoient « fervi & hounouré de / tout 
ce que meftier f leur eftoit & que ^ favoient ' commander i , 
& avoient ce i par la table que il avoient ^ des commande- 
mens au » feignour * . Si « chevauchiérent tant par leur iour- 
nées que il vindrent à rAasf en Hermeniei & vous dî que 
il demourérent à cheminer à 9 FAas iufques à >" .iij. anz, 
& « ce avint pour ce que il ne pooient ' pas toutes fois ^ 
chevauchier pour le mauvais temps & « nois & granz " pluies 
qu'il faifoit aucunes J^ foiz ' & des granz flueves ^ que il trou- 
voient qu'il ^^ ne pooient pafler. 



IX 
Comnunt ti .^, frire vindrent en la cite d'Acre. 

De ff PAas ^ fe partirent & fe «« vindrent en / la cité 
à' Are il yss entrèrent ^ ou mois d'avril courant m. ce. Ixix » 
dei; Crift, & trouvèrent que li papes ^^ eftoit mors^'^, qui 



4. / Lort. La phrafi eft modi- 
fiée dmu G, H: Et vos di vraie- 
ment que en toz les licus où il 
venoient, quant il furent mis à la 

voie, eftoient — b. il m. d, Ey 

F, i. — c. en m. d. Jî, F. — d. / 
places. — e. / ils eftoient. — f. / 
& de. — g. E, /; G, H, I befoins. 
— h. C, A ^, ^» C?, /&queil. 
^ i. £» f feûffent ; / voufiflent. — 
j. / demander. — k. G, H tout ce 
avoient il; /ils l'avoient. — 1. que 
il avoient ai. d* I. — m. / du. — 
n. G, f/ par la table d*or deflus 
dite. ^ a ^ F Si que il; G, f/ 
Or; /Et tant. — p. ^ I^b; / 
Laras. — q. ^ D, E, Ff I iufques 
ai G, H de(d à. — r. iufques à m, 
d.C,D,B, F, G, ft /. — s. Dr- 
ptùj ici jnfqt^à iajùty G & Hfimt 
difhremtfi & ce ne fil mie foule* 
mant por le [G Ion] chemin, mais 
pour les mavais tens de nois [Hde 
vens] & de pluies & des granz 



fluves qui aucune ibis les attr- 
gérent[H fi aucune ibiz les targeft]. 

— t. Cy D^E^F^I porent. — u. pas 
toutes fois m, d, I. — v, Ey F^ I 
pour la nef & pour les. — x. granz 
m. d. F. — y. / plufieurs. — z. F 
fiûfoit moult g^nz. — aa. CyDit 
des granz fleumaires; £& des plu- 
viaires ; F 8c pour les pluviaires ; / 6t 
de groflfes yaues. — bb. / dont il. 

— ce. £y Fy G, H, I Et de. — 
dd. F iAras. ^ ee. fe m. d, C, D, 
Ef Fy G, /; H fe mirent en chemin 
au mois d'avril en l'an de g^ce. 

— ff. £y Fy Gy I en Acre. — gg.^ 
puis. — hh. & y entrèrent m. d. 
C, /; C, D ioindrent du^EyF vin- 
drent le. — n, Ay B m. ce. 1.$ C» 
ÛyEy FyGy Hm.cchi. — jj. Cy 
Dy Ey Fy I ans de. -^kk,F lapof- 
tolle. — U. Fia mort; Ey F^fatt" 
tgnti & quant il virent que TapoT- 
toille eftoit \F ia] mort. 
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avoit « i ^ non papes [Clemens] ' . Il alérent i .j. fage clerc 
qui eftoit legas de tout le règne à* Egypte ^ : il « eftoit homs f 
de grant auâorité & avoit â g non Thiebaus ^ de Plaifence ' . 
11 li diftrent j le k mefage ^ , pour «" quoi il eftoient venu • , 
& quant li legas ot oy ce « , fi ^ en ? ot moût grant ''mer- 
veille, & li ' fambla que ce eftoit granz biens & granz hou- 
nours à ' toute la creftienté. Si refpondi aus .ij. frères meflk- 
giers » : t Seignours, vous veéz « bien que l'apoftoiles ' eft 
mors, & pour ce vous convendra il y fouf&ir iufques â * tant 
que papes '« foit &is. Et quant il fera fois, fi ^^ porréz faire 
voftre meflage ^'. > Il virent bien que li legas difoit^ voir <»; 
fi diftrent que entre tant/ que papes foit ùàsa^ qu'il por- 
ront ^ bien aler en reni/e por veoir leur oftel ». Si fei/ par- 
tirent d*Jcre & kk alérent i^Negrepont ««, & de Negrepmtt 
nagiérent tant qu'il vindrent en ^eni/e "". Si trouva mefire 
Nicolo «« fa femme morte, k ]ipp eftoit demouréz 99 de ùl 
femme '^ .j. filz de » jcv. ans, li qués ^ avoit non " Marc, de 



a. G ot. — b. à M. d, F. — c. G, 
ff Innocei»; eêwi9t$ftimbUmcdans 
Ay By C, A £, F, Oh lit aimfi touti 
la phrafi dans /: & quant il virent 
que ycelui pappe Clemens le quart 
eftoit mort Ici G & HpUutnt Ut 
moisi 8c quant il virent ce. — d. / 
de Surie. — e. -^ F, / &. — f. /* 
légat; homs m, d, £, /. — g. à m. 
d.F^L ->h. if, /r, C, A £ Ceabo; 
FCeatM; G, H Cheabo. — i. / 
ajwU : & eft archediacre de Leo- 
dun. — y H 8c firent — Il G, H 
leur. — 1. ^ F la meflagerie; om 
lit dams I: A yceluî contarent leur 
meflage. — m. G, H 8c ce por. — 
n. EfFyl li venu. — o. £^ G en- 
tendu ce; Fy I ce entendu; H 
atendu ce. — p. G, 77 il. — q. en 
ta, d* Hm -— r. g^nt la, d* £• "— 
s. «fi. — t ^7;/de; H en, — 
u. C, Dy £, G, /meflages. ^yf. H 
fçavés ; C favés 8c veér. — x. G, 



H U papes. — y. H m, d, E, F, L 

— a. iuTques i m, d, L — aa. £^ 
/ li apoftoilles ; H ung pape; / un 
aultre apoftolle. — bb. F^G^H^l 
vos. — ce £ mefl*agerie. — dd. E^ 

F, G, H, I leur difoît. — et, H 
vérité. — ff. Gendedens; H ta 
atendant; /endementiers. — gg-£» 
/, /on fera un pape; GfHtm fieroit 
[77 le] pape. — bh. £, F^ I nous 
porrons bien aler; 77 qui partiront 
pour aler. — ii. F, 7 nos hoftelx; 

G, H lour amis. — jj. {t m. d. H, 

— kk. C, i) fi. — U. « en. — 
mm. At By C, D Negentpont — 
nn. EfF^G^H ajtisHut : Et quant 
il furent venu ; £, F en Venife. — 
00. /froefl*. N. trouva. — pp. H fi. 

— qq. C^EfFyG reroés; demouréa 
m. d. K — rr. 7 de fadifte femme 
demouré. — ss. tfdePaagede; 
7 en Teage de. — tt. /qui. — 
uu. EyF^ non. 
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cui « ceft ^ livres parole. Li ^ .ij. frère demourérent â Venife 
.ij. ans, toutes foiz ^atendant que papes fiift levez ^ • 



Comment £ Jj./rére/e partirent de Venife là menèrent avec eul% 
Marc^ le fih de mtfire Nicolo^ pour mener le avec euk au 
Grant Caan. 

Quant li .ij. frère orent/ atendu tant; comme vous avez 
oy, & ^ veoient ' que apoftoiles j ne & fe faifoit, il diftrent 
que ^ il porroient trop «" demourer " por « retourner au^ 
Grant Caam. Si fe partirent de Ventjft & en 7 menèrent 
Marc '- , & s'en tournèrent » droit en Acre^ & ' trouvèrent « 
le dit V légat Si parlèrent afiez à lui de ce fait « , & priftrent y 
confeil » à lui "^ d'aler en Iherufalem pour avoir de Tuile de 
la lampe du Sépulcre ^^ pour porter ^^ avec eulz ^ au Grant 
Caam, fi comme il *• lor ot# commande, hisg legas lor ^ 
donna congiè '' ; fi fe i partirent A* Acre ic s'en kk alèrent en 
Iherufalem ic orent de l'uile de la ^^ lampe du Sépulcre, & s'en 
retournèrent "»» encore "« en Acre^ au légat, & li diftrent: 
t Puis// que f? apoftoiles ^ n'eft ", nous voulons retourner 



a. F de quoy $ / duquel. — b. £^ 
f, G, //, / ce. — c. / Yceulx. — 
d. toutes fbiz m. d. Hi E, F^ I en. 

— e. £, f, G, ff, /faix. — f. /fe 
partirent & orent. — g* ^ ^^nt 
atendu ; tant m, d, I. — h. H fi. 

— uF^I virent $ /f voient. — j. G, 
H on ne façoît point [H de] pape. 

— k. / point ne. — 1. / que trop 
poroient. — m. G, H bien. — n. E^ 
F ajoutent: hui mais ; G, H ajou" 
tent : d*ore en avant. — o, H trop 
pour. — p, H vers le. — q. en m* 
d. Cy D \ H amenèrent. — r. / le 
diA Marc avec eux; G Marc 
avuec ces. — s, C, D^ H, I retour- 
nèrent. — t. ff où; / & là. — 
u. Marc trouvèrent m. d, E^F. 

— v,GyH légat defus dit — x. de 
ce fait m, d. H, — y. ^ F^ G, H^ 
I ic [m. d, H\ li demandèrent — 



z. C, />, £, F, G, H I congiè. — 
aa. à lui m. d, É, F, G, H, L — 
bb. C ajouté: Noftre Seigneur. — 
ce. porter m. d, E. — dd. F avec 
eulx porter. — ee. il m. d. H, — 
ff. E, F, G, H, I avoit. — gg. G, 
H Et lij / Et le dia. — hh. /leur 
en. — ti. H leur acorda. — jj. fe 
M. d. F, — kk. s'en m. d, Ey F, G» 
HyL — U. / d'ycelle. — mm. On 
lit après dans G, Hi par Acre au 
[H devers le] légat. — nn. On Ut 
aprh dans /: au dîA legault en 
Acre. — 00. Q« lit aprh dans Fi 
Se U trouvèrent le légat. — pp. A^ 
By C que puis; E^ F^ G, Hy I Puif- 
que nous ne veons. — qq. H qu^il 
ne fe fait point de pappe. — rr. G, 
/papes. — ss. C» £^ J^n'eft faix; 
G n'eft point fmiai / foit fiûi. 
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au « Grant Seigneur ^ , car trop avons huimais ' demouré ^ 
& avons • allez attendu/ . > Et li ; legas lor dift ^ : < Puis ' 
que vous i voulez retourner, il me plaift bien. > Si * fift &ire 
fes ^ lettres pour envoier au Grant Caam, qui «" tefmoin- 
gnoient que * li .ij. frère eftoient « bien venu f pour acomplir 
fa befoingne ? , mais pour ce que apoftoile '' ne pooient avoir, 
ne * Tavoient peu &ire. 



XI 
Comment li, Aj.fren (^ maint autre avec eulsfe partirent ^ Acre. 

Quant < li .ij. frère orent les letres « du « légat, fi « fe par- 
tirent à* Acre pour retournera au Grant Caam, & s'en vin- 
drent à » FAîas. Et quant il furent li venu, ne^ demoura 
gaires ^ que cilz '^ devant dis legas ^ fu efleûz à ^ pape en 
Acre^ & s'apeloit pape Grigoire de Plaifenceff. De ce£? orent 
li doi frère ^ moût grant ioie » ; & feur ce leur vint i tAas 
de par le légat qui papes eftoit, .j. meflages qui leur dift de 
par l'apoftoile que il i ne deûflent plus avant aler U, 



a. G, H i noftre. — b. £; F 
Kaan. — c. JE, F, / dès ores mes ; 
H nous i hinmaîs m, d. O. — d. F 
attendu; i feiorné. — t. Gy H U 
afTcK avons [m, </. H\, — f. Fdt- 
mourê. — g. / ledift légat. — h. / 
refpond. — \. A^ByC^G Depuis | 
E DcfpttiB. — j. G vous vous en. 

— k. / Et — l. tf leur. — m. / 
lefquelles. — n. £, /, G, / com- 
ment ; H comme. — o. / avoient 
bien acompli. ^^p.GfH venu bien. 

— q. J^ Fy / fon commandement; 
G lor mefaigerie $ H leur meflage. 

— r, E^ F apoftoile n'i avoit ; /il 
ni avoit d*apoftolle i G, H \\ n'i 
areit pape. — s. tf il n'avoient. — 
t. Gf HEt quant. — u. G, ff la 
leire. •* v. ff dndit. — x. C, />, 
£^P,l'û. —y. tf aler. —s. Htn 

— aa. 4 /; /il ne. — bb. G, H 
ajoutent t de tens. — ce. C, D cel- 



lui; E, Fy G, tf ceftuî légat — 
dd. £, F dit devant; G, H devant 
dit — ee. km.d.F, G, « — ff. O» 
lit dans G, Hx papes & fîi apelèc 
[/Tpappe] Gregoires. — gg. E^ F 
De quoy; G, /TDe laquele chofe. 
— hh. E, F, G, H les .ij. iiréres 
orent. — ii. Toute la fhrafe depuis 
que eft aUot^ée dam I: que jrcehii 
légat devant diéi en Viterbe, en la 
court où eftoient leé cardinamc fa 
eflefi ptppe en Acre, & fa en fep- 
tembre Tan mil .ce. Izsg. De quoy 
les deux frères heurent moult gnnt 
ioye Si s'apella pais pappes Gre- 
goires de Plaiiànce & fa Gergoire, 
le X« pappe de ce nom, quant vint 
à Viterbe en la court où il fa facrcs. 
-> jj. G, ^i l*Aias .j.meflage de 
part le dit pape que leur dift qa1L 
-- kk. £, F, G, ^ / n^alaflent 
plus avant. 
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& « retbumaiflènt ^ a lui ikiaintenant ^ . Et que vous ^ diroie 
ie'? Li / rois d*£rm#it/> leur iîft armera une galie aus .ij. 
frères ^ meflages & les envota en Âcrt au pape. 

XU 
Cêtnment H .y. frire vhtirtnt à Papo/tmli. 

Quant ' il furent venu en Acre^ moût hounouréement i 
fi A alérent devant le pape & s'umiliérent moût vers / lui. 
Li « papes * les reçut à moût « grant hounour &^ i moût 
grant fefte h â moût grant ioie, & leur donna f fa '' beneîfon ; 
après leur donna ' .ij. frères preefcheurs que * il deûflent aler 
avec eulz au Grant Seigneur » pour fournir la befoingne « , 
& fanz fidlle » il eftoient â celui temps J' li plus fage cler qui 
fuflent » . Li uns avoit non frère Nicole de Vifcena & Tautres 
frère Guillaume de Triple^ ic leur donna fes«' previlèges & 
fes Chartres de la ^ meflagerie f^ que il remandoit ^ au fei- 
gnour «*. Et quant il orent receu ce/ que il dévoient, fi prif- 
trent congiè du pape & leur donnai? fa beneîçon ^ & s'en '' 
partirent tuit .iiij. enfamble d*jfcre kii avec euz Marc, li filz 
mefire l^k Nicholo, & ^ s'en alèrent à PAas. Et «"» quant il 
furent la venu, adonc "" Bendocquedar, foudans de Babiloine, 



a. £, /, / ains; G, H& quil. — 
b. D tournaffent ; F ajauU : en 
Acre. — c. G, ^au pape en Acre 
de maintenant. — d. ^ /"en. — 
e. £t ..M. ie m. d. G| Mf /. — > f. / 
Lors le. — g, E, F^ 1 amener. — 
h. aus .ij. frères m. d. G, H, — 
i. /; / Et quant. ^ ). Q D, H, I 
honnorablement ; moût hounou- 
réement m, d, Gf H. — k. fi m. d, 
L — \.H devers. — m. F, H Se 
le. — n. if pueples ; B puples. — 
o. moût m, d. G, H. — p. EfF& 
leur fift moût grant ioie & grant 
fefte ; G^ H& I abriginU Si leur 
fift moût grant fefte. — q. /bailla. 
— r. ia OT. d. B. — s. / bailla. — 
t. EfF,G,H pour aler [G, H avec 
eus] au G. S. [G, HKaan] pour. 



— u. que Seigneurm. d. L — 

V. lajwUi par devers le Grant 
Kam. — X. & fana fiiîlle. m. </. /. 

— y. Diou E, Fy G, //, / à celui 
temps êft placé aprh qui. — x. / 
rengnaifent. — aa. fes m. d. A, B, 

— bb. Aj C, G, H fa; la m. d. D, 

— ce /& lettres du meflage deiTus 
di£l. — dd. G qull envoieroit; H 
quil envoiotj 7 comment il les 
envoyoit. — ee. /* Grant Seignour; 
Gy a; / Grant Kaan. — ff. G &. 

— gg. & leur donna m. d, C, D^ E^ 
Ft G, H, — hh. Se leur donna fa 
beneîçon m. d, I, — ii. ff, / fe. — 
jj. d^Acre Se m. d. L — kk. me- 
fire m, d. L — U. / puis. — mm. F 
Adonc. — nn. adonc m. d, F, 
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entra en Htrmttiii à ' tout grant ' oft de Surazinis, & fift moût 
grant domage par let contrées, & ' furent cil dit^nwflâge 
en moût ' grant / aventure d'eftrc mon ou pris. Sic que 
quant li doi frère preercheour virent ce, fi orent moût grant 
paour d'aler ' avant, & diftrent qu'il ne voulotent plus alcr 
avant ' . Il donnèrent à roeTirc Nicolo tt à mefirc Mafë Pol 
toutes les chantes tt i tous les previlégcs que il avoicnt * , & 
lé partirent d'eulz, & s'en alérent avec le maiftre du Temple. 

a. E,F,G,H»^TK. — h.C,H, tict. — î. & wn«tm. E,F,ti 

I Qiout gtant. — c. & «t. d. H. t* bmrdm fmrv* Im fmrtat tU 

— d. G, HAvntA dit; /yceufai. eu trMt mf. — ]. toiitt* la dur- 

— t.mo\Am.d.B,F,l. — f.mout (ret & m. d.G, A. — k. que il 
grant m. d. G, H. — g. /& quant «vmcnt m. d. i. 

ycculx fiim. — h. G, A iTint 
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ES func le pelrinages communes^ que cref- D'Acre à jhu- 
tiens founc en la Seime Terre, De la vyle ^' 
de ^cres à Seynt Elye : iiij. liwes ; de celé 
terre, e de la Cave Seynt Elye à la Carme, 
•j. liwe; e de la Carme à Seint lohan de 
Tjr .j. liwe. Là yl y a une vile de Seim lohan le Vajh 
rifire, e à .j. liwe de ileque eft le Teroun fur qui Dieu 
fe repofa, devant le Chaftiel Telryn, e dedenz le Chaftel 
gift le cors feint Eufenie, e de près eft éMerle : là feint 
André nafquis, e deprès fi eft la cave là où Noftre Dame 
fe mulTa ou fon fitz, pur doute des Gyws. E de ileqe à 
T^ftre Dame de SHarreis .iij. liwes : là Noftre Dame fe 
repofa. E d*yleoque à Cejarie .j. liwe. E de yleqe à 
ligfhit .xij. liwes : là eft un peron qe wn apele le Teroun 
Seim Iak, e une diapele où feint Abakuc foleint meindre. 
E de yleqe à l^gmeSy là où feint George fuft martiri^^, 
.iiij. liwes; e d'ileqe à VetynoUe maweis chymyn .iij. 
liwes. E .i). liwes à Emaûs, là où Ihefu parla ou Cleo* 
phas, e le conuft par fraccion de pain. E de yleque à 
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éHf ondoie, .ij. liwes : e là fuft enfevdy Samuel le pro- 
phète. 
jêrmfékm, 2. E d*yleque à la cité de lerufalem funt ij. liwes de f- ^^ 
bel chymyn, e le entré en la cité eft parmy la porte où 
feint Eftevene fiifl lapidé, e puis vous vendrez à feim 
Le s, Séfuicr*. Sefulcre e la âéz vous vos oreyfouns. Le compas dedentz 
le cuer ne eft mie loyns de le Sépulcre, e là eft un 
peroun^ lequel Dieu dit qe fuft la meene du monde. 
tMount Calvarie, où Ihefu jfuft crucefié, eft al deftre pan 
de le cuer^ e uncore eft le fang- apparyfant fur la roche 
qu*eft apelé Golgatha ; e de près yl y a une tounbe de 
piére où gifent les .vij. roys, qe furent iadis de la dté, 
e Godefroy de Boylloun ; deleis le haut auter^ là eft le 
piler à qui Ihefu fîift lyé^ quant fîift flaelé. De près eft 
la Trifone e la cheyne dont Dieu fîift encheyné en 
meïïme la prifone^ e là furent vewes le iour de Paflc 
treis Maries, e de lees defcendréz .xl. degrees, e là trova 
feinte Eleyne la Seinte Croyz. E de près defcendaunt 
.xL degreez, là eft la Chtpele gryfoune ; e là eft une 
ymage de Noftre Dame, qe parla à la Egipciene e la 
emprift la loy. E de cofte la Sépulcre, ne mie molt loyns, 
eft le Hofpital Seinr lohan, e là deprès (i eft la efglife, 
Seim Caryoutj e de lees fi eft la Laryne^ là les treis 
Maries decyrérent lur chevels, quant Dieu duft eftre 
crucifié. E de yleque le tret de un arc, (i eft Templum 
LtTtmpUDomni. Vomini, & là dedeinz funt plufours merveilles, e de- 
denz funt .xx. hus e fbrtz portes; là eft la piére fur qui 
Dieu fiift mys le iour de la Chandelour, devant le vyel 
Symeon. Là vift lacob Pefchéle, par ount defcendirent 
angeles de ciel à terre, e per celé efchéle vint un angle 
à Zacarie, qe ly anuncia qu'il avereit un fitz, qi anun- f- <9^ 
ciereit la advenement Dieu ; e là dedenz un arch fi eft 
la Verge Aaron, e les .vij. Chaundelabres de or, e les 
Tables Moyfes ; e là près Dieu pardona la femme que 
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fuft pris en avocerie, corne le Ewangelie tefmoigne. E la Porte» de jirw 

près eft la porte où feint Père e feint lohan trovérent le -''^' 

countrèt qe lur demanda bien, e feint Père ly dift: 

« le nay or ne argent, mes ce qe i ay, ie vous dorray ; 

levez, n aléz feyn. » E celé porte eft apelé lerufalem, e la 

pone del north eft apelé Tarays^ là eft la founteyne qe 

eft apelé Tarays, dont feint Eglife lift qe eawe vyne 

en iflift. La porte de weft eft apelé Specioufe. La pone 

de le eft (i eft apellé Torte Onyene ; e par celé porte 

entra Dieu chevalchant le afne, e uncore fur la dure 

roche les pies de la afne funt appariflfauntz. 

^. E de la part del nonh eft Trohatica pifcina, e là Pifcheprêhanfue. 
foleit un angle mover le ewe ; e celi qe primes y entroit 
foleit recoveryr faunté de chefcune enfermeté; e bien 
de yleque eft le Temple Salomouy e plus amount eft le '^''^j^.^*" 
Vayn où Noftre Dame foleit bayner foun fitz, e là molt 
près eft le lyt où Ihefu foleit cocher. E de lees fi eft la 
Tour David ^ e devant la Tour^ (i eft une chapele; e 
leynz eft Seint lohan bouche orriene, e autres reliques 
plufours ; de là eft une eglyfe où feint lame flift decolé, 
e par là poéz paflfer vers le éUfount Syon. Là devya 
r. 69 ^. Noftre Dame, e les apoftles la enfevelyrent graunt pièce 

de yleque en le Val de lofaphat. En le SMount Syon fift -Ww/ Sion. 
Dieu ià cène, e lava les pyés de ces apoftles ; e là vint 
Ihefu à eux e lur dit : c< Pax vobis ! j> E là moftra ces 
playes à feint Thomas, e noun pas loins de yleque eft 
le lew où Ihefu fuft defolee e coroné d'efTpynes, e là 
fuft le paleis e la Trerorie Cayphas. E là près eft la eglife 
où le feint Efpirit defcendi le iour de Pentecofte defuz 
les apofUes ; e là près eft la Cave Galyqant où feint Père 
refufa conuflre Ihefu. E de lees eft la V^atorye Syloe, e là 
Ihefu eflumina um qe fuft née veogle, e là fiift enfevely 
Yfaye le prophète. E de cofte eft oAcheliemac, 

4. Encre le mount Olyvete e la cytè eft le Val de Vtâiê joj»pkat. 
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lùjaphaty donc avant eft dit; e de près le val yly a un lyw, 
qe um apele Seim o^nne. Là flift Noftre Dame primes 
Getkjimanu noTjt ; e là près eft leffemany, là fufl Ihefu pris e ces 
dois func uncore aparifauntz fur la dure roche, où yl 
mift fa meyn, e un périt de yleque eft une Eglife de 
Seim Salveour. Là ala Dieu tôt foui pour orer à fon père 
devant fa Paâioun, e là fua Dieu fang. E defuz le 
MMtdaOSvieri. Stfount de Olyveîe^ dont eynz eft dit, eft un lyw où Dieu 
veauntz ces difciples mounta en ciel. E là eft un peroun, 
fur qui Dieu mift foun un pié, qe uncore eft appa- 
rifaunt e tous iours ferra. E là près eft enfevely une 
feynte femme, par quy nul peccheour puec paflfer ne 
aprofcher à fa tounbe. Là près eft le lu où Dieu fift la f. 69 
Tater noftre. E là près eft un lu où Dieu fe moftra le 
iouf de Pafche à ces dilciples. 
BttkfkMgi. y. E de ileque à le amountance de une lywe en- 
glefshe eft Vethphagé. De yleqe maunda Dieu Phelip & 
lohan à Iherufalem pur le afne le iour de Palmes, à quel 
iour le greindre honour qe Dieu avoit en terre les en- 
fkuntz hebreus li fyrent. E de ^eqe avez à Vethanfe^ 
où Dieu refufdta Lazer, .ij. liwes, & près fûft evefque 
de tMarcille. E yleque en la SMefôun Symono Dieu par- 
dona la Magdaleyne ces pecchiés. E de ileque à la 
Quaranteyne^ où Dieu iuna .xL iours e nuytz, funt .vi). 
Uwes. 

6. E là près fî eft lericà-^ e de yleque à la ftim 
Le jùurdmn. lordati fiint .ij. Uwes à le lu où feint lohan bapcizà 
Dieu, e une colombe defcendi fur Diu en forme de 
feinte Efpyryt; e pur ceft chemyn ne poéz vous pafTer 
avant, mes fî vous aléz de Iherufalem vers la cité de 
I6edlehem, vous iriréz par Seinte Ëlje .). liwe de la cyté 
ckémp Fkuri. et Iherufalem^ e là de lees H eft le Champ Florj, un 
très bel lu ; e là recevera, à ce qe um dit, chefcuny folum 
et qu'il avéra fi defefvi. E là de p^ gift feihc Radiel. 
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E de yleque à .j. liwe eft VedUkem, e là vindrenc les BitAUem. 
trois rois fere lur prefent : lafpar, Melchyor e Baltazar ; 
e chefcun de eux porta or, mirre e encenz. De lees le 
cuer eft un Pu/ où la efteyle chey, qe amena les treis 
rois ; de l'autre part Aint les Innocens que furent ods ; e 
^^''•a .j. liwe de yleoqe apparuft le aungel as berchers, 
anundant la nativeté Dieu. 

7. E de Iherufalem à Seim Hahrakam funt .vij. liwes, S, AhaUm, 
e là fiift Adam fburmé. E là deprès eft Spelunca iupplici^ e 

là fount enclos de mur, en char e en os, le treis patriar- 
kes, Habraham, Yfaac e lacob ; e là eft la Sépulture Ewe 
e les treis femmes des patriarkes en un lywe. E de cofte 
la vile eft une Cave où Adam longement habita, e 
autres merveilles funt yleque. 

8. E de Iherufalem eft .j. liwe à la lywe où cruft le 
arbre dount la Seinte Croiz fut fet ; e de ileque à .ij. 
liwes eft Seim lohan de Voys, e là nafqui feint lohan le 
Baptift ; e là funt autres pelrynages plufours. E de Ikeru' 
falem à Staples funt .xij. liwes : là eft le Puyq lacob^ où Nmphujt, 
Dieu parla ou la Samaritane ; e de ileque à Va/que, là 

où feint lehan le Baptift fuft decolee, funt .i). liwes ; e 
de yleque à SMowit Hermon funt .ix. liwes. E de fouth 
eft la cyté l^mes, e à la pone de la vile, Ihefu refufcita 
le fitz de une vedue. 

9. E de yleque à SMoum Tabour funt .ij. liwes, e Mom TuUr. 
là eft une eglife où Dieu fe moftra à Piére e à lehan, 

qe il fîift Dieu e homme ; e tôt fuft vefhi de blanc, e 

ceux qe là furent cheyérent palmés à terre. E de yleque 

à Vehie funt .v. liwes, e de là H eft la tMer de Galylie^ Lac de miriéuU. 

e là entour en diverfe lyws, Dieu fift meinte myrade; e 

là près Dieu puft ou .ij. pefshouns e .v. payns .v. .m. 

de homes, e Piére e André là près lefTérent lur batyl e 

(iwérent Dieu, e autres myrades fèfoient là plufours. 

10. E là de cofte eft la Cha/Hel ffiiagdalon ; là fiift la iisgdau. 

30 
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Magdalyne née ; e de ileque poéz aler à S^a^areiy là où 

Noftre Dame nafqui, e al lu où le atinuticiadoun fiill 

fec à Noftre Dame^ qe ele concevereic le Salveour de 

Fontaine de s. Ga- ç^^^ g jg teTte. Là efî une Fonteytu de feint Gabriel^ là 

foleic Noftre Dame e foun fitz Ihefu quere eâwe ; e là 
près eft le faut là où le Gyws commandèrent Ihefu 
fayler pur ce que il lur aprift la parole Dieu^ e ileque 
dift Dieu qe nuUy ferra tenu pur prophète in foun pays 
demeyne. E de S^aiarr[ à Zaphory eft .j. liwe, e ileque naf- 
qui feint Anne, la mère Marie, la mère Dieu. E de yleqe 
Cana, eft .j. liwe à la Cane GalyUe^ là où Noftre Seignour fift 
vyn de eawe en la mefoun Architelin, e ce fuft un des 
primère myracles que Dieu apertement fift. E de yleque 
à la Eglife de Seint Sofi'oun funt .ij. liwes e là furent 
feint lohan & feint lame née ; e de yleque funt .iij. liwes 
à la Eglife Seint ÎT^cholas, e là gift meynt feint cors, e 
pardoun à demefure graunt eft grauntè à tous que là 
vendront. 

I T . De encres à Koket eft .j. liwe ; là devynt Dieu 
aignel, e prifl fourme de aignel. E de yleque à Stir 
Tjfr. funt .ix. liwes. Là prêcha lefus la parole Dieu, e une 
femme ly dit : a Benêt feit le ventre, qe vous porta e les 
mameles qe vous alertèrent! n E Ihefu la refpondy: 
cr Benêt foient que oyent la parole Dieu e que la garde 
bien ! >> E de ileque à Puteus aquarum eft .|. liwe. E de 
Sur à Serphent funt .iiij. liwes ; là fiift feint Hye maundè 
à une povre fènmie pur delyvrer ly e fa meifnè de 
SidoB. povertè ; e de yleque à Seete funt .iij. liwes ; là eft une 
ifglife de Seint Salveour ; e là funt relykes plufours. Là 
delivera la femme Cananèe Dieu par fa pieté, e autres 
Bep'outà. merveilles funt la plufours. E de yleque à Varuch per 
terre ou par eawe, funt .ix. liwes. Là fuft en temps aun- 
cien un ymage de Noftre Seignour, e un Giwz le fery 
de une launce e le coftè, e meyntenaunt en ifli fang e 
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eawe; e pur cefte myracle plufoura Gywzs fe convercyrenc 
à Dieu, e de cet fang eft en plufours terres : à Rome, 
Fraunc, Englecere & en autres liws devers^ de qy Dieu 
fec meynce myrade. 

12. Plufours autre pelrynages funt en celé terre que SarJenay, 
ie ne pus ne ne fay treftouz nomer. De Sardayne, de le 
fSHom Synay e autres pelrynages qe funt en celés coun- 

trés, ne ay ie parlé rien, quar les paflfages funt eftroytes 
e les veyes longes, 

II 

13. Ces funt les pardouns de o4cres: à la honrde s. Jean J'jicre. 
la vUe .iiij. aunz [.j.] k[arantaine]; à Seinr S^icholas .iiij. 

aunz, .iiij. k[arantaines] ; as o^lemayns .iiij. auns, chef- 
cun iour, .c. iours; à Seint Léonard .j. an .c. iours; à 
Seint 7{gmant .xl. iours ; à Seini Eftevem .iiij. aunz, .xl. 
iours ; à Seint Samuel .j. an .xl. iours ; à Seint tajer de 
Tethajne .viij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à [J'ri/ir] Sépulcre 
.vij. aunz, .iiij. k[arantaines]; à V^fire Dame de Chevalers 
.V. aunz; à t^ftre Dame de Sur .iij. aunz; à Seinte Croyi 
.iij. aunz, .xL iours; à Seim éMarc de Venyfe .v. aunz; 
à Seint Loren^ .xl. iours; à lofaphat .iiij. aunz, xl. iours; 
à La Latyne .j. an; à Seint Tére de Tyfe .v. aunz ; à Seim 
o^nne .v. aunz; à Seim EJpyrit .vij. aunz; à Tedlehem 
.vij. aunz ; à Seint ^ndré .v. aunz; al Temple .viij. aunz, 
.vj." iours ; as Frères prejchours .iij. aunz, .xL iours; à 
Seint Stfichel .iiij. aunz, .iiij. k[arantaines]; as Frères de- 
fakis .c. .xl. iours ; à le Hojpital Seint lohan .viij. aunz, e 
tant de fbyz corne vous aléz entour le paleis de malades 
.xL iours, e le digmangt à proceflioun .vj. k[arantaines] ; 
à Seint Gyle .v. k[arantaines]; à la tMagdaleyne .xj. aunz; 
à la Katerine .iiij. aunz, .iiij. k[arantaines] ; à la Trinité 
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.j. an ; ï Sàiae Vtyde .viij. aunz ; à Seim tManm de Sretoiu 
iiij. aunz, .zl. ioun ; à Laier de Ckevalers .xv. k[arafi- 
taine] ; à Seint Thomas .xv. aunz, e chefcua mardi .vij. 
aunz ; à Seint Varihotonuu .iiij. aiinz, .itij. k[arancaines]; 
k Seim cAntoyne .iij. aunz, .xL ioun ; as Fréret menows 
.ccc. iours ; à ^pemires .j. an, .xL iours ; à Seim "Dewfi 
.îuj. anz, .iiij. k[arancaines]; à Seint George .vij. aunz. 

14. A taunt finent le pelrynages de celés parties e 
les pardouns de c4cTes que Dieu eit merci de los vyfi e 
les monz l Amen ! 
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A f. 163 a. 

B f. 143 b, 

C f. 74^. 




I commence .j. trai<flié qui fut pieça &ic 
oulrre la mer^ ordené par le meftre & par le 
couvent de rOfpical & par aulcres preudes 
hommes qui ont demouré [outre mer] & 
fcévent '^ le pooir du foudan & des Sar* 
razins, & eft fait pour favoir quans hommes à armes 
le foudan puet avoir en tôt le pooir des Sarrasins & en 
quiex lieux & dedens quans iors il les puec aflfambler 
enfamble ^ . 
B f. 143 f. Par ceftui ^ efcrit peut eftre feii & coneii le poer des 
^ ' ^^ "' mefcreans Sarrazins qui régnent hui le ^ iour au * royaume 
de Vabiloine proprement/. 



a. C fervent. — b. Tout apara- 
graphie dtpmis b commêncemmt^ tfi 
in laÛH dam A : Indptt tnâitus 
dudum habitus ultra marc per ma* 
giftrum Se conventuni hofintaJis & 
alios probos viros qui diu ftetcnuit 
ultra mare 8c fduiit poteftmtein 
(bldani & Samccnoruniy ad (bwn- 



dum quot homîncs armorum po- 
teft imcere diéhis foldanut cum 
toto pofle Sarraccnonim, & in qui- 
bui lodi 8c infra quot dîes poteft 
eofl fimul congrcgare. — c B^C 
ctft. — d. il; C en ceft. ^ t. B 
d I C ou« — f. proprement m* d. 
B,C 
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I 

^« ^/«*^ Premièrement le Ibudan iftra de fon hoftel o * .m. 
homes à cheval, grans & meens. 

Item après ^ a .xxiiij. amiraux, chevetaines de Tofl ; & 
chafcun peut faire .c. chevaliers. 

Item ' encores y a .Ixxx. amiraux, de quoi les uns ont a f. 161 ^. 
poer de Jx. homes à cheval, les autres ^ de .1. & aucuns 
de .xl. ; des quieus la fomme de cez * monte .ili)"^. homes 
à cheval 

Item / encores y a .xxx. amiraux, des quieus chafcun 
de cez ^ a poer de .x. homes à cheval. 

Item ^ encores il y a .Ixx. ebneccadem ' , eJ chafcun 
elmeccadem ^ a poer de .xl. homes à cheval, & s^apelent 
la Bahrye ' , qui font tout adès " entour la tente 
du foudan. 

Item " encors ^ y a autres elmeccadems, qui font Jxxx.; 
chafcun de cez a poer de .xL homes à cheval. Et devez ^ 
favoir que touz 9 amiraux peuent '' ben faire iffir de lour 
meifnée fur ' plus entour .m. homes à cheval & plus. c f. 7$ ^ 

Some de Vabiloine: .xuij™. e .vij^ Bf.143^ 

Et touz cez homes d'armes qui font ci noméz, font ' 
partiz fur les .xxiiij. chevetaines * qui font avant noméz. 

Et ce eft tout le poer dou royaume de Vabiloine. 

Le poer dou Som " : 

Premièrement à Guadres .vij ^. homes à cheval 

Item * au Saphet .ix ^ . homes à cheval. 

a. B^ Cavec. — b. CDerechief. p. B^CtSt aflavoir. — €\. B tous 

— c. C Dcrechîef. — d. lutres m. les defus dis ; Ctous les devant dk. 
d. B^ C. — e. C deflus. — f. C r. C peulent. — s. i^feur le; C fant. 
Derechîef. — g. de cez «i. </. ^ — U B partis; C partie. — n. B^C 
C. — h. C Derechîef. — i. C cheretains devant. — r.Cenam^e 
elmercadem. — j. ^ CdefquelH. — dt phrafê efi ripiti dam A\Bàt 
k. i^elmecradens; C & le merca- Soynj C du Saulin. — x. Dam 
deni. — 1. il la fiahrpe ; B Bahire. tOMU la fat de a faragra^^ C 

— nuB^C tous iours. — n. Item rimfiacf Item par DeredùeC 
M,d. C» ^^ o. encors m, d, B. — 
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A f. 164 0. Item à Vomas " iiij ">. homes à chival. 

Item à la Chamele ^ .iij ^ . homes à chival. 

Item à Hama .m. homes à cheval. 

Item à Halappe .ij™. homes à cheval. 

Item à Triple .m. homes à cheval. 

Some l'oft dou Som ' .ix". .ix«. 

Some des .ij. fomes de tout le poer du foudan en 
Vabiloine & aus Som "^ : 

.xxiiij™. .vjc. homes à cheval; des quieus bien les 
.XV. mile font ci povres que à peinnes peut chafcun 
fouilenir fon cheval 



II 



B f. 144 a. Defoz y a efcrit ' la devife des chemins qui vont en d* 
Vabiloine & au Caire, c'eft afavoir (i com il font departiz 
par terre & par le / flum de quel que part que home 
vuille comencer de lonc en lonc la marine, c'eft aiTa- 
voir: d'oélùcandre en iufques à Guadres, de quelque 
lieue que home voudra monter as defus diz lieus par les 

A f. 164 h. chemins qui font cogneiiz & uféz f , & le nom des villes, 
des paiTages dou flum, des iomées & des liues qu*il y a 
de leuc en leuc, & des herberges qui font à paiTer le 
defert de Guadres en Vabiloine, & le nom des herberges 
& là où ^ Toft eft ufé de herberger, & les lieus où ' il 
tignent chevaux pour les corners qui s*apelent berith J : 
Premièrement de Guadres zaVar on ^ liues .ij. & demie. 
Item ' du Varon " iufques au %^hah liues " .ij. 



Gasut au 
Caire. 



a. 4 CDamms. — b. i^ CCha- 
neUe. — c B Soyn; C Soin. — 
d. B Soyn ; CSoin. — t.B^CQi 
deflbus eft efcrite. — f. C fleuves. 
— g, B hantés ; C acouftumés. — 
h. A eu. — \, B qui. — h B^C 
berich. — k, BfC Baron. — l. C 



rempiac» partout Item par Dere- 
chief. — m, B^C Baron. — n.B 
8c Cportimti .ij. lieues ; dg mime 
plus iam .V. lieues, &ainfi de fuite 
eu hitervertiffaMt les c^fres 9 les 
mets de A, 
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Item du l^ephaph iufques au Zakeca liues .v. 

Item dou Zakeca iufques au Karrohler liues .▼. Cf.76& 

Item dou Karrohler iufques au Harifs .iiij. liues. Bf.144^. 

Item de ' Harifs iufques à la Oarrade ^ liues .x. 

Item de la Oarrade iufques à la Soaie bues .▼. 

Item del Soade iufques El tUtonrayleb * liues .iv. 

Item de El cSMb/irflM ^iufques Elmahane liues .v. 

Item d'El <S^ahane iufques à la Karye liues .iij. a f. 165 ^ 

Item d'£/ Aa/y^ ' iufques £/ Garaàî/ liues .v. 

Item d'£/ GarM iufques au Ccfair liues .iiij. Ceft 
eft ^ une garde auquel ^ lieu tiennent fanon ' de nuit 
pour les berith J qu'il n*en perdent le chemin, & là non ^ 
a aiguë que une cifterne pour les garcheus ' dou lieue, & 
oft n'i puet herbergier là ; & le kc de Tenis • eft iui- 
gnant " , de quoi, quant le floum eft en fon creflfant, il ' 
abreuve une province qui s'apele f Lajfarquye 9 . Après ** 
ce que la terre a ' pris fon faoul, brifent ' les efdufes & 
les aiguës qui s'efcolent vont en celui * lac. De quoi ^ le 
dit lac creft & deftorbe le chemin de .ij. lègues, & qui 
vodroit paiTer de * nuit, de legier il peut J^ forveer & 8^144^ 
periller, fî n eft par Tavoyement dou Ëmon. 

Item d'£/ Ccfair iufques à la Salechie ' liues .ix. Entre'" 
ces ^^ Vky a point d^aigue, & quant le flum eft à fon ame^ a f. 165 ^ 



a. By C da. — h. B Liorradc; 
CLaorade. ^ c. i^EI Monuibebi 
C à MoDtiiUcc. — d. ^ d'El Mon- 
taibebj C de Montailec. — e. C 
Caythe. ~ f. iT à £1 GorabI ; C 
Hclgoraby. — g. eft m. d. B^ C 

— h. C où il. — î. C faucons. — 
j. B berîch; C b«rit — k. C n*a 
nuU« yaue. — \. B^ C gardiens. — 
m. C d'Occenis. — n. il ioignent. 

— o. A & abeyrent. — p. C 



eft appelée. — q. i^Sarquîej C 
Serquîe. — t. B^ CEt après. — 
s. £, C en a. — t ^ C lors brîfcnt. 

— u. 4 C ce. — V. B, C Et par 
ce le lac croift. — x, B par. — 

— y, A pout ; C il pourroyL — 
z. B,C Sachie. — aa. Avîmt et 
moi C ajouta Derecbief de la Sal- 
chîe iufques. — bb. B, C ces deux 
lieus n^a point. 
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mant " , il n^y a lors ^ que .vij. ligues. Ec là fine le defert 
& eft rentrée de Vabiloine. 

Item de ^ la SaUchie iufques El ^ Veccan liues .v. 

Item d'El* Vtccan iufques à hfCattara liues .iiij. 

Item d*£/ Cattara iufques à la Sehiiye K liues .iiij. 

Item de la Sehidye ^ iufques à ' Velbeys liues .ii{. 

Item de la Telbeys iufques à Sir el "Bayna i Uues .iiij. 

Item de 9ir el Vayna * iufques El Heffe liues .ij. 

Item d'£/ Heffe iufques au CaiW liues .iij. 

Some de Guadres iufques au Caire liues .boodx. & 
demye. 

III 

Uentrée dou flum de Vamyate": fy a au millieuc ^« ^«T'"" ** 
B f. 144 J, dou flum la Tour de la Cojherye " qui efl: bien une mile 
de Vamyate, qui ' garde le paflfage de tou2 les vaifliaux 
qui vont & viennent. 
A f. 166 a. A comencer le chemin de ^ Vamyare^ à aler par 
terre f iufques au Caire : 
c f. 76 b. Premièrement de Damyate '' iufques au guey dou braz 
dou flum là où le conte d*Artoys pafTa, a liues .iiij. Le 
quel braz dou flum vait au marrays d'une vile qui 
s'apele ' Semon erroman ' & le dit " marrays efl ioignant 
au lac de TeniSy & fi y a .j. pont de lignyaum ^ par 
defTus le dit braz. Et * nul ne puet iffir de Vamyare ky 
pafTer le pont, fi il n'y a la bolle dou baillif au braz * ; 

a. B droit eiUt; C eftit. — /ttrin/ : Dimiete. — n. CColberie. 

b. loi* wi,d,A» —cB^Cdt Sal* — o. i^ C &. — p. i?, C qai 

chie. — d. i^C au Daran. — e. 4 va de. — q. i aler par terre 

C du Daran. — f. Ul m, d. C. — m d. By C. -— r. C Damafle. — 

g. C Celhydle. — h. C Celhydîe. %, B^Ctfk appellée. — t erroman 

— i. D; C i la. — j. ir, C Buel m, d, B, C. — u. Cdevant dit — 
Bahina. — k. IT, C Buel Bahina. ▼. B^ Cfiift. — z. i^ CNe. •- y. i^ 

— \. B & C aJouUmti le droit C pour. — z. Gr qui fuit eftainfi 
chemin ufê. — m. Ba partout la ckaagè dans B^ C\ 8c brifent ce 
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lequel pont fe il fenteront que grant effors d'oft de 
creftiens vient à yaus, il le bnfent. 

Item dou dit gué iufques à la Herberge des Sarraiins, 
là où il furent defconfiz^ a une groflfe ' liue. 

Item de la Herberge iufques à la ^enfore ^ , là où le 
conte d'Anoys fu defconfiz, liues .ij. 

Item de la éMenfore iufques à lamar ' Uues .iij. b f. 145 «. 

Item de lamar iufques à éMenyei Zefca ^ Su SMenyet 
Gauire * liues .ix. 

Item de éMenyet Guaire & tUfenyet Zefca iufques à Af. i66i. 
Venhel-fel Hacel liues .v. 

Item de Venhel el Hacel iufques à iMenyet el Chanejir 
liue .j. 

Item de éMenyet el Chaneiir iufques à Sendoe i liues .ij. 

Item de Sendoe iufques à Hallyob ^ liues .ij. 

Item de Halliob iufques au Caire Hues .ij. 

Some de Vamiate iufques au Caire: liues .xxxj. 

Et ceftui ' chemin defus nomé fi vait près du flum, & 
les villes defus nomées font bones villes, & en la contrée 
qui s^apele-' Laffarquie fy ^ a moût de cafaus ', & font 
entre ceftui chemin & la Salchie ; & fe poer " d'oft arrive 
à Vamyate, & il veuillent monter par terre " au Caire, il ne 
lour covendra ia ^ pafTer le flum que par le braz defus 
nomé au gué f , lequel f paiTérent '' la gent dou roy de b £ 145 l 
France; &' lour galées & lour vaifTaux lour porronc 
poner lour vitaille & lour gamifon^ quant le flum eft a f. 167 «. 
en fon creiflant. 

pODt quant fl fêvent que grant oft Cet, — j. ^ C eft appelée. — 

de creftiens vient fur euk. — k. B^ C font moût. — \, ÉyC chaf- 

a. Lis mots a une grofle . . . Item tiaus. — m, B^ C putflance. — 

[de la Menfore] m, d. C, — h. B n. terre au m, d. C, — o. ta m. d, 

Maçoare. — c. C Gamal. — d, B^ A^ B. — p. au gué ai. d, C. — 

C Zefra. — t.B Gaivre; C Ganire. q. B^ C par la où. — r. C paflent. 



^ï. BfC Beriel. —g.B^C Sen- ^ 1. & ai. d. C. 
drc. — h. C Halbyob. — i. i? ceft; 
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IV 



L encrée de la foufle * du TlefKd * lufques à la tour a ^« Rofeueè Fuâ 
une grolle liue & demye. Emir. 

Item du T^effîd iufques à El Hatphe ^ qui eft contre la 
Foe^ la bone ville, qui a paiTage par vaifliaux ^ d'une ville 
à laucre, a liues .iij. Les quieus lieus font de legier * à 
galler & prendre quanque /^ il y a à poi de galées, & fe 
ciaux s qui defcendenc à la Foe ont .ij ^. homes à cheval 
& aubaleftriers ^ , il fe peuenc ' eftendre entre terre en la 
G f. 77 a. Gefire J de la Garhye qui s apele * El Sifehala, & ardre 
& gafter ' moût de cafîaus * & retomer en lour vaif- 
liaux fans nul periller ' ; & fe l'en doute que ^ en celé 
faifon dou creiiTant dou flum^ que les Sarrazins les^ 
puiiTent grever par brifer les efclufes & laiiTer corre les 
aiguës, celui f qui ceftui a fait emprent de conduire les 

B f. 145 (. par tieus chemins o Paye de Dieu que il ferront lour 
bofoignes fans nul péril d'aiguës ; & fi il ont efTors de 

A f. 167 è. galées, il puent '' monter iufques en Vabiloine & au Caire. 



Encores de Tautre part dou flum devers o4lixandre, fy CAâtam itESn 
a .j. cafal ' qui s apele ' la Schidye où il y a . j. braz dou 
flum qui vait à . j. cafal " qui a nom Et\c\hou ^ , & fait un 



a. Mbc. — b. f de Refis; Cde 
Refol. — c. CTachle. -^ à. B 
batiaui. — e. C de rechief. — 
f. Ctout quant quet. — g, B il. — 
h. Cirbaleftres. — i. Cpeulent. 
— j. C Sefire. — k. IT, C eft ape- 
lée. — 1. C ardoit & guaftoit. ~ 
m. B^ C maîfons. — tl B^C péril 
& fans nul doubte. — o. C quant 
le Ton; B^ C que le flun croift que 



les. — p. les m. d, B^ C — q. £tf 
phrafi ifl rempiacie dans B 9 C: 
B il qui les amaîne, C ceulz qui les 
ont amenées; By C pour ceft domage 
fiiire les puet emprendre à mer par 
tieus chemins que i Paide de Dieu 
il. — T. C peulent. — s. i^ C eft 
un chaftel. — t. B^C eft appelé. — 
u. B, C chaftel. — v. i^ C eft 
nommé ; B Erhton ; C Ethcon. 
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pedt lac, par lequel braz fe portent " les marchandies 
dou Sehid & dou Caire & de Vabiloine, & les defchar- 
gent * au dit cafal ' Ethcou '^ ; & de là portent ' en orf/f- 
Kandrefp2iT terre pour la doute qu'il ont à defcendre à 
la fouiTef dou J(effid, & paiTer par mer^ pour les^ 
galées ' des creftiens. 

Et dou T^gfid iufques au dit cafal-' Ethcou [y a une 
Uue, pour quoi les g^ées oveuc poi de gent à cheval & 
aubaleftriers a pié puent defcendre au 'R^de & aler par 
terre brifer celui dit cafel ^ & prendre toutes les mar«> 
chandifes qui fe ^ troveront fanz nul * péril, car là n'y a 
nule gent d'armes, & fi le cri vait * iufques en oAlixandre^ 
il y a bien .viij. liues groiTes, & au milieuc dou chemin b f. 145/ 
a .j. braz d'aiguë falée qui ' vient de^ la mer & defcent a £ i6S«. 
en .j. lac qui eft là, & ^ a de large une mile ** & a nom 
Leftul ' . Et celui que ne faveroit paiTer le dit braz, il ' 
porroit périr. Et * nule gent n'en peuent ^ venir au cri 
que ' le baillif d'o4lixandre ovec .xL homes à cheval & 
entour .c. *Baudoyns à cheval qui font habitans en 
o4lixandre, & y dou Caire n'en " porront avoir focours 
dedens ** .vj. iours ou plus. 

VI 

tRofitteauCairt Et fe gfant hoft veut arriver au ^^ffid, lour galées 
par le NU. g^ j^^j. ygjff^^yj^^ pucTït ^ monter parmi le flum & la gent 

a. B par lequel; C par quoy; B^ d. B^C, — n. 4 ^ >^oiL — o. C 

C font portées. — b. C charge. — &. — p. il à. — q. B, C quL — 

c. Bj C chaftel. — d. S Eihton ; C x.ByC lîue. — %, By C eft nomiaéi 

Efthcon. — e. C porte on. — f. en CTeftril. -^ t. il ai. d. B^ C. -^ 

Altxandre ai. d. B^C. — g. BFoè u. ^, C Ne. — v. C peulcnt. — 

du Refib. — h. à defcendre ... x, B avequet| C fan, — y- B^C 

pour lésai. d.C. — i.Cdes galées. — ne. — a. ^ il ne pueent; C il ne 

j. B, C chaftel. — k. i?» C ceft chaf- peulent. — aa. £, C devant à. <— 

tel. — l BfC que il. — m. nul m, bb. C peulent 
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à cheval & à pié ' aler par terre cofteant touz iours le 

flum iufques en Vabiloine. Et fi y a villes & cafiaus ^ par 

celui ^ chemin & n*eft ^ chemin moût ufé pour ce qu il 

eft trop lonc pour les eftorces ' dou flum & eft enuyous 

c f. 77^- pour ce qu'il y a moût de branches dou flum à paflfer. 

Mais fe Poft a/ bien qui les guye^ , il les avoyera en 

B f. 146 a, plufors Ueus de brifer les efclufes, & les aiguës s^efco- 

A f. 168 6. leront, fi que il pafleront plus legiérement. 



VII 



Et fe l'oft vient en autre faifon * que au creflfant dou ^««•Ai»»«c«r# 
flum, il puent ' pafler celui chemin fans grevance de 
nul ruiflauz, & ne lour covendra brifer les efdufet ni 
efcoler les aiguës. Et les J noms des villes & les ^ her- 
berges qui font en ceftui ^ chemin : 

Premièrement dou H^fid iufques à la Sehidye liues .ij. 

Item de la Sehidye iufques " El Hatpke liue . j. 

Item d'£/ Hatphe iufques à Vairffcb * liues .ij. 

Item d'fi/ Dairffoh ^ iufques à éMehallet Habde el "Rgk^ 
man^ liues .iij. 

Item d'JE/ éMehallet Habde el Hphman iufques à iMehaU 
1er Sa liues .v f . 

Item d'£/ SMehallet Sa iufques à la Vaherie '' qui eft 
au ' chief dou braz qui vait en cdlixandre liues .v. 

Item de la Veharie iufques à Zaouiet ' elffaic liues .viij. 
B f. 146 h. Item d'£/ Zaouyet eljfaic iufques o</ Tarrane liues .ix. 



a. ^, c i pié& i cheval. — b. ^ 
C chaAîaiis. — c. Bcc;C ceft. — 
d. A ne. — t,B^C torfet. — f. C 
eft. — g' BfC governe & maine. 
^ h. (aifon m d. C — i. Cpeult. 
— j. f I C Cy ftprès font les. -— 
k« ^ des. — L C ce. -• m. C 



ufques i. — n. B^C Darifob. •— 
o. 4 C Darifob. — p. iT el Rith- 
nan; C cl Rocfaman. ^ q. CSr 
mêmhri df pkrafê md. B, — r. C 
Baherie. — 1. Cle. — t. ^ Zao- 
aiet| C Zaouet. 
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Icem d^El Terrant iufques en Vabiloine liue$ iz. a 169 «. 

Some: liues .xliiij. 

vni 

DtRtjttte à Encors y a autre chemin à * l'autre partie dou flum 
'^^ de l^effid qui eft de la Garfye en rifel[e] * àonéMehalla ' , 
& doit commencer à prendre terre à la Foe^ qui efl defus 
efcrite^ & doit defcendre tout Toft ^ là. 

Premièrement *d'£/ Foe venir ' iufques à Senhore el 
Medine f liues .iij. 

Item del Senhore el ^iieme iufques à Caumi Enneyar 
liues .iiij. 

Item del Caum ^ Enneyar iufques ^ffonbrauheffon ' 
liues .iij. 

Item ai El Somhrauheffion iufques o4hrerie Uues .iiij. 

Item de la o4ahrerie iui'ques à "Serine J qui eft moût 
bel cafal ^ & font tous creftiens, liue .j. 

Item de Serine iufques à êMelig liues .vj. Et a moût 
de cafiaus ' ^ & là entour fi * font .ij. cafiaus " grans & 
nobles : Fun a nom ^ Tambede & f' l'autre a nom SHehallet 
el éMehrom. B f. 146 ^ 

Item de Melig iufques as Sobre el Vahle a liues .v. a f. 169^ 

Somme: liues .xxvj. 

IX 

^'cS^" Et par devant Sobre el Vahle eft l'une des grans 
branches dou flum f qui vait à Vamyate^ & dou braz de 

a. B^ Cd*iutre. — b. ^ C Tille. Tyon; C a Som Brambeffion. — 

— c J^Bahel. — d. B^ CtoutToft j. B Bcrnie; CBenrie. — k. ^ C 
defcendre. — t. B renir; C bénin. noble chafteL — \. B^ C chaftiaut. 

— f. ir, C el Mecdine. — g. B -^ m, û m. ^. B, a ^ n. B^ C 
Quaumi CCoum. — h. i^Quaum; chaftiaui. — o. ^ C eft nommé. 
C Coum. — l ir a Soyn firaude- » p. & av. 1/. A — q. CDamas^ 
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^R^d à partir del Foe iufques à Sohre el VahUy là où le 
braz dou flum de Damyate ' le paiTe. Ores covent que 
c f. 78 0. les galées & * les vaiffiaux montent ' iufques là où le flum 
fe forcbe ^ , & là defcendre iufques devant Souhre el 
VakUy là où Toft eft, & là charge la ' genc & les 
chameaus/, & prendre ^ terre de Fautre part à .). cafal ^ 
qui s'apele ^ Degoe J . Et en celui lieue paiTent toute la 
gent qui viennent d'o4tixandre & vont en Vabildne en ^ 
une barche par une corde qui eft de l'une rive à Fautre, 
& auffi de Vabiloine iufques en otHxandre ' . Et là peut 
venir Toft de Tabiloine & contrefter à Parriver. Et fe il 
avient que par lour orgoill il paiTent le flum pour venir 
B f. 146 ^. à la Garhye por combatre ovec Toft de creflîenB avant 
A f. 170 0. que les galées n'en iuignent au paiTage^ la bataille ferra 
plut profitable pour le» creftiens que pour les Sarrasins^ 
car fe il font defcomfic, nul de aux n'en porra efcbaper 
pour ce que il ferront dedens l'ifle^ & les galées aviron- 
neront "* le flum. 

Et d'£/ Vegoe 'qui eft de l'aucre part vers tainloine 
iufques à lahour * el Semné liue .|. 

Item d'£/ lohour el Semné iufques à Karamfil " Kue .j. 

kem de Karamfil iufques à SendeHsPïait .j. 

Item de Sendelns f iufques à Kalliauk Kue .j. 

Item de Kallioub iufques au Caire Eues .ij. 

Some de Degoe iufques au Caire liues .vj. 

Some des fomes " del Foe iufques au Caire liues 

.XXXK). 



a. C Damaflek ~ b. ^ 2^ tout. 
— c. By C Ct montent. — à. C 
ibrge. — c C de la. — f. J 
chuivauz. — g, C prennent. -^ 
h. Bf C chaftel. — i. ^ C eft ap- 
pelé. — j. C de Oots. — k. 5; C 
par. — 1. i? aj9uUi U vont en Ba* 



Uoîiw paf mie bttge. ^^ m. A 
drcumdederunt. — n. C Sanhîn a 
lohor. — o. B Karanfil ; C Kam- 
fi!. -> p. i? Afcendebîs ; C Alban- 
dfebfai. — q. B^ CCarmfil. — r. By 
C Tomme des Kenes. 
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jyAkxamdrtt au Et fc il avicHt quc Ics SatTazins nen veullenc venir 

combacre à ' la dite ifle de la Garfye, & il eft en faifon b i 147 < 
dou creifTanc dou flum, la primére befoigne & ^ plus 
profitable que ^ Toft puiflc faire eft que ^ celui qui les 
doic'guyer/ les doit aveer de brifer les chauiTées emAf.iTo* 
plufors lieux^ fi que fe Sarrazins vuillent s laiiTer courre 
les aiguës, pour grever Toft des creftiens, toutes les algues 
s efcoleront & iront en .j. lac qui fe ^ clame Vehaireth 
i^eftrou * ; & pour ce nen laira Toft de creftiens à 
chevaucher par toute la dite ifle & prendre J & gaaignyer 
quanque ^ il y a. 

D'oilixandr^ iufques en Tabiloine fy a ij. chemins: 

Uun eft communaulment mult ufé de marchans & 
d autres gçnt qui vont <ïo4lixandre en ^ Vabiloine. 

Premièrement d*o4lixandre iufques à Camloquinïiues iij. 

Item de Camloquin iufques à TharhetTherange " liues iij. 

Item de Tharhet Therange à " Demenhour * liues .iiij. 

Item de Vemenhour iufques à la Cane P liues .ij. c f. 7H 

Item de la Cane iufques à la Freftac liues .iij f ; & là Bf.^7^ 
covient paiTer l'une '' des branches dou flum qui vait 
au "R^lfii & defcendre en la Garhye en une vÛle qui a f. 171 »- 
s'apele ' Freftac. 

Item de le Freftac iufques à la ^ahrerie liues .ij. Et là fe 
ioignent les .ij. chemins, celui dCoélixandre & del Foe au 
propre chemin qui vait en Vabiloine^ lequel eft defus efcriL 

Some (ïoilixandre iufques à la ^ahrerie liues' .xxvij. 



a. B^ C en. — b. i^ C eft la plus. 
— c. C 8c, — d. eft que m. d, A^ 
C ce que. — t. A dce. — ï, B^C 
conduire. — g. i?, C voloyent. — 
h. B eft appeley { C eft nommé. — 
î. B Nefdtur; C Beftitur. ^y A 
prerer. — k. i? tout quanques y 



a; Ctout tant qu^il y a. — l. i^ 
C iufques. — tu. B Therauge. — 
n. B^ C iufques à. — o. C Define- 
hour. — p. C Cave. — q. liues .iîj. 
m, d. A, — r, A l'un. — », B, C 
eft nommée. 
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Item Tautre chemin qui part d'oilixandre iufques ^ à 
IBabiloine, coileant au defert fanz péril d'aiguës ne paf- 
fage de flum y qui voudra mofiter au Caire de en TBabi- 
loine^ & là ^ Poil de Vabiloine peut legiéremenc pafTer le 
flum, (i veut avoir la bataille pour ce qu il ont grant 
multitude de vaifTaus. 

Tout ' premièrement à partir <ïc4lixandre iufques à 
Vlouc liues .iij. 

Item de VIouc iufques à Tharange, laqueHeftbone 
B f. 147 c, ville & de grant fait, Uues .ij. 

Item de Tharange iufques al Zahfarani * liues .viij. 
A f. 171 b. Item d'£/ Zahpfarani iufques à Hauvramfis f Uues .vij. 

Item à'El Hauvramfis iufques à la Terrana liues .viij. 

Item d'£/ Terrane iufques au Caire Uues .ix. 

Some d'célixandre iufques au flum devant Vabiloine 
Uues .xxxvij. 



XI 



A f. 172 a. 
B f. 147 i. 



Item le large de la Garbye de Tune branche qui vait De Rofette à 
au T^d iufques à l'autre branche qui vait à Vamiate ^ , ^'*«»««^- 
d'un caial ^ qui eft par defus le branche dou flum qui 
vait au dit T(^id^ lequel ' a J nom éMehallet Ebo Hali 
iufques à Senhour el iMedine Uue .j. 

Item de Senhour el éMedine iufques à Sandele Uues .ij. 

Item de Sandele iufques à éMehallet el Cafob Uues .ij. 

Item de éMehallet el Cafob iufques à Sacha Uues .ij. 

Item de Sacha iufques à Varam ^ el Vacar Uues .vj. 

Item de Varam ^ el Vacar iufques à la oMehalle Uues iij. 

Item de la éMehalle iufques à Semennot " Uue .j. 



z, Bf C8c va en. — b. A]à o. 

— c. Tout m. d, By C, •—d.B^C 
qui. — e. ^ Zahfram; C Zafrin. 

— f. ^ Hamirainûs ; C Hami- 
rancis. — g. C Damafle. — h. B, 



Cchaftel. —i.B qui. — j. ^, C 
eft appelles. — Iti, B, C Darqui el 
Bathar. — l B^ C Darquî. — 
m. B Samennot; C Semonnet. 
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Some <lou làrgt de l'Hoe ivandie hifquei à Taucre 
Uues jTvij. 

El' cefte^ fufdifle Garije^ laquel «ft entre les ij. 
branches Ais ^ nomées^ eft une ifle, & (y a ^dedens .▼*. 
nlles, que pedces que grattdes^ . 

9i, B^ C Cefte Garbie deflus devint di^es. — d. Bqui m| C& 
difte, quL — b. il ceft. — cB^C font — t, B^C grmns. 
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LES CASAUS DE SUR 

[avant 1291] 



MANUSCRITSi 



A èi B. Vienne, 
CètD. Venije, 



ÉDITION: 



Tafel iK Thomas, Fontes rerum Aufiriacarumy t. Ul, p. ) 98-400. 



LES 



CASAUS DE SUR 



^ 




'EST le capiftre des .x. cafaus franches de 
mon feignor de Sur alamonaffe' e la de- 
vife: 

Hainabou Habdelech^ 

la Cafemie, 

Seiin^, 

cMehlepy 

le oMabouc ^ , 

la Hamaiie^ 

Hafhelain^ 

la Tor de VOfpital, 

îBflrïo/[^], 

la Garouiie ^ . 
E coz les .X. cafaus de devant dites fon de mon fen- 
gnor de Sur^ à totes lur raifons & lur devifes^ & totes 
lur terres, & ce qui entre en les devant diz cafaus, & ce 
qui fe part de iaus. E ce eft lo coumandement, que le 
mefage de mon feignor de «fur, (ire lacob, porta as ami- 
raus de Safed de par le Soudan, por le fait dou cafau 
de ISatiole : que il dovent enquere dou fait de la gaf- 
tine & de la tere * , que le Soudan dona, à tôt / le cafau 

a. PnU'itrf al mahroûflk, la buu e. Mf, Pautre. — f. à tôt. m, d, 
gitrd'ggr-^h.Mf.LMsi.-'C.NIf. U$mf. 
Babouc — d. Mf, Garridie. — 
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de Variole, à mon feignor de «fier, fe la tere eftoic dd 
devant dk cafau, & ce la tere dou devant die cafau eft 
prife & proprie & mis à la gafiine. 

Et Tenquefte doit eftre par. droit & par raifon, par les 
anciens gens de la tere & par Faveginanfe & que vos 
deiés enquere liai enqueftre fe la tere eft de ^aftiole^ 
fi corne el dice, ou de la gaftine. 

Et ce la tere eft de la raifon de Variole, ou de la gaf- 
dne, ou partie ou tôt, & il ne put eftre que Ton ' n^euit 
devifes couneues & teres & coulounes de garennes & 
entrefeines ; & que il ne le fafent afavere la fertenitiét 
de Tenquefte, & ce à celé fagon, que le Soudan dona 
les .X. cafaus à mon feignor de Sur, & il prift de .v. & le 
remant des cafaus demera en partifon, e fe le devant 
dit cafaus Variole eftoit un de .x. cafaus, & par aventure, 
que le moafefe le themoine le non de x cafaus, & ne 
put eftre que le devant dit cafau n'avet adonque tere 
counehue, & com en put eftre que Vatiole n'en a fors 
une foule charrue ^ , & la gafline avra xxxvj ; & fe aucun 
de mouqtas ai fait outrage fans raiiba; que vos mandés 
la fertinité dou &it, & nos avons mandé noftre com- 
mandement que vos enquêtez la vérité de fes teres 
par le convenant de la trive, ie la tere eft de lur cafau 
ou non. 

a. Mf, lus. — b. Mf, chauure. 
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Aakrirti^ Dakartik^ 248, 250. 
Aaron (La verge d*), 94, 165, 

183, 1939 «30. 
Abacuc, 219; voy. Chapelle S, 

Abacuc, 
Abarca Caam, voy. Barca. 
Abbayes I dt Bètûnùf 48, 160; 

— des frères DichaMffes {Acri\ 
235; — des Géorgitns^ 45, 
47; — Gloria in ixcglfis Deo^ 
66; — des Jaiobim (yéruf)» 

35» 5»» 95f i47> 1515 — dw 
frères Minturs {Acrg), 236; 

— du Mont Oli'vrtf 51, 162, 
169; — des frères Prêcheurs 
(Acrà)f 235 ; — des filles Ré- 
piHtiis {Acrt)^ 236; — S, Jiom^ 
70 ; — de S. Jgan dt 7Jrr, 90, 
104*, 180, 190, 229; — de S, 
Paul {Jiruf.\ 27; — de A Za- 
eharit, 60, 81 ; — àt Su Amu 
(Jîruf-)» 49i9«. io4«, 161, 167, 
232; — de Su Margutriu du 
Carmi, 89, 90, 104*, 180, 189; 
— de Su Marit dt Jofaphat^ 24, 

3», 50» i44> 145» »^«; — <1« 
Su Marit du Moût Siou^ 23, 24, 

31» 3*> 44» i44i iS^»- — de 
Stt Marit la Grandt (Jhuf.), 
34, 147; — de Stt Marit latmt 

l7^»f')f 6, 35, 94, 116, 147, 
165, 183, 193, 230J — des 



Nouuams dt Sur {Jiruf,)^ 104'; 

— du Templt {Acrt\ 2355 — du 
Timpit (Jiru/.), 39,41. 

Abel (Maîfon d*} Bc de Caîn, 
99, 186, 196. 

AM (Mt), 73, 83. 

Abiiamt^ 8. 

Ablif 18. 

Abraham, 65, 66, 73» «3» 95i 99» 
115, 122, 164, 165, 170, 171» 
183, 186, 193, 194, 196, 233. 

— Le jardin d'A., 169, 196. 
Acarou, Achou, voy. Acrt, 
Actldama, voy. Caudtmar. 
Acrtf iiy 15, 41, 60, 6îf 72, 81, 

89, 100, X02, 103, 104, 104', 

134» '35» ï3«» 137» 153» »79. 
187, 188, 189, 190, 198, 199, 

209, 210, 2tl, 221, 222, 223, 

224, 225, 229,234, I35f *3^.— 
le Burg, 135, 136; la Ciasut^ 
136; le Chamitr^ 136; le Châ- 
Uau du roif 1 36 ; le cimetière S, 
Guillaumt, 1991 — S. Michtl^ 
"99» *35î — ^' ^itoUu^ 136, 
199» ^35» le* Dichauffis^ 235; 
les Eglifest Notrt Damt dt 
Btthlitm^ 235 i -- N.D,dt Jê- 
faphat^ 235; — N, D, dt Sur, 
135; — N. D, dtj CÂfvalitrj, 
235; — S, Andri, 235 j — J. 
AuUiutf 236; — S, Barthiltmif 

33 
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2365 — S, Dems^ 136 j — S, 
EJ^ritf 135 i — ^' E^^nm^ 1355 

— S, GiorgiSy^iG'^^ S. GiUts^ 
*35f— S' Laurent^ 135} — 
«S*. Lastart de BtUant^ 335; — 
S, Lasuurt dis ChfvalUrs, 135, 
136, 136; — S. Léonard^ 235 5 

— S, Marc di Vinife^ 235 j — 
S, Martin des Bnioms^ 236 ; — 
S, Fierrt de Pife^ 235; — ^. Ro- 
««<w»»35> — ^' Samuel^ 235,- 

— 51 Sépulcre^ 136, 235; — 
SteAtMêf 235 ; — ^Ir i^rf^#, 236 j 

— ft/ Catherhu^ 235$ — lîlr 
Croix, 23 5 ; — Jlr Marie Latine^ 
^35» — ^^' Mizr«r Madeleine^ 
235} — ^ Trinité^ 235 j l'hô- 
pital </// Allemands^ 136, 235; 

— ^. 7#tf», 136, 235 j les «2/"- 
pitaiierSf 137; la maifon du Cott- 
nètable^ 136; — du Patriarche, 
136,- — S, Thomas, 136, 236; 
les Mineurs, 236; le Âfra/ Mu- 
fard, 136; la porte du Moulin 
de Dokes, 136$ — S, Nicolas, 
136, 199; les Prêcheurs, 235; 
le Cartier des Aillais, 136; les 
Repenties, 236; le lempU, 235; 
les Templiers, 136, 137; la 
Tour des Génois ^ 136; — des 
Pif ans, 136; — Maudite, 136. 

Adam, 46, 47, 93, 99 io4Sio4«, 
iio, 115, 127, 158, 159, 170, 
182, 186, 196, 233. — Le chief 
d*A., relique, 163. 

Adogre, 15. 

Adraon, 17. 

Adrafon, Adraffbn, 13, 18. 

Adultère (la femme), 39,95, 104', 
151, 166, 183, 194, 230. 

Afre, 15. 

Aias {U), Ayas (en Turquie d'AJie), 
208, 209, 211, 221, 224, 225. 

Afrique, 138. 

Alau, voy. HouLAOOU. 



Albana, fleuve, aujourd*huî le Bâ» 

roda, 126. 
Albanice, 16. 
Alep, 129, 241. 
Alexandre le Grand, 56, 78, 

125. 
Alixandre, Alexandrie (^gjpte), 

"9» 134» 138» «4»» a45» »4^> 

a47» »49» *5o> *5i- 
Alixandre (minor), 17. 

Allemagne, 163. 

Allemands (Hôpital des), à ifrr/, 

136,135; * Jérufalem, ^9, i$o. 
Allemands (Rue des), à Jèrufalem, 

38, 150. 
Allemands (Le Saphet des), 198. 
Alphane, 11. 
Amans, voy. Emmaûs. 
Ananias, 126. 
Ana^urafe, 17. 
André (S.), apôtre, 59, 101,104', 

187, 197, 229, 233. 
Anegie ou A'uegie (Terre d*), 47, 

158. 
if«#r£r (L*), à Jèrufalem, 41, 42, 

153. 154- 
if«4f# (/> /û/ de r), 95, 97, 104», 

167, 184, 194. 
Anglais (Quartier des), à Acre, 

136. 
Angleterre, 235. 
Anne (Ste), mère de N. D., 72, 

104, 167, 184, 194, 234. — Le 

monument de S. A., 184, 194. 
Anne (fur mer), 90, 104% 180, 

190. 
Annonciation àN.-D., 108, 198, 

234. 
Anople^ 18. 
Antioche, 11, 15, 134, 135; — la 

Noire montagne, à A,, 1 34. 
Antioche la petite, 18. 
Antiochus, 134. 
Antinori, 18. 
Antipatrida, 12. 
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Apame^ x6. 
Apatas, 12. 
Arab*t Arabii^ 6, 13, 55, 63, 689 

77» 8*- 
Aram^ 65, 83. 

Arc Judas (Rue de 1*), à 7^ri(/2i- 

/«fi,43, 156. 
Arche (La fainte), 94, 165, 183, 

193, 230. 
Arche à la roanne, voy. Huche. 
Arche de NoÉ, 55, 56, 78, 126. 

ARCHEDECLINy ArCHITUCLIN 

(feigneur des noces de Cana\ 

58, 80, loi, io4*y 112, 119, 

187, 197, 234. 
Arches^ Arcka^ 55, 78. 
Antufe, 16. 
Arimathie (Joseph d*), 93, 104% 

116, 182, 193. 
Arindint^ 13. 
Armhiùf i6y 17, 126, 211, 221, 

225, 226. 



Arménien (culte), loo, 104; — à 

JirufaUmj 52, 162. 
ArmoH ou Htrmtm (Mont), ici, 

104», 171, 187, 197, 233. 
Arfrf't voy. Afur, 
Artois (Le comte d*), frère de 

S. Louis, 243, 244. 
Afcakn, II, 14, 41, 85, 92, 137, 

153,181, 192. 
Afienfam (EgKfe de P), fur le 

Momt des OHwrs^ 169. 
Afcenfion (Le jour de 1'), 185, 

«95J — 0« ï«u de n, 97» "7, 

AfûffimSf 128, 129. 
Affoubraubejom^fftm hronUfm^'k^, 
Affur, 12, 91, 92, X04*, 13X, X32, 

181, 191. 
Airt di Salomott (Jiruf.)y 40, 151. 
AMguflopU^ 13. 
Aufiadom^ 17. 
A*uigiêy voy. AnigU. 
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BabelohUy BabUfànt^ U nouveau 
Casrey 129, 134, 174, 211, 225, 

»39» »40» «4»» a43. «45» »4^ 
247,248,249,250,251. 

Bacar (Val de), 56, 78. 

Bahrye (La), en arabe bahriyyeh, 

garde mamelouque du fultan, 

240. 
Bain (Le) N,'S^ à yèrufalem, 95, 

104% 166, 184, 194. 
Bains {Les) de Nêtre Dame^ à 

Jèrufalem, 194; — à Tabarie^ 

104^. 
Balthazar, roi mage, 99, 233. 
Barac, Borak (rot de Boukha- 

rie), 205, 215. 
Barbarie (Côte de), 138. 
Barca (Khan urtare), 204, 214, 

215. 



Barrachie, père du prophète 
Zacharie, 95, 107, 166, 183, 
194. 

Barucky Baruth^ voy. BiryU, 

Batiole (cafal de Sur)^ 255, 256. 

Bandas^ Bagdad, 129. 

Baudouin, roi de Jirufalem, em- 
pereur de CmfiantànopU, 7i> 9«> 
x8i, 203, 213. 

Bafque, pour Sibafte* 

Ban)ïkre (La), 3. 

&^i/,233. 

BEDE, zxj. 

Bédouins, 129, 192, 246. 

Behaireth Neflrou (Le lac de), 
250. 

Belbeys, Biibeis, 243. 

Belinas, Cifarée de PhUiffe, 11, 

«5» 5^» 57» 58» 78» 79» 80. 
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BENDOOqUIDAR, mif, BOHDOK- 
DAU. 

Bimhdêl Hoiily Bmàa tl^fti^ «44. 
Birch^ Birs^ voy. Biramu 
Biraau (Eglîfe du), à Jèrufalmy 

40,15»- 
Birmiy Btrrimf 04). 

Berith, im arakê berid, courrier, 

242. 

Bernard le Tréborier, «▼, idx. 

Birrii (La), cii 4[X^lr, 134. 

Birfabii^ 14. 

Bir^mmdm^ 17. 

i?#r|p£r, Biyrwa, 11, 15, 8$, 135, 

«74, a34- 
ShamU.s^f 5*» 97» X04', 113, ii«, 

169, 185, z96,S3i. 
BiUmiê (Abbaye de), 48, x6o. 
BianêUê^ 93, 104^ i8z, 192, 229. 
Bittnm^ BouUrm^ 13, 15, 74,85. 
Bèthgl^ 73» 83. 
Betkliim, 44, 65, 92, 98, 99, io4«, 

109, IIO, III, 112, 119, 121, 

"7, «5^> 170» ï8^» "9^» *3*» 
233. — la crèche, m, 170, 

z86, 196. — Eglife Notre Damé 

â B^ 1701 — S. Paul à B., 92. 

Bttkuati^ voy. BeUron, 

Bi^agi^ 51,97, 113, 162, 185, 
232, 



Bitfam (Le), voy. StUvpIt, 
Bexil^ YOj. BétAsL 

BiBARB, voy. BONDOKDARI. 

Bir el Bajma^ 243. 

Blaiu (Moines), 51, 162. 

Blé (Marché au), à Jirmfaiêm^ 

34. Ï46- 
Bhuc^ 251. 

Boamins vu Boavins (Abbayes 
des), à Jirufalim^ 52, 162 ; — 
(égtifes des), à JirufaUm^ 52, 
162. 

BêcarUf Bucarm^ Bêkhara^ 205, 
215,216. 

Bolgara^ ville tartare, 204, 2x4. 

B0NDOCDAIRE, voy. BOMDOK- 
DARI. 

BONDOKDARI, fomoHI de BIBAK8, 

fultan à^EgypU^ 211, 225. 
Boucherie (La), marché à Jèrufo" 
/mu, 38, 150. 

BOXTDOCAR, xix. 

Bourgogui (La), 3. 

Bouriê (caial fur le Jlfm/ Thab9r\ 

197. 
Bras de S. Siméon, relique, 5. 
Bugii^ Bougie^ 138. 
Burg (Le) ou Mmt Mufard^ i 

Acrê^ 135, 136. 
Bufiitrif 17. 



Caifajf CaiphOf xa, 15, 89, 91, 

104*» ï37> 179» 180» «89, 190. 

— Fleuve de OûpAas^ 190. 
Caîphe (Maifon de), à Jèr^fo' 

Um, 96, 104% 114, 168, 184, 

231 ; (prétoire de), 96, 104S 

168, 184, 194, 231. 
CidN (Maifon d'AsEL & de), 991 

x86, 196. 
Caiu (Mt), 71» 81. 



Cairi (Le), 127, 174» «75» *4i. 

243, 244, «45, 246, 249, 25X. 
C a l k a uk i^ i6. 

Calice (Le) de la Cène, relique, 5. 
Calvairi (Chapelle du), 163. 
Cai^irê (Mt le), 24, 25, 33, S5» 

36» 37» 48, 93» «04*, 115, 116, 

145» 147» 148» 149» 1^0, lés» 
X64, 182, 193, 230, 

CamloquiUf 250. 
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Can^fobky 17. 

Cana (Noces de), 58, 80, loi» 
X04S 1x2, 17», 187, 197, 198, 

Caui Gaiiliff voy. Gmm. 

GoM (La)y Kamka^ 151. 

CoMgis^ ?oy. Chawgis. 

Camis^ 14. 

Caphamaum^ 59, 80, 90, loft» 
loV» iSoy 187, 190, 197. 

O^tûiU, II, 15. 

Carcaphila (Joseph), 126 ; voy. 
Joseph d^Arimathie. 

Carmif Carmgl (Mont), 89, 90, 
X04», I79> i8o> 189, 229. — 
Ermius du Mi C, 90, 104*, 
180, 190. — N,'D, du Cy 90» 
104*, 180, 190. — Su Margu9» 
rite du Carmi^ ibbaye grecque, 
S 9» 90, 104*, 180, 189. 

CarmoHij fleuve, 190. 

CarroUy 16. 

Cartaphilù (nom âi*AmHêchi\ 114. 

Cmfmus (Les) de Sur, zxziijy 255. 

Cafimiê {}ja^\ caUl de Arr, 255. 

CafpiiHs (Mu), 125. 

Caftavalif 18. 

Catherine (Ste), 63, 93, 197. ~ 
Sépukure, 63, 98, 104% 119, 
x86, 197. 

Cattara^ Kattarah^ 243. 

OttuUmar^ C/umdimar (Le char- 
nier de),45, 104*, X57, x68y X84, 

»95f »3i. 
Caum enmtym^ 248. 

Cauvaire^ voy. Calvaire, 

Cave (La) de Tobie, xoa, 104*. 

CedoTf 15. 

Cedmarmh 16. 

Cedrou, torrent, 97» f 14» 168» 184, 

»95. 
Cekue^ voy. AfcaUu, 

Cène (Maifon de la), à JèrufaUm^ 

113, 144, 167, 184,195, 231. 

afaire, Cefarèe^ X2, 75, 91, 92, 



X04', X04S 137, 180, i8f, 190, 

X91, 229. 
Ci/arèe de Phiiippe^ Belhuu, 1 1, 

ï5»56> 57,58,78,79.80. 
Ckaitte (La), à Acre^ 136. 
CkamaUle (La), /a Ckamele^ 129, 

241. 
Champ JUuri^ SS^ 98, 104% x86, 

196, 232. 
Chandeleur (La), 230. 
Chandetiers (Les fept) d*or, 94, 

181, 183, 191, X93, 230. 
Changes des Laùm^ à Jérufalem, 

34» 43» "47, «49» ^50» »55- 
Changes des Sjfrieus^ à Jirufaiem^ 

*6, 27, 33, 34» 37, 38, 4»» 43, 

«4^, 149» 150- 
Chanfon du voyage de Charle- 

magne à Jérufalem, sg, 3. 

Chapelles: du Calvaire^ 163; -* 
d'£/f#, 90, 170, 180, 189,* — de 
la FlageUatkm (Jéruf.), 96, 
X04*; — de Gaitlée, 184, 1951 
des Grecs (Jéruf.), 94» »o4*» 
182, 193 ; — de Noire Damtdu 
Marais^ 91, 104*, x8i, 190^ 
229; — de S. AbacuCf 192, 
229; — de S. CoruesUe^ 91, 
i8o| — du S. EJPrii (J^ruf.)^ 
96, io4«, 121, 184, 1955 — 
de S. Pelage^ 97, 104^ 169, 185, 
196J — de S, Zacharie^ 100, 
104, 198; — de Air HHhie 
{JirufJ), 87, 149* — de Su 
Marie-Madelemey 191; — de 
Ste Trmiii (Jéruf.}, 35, 147 {— 
de Sanâa Sauâwrum {Jiruf,\ 
95, 104', 165,183,194.— Voy. 
EgUfes. 

Charle, Charlemagne, 3, 4, 5» 
6, 7. — Voyage de Charle* 
magne à Jérufalem (chanfon), 

xjf 3- 
Charnier (Le), à Aere^ 136. 

Charuier (Le) au lieth 45» ' 57, 1 71 • 
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Ckamhr (Le) de Caudimar (Ckam- 
demar ou Hacildama ou Acil- 
dama\ 45, 104% 157, 168, 184, 

Château du Doiain^ 7s. 

— (Le) du roi d*Acre, à dcre^ 
136. 

— d^EmmaUf voy. EmmoAs, 

— du Girùif 7». 

— du Tàoram^ 56, 78. 

Châttau MagdaloUf Magdala^ 133. 
Château PèUrm^go^ 91, 104*, 137, 

x8o, 190, 219. 
ChâUau S, Pauif 85. 
Chiamu^ voy. Oma. 
Chef d* Adam, relique, 163; — de 

S. Lazare, relique, 5. 
Chemins & pèleriniget de U Terre 

Sainte, xxvij, 179, 189. 
ChricppuSy 13. 
Gcar^ voy. SûAar. 
Cimetières à Acrg : 5*. Guillaume^ 

199; — S. Mkkgi^ 199, 135} 

— S» Nicolas^ 136, 199, 235. 
Ctpou^ II. 

Cittme (La) r9i^#, 70. 
ClaudivpU^ 18. 
Clément IV, 109, ass. 
Cléophas, difciple, 99, x86, 196, 

219. 
aimafioliSf 14. 
Clous (Les), reliques, 5, 37, 90, 

149, 180, 190. 
CooATAL, baron de Khoubilaî, 

207, 218. 
Cokutu di la JiagtllaûoHy à JirU" 

falêm, 93, 104% 115, i8a, 193, 

230. 
Comauê^ 13. 
CàmifaricoUf 14. 
Camt/ariotas, 14. 
CàmtfcaproUf 14. 
ComifjuluauoSy 14. 



ComifmùSij, 14. 

ComiJjjnHis^ 14. 

Comijpirgoarêthm^ 14. 

Comiflracomos^ 14. 

Comifvtfdamos^ 14. 

Catmmffimali ou Couuofimali^ 14. 

Comocoreatas^ 14. 

CiMm{^#r0/, 14. 

ComoSf 14. 

Couaathori^ 17. 

ComnètidfU {La maifou du\ â ifrr/, 

136. 
Conftauce (en Armhtif), x6, 17. 
Constantin, empereur romain, 

116. 
CtmftanHm (en Palgflme)^ 12. 
— (en 5yri#), 14. 
Omftautincple, 8, 116, 174, 203, 

»04»»'3>aî4- 
CèricAoSf t6. 

Corneille (S), 91, 191. — Sépul- 
ture, x8o, 191. 

O^/tfîr (Le), 242. 

C^birji (Tour de la), 243. 

C08DROÉ, CosROÈs, roi de Perfe, 
171. 

Couronne (La) d*épines, relique, 

5» 37, 149- 
Couteau de la Cène, relique, 5. 

Couverte (rue), à JèrufaUm, 38, 

43» 150, ISS- 
Cr^ (/>), Karâchy 13, 55» 62, 63, 

65, 66, 7X, 82, 170. 
CrifopUf Crofople^ ix, X7. 
Criche (La), à Bethlènn^ iix, 170, 

186, X96. 
Croblai, voy. Khoubilaî-Khan. 
Croix (La Ste), relique, 37, 40, 

46» 47, 93, 94, 99» i04*» I04\ 
X49, X58, 164, X70, x82, 186, 

193, 19^» »3o» a33- 
CuBLAi, voy. Khoubilaî-Khan. 

Cycem^ voy. Skhsm, 
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Dam^ une des deux fources du 
Jourdam^ 55, 57, 77, 79» "7- 

Dairffùb^ 247. 

Dalixandres^ 18. 

/>âfflui/, x8,7*» 74» 85, 103, x»6, 
1*7, x»9, 131, 136, 143, 170, 
173, 188, 241; — PùrU S, Pauif 
is6; — les Tours de Damas, 
126. 

DamiitU, 134. «37, a43f «44, *48| 

»49, «51- 
Danabie, 19. 

Daniel (Mf. du P.)yxuj. 

Daram el bacar^ 251. 

Darom (Le), 137, 241. 

David (Le roi), 94, 97, 1x0,113, 

i3»> 133, ï^Sf 183, 184, 195- 
Da'uid (Porte), à Jkrufaltmy 25, 

»^, 33, 41, 45» 145» 153, Ï57, 
170. 

— (Rue ou grant rue), à Jirufa' 

^17, 33, 34, 43, H^, I55- 

— (La tour), à JirufaUm, 25, 26, 

»7, 33, 34» «04», 145, X46,23i. 
Diccan (El), 243. 
Déchauiïes (Frères), à Acrgy 235. 
Décollation de S. Jean-Baptiste, 

57, 78, xoo, X04'', 186, X97. 
Degoe^ Dtgua, 248, 249. 
Dikou^ 14. 
Dimimhour, 250. 



Demitre (S.), reliques, X04*. 

Démoniaques, 59,60, 80, 81. 

Denis (S.), 89, 104^, 179, 189. 

Dtmifi, X4, 17. 

Dèftrt (Le) des ferpents, 68. 

DitênubU, voy. BitmobU. 

Devife (La) des chemins de Babi- 

loine, xxxj, 239. 
Diable (Mer du), voy. Mortt 

(mer). 
Diocéfasre, x8. 
DtelkaMopU, 14. 
Dock, 198; — Moulins de Dock, 

X98; — Porte du moulin de 

Dock, à Acre, X36. 
Z)0i#f, voy. Dock, 
Dolicki, X7. 
Domas, voy. Damas, 
Domêckpli, 18. 
Domini (Le Temple), voy. le 

Domiuus vidit (lieu du (kcrifice 

d* Abraham), 122. 
Z)9r#, X2. 
Doulouriufe (Porte), à JérufaUm, 

48, 160. 
Dotain (Le), chiteau, 72. 
Drap (Marché au), à JirufaUm, 

43,150, 155- 
I)jf<i/, 13. 

Dyocifairi, 15. 



fi^rwr, II, 14, 65, 83, 99, io4«, 

121, 170, 186, 196. 
Ecuelle (L*) de la Cène, relique, 5. 
Edife, II, x6. 
Julien, 12. 
Eglifes : de VAfanfam {Mt dis OU- 

vUrs), 1691 — du Bêrcêou {Je" 



ru/.), 40, 152; — de Gethfi- 
mam, 162, 169; — Notro Damo 
{Brthliim), 170; — Noiro Datât 
dt Bithliem {Acn), 235; — 
Noiro Damé de Jofaphat (Acre), 
23 5 ; — Noire Dame de Sardeuaj^f 
X03, 120, 126, 131, 173, x88. 
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235; — Nvtri Damé di Smr 
(Aerg)^ 235; — Notre Dame 
dis chi<uaiiirs {Acré)^ 235; — 
Notre Dame du Carmeiy 90, 1 04', 
i8o, 190J — du Paêemtfier^ 4, 

5»» sa» 97» «o+'f "7» î^»» «69, 
1859 196, 232; — du Repos 
(7^^/)» 49» t^n — S. Asidri 
( Acre\ 2351 — S, Assiome {Acre\ 
236; — S. Barthtiem {Aère), 
236, — S. CArifiophe (Jéruf)^ 
z67,' — S, Denis (Acre)^ 2361 
— S. EJprit (Acre), 235 f — 
5. Etiemu (Acre), 2351 — -S^ 
JSeÎMmr iJéruf), 41» i53l — 
5. Georges (Acre), 236 j — S. 
Georges (entre ifrrtf & le Sa- 
phet), 102, 104*, z88; — > ^. 
Georges (Lidde), 192$ — ^. 
Gi/^/ (il^rtf), 235; — 5. GtUes 
(J'eruf.), 38, 150J — S, Jac- 
quet de Galice (Jiruf,) f%6, 33, 
104S, 1451 — S, Jacques des 
JacobiUs (Jèruf.), 35, 52, 
95, 147, 1625 — S, Jacques 
& S. Jeam (près de Safran), 
100, 104, 187, 198; — S, Jac- 
ques ie Mineur (Jèruf.), 39» 41» 
151, 183, 194; — S. Jean 
Vènfangèlifle, 48, i6of — ^ S, 
Laurent (Acre), 235; — S, La- 
Kore de Bétanie (Acre), 2351 — 
S,Laxare des che*uaiiers (Acre), 
>35> >3^» 236; — ^. Iinv«ntf 
(ifrr#), 235: — 51 Marc de Fe- 
nife (Acre), 23 5 j — S. Martin 

U^hT')» 43. 156$ — -y. Mari» 
^#/ Bretons (Acre), 236$ — 5. 
Nicolas (près de Sqfran), 234$ 
— ^. Aw/ (Bethléem), 92; — 
^. Paul(Jéruf,),^7$ — ^. rtrrr# 
(74^«). 9*» «04S 181,191; — 
^. Hrrr# (Jiruf.), 43, i5«; — 
A /V#rr# <fr Pife (Acre), 2355 
-- £ Pierre en Gallicante, 44» 



i04*y 156, 168, 231 ; — S. Ro- 
man (Acre), 235; — S, Samuel 
(Acre)^ 235; — S. Semsuêl {Mt 
Monjoie), 93, 181, 196; — S, 
Sawœur (Mt des Olitnars), $1, 
104% 162, 232 ; — S. Saufvenr, 
(Sidon), 234; — S, Sépulcre 
{Acre), t%6, 235; — S. Sépulcre 
{J'eruf,),,%^ 25, 27, %9, 33f 34, 

35» 36» 37» 3S, 4«» 43» 4*» 93» 
94, 104*, I04S 116, 132, 133» 

145» 146, 147» 148» 149» »5<^ 
«53» 154» 155» ï^o» «^3» «^ 
165, 167, 182, 183, 193, •30.- 

— Ste Anne (Acre), 235,- —Ste 
Bride (Acre), 236; — Su Cathe- 
rine (Acre), 23s ; — Ste Chari- 
ton (Jèruf.), 94, 104», 182, 193, 
230} — Ste Croix {Acre), 235; 

— Ste Marie du Mont Sion, 167, 
168, 184, 194; — Sti Marie Lu- 
tine (Acre), 2351 — Ste Marie 
i^"^ {Jèruf), 6, 35, 94, 116, 

147» 1^5. ««3, Ï93. a30{— ^ 
Marié Madeleine {Acre), 23 s; 
•^SU Marie Madeleine {Jèruf), 
49, 96, 161, 167, 184, 1945 — 
Su Trinité (Acre), «35;— du 
rouble (Jèruf), 4, 33» 3«. 39» 
41, 46, 47, 48, 49» ««» 85. 94» 
95, 104», 116, 132, 133, 145» 
150, 151, 152, 153, 158,159» 
160, 161, 165, 166, 167, 183, 
184, 193» 194» »3o,-— d« Tem- 
ple de Salomon (Jèruf )^ 25» 95» 
104*, 112, H3, 132, 151, 15»» 
166, 183, 194, 231. — Voy. 
Chapelles. 

^pêas, 18. 

^ypu, 63, 64, 65, 7%, 74» 85» 9'» 
104*, 108, 109, iti, 129, 133» 

I37»i38,i7*»i74»«9i»*09»*"- 
Egyptienne (Ste Marie l*), 94» 
104S 182, 193, 130. 

ElaINB, TOy. HÉLÈMC. 
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Elie, prophète, 6s» 81, 90, 104*, 

119, 170, 180, 189, 234. 
£/ir (Chapelle d'), 90, 170, 180, 

189. 
Elisée, prophète, 70; — Fon- 

tmine d*£., 69, 118. 
Elisabeth (Ste), 60, 81,99,170, 

186, 198. 
Elmeccadem, en arabi moukad- 

dem, chef, prépofe, 240. 
Eluciy 13. 
Emmaûs (Château d*), 99, 104'', 

'59> '7'» '86, 196, 219. — 

Fontaine d*E., 47, 159. 
Ephifahu^ x6, 17. 
Eracle, Heracuvs, empereur 

romain, 40, 152. 
Eraclt (MA*, de 1'), sdx. — ErocU- 

Rothilin, xxiv, 143. 
Ermites à Jàru/aiêm, 104*; — de 

Jofaphat, 51 j — latins du Car- 

ntily 90, 104*, 180, 190. 
ErmonÇtJioïii)^ voy. ArwtoH (Mont). 
ERNOxn< (auteur), xiij, xv, xviij, 

31,55- 
Efcakne^ Afcédom^ 11, 14, 41, 85, 

9»» «37, 153» «8»» «9*- 



Efcoma/Wy 12. 

Efyi^ng, 7. 

Eflaf^ de Nazarithy \qj, Tabmrù 

(mer de). 
Eftat (L*) de la cité de Jérufalem, 

10 anonyme, xiij, 23; 2© d'Ea- 

NOUL, X?, 31. 
Eftotres d^outremer & de la naîf- 

fance Salehadin, xi?, x?j, xviij. 
Efuù, 13. 

Etkfopif Ethiopie^ 138. 
Etienne (S.), martyr, 27, 41, 153, 

163, 192, 230. — Reliques de 

S. £•, 5* 
Euhou^Edlou (Château d*), 2451 

246. 
EuPHÉMiE (Sépulture de Ste), 91, 

180, 229. 
Euriiy 19. 
Europi^ 137. 
Eurtfphi^ 17. 
Euflimi, 17. 
Eve, 99, iio, 115, 186, 196) — 

Sépulture d'E., 170, 233. 
Bcecàiai (Maifon d'), a Jèrufa- 

Utftf 108. 



Fora Elenople^ 15. 

Farfar^ fleuve, aujourd'hui El- 

A'wadji, 126. 
Femenie (Terre de), 47, 158. 
Finufte^ 13. 
Feu (Le) pour le iacrifice, 95, 

183, 193. ^ 
— (Le) facré, 164. 
Figuier (Le) maudit, 51. 
FU^iUatiom (Chapelle de la), à 

JèrufaUmy 96, Z04'. 
FlageUatkm (C$iomu di /a), à 7^ 

rufalitn^ 93, io4S "5> "82, 

193, 230. 
FUnfUuy 18. 



/a/, Fuâ^ 245, 148, 149, aso- 
Fontaines : à^ Emmaûs^ 47, 1 59 ; — 
d'ELisÉE^ 69, ix8| — de Ltam^ 
198,- — de Paradis (Jémf.), 
95, io4*j — de S. Denis, 89, 
i04«, 179, 189; — de S, Ga- 
briel {Naz,) 100,104, 198, 234; 
des SS, Maries (Jèrufît i04«| 
— de Si^kêriêy 71, 72, 198; — 
de Siloèy 43, 44, 51, 96, xo4«, 
121, 132, 156, 162, 168, 184, 

'95* *3"{ — de Tubame, 72. 
Forbeiet, 71. 

Farbye (Bataille de), 192. 
Français, 7. 

34 
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Frtmct^ 3, 5, 6, 7, 163, 235. 
FroHchrviîle^ 89, 179, 189. 
FriftaCy 250. 



Fretellus, xxj. 

/W^ (Le) de Gadrts^ 78. 



GûbrU, II. 

Gabriel, archange, 108, 11 7, 

164, 172, 198. 
Gadres^Gasares^Gaawes^ GuadnSf 

voy. Gaza, 
Gadns (Le Fif/r de)» 78. 
Galici^ 181, 198. 
Gfl//7^#, 12, 55, 57, 73, 77» 78» 84, 

104'', 168, 172. — Mtr dt G., 

voy. JabarU (mer de). 
Galilée (Defcriptton de la), xi?, 

xviîj, 55. 
Galilii {Cani\ voy. Oom. * 
Galilie (Chapelle de), 184, 195. 
GallicanU (S, PUm in\ églife, 

44, 104*, 156» 168, 231. 
Gamal^ voy. Jamar, 
Gartyi (La), la Gartyih^ 248, 

249, 250, 251, 252. — La Ge- 

firt de la Garhyt^ Tût dt la 

Garh/th, 245 , 248, 250. — Voy, 

MthtdUu 
Gardirom^ 12. 
Garoudit (La), (cafal de Sur)^ 

Gaxa^ 14, 92, 134, 181, 192, 

240, 241, 243. 
Gtnenftis^ Génois (La tour des), 

à Acrt^ 136. 
Georges (S.), 93, 229. 
Géorgiens (Abbaye des), près de 

J'trufaUm^ 45» 47» 
Girm (Le), château, 72. 
Germain, 26, 44, 157. 
Gtrmam (Le lac), 44, 157. 
Gtrmanicoplt^ 18. 
Gtjirt (La) dt la Garhyt, VUt dt 



la Garhythy 245; 248, 250. — 
Voy. Mthalla, 
GtfoHj 17. 

Gtthjemani, 49» S i> 97, 1 o4^ 1 1 4» 

161, 169, 185, 195, 232. 
Gethjtmam (Eglife de), 162, 169. 
Gibtltty 12, 15. 
Gmoplt^ 18. 
Gloria in txctlfis DtOf abbaye, 66. 

GODEFROID DE BoUILLON,56, 78, 

230. 

Geg (nom de géant donné â une 
terre païenne), 125. 

Golgotha (Le), 35, 93, 104*, 115, 
163, 182, 193, 230. 

Goliath, 97, 184, 195. 

Gomorrtf 66, 67. 

Gorabi (El), 242. 

GorgaiaSy voy. Golgotha. 

Grec (Rite), 60, 63, 70, 81, 82, 
90, 190,1975 ^J'trufaltmy^^ 
104% 104S 148, 162, 182, 193» 
230. 

Grlct^ 3, 

Grta (Chapelle des), â Jim/a- 
Itm^ 94. 104*» «82, 193. 

Grégoire X, 209, 211,222,224. 

Griffon, voy. Grec 

Giàllaumt^ 13. 

Guillaume (S.)* 199* — Sépul- 
ture de S. G. à Acrtf 199. 

Guillaume de Tripoli (frère 
prêcheur), 211, 225. 

Guillaume de Tyr (Le conti- 
nuateur de), ndv, 143. 

Guitumg (La Roche de), 8. 
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Haceldamay voy. Caudtmar, 
Hamabûu Hab dtlech (cadil de Sur\ 

»55- 

Haiman^ Heu de naiiTance d* Abra- 
ham, 65, 83. 

Halap^ Halappi^ Alef^ 129, 141. 

Halliob^ Kalyouby 244, 249. 

Hamadie (La), (cafal de Sur\ 

HardanSf 19. 

HarifSf El ArUh^ 242. 

Hatphe (El), Atfehy 245, 247. 

Hautx AjJiSy AJfaJfms^ 128, 129. 

Hawuramju^ 251. 

Hébron, voy. Ebrom, 

HÉLÈNE (Ste) trouve les reliques, 

37, 94» «04*» "6, 149, 164, 

182, 193, 230. 
Hèltij voy. Elit, 
Hirbirge dis SarrazhUy 244. 
Hirbes (Rue des), à JèrufaUm^ 

34» 37» 43» 146, 149» '55- 
HfrminSf Yoy. Arméniens, 

fùrmon (Mt), voy. Armon (Mt). 



HÉRODE, 12, 57, 75» 78, 85, m, 

112, 174. 
Herri^ 17. 

Heffi (Et), el Ktffeh, 243. 
Htumêy 16. 
fiS/ita/ (Maifon de V) à J/m/ii. 

/m, 26, 27, 34» 35» 41» 45» »46, 

147» 153» Ï57' 

f20^iW (porte de V) à JirufaUm, 3 5 . 

Hôpitaux, à Acre : des Allemands^ 
136, 235J ^/-7#flif, 136, 235,. 
— à JérufaUm : des AlUnumds, 
38, 150J St-Jean, 94, 104», 165, 
183, 193, 230J — près de Gfa- 
rèei Si' Jean, 19Q, 

Hot^rie (La), 3. 

Hofpitaliers (Les), 72, 92, 190, 

I93>»39» — à ^cre, X37- — 
Voy. Hôpital, 

HouLAGOU (Khan tartare), 204, 

205, 214,216. 

Huche (La) à U manne, 94, 183, 

193. 
Huile (La faînte), 95, 183, 193, 
2x0, 223. 



lerapel, 13. 

leraple, 13. 

lerâfon, 13. 

Inde{JL\ 126, 138. 

Innocents (Sépulture des), 99, 104*, 

1x2, 170, x86, 196, 233. 
Innominatus I : c Si quis ab occi- 

dentalibus partibus..., • xxij. 



IrreSmsUm, 13. 

ISAAC, 65, 73, 83, 17 X. — Sépul- 
ture d*L,65, 104', X22,'x7o, 233. 

ISAÎE (Sépulture d*), 96, 104*, 
X18, x68, 184, X95, 23X. 

Ifmailites, X02, x88. 

Ifrtûl^ 64, 65, 67, 72. 



jAcqyEs(S.) de Galice, 33» ^x» 80» 
82, 97, xoo, X04, I04S 14s, 



J 



181, 185, X87, x^i, X95, X98. 
231» >34- — Le perron de S. J. à 
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Jajfay 92, X04S x8i, 191, 229. 

Jacques (S.) de Galilie^Yoy, Jac- 
ques (S.) de Galice. 

Jacques (S.) le Mineur, 39, 151, 
i66y 169. 

Jacob, patriarche, 73, 84, 95, 98, 
104», 121,165, 183, 186,194, 
230, 233. — Sépulture de J., 
65, 104', 122, 170. 

— feigneur de Sur, 255. 

Jacob (Le puits de), voy. Puits 
dt la Samaritaim, 

Jacobins (Abbaye des) à Jerufa- 
Içm, 35, 51, 95, 147, 161. 

Jaffa^ 14, 9*1 104*, 134, 136, 
137, 181, 191, 192, 229. — 
S. Fitrre à 7., 92, 104*, 181, 
1 9 1 . — Le Pirrou de S, Jacques^ 
92, 104^ 181, 191, 229, 231. 

— ^our du PatriarcAif à 7*> ^ 9 < • 

Jamar ou Gamai, 244. 
Jammas, 12. 

Jardin ( Le) dTAbraham^ 1 6 9, 1 96. 
Jaspar, roi mage, 99» 233. 
Jean Baptiste (S.), 60, 81, 90, 

95» 98» 99» 104*» 104% "9> 165, 
180, 183, 185, 190, 194, 196, 
229, 232, 233. — Décollation, 
57, 78, 100, X04', 171, x86, 
197. — Sépulture de S. J. B., 
75» 85» i83f 186, 194, 197. 

Jean (S.) Bouched*or ou Chryso- 
STOME (Reliques de), 104*, 23 1 . 

Jean (S.) Tcvangélifte, 33, 61, 82, 

iQO, 115,117, 130» 145» 166, 

185,231,233,234. 
Jéricho, 7, 12, 15, 67, 69, 70, 71, 

98, 104'', 118, 127, 169, 170, 

185, 196, 232. 
JÉRÔME (S.) (Sépulture de), 99, 

104', 170, 186, 196. 
Jérufalem, pafllm. Abbayes: des 

Jacobins, 35, 52, 95, 147, 162; 

— de 5. Paul, 27; — de Su 



Anm^ 49, 96, 104», 161, 167, 
2321 — AtSu Marie ia Grande^ 
34, 147 j — de Su Marie laânê^ 
6,35, 94, "6, 147, 165, 183, 

193, 230; — des Nonnains de 
Sur^ 104' ; — du Temple, 39, 41 . 
Chapelles : de la Flagellation^ 
96, 1 04* J — des Grecs, 94, 1 04*, 
182, 193 j — du S, Efpritf 96, 
i04«, 121, 184, 195} — de 
Ste Hélène, 37, 149; — de Ste 
Trinité f 35, 147; — du SanSa 
SanSorum, 95, 104', 165, 183, 

194. Eglifes : du Berceau^ 40, 
152} — du Repos, 49; 161 5 — 
S. Chri/hphe, 167 i— -S. Etienne^ 
41, i53{ — S. Gilles, 38, 150 j 
— S. Jacques de Galice, 26, 33, 
104*, 145; — S, Jacques des 
JacobiUi, 35, 52, 95, 147, 
162,' — S, Jacques le Mineur, 
39» 41» 151» 183, I94J — 
S, Martin, 43, 156; — S, Paul, 
27J— lî. Pierre, 43, 156,— 
S. Sépulcre, 24, 25, 27, 28, 33, 
34» 35» 36, 37, 38, 4a, 43, 48, 
93, 94» I04S 104*» 116,132, 
133, 145» 146, 147, Î48, 149. 
150» «53» Ï54» 155» ï6o, 163, 
164, 165, 167, 182, 183, 193, 
230; — Ste ChariUm, 94, 104', 

182, 193, 230; — Ste Marié 
latine, 6, 35, 94, 1 16, 147, 165, 
Ï83, 193, 230J — Ste Marii^ 
Madeleine, 49, 96, 161, 167, 
184, 194; — du TempU^ 4, 33, 
38, 39. 4I1 46, 47, 48, 49. 61» 

85» 94» 95» «04*» "6. »3a,i33» 
145, 150, 151, 152, 153, 158, 

159, 160, i6x, 165, 166, 167, 

183, 184, 193, 194, 230; — du 
Temple de Salomon, 25, 95, 104', 

112, 113, 13*» 15». 15a» »66, 
183, 194, 231. Fontaines: de 
Paradis f 95, i04«j — des SS, 
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Maries^ 104^. Hôpitaux : des 
AlUmands^ 3 S» 150$ — S. Jfon^ 
94» 104', 165, 183, 193, a3o. 
Marchés: au blé, 34, 146; — 
au drap, 43, 150, 155 ; — au 
potiTon, 34, 146, 155,- —à la 
viande (boucherie), 38, 150. 
Monuments divers: VAturù^ 41, 

42» 153» 154» ^^* ^^ Salomon^ 
40, I s I ; le Bain N,-S,y 95,1 04', 
166, 184, 194, 231; les Bains 
dt ^.-Z)., 194; la Colotmi de la 
FlageUatiim^ 93, 104*, 115, 182, 

193, 230; MaifoH dt Caiphf^ 96, 
X04*, 114, 168, 184,231; Mai- 

fo» di la Chtiy 113, 144, 167, 
184, 195, 231 ; Mai/on d*Eze- 
chiar^ 108; Maifom de t Hôpital^ 

«6» »7, 34, 35» 41, 45. '46»i47» 
«53, 157 i MaifoH de Pilate, 49, 
114, 161 ; la Maladrerie^ 42, 
154; le Mur des Juifs ^ io7j le 
Panti du Temple, 39, 151, 152; 
la Pierre de Salomon, 107 ; la 
Pierre de Zacharie, 107 j le Pré- 
toire de Ca'tphej 96, 104*, x68, 
184, 194, 231; le Prétoire de 
PilaU, 114; la Ptifim de Jéfus, 
49, 94» X02, 104», 114, 161, 
164, 182, 193, 230; la Tour 
David, 25, 26, 27, 33, 34, >04S 
145, 146, 23 t. Portes : David, 
45» »6, 33, 41, 45, X4S, 153, 
157, 170J — Douloureufe, 48, 
160 } — de V Hôpital, 35 j — de 
Jofaphat, 49, 50, 1 6 1 ; — Meftre 
Parte, 154, 155 j — du Mont 
Sion, 42, 43, 44, 155, 156; — 
Oires ou dorées, 25, 26, 27, 33, 

38, 39» 40» 4'» 44» 50» 95» 97» 
104», 104', 113, 145, 146, 150, 

15»» ï5»i '53» '5^, »^6, 184, 

194, 195,231; — de Paradis, 
95, 104', 194,23 1; — duPatriar- 
che, 154; — Précieufe, 38, 39, 



150, 151 ; — S, Etiitme, 25, 26, 

41, 42, 48» 93, 104*, 153, 154, 

»55» '59, ï^3, 18», I9a,a30{ — 
de Tatarie, 25, 26; — de la 

Tannerie, 48. Poternes : de Jo- 
faphat, 4^, 152; — S, Lascar e, 

42, 154; — de la Tannerie, 42, 
155, x6o. Rues : des Allemands, 
38, 150; — de VArc Judas, 43, 
156; — Cou<uerU, 38, 43, 150, 
155J — David (ou Grant rue 
David), 27, 33» 34, 43, H6, 
155 ; — <*c» Hirbes, 34, 37, 43, 
146, 149, i55î— de Jofaphat, 
48, 49, 160, 161; — de la Jui- 
verie, 49, i6oj — des Latins, 
155, 162; — Malcuijinat (ou 
Malcuifinal), 38,43, 149, 150^ 
»55» — du Mont Sion, 33, 34, 

43, 146, 1 55; — du Patriarche, 
a6, 27, 34, 42, 146; — S. 
Etienne, 42, 155; — du S, Sé- 
pulcre, 42, 155; — des Syriens, 
27;— du Temple, 38, 43, 150; 
— de la Tour David, 25. 

Jérufalem (porte de), porte du 

TWn^/r, 1 84, 1 94, 2 3 1 . 
Johour el Semné, Djidjhoum es- 

femen, 249, 
Joijans, voy. Géorgiens. 
JosAPHAT (Le roi), 168, 185. 
Jofaphat (Ermites de), 51. 

— (Porte de), à Jérufalem, 49, 
50, 161. 

— (Poterne de), à Jérufalem, 40, 
152. 

— (Rue de), à Jérufalem^ 48949, 

160, x6x. 

— (Val de), 24, 25, 32, 33, 44» 
50, 5»» 56, 78, 96, 97, 104'», 
1x7, X2X, 132, 144» 145» 156» 

161, 162, 167, 168, 169, 184, 
185, X94, 195,231. 

Joseph, mari de N.-D., 109, xxo, 
1x2, 133. 
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Joseph, patriarche, 65, 7a, 73, 84, 
101, 104', 121, 188. — Sépul- 
ture de J., 170. 

— d*Arimathie, 93, 104S 11^» 
126, 182, 193. 

Jofeph (Le puits de), 102, 104', 
188. 

Jour^ une des deux fources du 
Jourdain^ 55, 57, 77, 79, "7. 

Jourdain (Le), fleuve, 55, 57, 62, 
67» 76, 77, 79, 8», 98, i04\ 



1x9, 120, 127, 170, 185, 196, 

197, 13». 
Judas, 43, 45» "4, 15^, iS7. 
Judée (U), 108. 
Judith, 75. 
Juih (Les), 70, 74, «5, «o», 104*, 

109, 114, 115, 151, 166, 168, 

169, 174,197, "9, »34,»35.— 
Mur des J., à Jérufalem, 107. 
JuiverU (Rue de la), àJérufaUm, 
49, 160. 



Kaladie (cours d>au), 198. 
Kalliouby 244, 249. 
Karam/U, 249. 
Karoùi^ 19. 

Karroblir^ Karroûb^ 242. 
i^A/y#, CatieA, 242. 
KeUnderis, 18. 
Kephar (cafelet), 198. 



Kirchifitf 16. 

Ke*vsfnion, 14. 

Khoubilaî-Khan, Grand Seî- 
gneur ou Grand Chan des Tar- 
tares, 205, 206, 207, 208, 210, 
211, 216, 217, 218, 220, 223, 
224, 225. 

Kokgtf 234. 



Lac (Le) de Behaireth Neflrou^ 250. 

— de Leftul, 246. 

— ^#7>iiijouAfM8Ui/rA,242,243. 

— du Patriarche^ 45, 157. 

— Germain^ 44, 157. 
Ladre (S.), voy. Lazare (S.).. 
Lalice^ 3, voy. Lâche (la). 
LamoSf 18. 

Lariffe^ 16. 

Lajfarquye^ province de Charkijiyeh, 
242, 244. 

Latin (Rite), ici, 102, 104^, 104*, 
180, 188, 190 j — à Jèrufalem^ 
34»Si»5»,94,ï47,i62,i63,i83, 

Latius (Changes des), à Jerufa- 

lem^ 34»43, 147, IS5- 

— (Rue des), à Jérufaiem, 155, 
162. 



Lazare (S.), 98, 104% 118, 169, 
185, 196, 232. — Reliques, 5. 
Letm (Fontaine de), 198. 
Le/lui (Lac de), 246. 
Uhan (Mt), 46, 47, 55, 56, 77, 

78, "7, 159. 
Liche (La), 11, 19. 

Lidde, II, 14, 192. — EgUfe S. 

Georges à L., 192. 

Ligùm^ 15. 

LioH {Charnier au)y 4,$^ 157, 171. 

Livres de Moyse, 165. 

Londres^ 125. 

LONGIN, 1x5,164. 

Lorie, 17. 

Lorraine, 3. 

Luc (S.), 99, 186, 196. 
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Mabmu (Le), (cafal de Sur\ 255. 
Mada'viomy 13. 

Madeleine, voy. Marie-Made- 
leine. 
Maffeo PoLOy203,204,ao5,2o6, 

207, 208, 209, 21 Oy 211, 212, 

2x3,226. 
Magdala j château, Magdalon^ 233. 
Mages (Les rois), 99, m, 186, 

196, 233. 
Mag(^ (nom de géant donné à 

une terre païenne), 125. 
Mahant (£/), 242. 
Mahomet, 127, 130. 
Maladrtru (La), à Jirufalitny 42, 

154. 
Malbechy Miopolii (Baalbik\ 16. 
Maicui/nai ou Malcuifinal (Rue), 

à JirufaUm^ 38, 43, 149, 150, 

Mallos, 16. 

Manne (La huche à la), 94, 183, 

193. 
Afaraclhf 15. 
Marais {Notre-Dame du)y chapelle, 

91, X04*, x8i, 190, 229. 
Marchés à JèrufaUm : au blé, 

34, 1465 — au drap, 43, 150, 

155 j— au poiffon, 34, 146, 

155; — à la viande (boucherie), 

38,150. 
Marco Polo, 203, 206, 209,210, 

211, 213,2x7,222,223, 225. 
Marcoplif 16. 
Mariant^ t6. 
Marie (Stc), voy. Notre-Dame. 

— Cleofé, 117, X65, X83, 193. 

— (Ste) l^Êgyptienne, 94,xo4S 
182, 193, 230. 

— Jacobé, 165. 

— Madeleine, 98, 104'', 1x3, 



X18, 164, 165, 183, 185, X93, 

196, 232, 234. 
Marie Salomé, 117. 
Maries (Fontaines des Saintes), à 

Jèrufalem, xo4*. 
Maries (Les trois), 1 x6, x 1 7, 1 65, 

230. 
Marmaiour^ Mer Noire, 2x4. 
Marmapte, 17. 
Marrochy Maroc, 138. 
Marfeille (S. Lazare, évëque de), 

232. 
Marteau (Le), relique, 37, 149. 
Martin (S.), reliques, 104S. 
Mafceier (La), la Maffoure, 

134. 
Majoure (La), 134, 244. 
Matthieu Paris, xxij, 125. 
Maudite (La tour), à Acre, 136. 
Mauronne, 15. 

Mauretaine, Mauritanie, X38. 
Maxence, empereur romain, 119. 
Mech, la Mecque, 129. 
Mehalla (Ile du), 245, 248, 250. 

— Voy. Garlye, 
MehaUe (La), 25 x. 
Mehallet Ebo HaU, MehalUt Abu 

Ali, 25 X. 
Mehallet el Cafob, 251. 
Mehallet el Mehrom, 248. 
Mehallet Habde el rohmam, Mehal- 
let leben (?), 247. 
Mehallet Sa, 247. 
Mehlep (Cafal de Sur), 255. 
Melchior, roi mage, 99,233. 
Melig, 248. 
MenJSdos, X3. 

Menfore (La), voy. Mafoure (la). 
Menyet el Chauescir,menyet el-Kha- 

naaùr, 244. 

— Quatre, 244. 

— Zrfca,^^^ 
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Mer di Galilii ou di Tabarû, 
voy. Tabarit (Mer de). 

— du DiabUf voy. Morte (Mer). 

— du Sei, voy. Mêrte (Mer). 

— Morte^ voy. Morte (Mer). 

— Rot^e, voy. Ru^e (Mer). 
Mer mas ^ i^ 

Merle y Mirla^ 2^9. 
MiCH£L (S.), ardumge, 1x7. 
Mineurs (Frères), à Acre^ 236. 

M1RAMVMEUN9 voy. MURMELIN. 

Meflre porUyfSnxA^ (Jèruf.)y 154, 

Midraom^ 17. 

Milioy 18. 

Miruly xs. 

Mobdej 18. 

MomJM (La), montagne, 93, 104*, 

i8x, 192, 196, 198, 130. ^ £. 

Samueiy églife fur la Jlf., 93, 181, 

196. 
Mont Ahelf voy. ilA// (Mt). 

— Armon ou Ermtm ou Hermem^ 
voy. Armem (Mt). 

Mouta^h {Ei)f 14s. 
Mont Carmèly voy. CarmeL 

— de GiUr, voy. Oim (Mt). 

— de Cal*uaire, voy. Cal'uaire 
(Mt de). 

— de la Stftaramtednêy 6x, 69, 70, 
98, 104'', 169, 185, 1969 232. 

— des OUwrSy «4, »5, 3»» 33» 
51, 97, 1047, X14, "7» "7, 
144, 145, 161, 162, 169, 185, 
195, X96, 231,232. 

— du Sauty voy. Saut (Mt du). 

— Ubauy voy. Uban (Mt). 

— Mmjoie^ voy. Memjoie (la). 



Mont MufardyJOj,Mufard (Mt). 

— /{^m/, voy. /^M/(Mt). 

— ^. Abraham^ voy. f. Abraham 
(Mont). 

— Ste Marguerite^ voy. ^Ir 3f«r- 
guâriu (Mt). 

— ^iJMf, voy. Sinat (Mt). 

^ jlwi, voy. Siom (Mt). — Ab- 
baye du Ment Siou, voy. ^isr 
Marie du Moût Siou, 

— Siom (Porte du), à Jérufaiem, 

4»» 43» 44. 15 s» 156- 

— Sioit (Rue du), à Jérufaiem^ 

33. 34» 43» 146. 155- 

— nabor, voy. Tî&tf^ (Mt). 

ilfoir^^ (Itf Noire), à AtUiocke, 

Ï34- 
Montagne (Le vieusc de la), xaS, 

129. 

Monts Cafiieuiy X25. 

Miranmm/ (Le), voy. S. Sépukre, 

Morte (Mer), 62, 65, 66, 82, 83, 

127. 

Moulim de Dokes (Porte du), à 
Acre, X36. 

Moulin (Le) des Turcs, 104*. 

MousKET (Philippe), xxj, 107. 

MOYSE, 62, 63, 64, 82, 83, 85, 
98, 104'', 1x9, x86, 197. — Li- 
vres de M., X65. — Tables de 
M., 230. 

Multiplication (Lieu de la) des 
pains, 58, 80, 102, X04', i8x, 
188, 191, 197. 

Mur des Jutfs, à Jérufalem, 107* 

MuRMELiN ou MvMELiN, émir 
africain, 138. 

Mufard (Mt), à Acre, X36. 



N 



Nabugodonosor, 25, 74, 85. 
Naim^ 59, 80, xox, xo4Si7i»i87, 
X97, 233. — Le fila de la veuve 



de N., 59, 80, lox, xo4^, 17X 

i87,i97,a33- 
Names, voy. Naim. 
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Naom^ voy. Nàim, 
Naplis (dans le rojraume de SéUu' 
cùr)t i8. 

— (en^yrw), 13. 

— voy. Naplwfi, 

Napkufi^ 14, 7», 73» 74, 75» 7^, 
83, 84, 85, 100, 104', 114, 171» 
1869 '97> ^33* ^oy* SamarU, 

Natatoria Siloi^ voy. Siloi, 

Nativité N. S^ 170. 

Nazareth^ ii, 11, 15, 60, 6x, 72, 
75, 81, 100, 103, i04y 104S 
1*7, 17», 187, 188, 198, 134. 
— EpoHg df N^ voy. Tabarit 
(Mer de). — Fontaine de ^. Ga- 
briel à N,y looy io4y 198, 134. 

Négrtpanty Eubh, 209, ssi. 

Niilomy 17. 

Nncifiùrif 17. 

Niphtlie^ x8. 

Neftoriens (Eglifct & abbayes des), 
à JérufaUm^ 52» 161. 

JV#4;f, 13. 

Niban^ voy. ii^^nv. 

N1CHODÈME9 93, X04S i82y 193. 

Nicole de Vîcence, frère prêcheur, 
211, 225. 

NicoLO Polo, 203, 204» 205, 206, 
207, 208, 209, 2x0, 212, 213, 
219, 222, 223, 225, 226. 

NicopUy Nicopolisy X2. 

Nil^ fleuve, 64. 

Nim*uif 126. 

NoÉ (Arche de), 55, 56, 78, 126. 

Nfiirg (La) wiotit^tii, à Antuchf^ 

«34. 
Noirs (Eglifes & abbayes de moi- 
nes) ou grecs, 34, 94, X 01, 102, 
104^, 104*, X47, 180, 183, 188, 
189. 



Non-catholiques (Cultes), â Jiru' 
falêMy 52, 162. 

Nomiahu dt Sur^ abbaye (Jiruf»), 
X04*. 

Notre-Dame, 24, 32, 60, 72, 8x, 
96, 99, xoo, 102, X03, 104, 104', 
X04', 108, 109, X12, X16, 117, 
132, X33, 166, 167, 168, 170, 
171, 172, X74, 175, 184, 185, 
186, X87, 188, 194, 195, 196, 
198, 229, 230, 231, 232. — 
Bains N.-D., 104*, 194. — 
Image de N.-D., 94, 104S 182, 
193. — Nativité N.-D., 108. — 
Sépulture de N.-D., 50,97, 104% 
117, 121, 132, 144, 161, 167, 
168, 184, 185, 194, 195. — Re- 
liques N.-D., 6. 

Notrt'Damif églife {Bitklêem\ 
170. 

Notre-Dame à la Roche, voy. Noire- 
Dame de Sardenay, 

Notre-Dame de Bethléem^ églife 
(iffrr), 235. 

Notre-Dame de Jofaphat^ à Acre^ 
235. 

Notre-Dame de SardtntOy églife, 
103, 120, 126, 131, 173» 188, 
235. 

Notre-Dame de Sur^ églife iAcre\ 

«35- 
Notre-Dame des cAetuUiers^ églife 

(Acre), 235. 
Notre-Dame du Carmeiy églife, 90, 

104*, 180, 190. 
Notre-Dame du Marait, chapelle, 

91, 104*, x8i, 190, 229. 
Notre-Dame la Graude, voy. Ste 

Marie la Grande, 



Oarrade, Warrâdeh, 242. 

Oires (Portes) ou dmrhes^ i 7^»- 



Jalem, 25, 26, 27, 33» 38, 39» 
40, 4X, 44, 50, 95, 97, io4«, 

35 
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104', 113, 145, 146, 150, 151, 

»5*» '53» »5^> »66> '84, 194, 
195,131. 

OlIFERNE, HOLOPHERNEy 75. 

Oli^uit (Mont) , voy. Oiiviirs 

(Mont des). 
Olwit (Mont)y abbaye du —151» 

j6%, 169. 
Oli*vùrs (Mont des), 24, 25, 32, 

33, 51» 97i 104% 1x4, 117, 127, 

144, 145, 161, 162, 169, 185, 

195, 196, 231, 232. 



Otms^ X2« 

Orcmon^ 17. 

Orfèvres, à Jèrufalem : latins, 34, 

43, 147; — fyriens, 34, 146. 

Voy. Changes dts iatins Se Ckam- 

ges dei Syriims, 
Oropi^ x8. 
Orioufgf 15. 
OJjfiialf voy. Hôpital, 
Oucaca, Oukak (en Tariarif), 204, 

215. 
Outrenur^ 89. 



Paienimif pays patiMy 129. 

Pain perdu (tour de S. Lazare), 

91, 104*, 181, 190. 
Pairs (Les douse) de Charle- 

MAGNE, 4. 

PaieJHne^ 127, 137. 

Palmes (Jour des), voy. Pâques 

fleuries. 
Palmier (Le) de la Vierge, 175» 
PanuploM, 19. 
Paradis (Fontaine de), à Jérufa- 

iem, 95, 104*. 
Paradis (Porte de), à Jérufa/em, 

95. 104'» 194, »3i- 
Paralytique (Le), 50. 

Paranble, 17. 

Pardons (Les) d*Acre, xxx, 235. 

Paris (Matthieu), auteur fuppofé, 

xxij, 125. 
Pâques (Le jour de), xx6, X44, 

164, x66, 171, 230, 232. 
Pâques fleuries (jour des Palmes 

ou Rameaux), 152, 162, 166, 

X84, 185, 194, 232. 
Parri, 17. 
Pas (Le) de Panefe, à Jèrufalem^ 

95» 97, Ï04», 167, 184, 194. 
Patemoflre (Eglife du), 4, 51, 52, 

97, 104^ 1x7, 162, X69, X85, 

196, 232. 



Patriarcats de Jèrufalem & d'An- 

tiochc, xij, XI. 
Patriarche (Lac du), 45, 157. 
Patriarche (La maifon du), à Acrtj 

136. 
Patriarche (Porte du), à Jerufa- 

Patriarche (Rue du), à Jirufaiim^ 

a^» *7, 34» 4», 146. 
Patriarche (La tour du), à Jajfa^ 

191. 

Paul (S.), 85, 126. 

Paumer e (La), fleuve, 190. 

Paumeroie^ 12. 

Pa*ué du Temple^ à Jèrufalem^ 39, 
151,152. 

Pêche (La) mîraculeufe, 171,172. 

PecisUy voy. Pifcine, 

Pelage (S.) (Sépulture de), 97, 
X04'', 169, 185, 196. 

Pèlerin (Château), 90, 91, 104*, 
137, 180, 190, 229. 

Pèlerinages (Les) d*Acre,xxx,229. 

Pèlerinages (Les) pour aler à Jèru- 
falem, xix, XXV, 89. 

PeloUf 13. 

Pentacomie, 14. 

Pentecôte (La), 144, 166, 184, 
195. 

Penthacome, 13. 
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Perron de S. Jacques de Galice, à 
Jaffa, 91, 104*, 181, 191, »»9. 

Fer fans (Les), 3. 

Perfe (La), »5, 40, 75, 85, 119, 
152, 205, 2x5. 

Phar (El), voy. Kephar. 

Pharaon (Le) à'Egjpte, 64, 85. 

Philadelfe^ Philadelphie^ 'Si i7* 

Philadelphie ia petite, 18. 

Philiople^ 17. 

Philïple^ 13. 

Philippe, apôtre, 232. 

Philippe baptife Teiinuche, 91. 

Philippe, frère d'HÉRODE, 57,78. 

Philippe Mousket, xxj, 107. 

Pierre (La) du diferi^ 13. 

Pierre (S.), 44» 57, 58» 59» 61, 
62, 79, 80, 82, 91, 97, 101, 
102, 104^ 104', 112, 113, 114, 
134, 156, 166, 168, 174, 180, 
184, 185, 187, x88, 191, 192, 

Ï95» '97» 231, «33. — ReUques 
de S. P., 5. 

Pierre de Salomon {Jén^,)^ 107. 

Pierre de Zacharie {Jiruf,)^ 107. 

Pilate, 104^ 114, 116 j ^ mai- 
fon de P. {Jéruf,\ 114; — pré- 
toire de P. (Jèruf,\ X 14. 

Pifcine probaHque (ia même que 
la pifcine Su AnHe)^ 49, 96, 
X04», 113, 161, 167, 184, 194, 
231. 

Pife (RusTiciEN de),xxix, 203. 

Place d^mienef à Jêrufalem^ 149. 

Piaifance^ 209, 21X, 222, 224. 

Poderade, 16. 

Poiflbn (Marché au),â Jérufalem^ 

34, «46, 155- 
Polo (Maffeo), 203, 204, 205, 

206, 207, 208, 209, 210,211, 

212,213,226; -* (Marco), 203, 
206, 209, 210, 211, 213, 217^ 
222,223,225$ — (Nicolo),203, 
204, 205, 206, 207, 208, 209, 
210, 212, 213, 219, 222, 223, 



225, 226. — Voyages des Polo, 

xxviij, 203, 213. 
Pont (Le) du Saphet, 102. 
Pont de Tabarie^ 57, 79. 
Porte (meftre), grande porte, à Je- 

rvfalem, 154, X55. 
Porte S. Paul^ à Damas, 126. 
Portes à Acre : — du moulin des Do' 

keSf 1 36 ; — S, Nicolas^ 1 36, 199. 
Portes à Jérufalem: — Da'vid^ 25, 

»6, 33» 41, 45» >45» i53> «57, 
170; — Douloureufe, 48, 160; 

— de V Hôpital, 35, — de Jo/a- 
phaty 49» 50» 161 ; Meftre porte, 
154, 155; — du Mont Sion, 42, 

43, 44» "5, "56; — Oires ou 
dorées, 25, 26, 27, 33, 38, 39, 
40, 41, 44, 50» 95» 97» 104», 
104', 113» 145» Ï46» «50» «5»» 

153» 15^» »^6» '84» 194» 195» 
231; — de Paradis, 95, 104', 

194,231; — é\ï Patriarche, 154; 

— iV/rtr«/#, 38, 39, 1 50, 1 5 X j — 
S, Etienne, 25,26, 41, 4a, 49» 93» 
«04*, X53, X54, 155. «59» »63, 
182, X92, 230; — de Tatarie, 
25, 26 ; — de la Tannerie, 48. 

Poternes de Jérufalem : — de Jo- 
faphat, 40, X52; — S, Lazare, 

4a, 1 54 ; — de la Tannerie, 42, 

X55, 160. 
Prêcheurs (Frères), à Acre, 236. 
Précieufe (Porté), à Jérufalem, 38, 

39» »5o» 151- 
Prefepe, voy. Crèche, 

Prétoire de CiÛPHE, à Jérufalem, 

96, I04S ï68, X84, 194, 2315 

— de Pilate, 114. 

Prifon de Jéfus O^ruf), 49, 94» 

102, 104*, X14, x6i, X64, 182^ 

193,230. 
Probatique {Pifcine), 49, 96, 104*, 

1x3, x6i, X67, 184, 194» »3«- 
PromUion (Terre de), 55, 65, 67, 

77» 79» 83» i3«» ï73»i9o. 
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PtoUmiàr, voy. Acrt, 

Puits (Le) de Jofipk^ i oa, 1 04*, 188. 

Fuiu (Le) de la Samaritahu ou de 



Jac9by 73, 84, 100, 104', 171, 
186, 197, 233. 
PuUut aquarum^ 134. 



Q 



^fMMtf Galiiéi^ voy. Gma. 7o» 9 8, 1 04'', 1 69, 1 8 5, 1 96 , 13 2 . 

^uaraKtahu ( Mont de la)» 6 1 , 69, ^iflri^ 1 8 . 



Râ^i/y 127. 

RACHELy femme de Jaoob, i 86,* — 
(^pulture de R., 98, 104', 170, 
186, 196, 232. 

Rama^^%^ 93,104^181, 192,2^9. 

Rameaux (Les), voy. Pâques fleu- 
ries. 

Ramiif voy. Rama. 

Raphame^ 16. 

Raflulahi (caûil de Smr)^ 255. 

Reliques.* é^Adam^ 163; Xt Calice 
de la Cène, 5$ la Couromte d*épî- 

n«» 5t 37» X49 i *« ^^^» S» 
37» 9O9 i49> 180, 190; le Cou- 
Uau de la Cène, 5$ la CroiXf 37, 

40, 46, 47, 94, 97, 99» io4*. 
104% 149, 158, 164, 170, 182, 
186, 193, 196, 230, 233 j — de 
S. Demtri^ 104'; VEcmIU de la 
Cène,5j— de S. Etiinnt^ 5$ — 
de S, JiOH Ckrjfoftomêf 104', 
2311 — ôtS,Lazarf, 5; leMor- 
uaUf 37, 149 î — de S. Martin^ 
104*; — de Noire-Dame^ 6^ — 
de S, Pierre^ 5 ; — de ^. Simha^ 
5; Xtfaint Suaire^ 5. 

Reliques (Bonnes), 90, 104*, 116, 
231, 234. 

Renaut (Le prince), 64, 77, 83. 

Repenties (Abbaye des filles), à 
Acre^ 236. 

Rephahy 241, 242. 

Repos (Eglife du), à Jérufalem, 49, 
z6i. 



R^d, Rofette, 245, 246, 247, 248, 

249, 250, 251. 
Ràeardani (près &Acre\ 198. 
Richard (Le comte), 137. 
RoaiSf EJefe^ xx, tS» 
Roche (La) de Guitume^ 8. 
Roche (N.-D. a Im), voy. JV.-D. eU 

Sardem^, 
Roche facrèe ou bimite ou de la Sa- 

kra^ 94» 95» ï04S '83, X93, 

194. 
Rochetaillie^ 92, 104^181, 191. 
/{ma/ (Mont), X7a 
Roland (le preux), 7. 
Romain (Rite), à JhrufaUm^ 51, 

52, 94, 162, X63. 
Romaine (Eglife), 2069 217. 
Romanie, empire latin, 3. 
Rome^ XI 6, 207, 209, 2x0, 235. 
Ronoquorre^ X9. 
Rofetie^ 245, 246, 247, 248, »49, 

250, 251. 
Rofos^ x8. 

Rothelin (Mr.dit de), contenant la 
continuation de Guiixaume de 
TyR),xxiv, X43. 

Rouge (Mer), 63, 64, 83. 

RuBEN (frère de Joseph), 104*. 

Rues à Jèrufalemi des Allemands, 
38, X 5 05 — de VArc Judas, 43 , 
156; — Cowuerte^ 38, 43, 150, 
155. — Dawid (ou Graat rut 
Datnd)^ 27, 33, 34» 43, "4^» 
155, — des Herbes^ 34, 37, 43» 
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X46, 149, 155;— de Jofaphat^ 
48, 49, 160, 161 ; — de la Jus- 
ver U^ 49, 160$ — des Latins j 
155, 162; — Maicuifinat (ou 
Malcuifinal), 38, 43, 149, 150, 
155 j — du Mont Sion^ 33, 34, 
43, 146, 155 j — du Patriarche f 



%Sf 17, 34, 42, X46 ,* — S. Eiiinni, 
4^> '55» ~~ du ^. Sépulcre^ 42, 
1555 — des Syriint^ 27 j — du 
Temple, 38, 43, 150; — delà 
Tour David, 2$. 

RUSTICIEN DE PiSEy XXÎX, 203. 



Sabath, voy. Sebafle, 

Sacha, 251. 

Saete, Sidon^ 11, 15, 135» 234. 

Saffaiu (Le), 15. 

Safran, 100, 104, 187, 198,234. 

S, Abacuc, chapelle, 192, 229. 

S, Abraham, 14, 63, 65, 82, 83, 

99, 104% 122, x86, 196, 233. 
— Mont S. A., 73, 83. 

S, Acarie, voy. S, Zacharie. 
S. André, églîfe (Acre), 235. 
S, Antoine, églîfe (Acre), 236. 
S, Barthilemi, églîfe (Acre), 236. 
S, Carifto, voy. Ste Chariton. 
S. Chriftophe, églîfe (J'eruf,), 167. 
S. Corneille, chapelle près de Gr- 

far'ee, 91, 180. 
S, Dems, églife (Acre), 236. 

— (Fontaine), 89,104*, 179,189. 
S, Elie, 15, 98, 104S x86, 196, 

229, 232. 
S, EJ^rit, chapelle (J'eruf,)^ 96, 
i04«, 121, 184, 195. 

— églîfe (Acre), 235, 

S. Eftievene, voy. S, Etienne, 
S. Etienne, églîfe (Acre), 235. 

— églîfe (7rr«/), 41, 153. 

— (porte), à Jérufalem, 25, 26, 
41, 4», 49, 93, 104*, 153, 154» 
155» »59» 163, 182, Î92, 230. 

— (rue), à Jérufalem, 42, 155. 
S, Gabriel (fontaine à Nazareth), 

100, X04, 198, 234. 

S, Georges, églîfe (Acre), 236. 

— églife (Udde), 192. 



— églife (entre Saphet Se Acre), 
102, 104', x88. 

S. Gilles, églîfe (Acre), 235. 

— églife (J'eruf), 38, 150. 

S, Guillaume (cimetière), à Acre, 

199. 
S. Jacques de Galice, églife (Je- 

ruf.),z6, 33, 104», 145. 
S, Jacques des Jacobites, églîfe 

(yirvf'\ 35. 5»» 95» 147, x6a. 
S. Jacques & S. Jean, églife près 

de Serran, 100, 104, 187, 198. 

S. Jacques le Mineur, églife (Jé^ 

'•«/)» 39.41. 151. «83, 194- 
S, Jean, abbaye, 70. 

— hôpital près de Céfarée, 190. 

— hôpital (Acre), 136, 2355 — 
(J'eruf,), 94, X04», 165, X83, 
193, 230. 

S, Jean de Tyr, abbaye, 90, 104*, 

180, X90, 229. 
S. Jean du Bois, 170,233. 
S. Jean Pévatigélijle,tg\îk,4^, J 60, 
S, Ladre, voy. S, Lazare, 
S. Laurent, tgUCe (Acre), 235. 
S. Lazare (poterne), à Jérufalem, 

4», X54« 

— (Tour de), voy. Pain perdu. 

S, Lazare de Bétasde, églife (Acre), 

235. 
S, Lazare des Chevaliers, églife 

(Acre), 135, X36, 236. 
S, Léonard, if^Ke (Acre), 235. 
S. Marc de Venife, églife (Acre), 

*35- 
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S. Martin^ églifc (Jénif), 43, 156. 
S, Martm dft Brttons^tf^hiAcre)^ 

236. 
S. Michtl (cimetière), à Acrgy 199, 

S, Nicêias (cimetière), à Jcrf^i'^S, 
199» »3 S ;— (porte), à if rrr, 136. 

— églife (près de Safran), 134. 
S. Paul, abbaye {Jèruf.), 27. 

— (château), 85. 

S. Faut, églife {Bethléem), 92. 

— églife (7#r«/.), »?. 

— (porte), à Damas, 126. 

^. Pf/^f (chapelle), 97, 104'', 169, 

185, 196. 
S. Pierre, églife iJafa), 92, 104*, 

181, 191. 

— églife iJiru/,), 43, 156. 

S, Pierre de Pife,t^\{t [Acré),%'^^, 
S, Pierre en GallicanU, églife, 44, 

104', 156, 168, 231. 
S. Roman, églife (Acre), 235. 
S, Samuel, églife (Acre), 235. 

— églife fur la Manjoie, 93, 181, 
196. 

S, Sawueur, églife (M/ des OU- 
wers), 51, 104'', 162, 232. 

— églife {Sidon), 234. 

S. Sépulcre, églife (Acre) , x 3 6, 2 3 5 . 

— «glifc {T^»f\ a4, »5» «7» »«» 
33» 34» 35» 3^» 37» 3* 1 4»» 43» 
48, 93» 94, Ï04*» »04*, "6, 
13a» 133» 145» H^» 147. 148, 
«49» '50. '53» 154» 155» ï^o, 
163, 164, 165, 167, 182, 183, 
X93, 230. 

— (Ruedu),i7^ri{/îi/r»,42,x55. 
S. Thomas (Maifon), à Acre^ 136, 

236. 
S, Zacharie, abbaye près de Na^ 

zarethf 60, 81. 
•"- chapelle, 100, 104, 198. 
Ste Anne, abbaye (Jéruf,), 49, 96, 

104*1 16 >» 167» *3^' 

— églife (Acre), 235. 



— (pifcine), 49, 104', 161. Voy. 
Pifcine prohatiqne, 

Ste Bride, églife (Acre), 236. 

Ste Catherine, égiife (Acre), 235. 

— (Jour de la), dé£ute de SiiLA- 
DiN, x8x. 

Su Charilon, églife (Jéruf.), 94, 

X04*, X82, X93, 230. 
Ste Croûr, églife (Acre), 235. 
Su Hélène, chapelle (Jéruf), 37, 

149. 

— (place), à Jérufalem, 149. 
Su Margueriu (Mt), 189, 190. 
Su Margueriu du Carme, abbaye, 

89, 90, 104*, x8o, X89. 
Ste Marie de Jofaphat, abbaye, 24, 

31, 50, i44,X45,i6i. 
Su Marie du Mont Sion, abbaye, 

*3»»4» 3»» 3a» 44» i44. «56. 
églife, 167, 168, X84, 194. 

Su Marie la Grande ou N.-D. ta 

'grande, abbaye, à Jérufalem^ 

34, 147- 
Su Marie latine, abbaye (Jéruf.), 

6f 35» 94, 1x6, X47, 165, 183, 

X93, 230. 

églife (Acre), 235. 

églife (Jéruf), 6, 35, 94, 

xx6, X47, X65, 183, X93, 230. 
Su Marie Madeleine, chapelle, près 

de Céfarée, 19X. 

églife (Acre), 235. 

églife (7^«/)»49»9«» « 6 X, 

X67, X84, 194. 
Su Trinité, chapelle (Jéruf), 35, 

147. 

— églife (Acre), 235. 

SS. Maries (Fontaine des), à Jé- 
rufalem, 104I. 

Sakra (Roche de la), voy. Rocka 
faerée, 

Saladin (Le fultan), 55, 71, 7», 

77» 9»» »43»«^3, ï8i. 
Saladin (Eftoires d^outremer & de 

la naiflance), xiv, xv}, xviij. 
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Sidichii (La), SaUhHh^ 142, «43, 

«44. 

Salmes dt Vhhpital S, JiûM^ pris 
de Cé/arétf 190. 

Salomon (Le roi), 96, 113, ixo, 
n». 133, 151» '84, 195. 

Salomon ( Atre de), à JtrufaUm^ 40, 
X 5 1 j — (Pierre de), à JhrmfaUm^ 
1 07 5 — (Temple de), à Jtrufa- 
iem^ as» 95» 104», xia, 113,13», 
151, 152, 166, 183, 194» »3i- 

— (Veriîon françaife du premier 
livre de), xïïj. 

Samuel (Sépulture du prophète), 

230. 
Samairif SamarU (anc. nom de 

Naphmfe), 11, 73» 74» «4» «5» 

100, 186, 197. 
Samaritain (Le bon), 70, 71. 
Samaritaim (Le puits de la) ou 

puits de Jacohf 73, 84, 100, 

104% 171, 186, 197,233. 
Samariianu (Les), 73, 74, 83, 85. 
Samson, 92, 192. 
Sam^a SanSorum^ chapelle (Jéruf.)^ 

95» Ï04S 165» 183» '94- 
Sttiuitle, SaaidêUhf 251. 

Sang de S. Etienne, relique, 5. 

Saphêt (Le) des Allemands, 198. 

— (Château), 56, 78, 102, 104', 
128, 129, 188, 240, 255. — 
Pont du Saphetf 102. 

^ii;;^0rr#, 72, 1 00, 1 04,1 8 7,1 98, 2 34. 

— Fontaine de S.jTi^ 72, 198. 
Sara (ville tartare), 204, 214. 
Sardaime, voy. Sardinay. 
Sardmay (N.-D. de), 103, 120, 

126, 131, 173» »88, 235. 
Sarrafins (Le%)^paffim, 
Samrom^ 16. 
Saut (Le), en ArahU^ 13. 

— (Le), en PaUftimey 12. 

— (Mont du), 61, 100, X04. 
Sfbaflê^ II, X 5» 75» «5» «00, 104^ 

171, 186, 197, 233- 



Sibafte (en CUicit\ 16. 

Stdin (cafal de Sur\ 255. 

&Aft/,246. 

Sêhidyt^ 243, 245» a47« 

Soi (Mer du), voy. MorU (Mer). 

SiUnmfte^ x8. 

SiUucù^ 18. 

SgUuconMil^ 16. 

SêmumoU Stmêmioiuiyi$i, 

SHUVH ifrOMOMf AchflUUM if^TOUM" 

ma»f 243. 

Sndibis^ 249. 

Sèndoi, Sendouêhy 244. 

Sinkorf el Mtdme^ 248, 251. 

Sépulcre (Le), voy. S, Sépulcre 
(Eglife du). 

Sépultures : — d'Abraham^ 65, 
1 04', 1 22, X 70, a 3 3 ; — d'Adam^ 
X 1 5, 1 70; — de SuCatherhn^ô^i 
98, 104% X19, x86, 197 ; — de 
S, CornêÙU, x8o, 191 ; — de Su 
Eupàimiif 91,180, 229 j — d'£w, 
X x 5,1 70, 23 3 ; — de ^. Guillaume^ 
199; — des Innocents, 99, 104', 
1x2, 170,186,196,233$ — dV- 
faac,6s9 xo4«, 122, 170,2335 — 
d^l/aUf 94, 104*, 118, 168, 184, 
195,231}— de y^rfl*, 65, io4«, 
1 70, 2 3 3 ; — de ^. JeatÊ-Bapiifhf 
75» 85» Ï7Ï, 183,186, 194, 1971 
^de S, Jérôme^ 99, xo4', 170, 
186, 196J — deJoftpAf 1701 — 
de Notre-Damêf 50, 97, 104% 
117, I2X, 132,144, 161, 167, 

168, 184, 185, 194, 195. — de 
S. Pili^i, 97, 104', 169, 185, 
1 96 ) ^ de Rachil, 98,1 04*, 170, 
186, 196, 232; — de Samuel^ 
230 } — de S, Simèon, 97, 1669 

169, 185, 194, 195. 
SerpenU (Défert des), 68. 
Sèfairc, voy. Cèfairc^ dfarèe. 
SrvaUf 18. 

Sibidif 18. 

SiBiLE (La reine), 46. 
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Sichar^ 73» 74» «4- 

Sichimy'fiy 84, m. 

^OTTy II, 15, 135, 234. — Eglife 

5. Sawuiury à ^., 234. 
Sikè (Fontaine de ou natatoria), 

43, 44» 5»> 96, 104*, 1", 13», 
156, 162, 168, 184, 195, 231. 

SiMÉON (S.), 112, 165, 191, 230. 
— Reliques de S. S., 5. — Sé- 
pulture de S. S., 97, i66y 169, 
185,194, 195. 

Simon le lépreux (Maifon de), 97, 
104', 113, 169, 185, 232. 

Simon (S.)» apôtre, 113. 

ShuA (Mont), 15, 63, 82, 98, 104% 

119, 185, 197, »35- 
SioH (Mt),23,24,26,3i,32, 33, 34, 

44,96,io4«,i20, 121,132, 143, 

145,156,168,184,194,195,231. 
Stfiê^ 18. 

Sifin (nom du Af/), 64. 
éoadêj 242. 
Sobrg ei VahU, Chdfra in Nûklih, 

248, 249. 
S9dmiÊit 67. 
Sêdomiis^ 67. 
Soidûôê^ SoUadit^ Sgudaà (en Cri- 

mie), 203, 204, 214. 
Sgm^ Sjrù^ 240, 241. 
SarfiMf voj, SicAeM, 



Sortie 12. 

Soudak (en Crimèê\ 203, 204, 214. 

Soudan (Le), 239, 240, 255, 256. 

J^/#rf#v/# (Porte), porte du Temple 
de JirufaUmy 95, 104*, 166, 
183, 194, 231. 

S^lumca dupplki^ 233. 

SticopU ou le Bitfam^ 12. 

Suaire (Le) de Jéfut, relique, 5. 

Sur (Nonnains de), abbaye, à Je- 
mfalim^ 104*. 

Sur^rjr, 11,15, 56,78,135,234, 
255, 256. Voy. Tyr. — Le Sei- 
gneur de Sur oUammaft^ 255. 

Surii Sobal^ 13. 

Suriius, voy. Syriens. 

SyrU, 240, 241. — Voyages en S,, 
203, 213. 

Sj^rùn (quwrûtr)fà7êruJkUmy 149, 
160. 

Syriennes (Eglifes & abbayes), à 
J'erufalem^ 51, 162. 

Syriens (Marchands), en PaUftmt^ 
127. 

Syrùns (Changes des), à Jkrufu'- 
iêMy 26, 27, 33, 34, 37» 3«» 4»» 
43» H^» »49. MO» >55- 

— (Ruedes),à7^^if/^<^^27- 

Syrraqurn^ 19. 



Tabariê (Mer de) ou de GaiHèe^ 
eflioig de Nazareth f lac de Ti- 
biriadej 57, 58, 60, 62, 79, 80, 
82, loi, 102, I04\ 104*, 120, 
171, 187, 197, 188, 233. 

— (Pont de), 57, 79. 

— (Portede),à7rr»/tf/^,25,26. 
7aharie^ Tibériade^ 11, 13,15,25, 

57» S*» 7". 72,79» 80, ICI, 102, 
104S 104', 187, 188. — Bains 
N.-D., 104». 
Tabita, reflufcitce par S. Pierre, 
192. 



Table (La), lieu de la multiplica- 
tion des pains, 58, 80, 102, 104*, 
181, 188, 191. 

Tables de Moy3E ou de Tanden 
Teftament, 94, 95, 183,193,230. 

Tambede^ 248. 

TanapAoUj 13. 

Tannerie (Porte de la), à J'erufa-^ 
lem^^%. 

Tannerie (Poterne de la), à Jèru^ 
falem^ 42, 155, 160. 

Top far m^ 16. 
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Tarrani {Ai)y Tirtmêh^ 147, 148, 

451. 
Tarfi^ xx, x6. 

Tartare (Langue), 207, 217. 
Tartargs^ 125, 204, 205, 207, 209, 

214, 215, 216, 218, 219. 
Tartarimsy 125. Voy. Tartans. 
Tebaldo de Plaisance, plus tard 

le pape Grégoire X, 209, 21 x, 

222, 224. 
Tnn^i (Abbaye du) : à Acrt^ 2 3 5 ; 

— Jirufaiemy 39, 41. 

— (Le) (Templum doinini),églire 
(J^ruf)^ 4, 33, 38, 39, 41, 46, 
47, 48. 49» fil» 85, 94, 95, 104», 
116, 132, 133, 145, 150, 151, 

15*» '53» 158» 159» ifio» 161» 
165, 166, 167, X83, 184, 193, 

194, 230. 

— (Rue du), à JèrufaUm^ 3 S, 43, 
150. 

Timplt dt SaUmûH (Le), églife 
(Jéruf,)^ 25, 95, I04', 1 12, Il 3, 

»3»» 151» «S»» >fifi» '83, 194, 

23t. 
Templiers, 39, 56, 7»» 78» 91» 

151, 180, X90, 212, 226I; — à 

Acn^ 136, 137. 
Tenis (Lac de) ou Mnxaliày 242, 

243. 
Terdineyy voy. Sardimaj^, 
Ttrrt dt promiffitmy terre de Cho' 

fOOM, 55, 65, 67, 77, 79» 83, 

13I1 173» I90- Voy. auilî Térn 

SainU. 
Tirr£ SaimU, 100, 104, 131, 157, 

«59» 163» 173, 179» 189, 190, 
219. Voy. aufll 7fm de pro- 

Titracomty 13. 

Thabor (Mont), X5, 61, 82, 100, 
xoi, 104^, 104% XI 9, 120, 127, 

171,186, 187, 197, »33. 
Iharangij 251. 
Tharhit ihtrangt^ 250. 



Thxébaud de Plaisance, voy. 
Tebaldo. 

THIÉBAULT de CÉPOY,XXVÎj,2I3. 

Thomas (S.), Tapôtre, 23, 31,96, 
144, 167,184, 195» a3'' 

Thortm (Le), château, 56, 78. 

libèriadg^ voy. Tabarii, 

Tigiri^ fleuve, 205, 215. 

Tiff/, 16. 

Tifon (Le) miraculeux, 102, 104*. 

Tobie (La cave de), 102, 104'. 

TocAor, 122. Voy. S, Abraham. 

Tolomaida^ voy. Acrt. 

Tombeau de Notre-Dame, voy. 
Sépultures. 

Tortoff, 12, 15, 103, 174, i88. 

Tout Da*vid (La), à Jirufalim^ 

«S. afi. *7» 33» 34» ï04S HS» 
146,231. 

Tour Dannd (Rue de la), à Jim- 

falim^ 25. 

Tour de la Cofieryg^ 243. 

Tour {La) dt Fmpital (ca&l de 

Tour de S, Lazari, voy. Pah perdu. 

Tour des Génois (Acri\ 1 36 5 — 
des Pif ans {Acri\ 1365 — mau- 
dite {Acre)f 136. 

Tour (La) du patriarche^ à Jaffaf 
191. 

Tours (Les) de Damas^ 126. 

Touxe, 12. 

Transfiguration (La), 62, 82, 1 01, 
104*, 120, 171. 

TripUf Tripoli de Syrie, 12, 15, 
55» 5^, 78,211,225,241. 

Tuhanie (Fontaine de), 72. 

Turcs (Les), 3. — le Moulim des 
TurSf 104*. 

TuRPiN, Tarchevêque, 6. 

7yr, Sur, 11, 15, 56, 78, 135, 234, 
255, 256. — Abbaye de S, Jean 
de Tyr, 90, 104*, 180, 190, 
229. 
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Ui^y 17, 
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Val de Bacary 56, 78. 

Val de JofaphaU 24, 25, 31, 33, 

44» 50» 5», 56» 78,96, 97, 104'', 
117, lai, 131, 144, 145, 156, 
i6x, 162, 167, 168, 169, 184» 
185, 194,195,231. 

Vallaney 16. 

Varvaby 17. 

Vathnon^ 16. 

Vtharit (La), Bahirity 247. 

Venieriay 16. 



^ini{^,203,209,2io, 21 3, 222,223. 
Verge (La) d'AARON, 94, 165, 

«83, 193, »3o. 
Vespasien, 74, 84. 
Veuve de Natm (Le fils de la), 59, 

80,101, 104*, 171, 187,197, »33- 
Vicencty 211, 225. 
Vieux (Le) de la montagne, 128, 

129. 
Virchiy 16. 
r*, 13- 



Tatrûtki, 19. 

Ycoine, image de N.-D. dt Sar- 

dinay^ 120. Voy. Sardenaj, 
r</oJW (Terre d'), 104''. 
Ttapi^ 18. 



Trinopli, 18. 
Trinepii (La petite), 17. 
Yz ACHARi AS, le même que Zacha- 
RiE, (>ère de S. Jean -Baptiste. 



Zacharie, père de S. Jean -Bap- 
tiste, 60, 81, 95, 99, 104', 
165, 17X, 186. 

Zacharie, prophète, fils de Bar- 
RACHIE, 95, 97, X07, 166, 169, 
183, 185, 194, 195, 198, 230. 



Zachée, 69, 118. 
Zahtcûy Zaca, 242. 
Zahfaramy 251. 
ZatnUet et Sait, 247. 
Zora, 13. 
Zoroimêy 17. 




Additions & Correélions. 



p. xxlx. Aux neuf mîC. des Voyages des Polo que nous avons défignés 
par les neuf premières lettres de l'alphabet (p. 213)» il &ut en 
ajouter un nouveau, le mf. de la bibliothèque de TArfenal, 
5219 (anc. H.fr, 675). Ce mf., écrit fur vélin à la fin du 
xv« fiècle, fe rattache à la famille des deux mlT. G 8c H, 

P. xxx. Le baron de Nordenlkiôld vient de donner une édition en iac- 
fimilé (1882, in-4) du mf. de Stockholm, qui doit être attribué 
non au xiii^ fiècle, mais au xiv«. 



Page 6, vers 193. juit, WCezjiut 

7, vers 237. Français f lifez Fronças, 
91, ligne 20. Peim pirduiy lifez Pampirdu. 
117, v. X0865. Tamain^ lifez tamasn. 

126, colonne 2, ligne 21. Mettez un point entre Albana & Farfar. 
131, avant-dernière ligne, 'uié[t]^ lifez <z;f#[i], forme anglo-normande 

de t/iis. 
1 34, colonne 2, ligne 20. Après Cartaphilir, ajoutez ChriJhphUi (?). 
193, ligne 3. Arimachiiy corrigez Arimathie, 
213. Voyez plus haut les additions aux pages xxix & xxx. 
245, ligne 21. Schidyi^ corrigez Sihidji, 
247, lignes 24 & 25, tlffaiCy corrigez ilffaït 
251, lignes II & 12. Zahfaramy lifez Zahfaram, 



Dans ÏIndtx mettez Bafqui après Baruch 8c Jacques après Jacob. 
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PUBLICATION DE TEXTES 



RELATIFS 



A VmsrOIRE 9 A LA GÉOGRAPHIE 



DE 



L'ORIENT LATIN 



* * * 




C-] 



Libraires de la Société : 

PARIS LEIPZIG 

ERNEST LEROUX OTTO HARASSOWITZ 



Service des foufcriptions 

^ de la dijiribution des pubEcaùms : 

M. ERNEST LEROUX, 
18, me Bonapute. 



L*c4cadémie des Infcripdons & Velles-Lettres a entre- 
pris, & pourfuit avec perfévérance la publication du 
Recueil des hiftoriens des croifades, œuvre mo- 
numentale y deftinie déformais àfervir de fondement à toute 
étude hijforique férieufe fur TOrient Latin (royaumes 
de Jérufalem, de Chypre & d'o4rménie, principautés doén- 
tioche & d^oAchaïey empire latin de Conflantinople). 

oWaiSj en dehors de ces textes étendus y &, pour ainfi dire y 
clajpquesy il exifte, dans les dépôts publics de t Europe y une 
grande quantité de documents hiftoriques & géographiques 
d'ordre fecondaire : ces documents, ou encore inédits y ou 
devenus d^une rareté telUy que certaines pièces de Terre- 
Saince arrivent aujourd'hui à atteindre, dans les ventes pu- 
bliques y de véritables prix de fantaifie, nef auraient^ avant de 
longues années, trouver place dans le Recueil académique : 
le plus grand nombre i ailleurs, & en particulier les pèleri- 
nages en lierre-Sainte, ont été, dès le principe, écartés du 
plan de cette colleéHon. 

Il a doncfemblé qu il pourrait y avoir une certaine utilité à 
rajfembler & à publier, fur un type & d'après des règles uni- 
formes y ces matériaux divers, dont la fimple bibliographie eft 
encore, en partie, à faire, 6* qui, pourtant y une fois réunis, 
feront d'un (i grand fecours , fait pour Thiftoire du iMoyen- 
oAge^foit même pour F archéologie biblique, 

Ceft dans cet efprit, & pour fatisfaire à la fois, & aux 
défrs des bibliophiles, & aux befoins dis travailleurSy que 
sefl formée, en iSyf, à limitation des clubs anglais, la 

Société de l'Orient Latin. 



SOCIETE 



rOUft LA 



TWELICoiriOT^ VE TEXTES 

RELATIFS A L*H]STOIR£ ET A LA GÉOGRAPHIE 



OK 



L'ORIENT LATIN 






I 



RÈGLEMENT GÉNÉRAL. 




RTICLE I . La Société fe compofe de cin- 
quante membres titulaires & de quarante 
affociés français ou étrangers. 

^rt. 2. Les établiflements publics de la 
France & de l'étranger peuvent être infcrîts comme 
membres titulaires de la Société, jufqu'à concurrence 
du nombre de (ix, & comme affociés jufqu'à concur- 
rence du nombre de quatre; ils font reprélentés au 
fein de la Société, foit par leurs chefs refpeélifs, Toit 
par des mandataires, préalablement agréés par le préfi- 
dent de la Société. 

^rt. 3. Au reçu de chacune des diflributions fpé- 
cifiées à Tart. 1 6, tout membre titulaire s'engage à verfer 
une fomme de cinquante francs, tout affocié une fomme 
de trente'cinq francs. 



Société de l Orient latin. 



c4rt. 4. Les membres titulaires & les affodés non réfi- 
danc à Paris doivent y être repréfentés par un corref- 
pondant chargé de recevoir, en leur nom, les publica- 
tions de la Société*& de verler leur cotifation annuelle. 

c4rt, y. Les membres titulaires fe réunifient, une fois 
par an, en féance générale, à Paris, dans le mois qui 
fuit les fêtes de Pâques ; les aflfociés ont le droit d*af- 
fifter à cette féance. 

c4rt, 6. Les membres titulaires^ non réfidant à Paris^ 
peuvent fe Êiire repréfenter dans les aiTemblées géné- 
rales, en vertu d*un mandat écrit, adrefTé en temps utile 
au fecrétaire-tréforier. Ce mandat doit porter le nom 
d*un des membres titulaires réfidant ou préfents à Paris, 
auquel il confère une nouvelle voix délibérative ; ce- 
pendant un feul & même membre titulaire ne peut réunir 
en fa perfonne plus de cinq de ces voix fubftituées. 

c4rt. 7. Dans cette féance annuelle, la Société procède 
aux élections en remplacement des membres titulaires 
8c des affociis^ décédés ou démii&onnaires, à la vérifica- 
tion des comptes de l'exercice précédent, à la défi- 
gnation des publications de Texercice fuivant. 

(Art. 8. La Société, en dehors de (es féances , eft 
repréfentée, d'une façon permanente, par un Comité 
de direélion. Ce Comité^ choifi parmi les membres 
titulaires, Eût fonction de bureau ; il eft nommé pour 
trois ans & rééligible. 

Q4rt, 9. Le Comité de dire<fHon fe compofe de: 

I préfident, 

I vice-prèfident, 

I fecrétaire-tréforier, 

I fecrétaîre-adjoint, 

4 commiflaires refponfables. 
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G4rt, 10. Le Comité de diredlion peut, en cas de 
befoin, s'afTurer le concours de un ou plufîeurs commif- 
faires refponfables adjoints, qui ont voix confultative, & 
peuvent être pris hors du fein de la Société. 

G4rt. 1 1. Le Comité de direction fe réunit, au moins 
une fois, dans le premier fëmeftre de chaque année, 
au domicile de Fun de Tes membres; il peut, en cas 
d'urgence, convoquer une féance générale extraordi- 
naire de la Société. 

c4rt. 12. La Société s adjoint, fous le nom de fouf^ 
cripteurSy les perfonnes & les établiflfements publics, fran- 
çais & étrangers, qui défirent recevoir régulièrement 
les volumes de textes qu'elle publie; le nombre de ces 
foufcripteurs ne peut dépaffer cent. 

c4rt, 13. Au reçu de chacune des diffaibutions fpé- 
dfiées à Fart. 1 6, les foufcripteurs paient une fomme 
de quinje francs, augmentée des frais de pon & de 
recouvrement afTérant à ces diflributîons. 
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c4rt. 14. Les publications de la Société fe compofent 
de volumes de textes & de phototypographies de 
pièces imprimées uniques ou rariffimes. 

c4rt. ly. Chaque volume de textes efl tiré à cinq 
cents exemplaires numérotés, favoir : 

Grand paptêTy gr. in-8. 50 exemplaires. 
Papiir à la cwvt^ in-8. 50 > 

Pilier ordinaire^ • 400 » 
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Les réimprefllons photocypographiques font cirées 
à 90 exemplaires, favoir : 

Sur peau de vélin, 50 exemplaires. 
Sur papier vélin, 40 > 

G4rt, 1 6. Les publications de la Société fe divifent 
en diftributions, dont chacune comprend : 

ï° Pour les membres titulaires : 

2 volumes de textes, format gr. in-S^. 

1 fafcicule de réimprefllons phototypographique« tiré fur peau de vélin. 
Chacun de ces volumes ou réimpreflîons porte au verfo du titre le 
nom du membre titulaire auquel il eft deltiné. 

2° Pour les affociis : 

2 volumes de textes fur papier vélin, format in-80. 

1 fafcicule des réimprefllons phototypographiques fur papier vélin. 

y Pour les foufcripteurs : 

2 volumes de textes fur papier ordinaire, format in-80. 

©<rr. 17. La Société met en vente, fur chaque diftri- 
bution : 

Papier vèiim : 10 exemplaires de chaque volume de textes, au prix 
de 24 fr. Texemplaire. 

Papiir ordinairt : 300 exemplaires au prix de 12 fr. Pexemplaire. 

Ces prix peuvent être augmentés par le Comité de 
direélion, en raifon de l'importance exceptionnelle de 
certains volumes. 

Les réimpreffions phototypographiques, exclufivement 
réfervées aux membres titulaires & aux affociés^ ne font 
pas miles dans le commerce. 

cArt. 18. La Société fait choix d'un ou plufieurs 
libraires-éditeurs, auxquels elle concède, au nûeux de fes 
intérêts, le droit de vendre ceux des exemplaires de les 
publications qui font réfervés au commerce. 

G4rt. 19. Les publications de la Société font faites fous 
la furveiilance du Comité de direélion, & la garantie du 



Plan des publications. 



fecrécaire-tréforier & de Tun des commilTaires refpon- 
fables. 

c4rt, 20. Au cas où Tun des volumes a^ pour 
éditeur ou pour commiflfaire refponfable, le fecrécaire- 
tréforier, le contre-feing de ce dernier eft remplacé par 
celui du vice-préfident. 

III 

PLAN DES PUBLICATIONS. 

a) Série géographique. 

Colle£lîoii chronologique des pèlerinages en Terre-Sainte & des def- 
criptions de la Terre-Sainte 8e. des contrées voifines. 

I Tixtis iatins. — Imprimés & inédits de 300 à 1400. — Inédits ou 
rariflimes de 1400 à 1600. 

1 TtxUs français. \ 

f^ ^'1 \ Imprimés & inédits jufqu'en 1500. — Iné- 

^ * '^^iZlis f "*'** ^" rariflimes de 1500 à 1600. 

6 > angiaii. \ 

7 lextii fcémdina'ues. ^ 

' •'^ * f Imprimés & inédits jurqu'en 1600. — (Ac- 

' ' Ç^/"'*- ^, I compagnes d*une verfion.) 

10 • hébraïques, I 

11 » arabes. } 

b) Série historique. 

1 Poéfies & poèmes relatifs aux croifades, 11 00- 15 00. 
% Chartes | 

3 Lettres hiftoriques > inédites, 1095-1500. 

4 Petites chroniques i 

5 Projetsdecroi fades inédits, 1250-1600. 

Lei textes de chacune de ces fériés font publiés ^ par 
volumes £ environ ^00 pages ^ dans le format & fur le 
modèle des Chronicles and memorials of the Great 
Britain. 
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La diftributton des volumes a lieu de telle forte que, — 
à la fin de chaque période décennale de la publication, — 
les trois cinquièmes (i2 volumes) aient été pris dans la férié 
géographique, & les deux autres cinquièmes (8 volumes) dans 
la férié hiftorique. 

Les phototypographies reproduifent : 

xo Les pèlerinages en Terre-Sainte, feuillet volantes, joarnaux de 

croirade, &c., &c., innprimés au XV^, & dans les 1 5 premières annéesi du 
XVIe fiècle. 

%^ Les pièces analogues qui, quoique de date poftérieure, n*exiftent 
qu*à rétat d'exemplaires uniques ou rariflîmes. 

Une courte notice bibliographique, de même format, 
accompagne chaque phototypographie, 

La Société, qui a déjà patronné la NUMISMATIQUE DE 
l'Orient latin, par éM, G. Schlumberger, fe propofe 
également de favorifer la publication de : 

a) La CARTOGRAPHIE DE l*Orient LATIN au Moyen- Age; 

b) La SIGILLOGRAPHIE & TÉPIGRAPHIE DE L*0RIENT LATIN. 

c) La BIBLIOGRAPHIE DE L*OrIENT LATIN. 
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coéMirÉ VE vi^Ecrio:^ 

DE LA SOCIÉTÉ 

pour la période 1 881-188 3. 



PRÉSIDENT: 

M. le marquis de VOGUÉ. 

VUe-Prifident: MM. Schefer. 

Secritaire-Trifirier : le c'» Riant. 

Secrétaire-adjoint: le c^ de Mars Y. 

Cwnmifedres : 

MM. 
A. de Barthélémy. le c^ de Mas Lathe. 

Egger. £. de Rosière. 



MEMBRES TITULAIRES: 

MM. 

1 Ancel, député de la Mayenne, 146 avenue des Champs-Elylees, 

Paris. 

2 Antrobvs (R. p. Frederick), Oratory, Londres. 

3 Barthélémy (Anatole de), 9 rue d'Anjou-St-Honoré, Paris. 

4 Barrère (£. de), ancien conAd-général de France â Jérufalem, 42 

rue Vignon, Paris. 



10 Société de l'Orient latin. 



5 Bouche (L'abbé), Chaflîgnolei, par U Châtre, Indre. 

6 Clerc(^ (Louis de), 5 rue Mafleran, Paris « 

7 CoMBETTEs DU Luc (Le conite de), Rabaftens-fur-Tam, Tarn. 

8 Delpit (Martial), 74 faubourg St-Honoré, Paris, & à Caftang par 

Bouniagues, Dordogne. 

9 Dreux-Brézé (S. G. M«r de), évêque de Moulins, Moulins. 

10 Dura (Giufeppe), 40 ftrada S. Carlo, Naples. 

1 1 Egoer (Emile), nnembre de l'inftitut, profefleur à la Faculté des 

Lettres, 68 rue de Madame, Paris. 

Il FouRNiER (Félix), 115 rue de TUniverfité, Paris. 

13 Goujon (Paul), 52 rue Paradis-Poiflbnnière, Paris. 

14 Hennessy (Raymond), 79 rue Marbeuf, Paris.. 

15 Khitrowo (S. Exe. M. Bafile de), confeiller d*Eut, 93 quai de la 

Moika, St-Péter(bourg. 

16 Lair (Le comte Charles), 18 rue Las Cafés, Paris. 

17 Lair (Jules), directeur des Entrepôts & Magafms généraux, 204 

boulevard de la Villette, Paris. 

18 Lanoénieux (S. Exe. Mgr), archevêque de Reims, Reims. 

19 Léotard, do6leur-is-lettres, 3 cours Morand, Lyon. 

zo Mac Grxgor (A. B.), 19 Woodfide Terrace, Glafcow, EcoiTe. 

a I M ARSY (Le comte de), Compiègne. 

21 Ma8 Latrie (Le comte de), chef de feélion aux Archives de 
France, 229 boulevard St-Germain, Paris. 

23 Meyer (Paul), profeiTeur au Collège de France, 63 rue Raynouard, 

Paris-Paffy. 

24 MiCHELANT, confervateur fous^lireéteur à la Bibliothèque Natio- 

nale, 1 1 avenue Trudaine, Paris. 

25 Mignon (A.), 18 rue de Malelherbes, Paris. 

26 Pécoul (Augufte), 58 rue de Ponthieu, Paris. 

a; 

28 Rebours (L'abbé le), curé de la Madeleine, 8 rue de la Ville- 

TEvéque, Paris. 

29 Rey (Emmanuel), 22 rue des Ecuries d'Artois, Paris. 

30 Riant (Le comte), membre de PInftitut, 51 boulevard de Cour- 

celles, Paris. 

31 Riant (Ferdinand), membre du Confeil municipal, 36 rue de 

Berlin, Paris. 
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3 s RoziÈRE (Eugène de), membre de rinftitut, infpeéleur général des 
Archives, 8 rue Lincoln, Paris. 

33 Saige (Jules), ingénieur des Ponts & Chauflecs, 65 rue d*Amfter- 

dam, Paris. 

34 DuRRXEU (Paul), 66 rue de la Chauflee d^Antin, Paris. 

35 ScHEFER, membre de l'Inftitut, adminiftnteur de l^École nationale 

des langues orientales vivantes, % rue de Ulle^ Paris. 

36 ScHEFER (Jules), agent & conful-général de France en Bulgarie 

Sophta. 

37 ScHLUMBERGER (Guftave), 140 laubourg St- Honoré, Paris. 

38 Del A VILLE LE RovLX (Jofeph), lo rue de Liflwnne, Parût. 

39 ToRELLA (Le prince de), Naples. 

40 Vogué (Le marquis de), membre de rinftitut, a rue Pabert, Paris. 

41 Olry, ingénieur des Mines, 2 rue de Bruxelles, Lille. 

42 Masson (Frédéric), 89 rue de la Boétie, Paris. 

43 PoFELiN (Claudius), 7 rue de Téhéran, Pari^. 

44 Kermaingant (P.-L. de), ingénieur des Mines, 102 avenue des 

Champs-Elyfêes, Paris. 
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45 BlBMOTHÈQUE ROYALE DE BRUXELLES. 

46 BiBUOTHÈQUE ROYALE DE COPENHAGUE. 

47 BiBUOTHÈQUE ROYALE DE NaPLES. 

48 BiBUOTHèqUE NATIONALE DE PaRU. 

49 Société nationale de géographie de Paris. 

50 Bibliothèque Bodléienne d'Oxford. 
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MM. 

ji Dr£me (Le premier préTidcnl), Agen. 

S% BORDiEK (Henri), i>i rue de Rivoli, Parii. 

53 Labokde (Le niarquii de), 4 nie Murillo, Pirii. 

54 I>UCLoi (L'abbé), curé de St-Eugine, 51 &ubourg PoifTonniire, 

Puii. 

55 Bkoet-Plater (Le cooite de), Rovno, par Dombrovitzi, Volhyoie, 

Ruflie. 

56 Améhiew (Serge d'), membre de la Commîflion det requêtes, ij 

Mutégenjr Péréoulak, Saînt-Péterlbourg. 

57 Haoehuetek (Henri), GrafTricholiheim, par Mofbach,grand-duclic 

de Bade. 
5t BiSHOP (Edinund), 4 Lancafler Tcrrace Regeni'i Park, Londres. 

59 M£LY(Fer[und de),au Mernil-Gcmnain, pir Fcrv acquis, Calradoi. 

60 RAYNAini (Gailon), iS rue de Conflantinapie, Parii. 

61 Delaboede (Fianfoii), Palaii de llnftilut, Parii. 

61 Rayhaud (Furcjr), Septfontairwi, par Luxembourg, gnnd-diiché 
de Luxembourg. 
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SÉRIE GÉOGRAPHIQUE 

Itinera hierofolymitana & defcriptiones Terra Sanâa 

latine confcripta, 
I & 2. Tomi I, I & 2, éd.: Titus Tobler & A. Molinier. 

3. Itinéraires français. I. 
Éd. ; MM. Henri Michelant & Gaston Raynauo. 

sous PRESSES 

4. Itinera & defcriptiones latine confcripta, 
Tomus II, éd. : A. Molinier tt C. Kohler. 

EN préparation: 

Itinera & defcriptiones latine confcripta. 
Tomi III & IV, éd.: Georgius Thomas. 

Itinerarj italiani. 
Toroo I, éd.: Cav. L. Belgrano. 

Itinera graca. 

Tomut I, éd.: V. GuÉRiN. 



SÉRIE HISTORIQUE 



I . La prife d^c4lexandrie, par Guillaume de Machauc. 

Éd. : M' L. DE Mas Latrie. 
2. Qifinri helli fcriptores minores. 

Ed. : R. RôHRiCHT. 

5. Teftimonia minora de V hello facro. 

Ed.: R. ROHRICHT. 
sous PRESSE: 

4. Cronica de éMorea. 
Éd. : M. Morel-Fatio. 

EN PRÉPARATION! 

V^dt verfifié de la i'« croifade, diaprés Baudri de Dol. 

Éd. ! M. Paul Meyer. 



RÉIMPRESSIONS PHOTOTYPOGRAPHIQUES 

(rifirviei mttx memèra tituUarei) 



Trologus o4rminenfis in mappam Terre Sanâe. 

In-fol., f. I. n. d., r. XV. 
1"», II"e & III»e lîvraifons. 



PUBLICATIONS PATRONNÉES PAR LA SOCIÉTÉ 



L NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGER. 

Paris, Leroux, 1877, i vol. în-4. 

//. DE PASSAGIIS IN TERRAM SANCTAM 

Excerpta heliographica e codice Marciano 399 : éd. C. M. Thomas. 

Venetîls^ Ongania,* Parif., E. Leroux, 1879, in-fbl. 

///. ARCHIVES DE L'ORIENT LATIN 

Tome I. 
Paru, Emeft Leroux, 188 1, in-8. 



sous PRESSE : 



IF. NUMISMATIQUE DE L'ORIENT LATIN 

par G. SCHLUMBERGBR. 

(Supplément.) 
Paris, Erneft Leroux, in-4. 
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